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AU LECTEUR 

C E Traité ayant été compofé prin- 
cipalement en faveur de ceux qui 
défirent fç avoir refoudre les Equations 
de plus de deux dintenfîons par le moyen 
deJ Serions Coniques , dont ils doivent 
par con fs quent connoître les propriété ç; 
je nay pas cru être obligé de le rendre plu & 
ample , parce qu'ils y trouveront tout ce 
qui leur fera neceffaire pour faire une 
jujle application des Sellions Coniques 
à l Algèbre, qui demeure tres-imparfaite 

dans celuy qui n a pas au moins la con- 
noijfance des Lignes du premier 
Genre. Ceux qui en foubaiteront da-, 
vantage s pourront voir le grand Traite 
des Sellions Coniques de Al. DelaHire , 
pour fatis faire pleinement leur curiofite. 
Si ce Traité a le bonheur de vous plaire. 



Mon cher Le&eur , je vom don- 
nerai enfuite un T r ait è des Lieux Géo- 
métriques , que je prétends expliquer 
fi clairement ^qu il pourra être facilement 
entendu par les moins habiles. Cepen- 
dant pour finir agréablement ce Livre y 
notes ajouterons à la fin la Solution de 
quatre Problèmes curieux , qui efi de 
notre invention , & que je n'ay com- 
muniquée qud 
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DES LIGNES 

DU PREMIER GENRE. 

Es lignes du premier Genre font des 
lignes courbes , dans lefquelles cirant 
des lignes parallèles encre elles , leurs 
Quarrez font à de certains Rectangles 
correfpondans en raifon donnée , telles 
que font les Serions Coniques , ainfi appellées , parce 
quelles reprefentent les Sections d’un Cône 6c d’un 
Plan , différemment incliné fur la bafe de ce Cône. 

Cette differente inclination peut caufcr cinq Se- 
ctions differentes, fçavoir le Triangle ,1e Cercle , la ‘Pa- 
rabole j 1 Ellipfe, 6c Y Hyperbole. Et comme le Triangle 
n’entre pas au nombre des lignes du premier genre , 
& que le Cercle eu affez connii, nous parlerons feu- 
lement des trois dernieres Sc&ions , en les considé- 
rant premieremenc hors du Cône , pour les rendre 
plus faciles à comprendre ; apres quoy nous démon- 
trerons l’origine de ces lignes dans le Cône. 

A iij 


r 
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des li gnes 

Nous confidcrerons une propriété, qui foit gene- 
rale pour ccs trois Serions Coniques , pour pouvoir 
en démontrer toutes les autres proprietez qui leur 
font particulières. Cette propriété generale fera la 
comparaifon que nous ferons des Rectangles prece- 
dens à leurs Quarrcz correfpondans en cette forte. 
é ). Que les deux lignes AB, B G , failènt au point B , 
que nous appellerons Sommet , l'angle donné A BG. 
Suppofons que la ligne 3 G , que nous appellerons 
Paramétré , loir d’une grandeur déterminée , & que 
l’autre ligne A B , que nous appellerons Diamètre a 
l’égard du Paramétré B G, puilfe être d’une grandeur 

finie & infinie. ‘ * -i ir i r 

Suppofons encore, que par le point 2, il pâlie la li- 
gne courbe BCE, dont la propriété foit telle , que f» 
Pon tire en dedans à droit ou à gauche , au Paramev 
tre 2 G , la parallèle CD, terminée par le Diamètre 
A B , prolongé quand il en fera beioin , fie par la 
courbe 2 C £ , le ReCtangle A DS , foit au Quarré 
cotre (pondant C D t comme le Diamètre a 4 B j a loi} 
Paramètre B G i fie que pareillement fi l’on tire au 
même Paramétré BG, une autre parallèle £F,ie Re- 
ctangle AFB, foit à fon Quarré correfpaqdant E F, 
comme le même Diamètre A B , à fon Paramètre 2 Gï 
& ainfi de toutes les autres parallèles que l’on peut ti- 
rer à l’infini au dedans de la courbe BCE, „ ■ 

T outes ces parallèles C D , E F , feront appellces 
Ordonnées au Diamètre A 2 , que nous appellerons 
Axe, lorfqu’il fera perpendiculaire à fes Ordonnées, 
c’eft-à-dire , lorfque l’Angle ABG fera droit. Ainjj 
vous voyez que le Diamètre d’une ligne courbe eu 


DU PREMIER GENRE. 7 
une ligne droite , qui divife en deux également toutes 
fes Ordonnées , & qu'un Axe eft un Diamètre per- 
pendiculaire à Tes Ordonnées. 

Il eft évident que lorfquc le Diamètre AB , (èra 
au dedans de la courbe BC E t comme dans la Fig. z. 
cette courbe BCE , renfermera un efpace , & que le 
même Diamètre AB , en reprcfentera la longueur, 
quand il fera un Axe plus grand que fon Paramétré 
B G , & la largeur, quand il fera moindre. 

Il eft aufti évident, que lorfque le Diamètre AB, 
fera au dehors de la courbe BCE , comme dans les 
Fig. 1. 3. cette courbe BCE , s 'élargira toujours à l’in- 
fini, & quelle ne renfermera jamaisun efpace. 

Il fuit aifémenr de cette propriété generale une au- 
tre propriété , qui eft aufti generale , fÿavoir que le 
Reétangle A D B , eft à fon Quarré corrcfpondant 
C D, comme le Rcéiangle AFB, à fon Quarré cor- 
refpondant EF , parce que toutes ces raifons font 
égales à une meme , fçavoir à celle du Diamètre AB, 
à fon Paramétré B G. 

Il fuit aufti de cette même propriété gtnerale, que 
la courbe BCE , doit paffer par le Sommet B , & qu’on 
la peut décrire par une méthode aufti generale , ex- 
cepté lorfque le Diamètre A B , fera d’une grandeur 
mérite, auquel cas il faudra chercher une conftruftion 
particulière; ce que nous ferons, en cherchant aupa- 
ravant une propriété particulière pour chacune des 
crois courbes propofées BCE , par le moyen d'une 
Equation , qui exprime la relation des points de la 
courbe BCE, fur fon Diamètre A B. Une femblable 
Equation fe nommera Equation conjlitutive. 


r.t. &j. 
Fijmrit. 
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>• *• & 3. Pour donc tirer de la même propriété generale une 
Ffuui. p ro p r j et ^ particulier p 0U r chaque Se&ion Conique , 
pour les diftérencier les unes d’avec les autres, &c pour 
en tirer des conftru&ions particulières, fuppofons 
A B d, 

B G *» p. 

BD x. 

C D y. 

pour avoir AD * dfx, pour les F/g. i.j .de AD * d-x , 
pour la Fig. z. S c par la propriété generale on aura 
cette analogie, 

dxfxx ,yy : : d,j>. 

pour les Fig. i. j. & pour la Fig. z. on aura celle -cy, 
dx-xx,yy:: d,f>. 

de par confequcnt cette Equation conftitutive, 

yy «» p x t *~r* 

pour les Fig. 1.3. & pour la fog. z. on aura celle-cy, 

c' yy * 

Si nous fuppofons le Diamètre A “B , d’une gran- 
' i r ’ deur infinie, en forte qu’on aitd <« o , le terme^ s’e- 
vanoüira , & l’Equation conftitutive yy *> px t -r ou 
yy s/3 px-~ y fe changera en cc\\c-cy,yy px, où l’on 
voit que le Quarré de l’Ordonnée C D , cft égal au 
Reélranglc fous le Paramétré B G , de. la partie corre- 
fpondantc BD, lorfque le Diamètre AB, cft infini, 
c eft-à-dire , lorfque la courbe BCE, n’a point de 
Diamètre déterminé en dehors. Dans ce cas la courbe 
B C E , fc nommera Parabole. 

p Ainli vous voyez qu’une Parabole eft une Sc<ftion 

ooli. Conique indéterminée , où les Quarrejt des Ordon- 
nées 
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nées à un Diaraettre font égaux aux Rectangles fous /. Fig. 
le Paramétré de ce Diamètre , ôc les parties corre- 
fpondantes du même Diamètre, en les prenant depuis 
le Sommet , & font par confcquent proportionnels 
à ces mêmes parties ; c’eft-à-dire, que le Quarré CD, 
eft au Quarré £ F , comme la partie BD , à la partie 
B F. Mais cela (è connoîtra mieux , lorfquc nous 
traiterons en particulier de la Parabole. 

Lorfque le Diamètre A B , fera détermine' , l’Equation i. Fig. 
conftitudve de la Fig. i. où la courbe B C £, renferme 
un efpace , demeurera la même, fçavoirjy; « px~ ~ , & 
cette courbe £C£ , fe nommera Ellipfe , laquelle fe 
changera en£w/e, lorfque le Diamètre A B, leraégal 
à fon Paramétré £G, & qu’il fera un Axe, parce que 
-dans ce cas l’Equation conuitutivej^ (échan- 

gera en celle -cy,jy> « px-xx , laquelle Elit connoître 
que le RcCtangle A D *B , feroit égal au Quarré de 
l’Ordonnée correlpondante C D , & que pareillement 
de ReCtangle AFB , (croit égal au Quarré de l’Or- 
donnée correfpondante ££, comme dans le Cercle. 

C'eft pourquoy pour faire que la courbe BC £ , foit 
toûjours une Ellipfe, il ne faut pas que le Diamètre A B, 
foit un Axe, loriqu’il eft égala fon Paramétré BG. 

Ainfi vous voyez qu’une Ellipfe eft une SeCtion Ellipji. 
Conique qui renferme un clpace , où lesQuarrez des 
Ordonnées à *un Diamètre (ont proportionnels aux 
ReCtanglcs fous les parties correfpondantes du même 
Diamètre, qui ne doit pas être un Axe , lorfqu’il eft 
égal à fon Paramétré; c’eft-à-dire, que le Quarré CD, 
eft au Quarré EF , comme le ReCtangle A D B , au 
RcCtangle AFB . Mais cela fe concevra mieux , lorf 
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que nous traiterons en particulier de l’Ellipfe. 

3. P'g. Enfin, lorfquc le Diamètre A B , fera aufli déter- 
miné, l’Equation conftitutive de la F/g. 3. où b courbe 
JC£,ell indéterminée , demeurera aufli la même , 
fçavoir y y p*t r> & cette courbe B C £, fe nonv 

mcra Hyperbole , que nous appellerons Equilatere, 
lorfquc le Diamètre AB, fera égal à fon Paramétré 
B G , auquel cas l'Equation conititutive yy v> px f"' , 
fe changera en cellc-cy , yy px-fxx , laquelle bit 
connoître que dans ce même cas le Rectangle A DR, 
fera égal au Quarré CD, & que pareillement le Re- 
ctangle AFB t fera égal au Quarré de l'Ordonncc 
correfpondante E F. 

Hyper- Ainfi vous voyez qu’une Hyperbole eft une Se- 

B0L, ‘ Ction Conique indéterminée, ou les Quarrcz desOr-- 
données à un Diamètre indéterminé font proportion- 
nels aux Re&anglcs fous les parties correfpondantes du 
Diamètre indéterminé, en les prenant depuis le Som- 
met , & les mêmes parties augmentées du Diamètre 
déterminé, C’eft-à-dire , que le Quarré C D , eft au 
Quarré EF , comme le Re&angle A D B , au Re- 
ctangle AFB. Mais cela s’entendra mieux , lorf- 
quc nous traiterons en particulier de l'Hyperbole. 
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DE LA PARABOLE 

Génération de la Parabole. 

S ’Il y a fur un Plan un Angle quelconque F BG, >• F'£ ur *- 
dont l’une des lignes comme B F , foit indétermi- 
née , & l’autre "B G , foit déterminée ; je dis, que l’on 
peut trouver fur le même Plan une infinité de points 
d’une Parabole, dont le Sommet fera S, le Diamètre 
BF, &le Paramétré BÇ , en forte que le Quarré 
d’une Ordonnée au Diamètre B F, comme de C D, 
foit égal au Reétangle fous le Paramétré BG y & la 
partie correfpondante BD, telle qu’eft la propriété 
de la courbe que nous avons appelléc Parabole : fça- 
voir en cherchant encre le Paramétré B G ,& la partie 
B D, une moyenne proportionnelle D C , laquelle étant 
parallèle au Paramétré B G , donnera en fon extré- 
mité C, un point de la Parabole; & pareillement en 
cherchant entre le même Paramétré BÇ, àc la partie 
B F , une moyenne proportionnelle F E , laquelle 
étant parallèle au Paramétré B G , donnera en fon 
extrémité E , un autre point de la Parabole ; & ainfi 
<nfuite. 

- Mais pour avoir une pratique aifée , fuppofons que Fi ^ 
l’Angle F B G , foit droit, en forte que le Diamètre 
B F, foit un Axe. Prolongez cét Axe B F , au delà 
du Sommet B , en H , en forte que la partie B H, 

Bij 


* . Fig* rt - 


Démon, 
j iratien . 
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foie égale au Diamètre B G , 8c décrivez à l'entour 
des lignes HD, H F, (frc. les demi-cercles HID, 
H Z. F, qui donneront fur le Paramétré B G , pro- 
longé , les longueurs B l , BL , des Ordonnées CD, 
£F, qu'on cherche. 

La demonftration en eft évidente : car puifque le 
Rettangle des lignes H B , BD , ou des lignes B G, 
3D,eftpar }s*3- «gai au Quarré de la ligne 3 l , ou 
CD y il eft de necdlité que le point D, (oit de la Pa- 
rabole. Pareillement , puifque le Re&anglo des lignes, 
35 H , 3T>, ouî^BD.eft égal au Quarrc B /, ou 
EF t le point E , doit être de la Parabole. Aiofi des 
autres. . ’ 

L'Jnalyfe nous enfeignera une autre conftru&ion 
de la Parabole, qui fera beaucoup plus facile que la 
precedente. Pour découvrir cette conftru&ion , fup- 
pofons que fur l’Axe 3 D, on ait décrit par le Som- 
met B y la Parabole B C, dont le Paramètre (oit? G, 
& une des Ordonnées à l'Axe BD y foit CD. Sup> 
pofons encore que fur le même Axe B D, prolonge, 
on ait déterminé les deux lignes égales B A , B F , en 
forte qu'en quelque diftance du Sommet B , que loit 
l'Ordonnée CD, les lignes AT) , F C y foient tou- 
jours égales entre elles : car ainft en portant la lon- 
gueur de la ligne A D, d-puis F, de côté & d'autre 
lui la perpendiculaire indéterminée CD, on aura 
en C , deux points de la Parabole , & l’on en pourra 
trouver de la même façon (ùr d’autres perpendicu- 
laires indéterminées autant d’autres points que l’on 
voudra , lorfqu’on aura une fois déterminé la longueur 
des lignes B A, B F, en forte que cette longueur foit 
l- 
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invariable ôc propre pour toute* les O rdonnecs que s • 
l'on voudra tirer à l‘Axe BD y pour y marquer fur 
chacune deux points de la Parabole > comme nous 
venons de dire. 

Pour cette fin , il faut que la longueur des lignes 
BA,BF,Cok indépendante de b partie indéterminée 
BD ; autrement cette même longueur ne pourrait 
pas fervir pour toutes les perpendiculaires indétermi- 
nées i & il la faudrait changer autant de fois , que U 
perpendiculaire indéterminée C D % changeroit de 
place i ceft-à-dire, autant de fois que la partie cor- 
refpondante B D, deviendrait plus grande ou plus pe- 
tite j ce qui ferait trop incommode , & il vaudrait bien 
mieux décrire b Parabole par b méthode precedente. 

Pour donc déterminer b longueur des lignes éga- 
les B A , B F , indépendamment de la partie B D , ôc 
feulement par rapport au Paramétré B G, qui cft in- 
variable à l’egard de fon Diamètre 3 D , au lieu que 
la longueur B D , peut changer en une infinitéde ma- 
nicres differentes ; fuppofons 

B D v> x, 

. ■; t'I CD u9 y* .> : . f >' 

3 G (*. r’ï.'p 

B A ' 

B F >/ï if.’j. ( ... 

pour avoir npit .rp 

AD " X 'r- • S 

DF «« • . . 7 

CF tf * yy* ' 

i_ ortCFq *• >v î “ 

icaufede . yy^^x- r • '-a 

P iij 
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Filtre, par la propriété de la Parabole ; & parce que la ligne 
AD y doit être égale à la ligne CF , leurs Quarrez feront 
égaux , fie Ton aura cette Equation , xx^z^x t 
xx-.is'xtîCÇ t P x > dans laquelle on trouvera ç <« -j-p: 
ce qui fait connoître que la longueur des lignes B A, 
S J? , eft égale chacune au quart du Paramétré SG; 
fie comme le Paramétré BÇ , eft invariable , la lon- 
gueur des lignes B A , B F , fera aufli invariable; fie 
elle contribuera pour trouver autant de points que 
l'on voudra de la Parabole, en cette forte. 

Ayant pris fur l’Axe ’B D , prolongé , les lignes 
Ctnftrm- BA, B F y égales chacune au quart du Paramètre 
aie» f /ut £(j j portez la ligne AD,* droit fie à gauche depuis 
le point F , fur la perpendiculaire correfpondante 
Mt. CD y pour avoir en C, deux points de la Parabole , 
de forte que le Re&angle des lignes BÇ , BT> y fera 
égal au Quarré de l’Ordonnée CD. 

Car par S. x. ona 4 B F B D'tDJ^q A D q, fie à 
caufe de +BJ? « BÇ , fie de AD * Cf pat \a con- 
flrltiïm. ftruétion, on aura BGDDfDFq * CFq; fie à caufe de 
£F q *> CDqf'VFq,par 47.1. onanta BGB DfDFq 
» CDq^DFq -, fie ôtant DFq , il reliera BÇBD 
CDq. Ce qu’il faloit démontrer. 

Ce qui nous a excité a faire la ligne C F , égale à 
la ligne A D , plutôt qu’à la ligne BD, on qu aquel- 

3 ue autre ligne , eft afin d’avoir les lignes BA ,BF, 
une grandeur invariable, fie confequemment indé- 
pendante de la ligne indéterminée BD x. Pour 
cette fin il ne faut pas que dans la valeur trouvée de 
C F y , fçavoir xx- ix^t KK tp x > la quantité indéter- 
minée x , y demeure : ce qui ne fe peut faire plus 
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commodément , qu’en égalant cette valeur xx-zx^ T 
P x j au Quarré *«tx«Ct^C»de la lignes D » 
x-fc , comme il a été fait. 

Ce qui nous a auffi incité à rendre égales les lignes 
BA y que fi on leur donnoit une autre rai- 

fon qu’une raifon d’égalité, on n’en pourroit pas dé- 
terminer les longueurs indépendamment de la ligne 
indéterminée B D. Car fi ayant fuppofé 'b F * 
on fuppofoit RA»‘-^y afin quelle fût à la première 
B F «o dans la raifon des deux quantitez a , b , on 
auroit AD» xfr» & P ar confisquent AD<\ » xxt 
T î T- , lequel étant égal ÏCFq, qui' eft xx~ i%x 
tZZtp* » on auroit cette Equation, ~rr “ xx 

-zZ x tKKtp x > laquelle étant réduite par l’Antithefe 
ôc par l’Ifomerie , on auroit celle-cy , xdbx%\zbbx jç 
» bbfx\bbxX~ d *KS * °ù l’ on P ourr °fi trouver la va- 
leur de % , ou de B j*: & comme la quantité indéter- 
minée x y demeureroit dans cette valeur, ce qui em- 
pêcheroit de pouvoir donner des longueurs invaria- 
bles aux lignes B A t B J?, il faut faire évanouir cette 
lettre x, de l’Equation precedente, zabx^zbbxT^» 
bbp xt bb^-aa^x \ ce qui fc pourroit faire , fi les deux 
termes **%%,* bb%Çy n’y étoient pas, parce que le 
refte zabx% f zbbx% » bbpx, fe pourroit divifer par x. 
Détruifons donc ces deux termes . bb%z, par 
cette Equation , bbTfc- aaoçz v> o , dans laquelle on 
trouvera a» b. Ce qui fait connoître que Ton doip 
donner une raifon d’égalité aux deux lignes, BA,BF t 
comme il a pté fait. 

Corollaire I, 

A p R e' s avoir dit que le point f , fe npmrap 


F.pn. 


DE LA PARABOLE. 

% Frgun. foyer , nous dirons qu’il fuie évidemment de ces deux 
conftru étions , que la Parabole £ C , doit paflèr par 
le point £ , lequel par confequent fera fon Sommet à 
l’égard de l’Axe BD, qui eft un Diamètre. 

Corollaire II. 

I l fuit aufli de ces deux conftru étions, que la Pa- 
rabole B C, va toujours s’élargifïànt , parce que les 
Ordonnées à l’Axe BD, vont toujours croillànc à 
mefure quelles s'éloignent du Sommet B. 

Corollaire III. 

I l s’enfuit encore des deux même; conftru étions, 
que l’Axe AD, divife fes Ordonnées en deux égale- 
ment i & c’eft à caufe de cela que nous avons dit au- 
paravant qu’il étoit un Diamètre. 

* Corollaire- IV. 

I l s’enfuit de plus , que toutes les Ordonnées à 
l’Axe BD, font toujours plus petites à mefure quel- 
les s’approchent du Sommet h, de forte que celle qui 
poflèroit par le Sommet B , fe reduiroit à rien , & étant 
prolongée toucheroit la Parabole B C , en ce même 
point B , parce qu’autrement elle ne ièroit pas divifée 
en deux également par l’Axe BD. H' 

Aihfi , on voit que le Paramétré BÇ, dans la po^- 
fition que nous luy avons donnée , qui eft d’être tou- 
jours parallèle aux Ordonnées de l’Axe BD, o u per- 
pendiculaire à l’Axe touche la Parabole Zi C, au 
Sommet B, tant par ce qui vient d’être dit , que parce 
que s’il la rcncontroit encore enunpoint,commeO, 
la ligne fO , feroit égale à la ligne AB, par la géné- 
ration , & par confequent à la ligne B F , ce qui eft 
impoflible , parce que la ligne J? O , qui eft oppofee 
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à l’Angle droit B , doit être plus grande que la ligne t. F>£un. 
B J? , qui eft oppofée à l’Angle aigu O , du Triangle 
Reélangle J<B O. 

Définitions. 

Touchante d’une Parabole , c’eft une ligne droite, 1. 
qui ne rencontrant la Parabole qu’en un point , ne 
la coupe pas , c’eft-à-dire, n’entre pas an dedans de 
la Parabole. 

Ordonnées dans une Parabole , ce font des lignes z. 
droites tirées au dedans de la Parabole parallèlement 
à une même Touchante, & terminées décote & d’au- 
tre par la Parabole. On prend neanmoins ordinai- 
rement la moitié d’une lemblable ligne pour une 
Ordonnée. 

Diamètre d’une Parabole , c’cft une ligne droite , 3. 

qui divilè en deux également toutes les Ordonnées, 
qui font parallèles entre elles , à l’égard defquelles il 
eft appelle Diamètre. Il eft évident que ce Diamètre 
pafïèra toujours par le point où la Parabole eft tou- 
chée par la ligne droite, à laquelle les Ordonnées au 
même Diamètre font parallèles. 

Axe de la Parabole , c’cft un Diamètre perpen- 4. 
diculairc à fes Ordonnées. 

Sommet de la Parabole , c’cft l’extrémité du Dia- 5. 
mètre ; ou le point où ce Diamètre coupe la Parabole ; 
ou le point par lequel paflè la Touchante , à laquelle 
les Ordonnées à ce Diamètre font parallèles. 

Paramétré d'un Diamètre de la Parabole, c'eft une 6 . 
partie de la Touchante qui pafle par le Sommet , & 
qui eft troifiéme proportionnelle a la partie du même 
Diamètre, comprife entre le Sommet & une Ordon- 
" G 
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j. Figure. née, & à ccctc Ordonnée terminée par le Diamètre, 
& par la Parabole. 

7. Foyer d’une Parabole , c’eft un point de l'Axe au 
dedans de la Parabole, éloigné du Sommet d’une quan- 
tité égale à la quatrième partie du Paramétré de l’Axe. 

8. Perpendiculaire à une Parabole , c’eft une ligne 
droite , qui courant la Parabole en un point , cft 
perpendiculaire a la Touchante , qui pane par \cç 
meme point. 

PROPOSITION J, 

Etant donnée une Parabçle 3 avec fon Axe , 
trouver fon Paramétré & fon Foyer. 

t. Figure. /AN donne la Parabole BC , avec fon Axe S D, 
& il eft propofé d’en trouver le Paramètre à 
l’égard de cet Axe , & fon Foyer. Tirez au dedans 
de la Parabole SC , une ligne quelconque C*D, per- 
pendiculaire à l’Axe B D t laquelle fera une Ordon- 
née au meme Axe BD y par Def. $. & cherchez à la 
partie SD , & à l’Ordonnée corrcfpondante C D, 
une troifiéme proportionnelle SG, laquelle étant ti- 
rée par le Sommet B , parallèlement a l’Ordonnée 
C D y reprefentera le Paramétré de I’Ajçc B D , par 
Def. 6. 

Pour trouver le Foyer, prenez fur l’Axe BD , la 
^ partie BF , égale à la quatrième partie du Paramétré 
SG , & le point F y fera le Foyer qu’on cherche , par 
Def 7 . 


cy 
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S C O L I E. s. F'gurt. 

S i au lieu de l’Axe BD , le Foyer F étoit donné, 

& que par Ton moyen on voulût trouver l’Axe , il 
faud roit décrire du Foyer F , une circonférence de 
cercle, avec une telle ouverture , quelle pût couper la 
Parabole B C, en deux points, comme C, C,lefquels 
étant joints par la droite C C , on devroit tirer à cette 
droite C C , par le Foyer F , la perpendiculaire B D , 
qui fera l’Axe de la Parabole B C , puifqu’clle divife 
en deux également, & à Angles droits l’Ordonnée C C. 

PROPOSITION IL 

Vne ligne droite tire'e au dedans d’une Para - 
bole parallèlement à l’Axe , coupe la 

Parabole en un feul point. { 

J E dis que fl la ligne CH, cft parallèle à l’Axe y . 

B D , de la Parabole B C , elle coupera la Para- 
bole B C , au feul point C , parce que la Parabole B C, 
s’élargiflant toujours , & s éloignant par confcquent 
de plus en plus de fon Axe BD , par la génération, 
elle s’éloignera aufli de la ligne CH, parallèle à l’Axe 
*B D , laquelle par confequent ne fçauroit couper la 
Parabole B C, qu’au feul point C. Ce qu’il fàloit dé- 
montrer. 

S c o L I E. 

S i on prolonge cette parallèle CH , au dehors de 
la Parabole B C , jufqu a ce quelle rencontre en /, 
la droite Al ÿ laquelle étant parallèle à l’Ordonnée 
C D , ou perpendiculaire à l’Axe B D , pafTc par le 

c Ü 
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point A , autant éloigné du Sommet 3, que le Foyer 
T, & qu’on mene les droites F /, FC , onconnoî- 
tra aifcment que les lignes C / , C F , font égalés, 

f >arceque C/, eft égale à AD , à caufe du Paralle- 
ograme A D C J , 6c que 'Z>, eft. égale à C F , par 
la génération. D’où il fuit , que les deux Angles 
C IF , C f I , font toujours égaux : ce qu’ü eft bon 
de remarquer , parce que cela nous fervira dans la 
fuite. 

PROPOSITION III, 

‘Tirer une Touchante par un point donné fur 
une Parabole donnée , dont l'Axe 
efi aujji donné \ 

P O u R tirer une Touchante par le point donné 
C , fur la Parabole donnée B EC , donc l’Axe 
5D,eftauffi donné, tirez de ce point C, à l’Axe B D, 
l’Ordonnée C D \ & ayant prolongé l’Axe BD, en 
//, en forte que la partie B H , foie égale à la partie 
B D , menez la droite H C, qui touchera la Parabole 
donnée B EC , au point donné C, de forte qu’elle ne 
la rencontrera pas en quelque aucre point. 

Car fi on veut <juc la droite H C , rencontre la Pa- 
rabole BEC , encore en un point , comme enE, ti- 
rez par ce point E, à l’Axe BD , l’Ordonnée EL, 
ic faites B K «/» B L ,jpour avoir KH L,\ caufe 
des lignes égales Si/, B D \ & des deux égales B K, 
2 £ , par la conftrufifcion. 

Cette préparation c'ranc. faite , on aura par la ge- 
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neracion, cette Analogie B L , B D : : E L q , C D q-, & 6. Figure. 
en doublant les deux premiers termes B L , B T> , on 
aura celle-cy y K L y H D : : E L q t C D q; ôc en don- 
nant aux deux premiers termes K L , H D, la hauteur 
commune HD, on aura celle-cy , K LH D y H Dq:: 

ELq, C Dq. Et fi à la place des deux derniers te r- 
mes E Lq , CT)q y on met les deux H Lq y fiDq y 
qui font en même raifon, à caufe des Triangles fem- 
blablcs H LE , H DC , on aura cette autre Analo- 
gie K LHD , fiD q::f/ Lq y HDq , ou l'on voit, 
que puifque les deux confequens font égaux, les deux 
antccedens K LHD , fi Lq y fone égaux auffi : d'ou 
l'on tire cette Analogie , K L , fiL ::ffL y fiD\&c 
en divifant , celle-cy K H , fi L-, : D Z. , D fi y où l’on 
voit , que puifque les antecedens IÇ fi y D L y font 
égaux , les confequens fi L , DH, (ont égaux auffi > 
ce qui étant impddible , il eft impoffible auffi que la 
droite H C, rencontre la Parabole BEC , encore au 

{ joint E. C’eft pourquoy par Def. i, la droite HC } 
èra une Touchante. Ce qu’il fàloit faire & démon- 
trer. 

S c o L I E. 

Comme cette démonftracion ne fuppofe pas que 
l’Angle D y foit droit, c’eft-à-dire , que le Diamètre 
2? D , foit un Axe , on voit que cette méthode fe peut 
appliquer à quelque Diamètre que ce foit , pourvu, 
que l’on fçaene cirer à ce Diamètre une Ordonnée 
par un point donné fur la Parabole donnée , commp 
nous enfeignerons dans la 'Trop. IX. & que l’on foit 
perfuadé, que les Quarrez des Ordonnées à quelque 
Diamètre que ce foit , font proportionnels aux par- 
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tics corrcfpondantes de ce Diamètre , en les prenant 
depuis le Sommet , comme il fera démontré dans la 
'Trop. XL 

Si vous voulez une conftruétion particulière pour 
le Diamètre B V , quand il cft un Axe , ayant trouvé 
par Prop. I. lç Paramétré .B G , & le Foyer J 1 ', menez 
par le point donné C , à l’Axe BD, la parallèle £1 i 
& ayant tiré la droite C divifez l’Angle FC/, en 
deux également par la droite £ H , qui touchera b 
Parabole donnée B£E y au point donné C, de forte 
quelle ne la rencontrera pas en quelque autre point. 

Car h on veut que la droite £ H , rcncomrela Pa- 
rabole B E C , encore au point F, que l’on tire parce 
point F, à l’Axe B D , ou à la ligne £ /, la parallèle 
F O , & que l’on joigne les droices F / , F J? y & en- 
core la droite J? I y qui fera divifée à Angles droits & 
en deux également au point P , par la droite CH s à 
caufe des deux lignes égales CI y C J? , comme il a 
été démontré au Scolie de la Propofition precedente , 
par lequel on connoît que les deux lignes F O , F 
font aufli égales. 

Cela étant fuppofé , on connoîtra par 4. 1. que les 
deux Triangles Reétangles F P I , F P jF*, font égaux, 
parce qu’ils ont le côté commun EF, & les deux 
autres P /, F J? y égaux i ce qui fait que les deux Hy- 
potenufes El , F je* , font égales entre elles , & par 
confcquent à la ligne F O ; ce qui étant impofliblc à 
caufe du Triangle ReéVangle FO/, il cft impollible 
aulli , que la droite Q H , rencontre la Parabole B F £ y 
encore au point F. Ce qu’il faloit démontrer. 

On peut tirer aifément de ces deux conftru étions 
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une troifieme conftru&ion , qui eft tres-fimple, com- 
me vous allez voir. Ayant fait f H F Q , menez a,>„. 
la droite QH , qui touchera la Parabole donnée B E£, 7 .Fig Hn . 
au point donné £• 

Car à caufe de F H FC > par laconftru&ion, & Démon* 
de fC 1/1 ,par la génération, on aura fH AD-J** 1 '**' 
& fi de ces deux lignes égales F tf> A T) , on ôte les 
deux égales B F , A B , il reftera les deux égales BH , 

*B V : c'eft pourquoy par la première conftruélion , la 
droite , fera une Touchante. Ce qu’il fàloit dé- 
montrer. 

PROPOSITION IV, 

Si une ligne droite touche une Parabole , cette 
Touchante coupera l’Axe en un point autant 
éloigne' du S ommet > que l’Ordonnée , qui 
pajfe parle point d’attouchement. 

J E dis que fi la droite Q H » touche la Parabole BEC, ». Fig**, 
au point £ > P ar °ù 4 paflè a l’Axe B TD , l’Ordon- 
née £0 y cette Touchante coupe l’Axe B D, au 
point H, qui eft autant éloigné du Sommet B , que 
f Ordonnée £ D , c’eft à-dire , que les parties BD , 

B H, font égales. 

Car, fi l’une étoit plus grande que l’autre, comme Dm»*. 
B T>, qu'on en retranche B L Ï»JB H, & que par le point /*»**•»• 
L, on tire à l’Axe BD , l’Ordonnée EL , qui ren- 
contre icy la Parabole BEC, au point E, par où l’on 
tirera au point H, la droite ME, quitouchera la Pa- 
rabole BEC, au point E, par la Proportion preçe-. 
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t. Figure, dente i & parce que la ligne [H, eft aufli une Tou- 
chante par la luppofition , ces deux Touchantes H ë y 
HQ y doivent neceflàirement fe rencontrer proche 
les points d’attouchement S , C , au dehors de la 
Parabole ; & comme elles fe rencontrent aufli au 
point H y elles comprendront un efpace: ce qui étant 
impoflible, il eft impofhble aufli que les deux parties 
B D, B H , foient inégales. Ce qu’il faloit démontrer. 

S c o L I E. 

O N voit aifément que ce Theoreme eft aufli vé- 
ritable, quand le Diamètre BD , n’eft pas un Axe, 
parce que la Proportion precedente , par le moyen 
de laquelle celle-cy fe démontré , convient à tout 
Diamètre , comme nous avons remarqué. 

Corollaire I. 

Ainsi , vous voyez que d’un même point pris hors 
. de la Parabole, on ne peut pas tirer deux Touchan- 
tes : mais il s’enfuit aufli , que du même point C , 
pris fur la Parabole b SC , on ne peut tirer qu’une 
Touchante , comme CH :car fi l’on en pouvoir tirer 
encore une, comme CK , qui rencontrât l’Axe ÆD, 
prolongé au point AT, chacune des deux parties B H, 
B K y ferait égale à la même B D. Ce qui eft impof- 
ftble. 

Corollaire II. 

Il fuit aufli de cette Propofition , que fi par le 
point d’attouchement C , on tire à l’Axe B D , la pa- 
rallèle C M y &: qu’on achevé le refte, comme dans 
la Propofition precedente , l’Angle M C H , de la 
Touchante HN t avec la parallèle CM y eft égal à 
l’Angle /CH, de la même Touchante H N , avec 

la 
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la ligne CF, qui fe tire du Foyer J ~ , par le point t. Figure. 
d’attouchement C. 

Car fi aux deux lignes égales B H , BD, onajoû- Démon. 
te les deux égales B F , B A , on aura les deux égales l irat!0n - 
F H, A'D t &c \ caufe de AD «j CF , par la généra- 
tion, on aura F H * C J?-, & l’Angle H, ou Ion égal 
MC N, fera égal à l’Angle F CH. Ce qu’il faloic 
démontrer. 

C’eft pourquoy, fi l’on avoit un Miroir Paraboli- 
que , poli en dedans, dont le profil fut la Parabole 
B EC , & que C M , reprefentât un rayon du Soleil, 
parallèle à l’Axe BD, ce rayon C M , & tous les au- 
tres qui feroient parallèles au même Axe BD, fe ré- 
fléchiraient au dedans du Miroir Parabolique par des 
Angles de reflexion égaux à ceux d’incidence , & s’u- 
niraient au Foyer F, où par confequent ils pourraient 
produire du feu > & c’eft ce qui a donné le nom de 
J foyer au point F. 

Corollaire H I. 

I l fuit encore de cette Propoficion, que la Tou- 
chante C H , divife l’Angle F C / , en deux égale- 
ment} de forte que l’Angle HCI, eft égal à l’Angle 
H C F, parce qüe eét Angle H C J?, a été démontré 
égal à l’Angle H , ou a l'Angle MC N, qui ell égal 
à l’Angle HCI. 

Puiique là Touchante C H , retranche la partie 
B H , égale à la partie B D , lorfque H D , eft: un Dia- 
mètre , s’il foloit tirer une T ouchante par le point 
donné H, hors de la Parabole , il foudroie tirer par 
ce point H , le Diamètre H D ; ce qui fera facile , 
parce que cous les Diamètres d’une Parabole font pa- 
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rallclcs, comme nous le démontrerons dans la Prop. 
Vil /. & faire B H , pour tirer par le point D , 

au Diamètre HD , l'Ordonnée DC , qui donnera 
en Q, le point d’attouchement. t 

PROPOSITION y. 

Si k la Touchante d’une P'arabole on tire par 
Le point d’ attouchement une perpendiculaire , 
qui rencontre l’Axe en un points la partie de 
l’Axe comprifè entre ce point & l’ Ordonnée 
qui paffe par le point d’ attouchement , fera 
égalé a la moitié du Paramétré de l’Axe, 

J E dis , que fi la Touchante C H , de la Parabole 
BEC , on tire par le point d'attouchement C , la 
perpendiculaire C 1 J , qui rencontre en P , l’Axe B P , 
la parpie D P, comprile entre le point P ,Sc l’Ordoü- 
nce C D , fera égale à la moitié du Paramétré BG, 
ou à la ligne AF , le point F , étant le Foyer , Qç. les 
deux lignes AB, B F , étant égales. 

Car àcaufe du Triangle Reétanglc H C P , on 
connoît par 8. 6. que le Quarrc C D , eftégal au Re- 
ctangle HD P ; & à caufe de la Parabole BEC, on 
connoît que le même Quarrc DC , cft égal au Re- 
ctangle G BD , d’où il fuit que les deux Rectangles 
H D P, G B P y font égaux , & que par confequent 
ona cette Analogie BG, DH : : PD, BV -, &c fi on 
prend les moitiez des deux premiers termes, B G, DH, 
on aura celle-cy , A J**, 2?D ::P D ,BDi où l’on voit, 
que puifque lesconfequens fqn t égaux, les anrecedcm 
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AF ,PD , font égaux aufli. Ce qu’il faloit démontrer. 

Corollaire. I. • 

Il fuir de cette Proportion , que les trois lignes 
F H , FC, F B y font égales : car il a déjà été "dé- 
montré au Coroll. 1 1. de la Propofttion precedente , 
que les deux F H, FC, font égales -, Se l’on connoi- 
tra que les deux F C , JF r P > font égales aufli , en 
ajoutant à chacune des deux égales A y y D P , la com- 
mune DJ “ : car ainfi on aura AD , ou JpC , égale à F r P. 
Corollaire II. 

Il s’enfuit aufli , que fl on prend fur l’Axe 2 P, 
la partie D P , égale à la ligne A F, ou à la moitié du 
Paramétré 2 ?G,& qu’on tire la droite £ P , cette li- 
gne C P , fera perpendiculaire à la Parabole BEC, par 
Def 8. parce que le Triangle H CT, fera Reétangle 
en C. 

Car fl aux deux lignes égales DT, AF , on ajoute 
la commune DF, on aura AT), ou FC , ou F H, 
égale à F P , & le Foyer F , fera le centre d’un cercle , 
qui paflèra par les trois points H , C , P , ce qui rend 
droit l’Angle H C P -, & la ligne C P , perpendiculaire 
à la Parabole BEC. Ce qu’il faloit démontrer. 

PROPOSITION VI. 

ST 'irer une ligne , qui touchant une Parabole 
donnée > faffe avec l'Axe un Angle égal 
a un Angle aigu donné. 

P Our tirer une ligne droite , comme C H , qui 
touche 1a Parabole donnée B C, dont l’Axe BD, 

Dij 
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eft aufli donne , Sc qui fade avec le même Axe B D, 
un Angle , comme CHD, égal à un Angle aigu 
donne ; ayant trouvé pat Prop. I. le Foyer F ; & ayant 
fait B A » BF y tirez pat les deuxpoints^, F,àl’Axe 
B D y les perpendiculaires indefinies AI f F E ; & ayant 
tiré du Foyer F , la droite F I , qui faflè avec la ligne 
F Ey l’Angle EF I , égal à l’Angle aigu donné , tirez 
par le point /, où elle rencontre la ligne Al y à l’Axe 
BD y la parallèle 1 C , cpii donnera lur la Parabole 
S C y le point C , par ou vous tirerez, par “Trop. III. 
la Touchante C H , qui fera en H , l’Angle CH D t 
égal à l’Angle EF I , & par confequent à l’Angle 
aigu donné. 

Car la droite F I , fera perpendiculaire à la Tou- 
chante CH, par Conjhr. z. Prop. III. c’eft pourquoy les 
deux Triangles Rectangles IPQ f H A feront 
femblables, àcaufe des Angles droits A y P, & des deux 
égaux I QP y AQJjy ce qui rend l’Angle QAP , ou 
EF P y égala l’Angle AHQA Et comme l’Angle EFP, 
çft égal au donné , par la conftruCtion , l’ Angle AHQ^ 
fera aufli égal au donné, Ce qu'il faloit faire & dé- 
montrer. 

S c o L I E. 

I l eft évident, que fi au contraireonvouloit tirer 
à la, Parabole B C, une perpendiculaire , comme C R, 
qui fift avec l’Axe SD, un Angle égal à .un Angle 
aigu donné , il faudroit faire l’Angle AF I y égal au 
donné i & ayant tiré la Touchante CH, comme au- 
paravant, on luy devroit tirer par le point C , d’attou- 
chement, la perpendiculaire C R , qui fêroit avec l’Axe 
B D , l’Angle CRS , égal au donné , parce que céc 
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Angle C 2^ A , eft égal à l'Angle E F J y égal au donné, t. F-g»r* 
pr la conftruétion, à caufe des deux parallèles R C, 

J?l, la première RC, étant perpendiculaire à la Tou- 
chante CH, par la conftru&ion , & la fécondé JV, 
aulîi , par Prop. I. 

Il eu aulîi évident , que puifque la ligne C R , eft 
perpendiculaire à la Parabole AC, elle eft la plus cour- 
te de toutes celles qu'on put tirer du point 2^ , à la 
même Parabole SC ; Sc que puifque la ligne CH, 
touche ta Parabole B C , elle eft la. plus grande de 
toutes celles qu’on peut tirer du pint H, ila même 
Parabole S C. 

PROPOSITION VII. 

Si par un point d’une Parabole on tire une ligne 
droite qui coupe la Parabole & fon Axe , cette 
ligne droite étant continuée , coupera la Pa- 
rabole en un antre point. 

J E dis, que fi par le point C, die la Parabole B C , & tK 

on tire la droite C E , qui coup la Parabole S C , ?>&*”•■ 
au meme pint C , & fon Axe S H , en / , cette ligne 
C E > étant continuée , coupera ta Parabole B C y en 
quelque autre pint, comme en E. 

La demonftration en fera évidente pr la généra- Démon. 
don , lorfquc la ligne C E , fera perpendiculaire à fi r4ti,n - 
l’Axe S & dans un autre cas , on. fera la demon- 
ftration en cette forte. 

. Cherchez aux deux lignes B D y B I , une troifiéine 
proportionnelle AH, ôc tirez pt le pintH , àl‘Axe 

D iij 
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>». & h. BH, la p:rpendiculaire I/E, qui rencontre icy lali- 
t ' , l" rcS - gne C £, au point S, par où je dis , que la Parabole 
l, C palïè. 

Car ayant tire par le point C , à l’Axe BFt, la per- 
pendiculaire CD, qui fera parallèle à la ligne HE, 
ce qui rend femblables les deux Triangles Rectan- 
gles C D 1 , EH I , on confiderera , que puifque par 
la conltruCtion, on a cette Analogie , BD,BI::BI> 
B H , en divifanc dans la Fig.io. ou en compofant 
dans la Fig. //. on aura cellc-cy ,BI,BH::DI,IH; 
& fi à la place des deux derniers termes D I , I H , on 
met les deux C D, H E, qui font en même raifon, à 
caufe des Triangles femblables C D I , EH I , on aura 
cette autre Analogie B I, BH::CD,HE,&parcon- 
fcquent cclle-cy, BI q, B Hq: :CD^,H E cf, & fi à 
la place du Quarrc B I , on met le ReCtangle BDBH, 
qui luyeftcgal à caufe des trois proportionnelles BD, 
BI , B H , par la conltruCtion , on aura cette autre Ana- 
logie B D B H , B H q : : CD<j , HEg : & enfin , fi à la 
place des deux premiers termes, ou des deux Rectan- 
gles BDBH, B H qui ontune même hauteur B H, 

on met leurs bafes B D, B H , qui font en même rai- 
fon, par i. 6. on aura cette dernière Analogie ,BD, 
BH::CD^f,HEg; d’où il fuit par la génération , 
que C D, HE, font deux Ordonnées à l’Axe B H, 
& que parconfequent le point E , efk de la Parabole. 
C’clt pourquoy la ligne CE, qui coupe la Parabole 
B C , au point C , la coupera encore au point E. Ce 
qu’il faloit démontrer. 

S C O L I E. 

Comme cette Proportion fe peut démontrer de 


fi 
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la même façon , fans fuppofcr que le Diamètre * n. 

foie un Axe , parce que fes Ordonnées C D , E H , F ‘S* rn ’ 
feront tbûjours parallèles entre elles , & qu’ainfi les 
d:ux Triangles CDI, EH I , feront toujours fem- 
blables , il pft aifé de juger , quelle fe peut étendre à 
tout Diamètre, pourvu que l’on foit convaincu delà 
vérité de la Prop.Xl. 

Corollaire. 

D’ o ù il eft aifé de conclure, que lorfque B H ,eft 
un Diamètre , dont C D , EH, font les Ordonnées, 
les trois parties BD, B I , B H , font proportionnel- 
les, la ligne C E, étant une ligne droite. Ce qui fc 
peut demonrrer par un ordre rétrogradé', en cette 
forte. 

Par la génération on a cette Analogie BD, B H : : Démon. 
C D <7 , EH^, pour le moins lorfque le Diamètre 
B H , fera un Axe, & dans un autre cas, on en verra 
la dcmonftration dans la ‘Trop. XI. indépendamment 
de celle-cy : c’efl: pourquoy en donnant aux deux pre- 
miers termes BD, B H , la hauteur commune BH, 
on aura cette autre Analogie B D B H , B H c\ : : C D<j y 
EH^i & fi entre BD, B H , on trouve une moyen- 
ne proportionnelle B L , on aura BDBH B L <7 , & 
l’Analogie precedente BDBH , BHg: : C D q , E H 
fe changera en celle-cy, B L<j,EHq ::CDej, EH q ; 

& par confcquent en celle-cy , B L , B H : : C D , EH. 

Et fi à la place des deux derniers termes C D , EH> 
on mec les deux DI, H I , qui font en même raifon, 
à caufe des Trianglcÿ femblablcs CDI , EHI , on 
aura cette autre Analogie BL,BH::DI,Hl>&fi 
à la place des deux premiers termes B L , B H , on rncç 
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. les deux B D , B L , cjui font en même raifon par la 
conftruction , on aura celle-cy , BD , B L : : DI , H I» 
& en permutant on aura celle-cy, BD, DI:: BL,HIi 
& en compofant dans la Fig. 10. on aura celle-cy, BD, 
B I : : B L , H l f B L ; ou en divifant dans la Fig. n. on 
aura celle-cy, BD, BI :: B L, HI -BL. Or il eft vi- 
fible , que chacune de ces deux dernieres Analogies 
fc changera en celle-cy , BD , BL: : BL , BH , en met- 
tant BL, à la place de B I i c’eft-à-dire, en fuppofant 
B I </> B L ; & comme cette Analogie s’accorde avec 
la conftru&ion que nous avons faite, qui eft que BL, 
foit moyenne proportionnelle entre les deux BD,BH, 
cela fait connoître que B L , eft cfte&ivement égalé à 
B 1 , ôc que par confcquent les trois lignes BD, B I , 
B H , font proportionnelles. Ce qu’il faloit démontrer. 

PROPOSITION V II I. 

Si une ligne droite touche une Parabole , que 
par le point d' attouchement on tire en dedans 
une ligne indéfinie parallèle à l’Axe , & par 
quelque autre point à la Touchante , une pa- 
rallèle terminée par la Parabole ,• cette der- 
nière parallèle fera drvijee en deux egalement 
par la première . 

S upposons que la droite C O, touche la Pa- 
rabole C B E , au point C , Ôc quelle coupe l’Axe 
BHenO. Soppofons encore, que la droite GE* 
qui coupe la Parabole CBE, aux deux points G , E, 
& l’Axe B H , en I , foit parallèle à la T ouchante C O , 

& 
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k que la droite C M > qui pa(Te par le point d’attou- n.&g. * 
chement C , fait parallèle, a l’Axe B H. Cela étant 
fuppofé , je dis que la droite C M , coupe la ligne 
G E , en deux également au point L ; c’eft-à-dire, que 
les deux lignes L E » L G., font égales entre elles. 

Car fi par les quatre points C , G , L , E , on tire ». 
à l’Axe B H, les perpendiculaires CD, GH , LK, EF, 
dont EF , foit prolongée jufqu’à ce quelle ren- 
contre C M , auiïi prolongée en P , on connoîtra par 
Trop. IV. que les deux parties B D , B O , font égales; 

& que par la nature des parallèles , le T riangle O CD, 
eft lemblable aux Triangles E F l ,, E P L ,• GHI, 

G M L, L K I , & qu’il eft égal au Triangle L K I , & 
que par confequent les lignes O D , IK , font égales. 

Cela étant fuppofé , on aura .dans les Triangles u 
femblables GHI, C D O , cette Analogie , G H , 
€D::HI, DOj & en prenant les moiciez des deux 
derniers termes H I , DO, on aura celle-cy, GH, 

CD:: -VH I , B D , de par confequent celle-cy , GH?, 

C D?i:-~HI?,BD?i & fi à la place des deux pre- 
miers termes GH?, CD on met, les deux .lignes 
BH , B D , qui font en meme raifon , par la généra- 
tion , on aura cetfe autre Analogie ,, B H , BDm 
H \ ? , B D ? ÿie. donnant aux deux premiers terme» 

B H j B D, la hauteur commune B D, on aura celle- 
cy, BHBD, BD?:: 4 -HI?, BD?, où l’on voit que 
puifque des confequens font égaux, les antécédent 
BHBD, V-HJ ?, font égaux auflv ; 

» ParcillcmenrdansIesTriangles femblables EFI, z. 

C D O , on aura cette Analogie , £ F , C D : : I F, D O ; 

& eiL.penant 'ks moitiez des deux derniers termes 

E 
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Fig. I F, D O, on aura celle-cy, E F, CD: : -fl F, B D, 
ic par confequenc celle-cy, EF^f, CDg:;-j-IF^,BD^r, 
& u à la place des deux premiers termes EF^CD^, 
on met les deux lignes B F, B D , qui font en même 
raifon , par la génération , on aura celle -cy , B F , BD : ; 
~ I F , B D q > & en donnant aux deux premiers ter- 
mes B F, BD , la hauteur commune BD , on aura 
celle-cy, BFBD, BD<p:-fIF^, BD g, où l’on y oit, 
que puifquelcsconfequens font égaux , les antecedenç 
B F B D, 7-I F<j, font égaux aufli. 

5, Puifque donc nous avons BDBHv>-;HI^, par 
l'article premier , & B F B D -7I F <7, par l’article pre- 
cedent , nous aurons BDBH-BFBD“»-7HI<jr 
•fFI <7, & par confequent cette Analogie, BD, -f H I -f 

• iFI::-HI--^FI, BH-BF,ouB D,-FH::~HI- 
•LFI, F H , où l'on voit, que puifque le confequenc 
F H , eft double du confequenc -f-F H , aufli l’ancece- 
dent ' H I— f E I , eft double de l'ancecedcnt B D , 6 ç 
par confequent e'gal à D O , ou à K I. 

4. Dans les Triangles femblables E F I , G H I , on a 
cette Analogie, IH, IF:: GH, EF i & en prenant 
les moitiez des deux premiers termes I H , I F , on 
aura ceile-cy , 4 1 H , -j-I F : : G H , E F , & en divifan t 
on aura celle-cy , -^IH-ŸIF, 7IF:: GH-EF,EF{- 
& fi au lieu du premier terme -f-IH— f-I F,onmct IK, 
qui luy eft égal, par l’article precedent, on auracelle- 
cy , I K, -7F I : : G H - E F, EF, âccn compolàrtt on aura 
celle-cy , K 1 1 -7 FI , -fF I : : G H , E F } & fi à la place 
des deux derniers termes GH, EF, on met les deux I H, 

1 F, qui font en meme raifon , à caufe des Triangles 
femblables E F I , G H I , ou feulement leurs moitiez 
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Lî H , F > f° nt suffi en même raifon , on aura n. F>g. 

cette autre Analogie , K 1 1-7^* > t * 3 I : : tH I , - 7F I , 
ou l’on voit, que puifque les confcauens font égaux, 
les antecedens Klf-fFI, > n>nt égaux auffi , 

& par confequent leurs doubles 2. Kl t F I , H I j &c 
comme z K 1 1 F I , vaut autant que F K f I K , il fuit 
que F K 1 1 K , eft égal à I H : c'elt pourquoy en ôtant 
lK,de chacun , il reftera FK <« HK, ou LP LM, 

& par confequent LG«LE , à caufe des Trian- 
gles femblablcs L G M , L E P. Ce qu’il fàloic dé- 
montrer. 

Corollaire* 

On démontrera de la même façon , qu’tfne autre 
ligne que GE, parallèle à la même touchante CO, 
comme QJL ,fera diviféeen deux également au point 
S, par la même ligne C M , laquelle ,par confequent, 
fera le Diamètre des Ordonnées G E , QR. , par Defa. 

D’où il eft aifé de conclure , que cous les Diamètres 
d’une Parabole, font parallèles entre eux & à l’Axe* 

PROPOSITION IX* 

Tirer à un Diamette donné far un point donné 
fur une Parabole donnée > une Ordonnée * 

P Our tirer au Diamètre donné B D , par le point n- Fi# 
donné A, fur la Parabole donnée ABC , une 
Ordonnée, tirer par le point donné A, au Sommet 
B , la droite A B , & la prolongez en E , en forte que 
B E , foit égale à AB. Tirez par le point E , au Dia- 
mètre BD, la parallèle EC , qui donnera fur la Par 

Eij 
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is.Tiÿtu. rabole A B C > le point C , par lequel & par le point 
donné A, on tirera la ligne AC, qui fera l’Ordon- 
née qu’on cherche. 

Car dans le Triangle A CE, la ligneBF, fe trou- 
vant parallèle à la baie C E, par la conftruélion , on 
aura cette Analogie , AB , B E ; ; AF , C F , où l’on voit, 
que puifque les deux premiers termes A B , B E , font 
égaux, parlaconftruétion,les deux dcrniersAF,CF, 
font égaux auffi, & que la ligne AC , fe trouve divi- 
féc en deux également au point F , par le Diamètre 
B D ; ç’eft pourquoy la ligne A C , fera une Ordonnée 
au Diamètre donné B D , par De/. 3 . Ce qu’il fàlolt 
faire & démontrer. 

S C O L I H. 

S’ 1 L fàloir tirer au Diamètre donné B D , une Or- 
donnée par un autre point que fur la Parabole ABC, 
comme par le point I , il faudroit tirer par ce point 
à l’Ordonnce AC, la parallèle GH, CT c. 

PROPOSITION X. 


tj. Figure. 


Trouver l'v4xc d’une Parabole donnée. 

P O u r trouver l’Axe de la Parabole donnée ABC, 
tirez en dedans deux parallèles quelconques AC, 
G H, & parleurs points de milieu F,I , tirez la droite 
B D , qui fera leux Diamètre , par Dtf.3. & qui ferojt 
l’Axe de la Parabole ABC, s’il eftoit perpendiculaire 
à les Ordonnées A C, G H. Autrement , il faut tirer 
par quelque point de la Parabole ABC, comme par le 
point G, au Diamètre B D, 1 a perpendiculaire G H , & 
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par Ton poinç de milieu K , tirer au Diamètre B D, la u. Fig. 
parallèle L K , qui fera l’Axe qu’on cherche. 

Car, puifque tous les Diamètres d’une Parabole ®**««*- 
font parallèles ,par Prof. VIII. & que B D , eft un Dia- 
métré, il faut que fa parallèle LK, foie aufli un Dia- 
mètre; 6c comme ce Diamètre LK, eft perpendicu- 
laire à fon Ordonnée G H , il doit être un Axe , par 
Def. 4 . Ce qu’il faloit Élire 6c démontrer. 

PROPOSITION XL 

$} l'on tire au dedans d'une Parabole deux Or- 
données avec leur Diamètre , les Quarrcfde 
ces Ordonnées feront proportionnels aux par- 
ties correfpondantes de ce Diamètre , en les 
prenant depuis le Sommet . 

J E dis, que II LE, ST, font deux Ordonnées au/*-#/. 

Diamètre C M, de la Parabole G BT, leurs Quar- 
rez font dans la raifon des deux parties correfpondan- 
tesCL, CS, du même Diamètre CM. 

Pour la Demonftration , tirez l’Axe B H , & par le /><"***«- 
point C, la Touchante CO, qui rencontre icy l’Axe' 

B H , en O ,6c réciproquement par le point B , la 
Touchante B K, qui rencontre icy le Diamètre CM, 
en K. Prolongez 1 Ordonnée EL , jufqua ce qu elle 
rencontre d’un côté la Parabole B C G , au point G , 

& le Diamètre B H , aut point I ; 6c tirez par les qua- 
tre points T , E , C, G , au Diamètre B H , les Ordon- 
nées TZ, EF, CD, GH, dont les deux premières 
T Z t EF, feront prolongées jufqu a ce quelles 

E iij 
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Fig. coupent le Diamètre CM, aufifi prolongé en deux 
points , comme P , V. 

1. Parce que la ligne B O , cft égale à la ligne BD, 
par 'Trop. IV. & que la ligne BD , eft égale à la 
gne C K , par la nature des parallèles , la ligne B O , 
fera auffi égale à la ligne CK , & les Triangles fem- 
blablcs C K Q^O B Q, feront par confequcnt égaux : 
c’eft pourquoy, fi à chacun on ajoute le Pentagone 
M C QJB H , on aura le Parallelograme M K B H , 
égal au Trapèze MCOHi & fi à chacun des deux 
mêmes Triangles égaux C QK , O B Q^jon ajoute le 
Trapeze C DBQ^on aura le Parallelograme CDBKy 
égal au Triangle CD O. 

2. De plus , parce que les deuxTriangles CD'O, EFI, 

font équiangles , par la nature des parallèles, on aura 
par 19. 6 . cette Analogie, CD O, E F I : : C D^,E F^j- 
& fi à la place des deux derniers termes CD^,EF^ 
on mer les deux: BD, B F , qui font en même raifon, 
par la génération; ou bien , fi à la place de ces deux 
on met les Parallelogrames CDBK,PFBK, qui 
font en même raifon, par 1. 6 . on aura cette autre 
Analogie, CDO,EFl::CDBK,PFBK; & parce 
que les deux antecedens C D O , C D B K, font égaux, 
comme il a été démontré, les deuxeonfequens, fça- 
voir le Triangle E F I , & le Parallelograme P F B K, 
feront égaux aufli. » 

3. Enfin , parce que te Triangle CD O , eft égal au 
Parallelograme CDBK, par le premier article, fi du 
Triangle C D O , on ôte le Triangle E F I , & le Tra- 
pèze C R F D , & du Parallelograme CDBK , le même 
T rapeze C R F D, & le Parallelograme P F B K r égaL 
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au Triangle EFI, par l’article precedent , il reliera le/*. Fig. 
Trapeze R E I O , égal auTriangle C P R ; & fia cha- 
cune de ces deux chofes égales on ajoute le Trapeze 
C L E R , on aura le Parallelograme C L I O , égal au 
Triangle L PE. 

On démontrera de la même façon , que le .Parai- 4. 
lelogramc CS DO , cft égal au Triangle S VT ; &c 
comme ce Triangle S VT, eûfemblable au premier 
LPE,’on aura par 19. 6. cette Analogie, LPE, S VT :: 
LE<7 ,ST<j; & fi à la place desdeux TrianglesLPE, 

S V T , on met les deux Parallelogrames C L I O , 

CS DO, qui leur font égaux , on aura cette autre 
Analogie,CLI O , CSD O :: LE^f , STej ; & fi au 
lieu des deux Parallelogrames CLIO,CSDO, on 
met leurs bafes I O , D O , qui font en même raifon, 
par 1. 6, on aura cette autre Analogie, I O , D O : ; 

L E^.ST^i & enfin , fi à la place des deux premiers 
termes I O , D O , on met les deux C L , C S , qui leur 
font égaux, par la nature des parallèles, on aura cette 
demiere Analogie , Ç L ,C S :: L E q y S T Ce qu’il 
faloic démontrer, 


• ■ 
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PROPOSITION XII. 


Si à un Diamètre donné d’ une Parabole donnée y 
on tire une Ordonnée , qui foit coupée par un 
autre Diamètre en deux parties inégales : le 
Rcft angle , fous ces parties inégales ,fera égal 
au Rectangle fous ce Diamètre & le Parame «r 
tre du premier Diamètre. 

n. Fig. TE dis, que fi AC, eft une Ordonnée au Diamètre 
J B D , de la Parabole ABC, donc le Paramètre el£ 
B G , & que E F , foie un autre Diamètre , le Rectan- 
gle AF C, eft égal au Reétangle B G E F. 

Démon- Car , fi l’on tire par le Sommet E y du Diamètre EF,. 

fiction. au Diamètre BD , l’Ordonnée EH, on aura par la Pro 
pofi don precedente cette Analogic,B H, B D : : EH q y 
CDg,ouBH,,BD;:FD9, CD g, àcaufedeEH •* 
FD ; & en divifantonauracelle-cy , B H, D H : ; DF*/ 
CD<j-DF<j,ouBH,EF::DF 9, CD^-DFa ,àcauie 
de DH EF ;& parce queCD<j-DF^ y eft égal au 
Reétangle fous la fommeCDt DF, & la différence 
CD-DF, ou fous AD t D F, &CD-D F, à caufe de 
A D w CD, ou fous AF,ôcCF ,onaura cette aucre 
Analogie, BH, EF : : D F <j, A F C» & donnant aux deux 
premiers termes B H , E F , la hauteur commune B G , 
on aura celle-cy BGBH,BG£F::D F^, AFC,où l’on 
■voit que puifqueles antecedcns BGBH,DF^,ouEH^ y 
font égaux , par la génération , les confequens B G E F, 
AF C, font égaux aufti. Ce qu’il faloic démontrer. 
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1 * PROPOSITION XIII. 

Si l'on coupe un Cône par un Plan , lequel étant 
perpendiculaire àla bafe duT rianglede l’4xe, 
foit parallèle a l un des deux cotez, du même 
T ri angle M la S e cl ton fera une parabole. 

ï L eft évident, que fi on coupé. un Cône par un^.'i^' 
i X Plan parallèle à fa bafe , la Sedion fera uii Cercle; 

& que fi on coupe le même Gone jfer Vin Pian , qui 
pafle par Ton Axe ,1a Sedion fera un Triangle, que 
J'on nomme Trungle de lAxé, C’eft pourquoy' , au 
. lieu de démontrer cela , nous'demorttrcrons'i'quejfi 
% ôn coupe uil Gone , dont la bafe foit le Cercle ÀMCD, 

& le Triangle de l’Axe foit A BC, par un Plan per- 
. .pendiçulairc à la bafe A C , & parallèle au côté A B ,1a 
. Sedion M L P , fera une Parabole i fçavoir, un Plan 
; terminé par une ligne courbe , ou lés Quarrez dès Or- i 

données M E , 1 H , a 1 Axe LE,- loht proportionnels 
aux parties correfpondantes L É , JL H, dumême Axe 
L E , en les prenant depuis le Sommet L. 

Car , fi 1 on coupe le t Cone A B G , par un Plan, qui Dtmeü.- 
pallant aU ddlus du- Sommet L, foit parallèle à la bafe^ 4 "*"' 

A O C yde.ee Cçqe , la Sedion Fi ÇK, fera un Cer- 
cle, dont le Diamètre F G , eft la commune Sedion 
de ce Plan & du T riangle de l’Axe ABC; c’eft pour- 
quoy ce Diamètre F G, fera paralleleau Diamètre A C,> 
de la bafe A DC , du. Cône , comme la ligne LE,, 
qui eft la Sedion du Triangle de l’Axe ABC, & du Plan 
parallèle au côté A B , eft'parallcle au même côte A B.- 

F 
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Si par la commune Se&ion H , des deux lignes 
F G , L E , on tire dans le Plan du Cercle F K G I , la 
ligne 1 K, parallèle à la ligne MD , laquelle étant la 
commune Se&ion du Corde A D C , & du Plan pa- 
rallèle au côte A B , eft perpendiculaire au Diamètre 
AC, cette ligne 1 K, fera auffi perpendiculaire au 
Diamètre F G, qui eft parallèle à AC ; cejtpourquoy 
chacune des deux lignes 1 K , M D , fera coupée en 
deux également, ôc a Angles droits, par la ligne LE, 
laquelle parconfequent fera un Axeà l'égar^ des deux 
jQrdonnées H.I, EM, ou KH, DE. 

Parce que le Redangle F H G , eft égal au Quarrc 
iH,I, &le Re&angleA EC.au Quarré EM, par 35. j. 

, ion aura cette A naïogie , F H G , A E C : : H 1 <j , &M<j ; 
,(3k ù à la place des deux Re&angles F H G , AEC, 
dont les hauteurs F H , A E , font égales , à caufe du 
Paràllelograme A E H F , on met leurs bafes G H, 

.qui font en même xaifon , par 1. 6 . on aura cette au- 
Ttre Analogie , G H , CE::HI^,EM^i # encore, fi 
à la place des deux premiers termes GH,CE, oa 
met les deux LH, LE, qui font en même raifon , i 
cauic des Triangles femblabl"s LGH, ICE, oi| 
:auta cette demisre Analogie , L H, LE : : HI<y, EM<j. 
D’011 il fuie par la génération de la Parabole , que la 
courbe MLD , eft une Parabole. Ge qu'il faloif 
. démontrer. 



» AîJ nwi A h 

1 ir- .. <■ 


uo POi jCÆtl'fà n>îr; c» 

. L . 'sbiUM -A: -Ig# 


DE L’ELLIPSE 

Génération de l’EIhpfc. 

S ’I l y a fur un Plan un Angle quelconque AB G/ 7 ^ 
dont les deux lignes A B , B G , foient terminées ; f ^ 
j*e dis, que l’on peut trouver fur le même Plan une. 
infinité de points d’une Ellipfe, dont un Diaihetrèferâ 
A B te Paramétré de ce Diamètre fera B G , en 
forte que la raifon du Quatre d’une Ordonnée à cé 
Diamètre AB , comme de CD , au Rectangle fou* 
les parties correfpondantes A C , B C , du Diamètre 
AB, foie égale à celle du Paramétré B G , au même 
Diamètre A B , telle qu’eft la propriété de la ligne 
courbe que nous avons appellée Ellipfe s fçavoir en 
cherchant au Diamètre A B , à fon Paramétré B G , 

& au Rcétangle AC B un Quatre proportionnel y 
dont le côté CD, étant placé de côté & d’autre paral- 
lèlement au Paramètre fi G ori aura en D, deux 
points de l’Elli^fe : & pareillement en cherchant au* 
Diamètre A B , a fon Paramétré B G , & aù Reâangle 
AEB, un Qüarré proportionnel , dont le côté EF,» 
étant placé parallèlement au Paramètre BG ,on aurar 
en F , deux autres points del’Ellipfe. Ainfi des autres. 

Mais , pour avoir une pratique aifee , fuppofoni 
que l’Angle A B G , (bit droit » en forccqueleDiamc- 
tsc AB y ïoit un Axe que Je mçme Diamètre A B* 

Fi y 
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t 7 - & >*■ ne foit pas égal à Ton Paramétré B G , autrement au 
f'c" re3 - lieu d’une Ellipfe nous décririons un Cercle. Décri- 
vez à l'entour de cét Axe A B, le demi-Cercle AIB ? 
au dedans duquel vous cirerez fur le Diamètre AB, 
les perpendiculaires C I , E L , pour y marquer de cô- 
té & d’autre autant de points dcl’Ellipfe par le moyen 
de la ligne AK, qui doit être moyenne proportion- 
nellc encre l’Axe A B , ôc fon Paramétré B G ; car fi 
aux crois lignes A B , A K , C 1 , on trouve une qua- 
trième proportionnelle CD, & pareillement aux trois 
lignes A B , A K , E L , une quatrième proportionnelle 
E F , les deux points D , F , Feront de l’Elhpfe. 

Car, puifque par la conltruétion nous avons cette 
Analogie , AB* A K : c C I , CO, & par conftquenc 
celle-cy, AB^, AK^::CI cf y CD<j; fia la place du 
Quarre AK, on mec le Rectangle A B G , quiluy cft 
égal, parce que l'on a fait A K, moyenne proportion- 
nelle encre les deux A B , BG, on aura cette autre 
Analogie?, AB A B G ::CI^, C D <j, & fi à la place 
du Quarré C I , on met le Re&angle A C B , qui luy 
cft égal, pap j j. 3. on aura celle-cy, ABg , A BG a 
ACb , C D & enfin , fi au lieu des deux premiers 
termes A B q, A B G , on met les deux A B , B G , qui 
font en même raifon , par i. 6. on aura cette derniere 
Analogie, AB, B G:; AC B , CD q, qui faiccon- 
noîcre que le poinc D , eft de l Ellipfc. Ce qu’il fàloit 
feire & démontrer. 

On démontrera de la même façon , que le point 
F , cft de l’Ellipfe : mais on peut trouver un peu au- 
tremnt les mêmes points D,F, Ravoir en cherchant 
W* trois lignes A K, B G , CI, une quatrième propoj>. 
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itionnelle G D, & pareillement aux trois lignes, A K, //. & rt. 
B G , E L , une quatrième proportionnelle E E i & e, &* ru - 
les deux points D, F, feront de l’Ellipfe. 

Car, par la conftru&ion , nous avons cette Ana- Demtm. 
logie , A K , B G :c C I , C D , par confequent celle- ft rdt,s "' 
cy, AKcj, CDj, ouABG,BG<^:: 

ACB,CDq,ouAB, BG::ACB,CD^, qui lait 
connoître -que le pomt D , eft d:l’Elliple } & l’on dé- 
montrera de la meme façon, que 1 * point F ,tûaulli 
,de l’Ellipfe, &c. 

Corollaire I. 

Il fuit évidemment de cette conftru&ion, ^ue l’El- 
lipfe paflb par les quatre points A , H , B , M , ôc que 
par confequent elle renferme unefpace : & de plus , que 
toutes les lignes tirées au dedans de l’Elliplc perpn- 
diculairementi l’Axe AB, comme DD,^F, MH, 
jfont divifées endeux également par le même Axe A B. 

Corollaire II. 

I l cft évident aullî, que déroutes ces perpendicu- 
laires, la plus grande eft celle qui paife par le point 
O , milieu de l’Axe A B , comme H M : car , puifquc 
par la génération , nous ayons cette Analogie, AO B, 

O M : A C B : : C D 7, ou A O <7 , OM^:;ACB, 

-C D<j, & que l’antecfdcnt A O g, eft plus grand que 
l’antccedcnt A C B , par $. i. le conf que nt O M <j, 
fera auffi plus grand que le conf. quent C D-j , & le 
côté O M , conf-quemment plus grand que le côté 
CD, &c. 

Corollaire III. 

On voit aufli que cette plus grande p“rp"ndicu- 
We H M , fua plus petite que l’Axe A B , lorfquc 

F iij 
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t7. & il cet Axe AB , fera plus grand que Ton Paramétré B G, 
F'gurn. comme dans la Fig. 17 • & quelle fera plus grande 
lorfque l’Axe A B , fera plus petit que fon Paramétré 
B G , comme dans la Fig. 18. Dans le premier cas cette 
plus grande perpendiculaire H M >. reprefente la lar- 
geur de l’Ellipfe, & dans le fécond cas elle en repre- 
iente la longueur. Cette longueur & cette largeur 
feront appeliez les deux yixes de l’Ellipfe ; & le point 
O , ou ces deux Axes s’entrecoupent à Angles droits,» 
& en deux également, fenommera Centre del’Ellipfc.- 
CÔROL L A IRE IV. 

Cet*te même plus grande perpendiculaire, ou 1 
l’Axe H M.,eft moyenne proportionnelle entre l’autre 
Axe A B, & fon Paramétré BGj c’eft -à-dire, quelle 
eft égale à la ligne A K. Car puifqixe par la génération 
on a cette Analogie , AB, B G:: AO B, O M <7 , ou 
AB, BG:!aO^, O àcâufe de A O O B ; fi 
à la place des deuxQuarrez A O , OM, on met leurs 
quadruples, fçavoir les Quarrcz A B, H M, on aura 
cette autre Analogie, AB,. B G:: A Bq, HMq ; & fi 
aux deux premiers termes A B ,B G , on donne la hau- 
teur commune A B , on aura celle-cy ,-A B <7 , A B G : 
AB <7, H M ej, où l’on voit ,. que puifque lés antefce- 
dens font égaux, les confequens A B G , H M a,forit 
égaux aufïi : & comme le Re&anglè A B G , eft auffi 
égal au Quarré A K , par là conftrudUon , ce Quarré- 
À K, fcraauffiégalauQuarré H M,&parconfcquent 
AK “» H M.- Ce qu’il faut démontrer. - 
COROLLAIRE V. 

1 1 s’enfuit auffi , qu’irne perpendiculaire quelcon- 
que à l’Axé H M, tirce au dedans de l’Ellipfe , comme 


K 

J ‘ 
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D P , cft divifée en deux également au point R , par le & if. 
même Axe HM. Car ayantciré des deux points D,P,fijr F, i* rtl ' 
l’autre Axe A B , les perpendiculaires C D, LP, on aura 
par la génération cetce Analogie, A C B , A L B : : CD<jf, 

£ p cj , dont les deux derniers termes CDj, LPp 
érant égaux, par la nature des parallèles, les de,u?c pre- 
miers , ou les deux Rectangles A C B , A L B , feront 
égaux aulli: c’cft pourquoy on aura ce^te Analogie, 

A C , A L : : B L , B C i Sc en diviGmc on aura cclle-cy , 

A L, CL:: BC, CL , ou ïes deux confequens étant 
égaux , les deux antecedens AL, B C , feront égaux 
auflij & fi on les ôte des deux lignes égales A O, O B, 
il reftera les deux égales O L , ü C , ou R P , RD* 

Ce qu’il faloit démontrer. On démontrera de la mê- 
me Façon, que la perpendiculaire F Q^eft divifée en 
deux également au pointS, par le meme Axe H M. 
Corollaire y L * 

1 l s’enfuit de plus, qui fi au même Axe H M, on 
sire au dedans de lEllipfe autant de perpendiculaires 
que l’on voudra , comme FS, DR, leurs Quarrez fe- 
ront proportionnels aux Rectangles HSM. , HUM, 
fous les parties correfpondantes de cét Axe H M. Car 
fi l’on rire fur l’autre Axe AB, des points D, F* les 
perpendiculaires C D , E F , on aura par la génération 
cetce A nalogie , A B , B G : : A C B , C D <] -, & n 3U 
lieu des deux premiers termes A B , B G » on met lçs 
deux A B <\ y H M 7, qui font en même railôn, à caufe 
des trois proportionnelles AB,HM,BG, par Coroll. 

4. ou (1 a la place de ces deux A B , H M , on met 
leurs quarts A O <j , O M q , & qu on permute , on auça 
«ccie autre Analogie^AO^ACBii^OM^» CDf; 
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17. & i». & fi à la place du Re&angle A C B , on mec la difFe- 

F'iHres. rence A O <]-C O (], qui luy tft égalé , par 5. i. & à 
la place du Quarré C D , le Quarré -O R , qui luy eft 
• égal, par la nature des parallèles , on aura cette autre 
Analogie, A O g, AO <7- COg:: 0 M<j ,'0 R & en 
divifant on auiacelle-cy, A O q, C O q : : OM<j , OMa 
O R q i &: (i à la place du Quarré CO, on met le 
Quarré D R, qui luy eft égal, par la nature des parai-' 
lelcs, & à la place de la différence O M^-OR^ , le' 
Rtélanglc H R M, qui luy tft égal , par 5. v. de qu’on 1 
permute , on aura cette derniere Analogie , AOq,» 
O M : : D R <7 , HRM. On démontrera de la même 
fàçcn , que A O q , O M qy. F S <7 , H S M. *, d’où il eft : 
aifc de conclure, que DR.<ÿ, F S^: :H RM, H S M. - 
Ce qu’il faloit démontrer. 

Corollaire VIL- 
Enfi N,-il s’enfuit que le Paramétré B G , étant 7 
perpendiculaire à l’Axe A B ne rencontre l’Ellipfe 
qu’au point B, parce que s’il la rcncontroitencoretn* 
quelque autre point, .comme en T, la perpendiculaire 
T V , que l’on tircroit de ce point T , fur l’autre Axe 
H M , feroit moindre que O B , par la génération, ce 
qui eft impoflîble,. parce queltsdcux lignesOB,TV,> 
iont égales , à caufe du. Parallclograme O B T V. Il- 
eft donc impoftible auffi , que le Paramétré B G , ren- 
contre l’Ellipfc encore au point T. Ce qu’il faloit dé- 
montrer. On démontrera de la même façon, queft* 
l’on tire à l’autre Ax ~ H.M, par l’une de fts cxtrémi- 
tcz H,M, une. pérpcndicùlaire , c rte perp ndiculaire 
ne rencontrera l’Ellipfe qu’en la même extrémité.. ; 

< 1 I^AnalyJt nous tniligntra, une conftruébon de 

° l’Eilipfe 7 
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• fEllipfc, qui fera beaucoup plus facile que la prece- /*. 
dente. Pour découvrir cette conftruétion , fuppofons 
que fur le grand Axe A B, on ait décrit l’Ellipfc ADBH, 
dont le petit Axe foit H 1 , le centre foit O , & le Pa- 
ramétré du grand Axe A B , foit B G ; & de plus , que la 
ligne C D , foit perpendiculaire au grand Axe A B. 
Suppofons encore que fur le même grand Axe A B 
on ait déterminé les deux lignes égales O E, O F, en 
forte que fi par quelque point de i E llipfe , comme D, 
on tire des deux points déterminez E , F , les droites- 
D E , DF, leur fomme D E t D F , foit toujours égale 
à une même ligne donnée : car ainfi en décrivant de 
l'un de ces deux points comme de E , à une ouver- 
ture du compas un peu plusgrande que A E, ou que 
B F, un arc de Cercle, 2c un autre de l’autre point F, 
à une ouverture du compas égale à l’exccs de la ligne 
donnée fur l’ouverture du premier arc, la Se&ion de 
ccs deux arcs donnera un point de l’Ellipfe -, & l’om 
en pourra trouver de la même façon autant d’autres 
que l’on voudra , lorfqu’on aura une fois déterminé 
la longueur de la ligne donnée , 2c des deux lignes 
O E , O F, en forte que cette longueur foit invariable,. 

& indépendante de la ligne indéterminée AC, ou 
BCi autrement cette même longueur ne pourroit 
ps fervir pour trouver autant de points de l’Ellipfè- 
qu’on voudroir- 

Pour donc déterminer la longueur de cette ligne, 
qui doit être donnée, & celle des lignes O E , O F , in- 
dépendamment de la ligne indéterminée A C,ou BC,. 
ôc feulement par rapport à l’Axe A B , & à fon Para- 
métré^ G , & à l’autre Axe H I, qui font invariables, 
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it.Ftg. au lieu que A C , ou B C, peut changer en une infi- 
nité de maniérés differentes dans la même Ellipfe j fair 
fons les fuppoficions fui vantes: 

AB d. 

B G «• p. 

Hl "f- 

AC «> x. 

* CD "jr. 

B F v> z •* A E . 

pour avoir 

B C wj d- x. 

CF 4 d-x-%. 

OF w» OE ; : 

CE«jx-;ç. j • 

DE « f'jtx - 2 XX* t X*X*\jJ 

DF /'Vrf - * t xx-tilx* xx* t \** tyy- 

Pour connoître à quel Quarré on doit égaler le 
Quarré xx- sc:çt yy » de la ligne DE , en telle 
forte que lesligneségalts O E, O F, ou bien A E, B F, 
foient invariables, & indépendantes de la partie indé- 
terminée A C w> x , il ne faut pas que dans leur valeur, 
cefl-à-dire, dans la valeur qu’on trouvera de ^,il de- 
meure la lettre indéterminée x. Pour cette fin , il 
faut que dans ce Quarré les termes xx t yy , fe ren- 
contrent , afin que par [ l’antithefe ils fe détruifent; 
car ainfi le rcfte de l’Equation fe pourra divifer plus 
facilement par x; ce qui fe doit Élire, afin que cet x 
s’évanouïfTe, & qu’ainfi on puiflè trouver la valeur de 
S£, indépendamment de la lettre indéterminée x. 

On ne peut pas prendre le Quarré dd-idxfxx-id% 
1 tjy, de la ligne DF, où les Quarrez xx, 


DE . 1 / Et-LIPSE. 5 f 

Jiy t fé rencontrent , parce que cette ligne DF , cft»», 
plus grande que la ligne D E , excepté dans le cas au- 
quel Te point D , convient avec le point H r ou avec 
le point I , parce qu’alorsces deux lignes D E , DF, 
feront égales , comme il eft aifé de démontrer. 

Puifque donc la ligne D F , eft trop grande pour 
pouvoir être égalée à la ligne DE, on la diminuera 
de quelque quantité , comme de » , en forte que la 
différence des lignes DE , DF , f oit » > & cette ligne 
ainfi diminuée, lçavoir sdi- tdx t xx - rdx. t tjj- u > 

pourra être égalée à la ligne DE “ jy.Ainft 

on aura cette Equation , sdi- îdx t xx-*dz. t i jj-u 

ÎT^ï^JTx. t J 7 . où prenant le Quarré de chaque partie, 
on aura celle-cy , dd-zdx^xx-zd^zx^l 
t? dd- tdx t xjT-rx* t 7/ « xx-ixztz ztyy » &par fa n- 
tithefe on aura celle-cy, zw/ ’4d-*lx\xx-*xz.\tyjj 
4x7 - zdz-2. dx^dd^uu. Et pour diminuer le 
nombre des termes , mettez d a la place de » , en 
fuppofant » d , pour avoir cette autre Equation, 
x d ydd- idx r xx - 3xXj\ t ; t ” ^.x^-xd^-xdx'f zdd,dont 
chaque partie étant divifée par z , on aura celle-cy, 
ây'ddTTixTïT^ixz . t zfyj * zx^dz-dxtdd, où prenant 
• Te Quarré de chaque partie, on aura cette autre Equa- 
tion d+ - zebx f ddxx- zddx dd%Z t «« A^ZZ.- 
À,dxxX t dd%x - idxftÇ f ÜZK ~ a xxA Z f 6 ddxz t *dxx- 
id’z t d4 , & par l’antithefc on aura celle-cy, axxzZ- 
4 dx^Z - 4 dxxz f 4 ddxz - ddyy * o ; & (i à la place de 
yy , on met px- , qui lui eft égal , comme l’on con- 
noît par l’Equation confticutive de l'Ellipfe , on aura 
cette autre Equation, 4**3V - ^dx 7 ^_- 4tbxzt +ddxz~ 
ddf>x-\dpxx «/> o , laquelle étant divffée par 4xx-4<lx p 
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n. fig. on aura cette derniere Equation , KX~dz t —fy ” o, 
dans laquelle on trouvera^ u> ~d — S 71^. Et com- 
me nous avons remarqué que le petit Axe H l , eft 
moyen proportionnel entre le grand Axe AB, & fon 
Paramétré B G , on pourra mettre ie Quarré // , à 
la place du Rc&angle dp , 6c l’on aura Z.* , d- /iTjf r 
pour A E, & B F i ceft pourquoy on aura OE, ou 
O F v> da-jf. 

Ce qui fait connoître que chacune des deux lignes 
égales O E, O F , eft égale à la Racine quarrée de la 
daftérence des Quarrez des deux demi- Axes A 0,0 H. 
Ainfi les deux lignes invariables O E , O F , feront 
connues , après quoy la quantité que nous avons fup- 
pofée donnée , fera aulïi connue, parce quelle eft 
égale au grand Axe A B , puifque nous avons égalé la 
ligne D E , à la différence des lignes D F , & * , ou d t 
ou A B ; ce qui fait que cette ligne A B, eft égale à la 
fomme des deux DE, D F. 

A*trt Mais, pour venir à la pratique , décrivez de Fune 

aï™" des ^ cux cxtr ® m ^ cz H , I , du petit Axe H I , comme 
de l'extrémité H , à l’ouverture du grand demi-Axe 
AO , ou B O , une circonférence de Cercle, qui donne- 
ra fur le grand A xc A P, les deux points invariables E, F, 
& déterminera par confcquent la longueur des lignes 
égales O E , O F. Car à caufe de A B v> d , on aura 
4 </, pour chacune des lignes .AO , BO,HE,HF; 
& à caufe de H I f y on aura ~ f y pour chacune des 
deux lignes H O , I O. Si du Quarré 4</d,deHE 
— d, on ôte le Quarré —(J > de HO "-pf Ü reftera- dd~ 
ï-JJ" pour le Quarré de la ligne O E , ou O F , laquelle 
par confequent vaudra ou 4 tféû ./,tcllç 

que nous l’avons trouvée. 
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Par le moyen de ces deux points invariables E,F, /*. pig. 
que nous appellerons Foyers de l'Ellipfe , on pourra 
trouver autant de points que l'on voudra de l’Ellipfe, 
comme vous allez voir à l’imitation du point D , qui 
fe peut trouver par une même operation , en quatre 
lieux également éloignez du petit Axe H I , ou des 
deux extrémitez A , B , du grand Axe A B , en cette 
■forte. 

Ayant décrit de l’un des Foyers E, F , comme du 
Foyer E, avec une ouverture du Compas un peu plus 
grande que A E, ou que B F, un arc de Cercle , por- 
tez cette même ouverture fur le grand Axe A B , de- 
puis fon extrémité A , en K , & avec l’ouverture du 
refte B K, de l’Axe A B , décrivez de l'autre Foyer F, 
un autre arc de Cercle, & la rencontre de cét arc avec 
le premier, donnera le point D, qui fera de l’EUipfe. 

Pour la demonftration , décrivez du point D , par 
1c Foyer E, le demi- Cercle L E Q^qui coupe icy l’Axe f 
A B , en N , & la ligne D F , prolongée en en 
L ; ce qui fait que comme par cette conftruétion la 
fomme des lignes DE, D F , eft égale au grand Axe 
A B , auili la ligne F Q^cft égale au même Axe A B , 
à caufe des trois lignes égaies D E , D Qj D L » on 
voit auflî ,par $. j. que les lignes C E , C N , fonccga- 
les entre elles , & que la lomme des quatre lignes 
AO, EO, CO, DK, eft égaleàla fomme desdeux 
D F ,C F , parce que ü l’on divife F Q^, en deux éga- 
lement au point K, la fomme des deux A O , D K, 
ou FK, DK, vaut autant que DF. On connoîtaufli 
que F N , eft double de C O , parce que ft à E N f 
NO*» FO, ou à iCNtMO "F O, on ajoute N O, 

G iij 
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on aura zCNf iNO «> F N , ou iCO M F N. On’ 
connoît encore que FL, eft double de D K, parce 
que fi de KG ">KF,ouDGtDK‘ fl KF,ou DLf 
D K K F, on ôte K L, il reliera iDK » FL. Cher- 
chez encore au grand Axe AB, & au petit H I , une 
troific'me proportionnelle B G , qui fera le Paramétré 
du grand Axe A B. 

Cela étant fuppofé , on connoîtra premièrement^ 
par j. z. que A O <jeft égala AE B t E O <y, &àcaufe 
deAO^^EI^, par la génération ; & de E I <j 
EO^t O par 47- »• on auraE O gf O le/ ” AEB 
| E O (j , & ôcant E O <7 , il reliera 0 1 9 A E B. 

On connoîtra aulfi , par 36. 3. que le Redtangle' 
QFL , eft égal au Rcélangle E F N , & que par con- 
lèquent on a cette Analogie , FQJFE:: FN , FL; 
c’crt pourquoy en prenant les moitiez de tous les 
termes, on aura cette fécondé Analogie,. A O , EO : :;> 
CO, DK; & en compofant on aura cellc-cy , A O, 
AO-J-EO:: CO , COfDK ; & en permutant on 

auracelle-cy,AO,CO::AOtEO,CO f DK;&en 

compofant on aura celle-cy A O , A O f CO : : A O+ 
EO, AOtEOfCO tOK ; &àcaufe dcAOf 
CO, ouBOfCO B C , de AOt ËO , ou B O t 
EO - BE;&de AOtEOtCO|DK“>DFtCF y 
comme il a été démontré , on aura cette derniere 
Analogie , A O , BC::BE,DF|CF. 

Si dans la fécondé Analogie, AO , E O : :CO, DK,> 
on divife, on aura cette autre Analogie , AO, AO - . 
EO::CO ,CO-DK; & en permutant onauracellc- 
cy,AO,CO::AO-EO, C O -D K ; & en divi- 
sant on aura cellc-cy , A O , AO-CO: : AO-EO* 
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ÀO-EO-COtDKi&à caufe deAO-CO« », 
AC, deAO-EO^AEj&de AO-EO-COf 
DK,ouFK-FO-COtDK«« DF-CF , on aura 
cette derniete Analogie , A O , A C : î A E , D F - C F. 

Si Ton compare cette derniere Analogie avec la 
dernière de l'artide precedent , en failant des Re- 
ctangles fous les termes homologues corrcfpondans 
dans chacune, comme vous voyez icy , on aura cette 
autre Analogie, 

AO, BC::BE,DFtCF. 

AO, AC:: AE, DF-CF. 

A O 7 , A C M . : A b il , F f . 

AO (\t ACB : : A EB , D F q-C F g; & à caufe de AEB u 
OI cj, par le premier article, & de DF<j-CF<ju> CD<j, 
à caufe du Triangle Re&anglc D C F , on aura cette 
autre Analogie, A Oy, ACB::Oi <y,CD^> & h a 
la place des deux antecedens A O O I <7, on me des 
deux A B (j , H I <7 , qui font en même raifon , & qu’on 
permute, on aura cette autre Analogie, A 
A C B, C D <7 ; & enfin, fi au lieu des deux premiers 
termes , A B <7 , H I <7 , on met les deux AB, B G , 
qui font en même raifon , à caufe des trois propor- 
tionnelles A B, H I, B G , pria conltruétion , on au- 
ra cette derniere Analogie , AB, B G t : A C B , CD 7 > 
qui fait connoître par la propriété generale , que le 
point D , eftdel’EUipfe. Ce qu’il faloit démontrer. 

Lorlque le point C , conviendra avec le Foyer E, 
c’eft-à-dire , lorfque la perpendiculaire C D , tombera 
fur le Foyer E , le demi-Cercle QE L , ne coupera 
pas le grand Axe A B , & il ne fera que 1 • toucher au 
même Foyer E, Neanmoins la demonftration fera 
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toujours la même , fi l’on mec E O , à la place de C 0’>» 
& le Quarré de la Touchante FE, à la place du Re- 
ctangle E F N. 

Définitions. 

Grand / Ixe dune tllipfc, c’eft une ligne droite, 
qui en rcpreft nte la longueur. 

Petit Axe d’une Ellipfe , c’eft la ligne droite , qui 
en reprefente la largeur. Il cft évident qu’une Ellipfe 
n’a que deux Axes , & que l’un eft perpendiculaire i 
l’autre. 

Centre d’une Ellipfe, c’t file point où les deux Axes* 
de l’Ellipfe s’entrecoupent. Il eft évident que les deux- 
Axes s’entrecoupent en deux également. 

Foyers d’une Ellipfe, ce font deux points marque* 
fur le grand Axe de l’Ellipfe, & éloignez chacun des 
extrémitcz du petit Axe d’une quantité égale à la moi- 
tié du grand. Il cft évident que les deux Foyers font 
également éloignez du centre. 

Diamètre d’une Ellipfe, c’tft une ligne droite tirée 
par le centre de l’Elliple , & terminée de côté & d’au- 
tre par la même Ellipfe. Il cft évident qu’une Elli- 
pfe a une infinité de Diamètres diftérens , & que les 
deux Axes font des Diamètres. 

Touchante d’une Ellipfe, c’eft une ligne droite, qui 
ne rencontre l’Ellipfe qu’en un point. Il cft évident 
que les. perpendiculaires aux deux Axes, tirées par les 
extrémitcz des mêmes Axes, font des Touchantes. 

Ordonnée à. unDiametre d’une Ellipfe , c’eft une li- 
gne droite tirée au dedans de I’Ellipfc parallèlement » 
la Touchante, qui pafTe par l’une des deuxextrémicez 
de ce Diamètre. .à ,• 

Deux 
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"Deux DUmetres conjugue % d’une Ellipfe, font deux g\ 
Diamètres tels , que les Ordonnées de l’un font re- /*. Fj. 
ciproquemcnt parallèles à l’autre Diamètre. Il ell: évi- 
dent que les deux Axes font deux Diamètres conju- 
guez. 

Tarumetrc d’un Diamètre d’une Ellipfe , c’eft une 9 , 
ligne droite , qui eft troifiéme proportionnelle à ce 
Diamètre & à l'on Diamètre conjugue , auquel elle 
eft parallèle. 

Figure d’un Diamètre d’une Ellipfe , c’cft le Reétan- i o. 
gle compris fous ce Diairtecre & Ion’ Paramètre. 

* Terpendiculaire à une Ellipfe, c’eft une ligne droite, n. 
laquelle coupant l’Ellipfeen un point, eft perpendieu^ 

Kaire à la Touchante , quipallè parce même poinr. 

PROPOSITION I. 

Vn Diamètre d’une Ellipfe eft divi/een deux 
egalement par Je centre. 

I L eflvévident par la génération, que les deux Axes *••&£■ 
AB, H I, font divilez en deux également par le 
cencre O. Mais je dis qu’un autre Diamètre , comme 
M P , eft auili divifé en deux également par le même 
centre O. 

Car, fi les deux parties O M, OP, n’étoient pas Dm»** 
égales , l’une feroit plus grande que l’autre : ü c’étoit 
O M ,oncn pourroit retrancher ON, égale à la plus 
petite O P. Et ayant tiré des deux Foyers E , F, par les 
«rois pointsM,N,P,lesdroitesEN,FN, EP,FP, 

EM,. FM, onfèra la deraonftrationen cette forte; 

B 
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ii. Fj[. Les deux Triangles E O P , F O N , étant égaux , 
pat 4. 1. auffi bien que les deux E O N , F O P , les 
bafes E P , F N , feront égales , aufli-bienque les deux 
EN, F P i c’ell pourquoy la Comme des deux EN, 
F N , fera égale a la Comme des deux E P , F P i c’eft- 
à-dire , par la génération , à la Comme des deux EM, 

F M i ce qui étant impoiïible , par 2,1. 1. il eft impof- 
fible aulli que les deux parties O M , O P , foient iné- 
gales. Ce qu’il faloit démontrer. 

PROPOSITION l I, 

‘Tirer une Touchante par un point donne fur 
une Ellipfc donnée , dont le grand j4xc & 
les deux Foyers font aujji donnef 

P remièrement , Ci le point donné cfl: en 
l’une des deux extrémitez de l’Axe donné, il n’y 
a qu’à tirer par ce pointa l’Axe donné, une perpendi- 
culaire , qui touchera l’Ellipfe donnée en ce même 
point, comme il a été démontré dans la génération, 

„ t Mais, fi l’on donne le point ailleurs ,' comme en 

D, tirez de ce point D, aux deux Foyers E, F, les droi- 
tes D E , D F i & ayant prolongé l’une de ces deux li- 
gnes , comme D E, vers Q^divifez l’Angle FDQ^ 
en deux également par la droite D G , qui touchera 
l’Ellipfe donnée A I B H , au point donne D , de forte 
quelle ne la rencontrera pas ailleurs qu’au point don- 
né D. 

Demi „ Car, fi on veut quelle la rencontre encore en un 
jirdtitl. point, comme P , en forte que P , foit de PEllipCe, 
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tirez de ce point P , aux Foyers E , F , les droites E P , 
F P , pour avoir EPfFP^AB, par la génération > 
& ayant fait DF, menez les droites P Q^FQ^ 
pour avoir la ligne EQ^ égalé au grand Axe A B , ou 
par la génération à la fommc des deux D E , D F, & le 
Triangle FDG, égal au Triangle G DQ^par 4 . r. 
ce qui fait que la ligne D G , divife la baie FQ, du 
Triangle ifofcele F D Q^à Angles droits, 3c en deux 
également au point G. 

Cela étant luppofc, on connoît aifémcnt quepuif- 
que la fomme des lignes PE, P F , eft égale par la 
génération au grand Axe A B , ou par la conftru&ion 
a la ligne E & que P F , eft égale à P Q^par 4 . r. 
à caule de légalité des deux Triangles rcéhmgles 
P G F, PG Q^la fomme des lignes P E , P Q^jfera 
égale à la ligne E Q^cequi étant impolfible , par 1 o . r. 
il eft impollible aufli que la ligne DG , rencontre 
l’Eliipfe A D B , ailleurs qu’au point D : ejeft pour- 
quoypar Def. 6. la ligne DG , fera une Touchante. Ce 
qu’il ralok faire 3c démontrer. 

Scout 

S 1 l’on divifoit l’Angle E D F , en deux également 
parla droite D L , cette droice DL ,feroit perpendi- 
culaire a 1 Ellipfè A D B , par Def. u. parce qu’elle 
feroit perpendiculaire à la Touchante DG , puifqu- 
elle feroit avec elle des Angles égaux LD P, L D G, 
à caufe des deux égaux EDP, FDG, ôc des deux 
égaux L D E , L D F. 

Corollaire. 

O n voit ailement que la Touchante que Ton tire- 
toit par cette méthode, par l’une des extrémitez H, I, 

Hij 




Anne 

tonftrn. 

Eh**. 

ti.Fig. 


Démon- 

Jhdtitn. 


6 o DE L’ELLIPSE, 

du petit Axe H I , feroit perpendiculaire au même 
Axe H I , ou parallèle au grand Axe A B. Et comme 
la Touchante que l’on tircroit par quelque au.-* 
tre point , qui ne fut pas l’une des deux extremitez 
A, B, du grand Axe A B, comme par le point D> ren- 
contreroit neceilàiremenc en dehors celle qui pafle- 
roit par le point I , vers les points d’attouchement 
1 , D , elle devroit aufli rencontrer le grand Axe A B , 
qui cil parallèle à la Touchante I M , du point I , &’ 
par confequcnt l’autre Axe H I , verç l'extrémité la 
plus proche du point d’attouchement. 

Ainfi, vous voyez que les Touchantes , qui ren- 
contrent l’Ellipfe en d’autres points qu’aux extremitez 
A, I , B , H , des deux Axes A B , H 1 , coupent tou- 
jours ces deux Axes en un point, que l’on peut trou-* 
ver indépendamment de la méthode preccdence , en 
cette forte : 

Ayant tiré du point donné D , à l’Axe fur lequel 
on vcutmjuvexle point de la Touchante, comme fur* 
le grand Axe A B, la perpendiculaire C D , cherches? 
aux deux lignes O C, O B, une troifiéme proportion- 
nelle O R , qui donnera fur le grand Axe A B , pro- 
longé, le point R , qu’on cherche ; de forte que (r 
l’on tire de ce point R , au point donné D , la droite 
R D , cette droite R D , touchera l’Ellipfe A D B , au 
point donné D, & ne la rencontrera qu’en ce point D. 

Car, fi on veut quelle la rencontre encore au point 
N , que l’on tire par ce point N , à l’Axe A B , la per- 
pendiculaire N L ; & ayant décrit du centre O , àl en* 
tour du même Axe A B , le demi-Ccrcle AFB, pro- 
longez l’Ordonnée CD , jufques au demi-Cercle en 
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F , & menez les droites A F ,-B F , O F , R F . Proion- u. 
gez encore l'Ordonnée NL , jufqu a ce qu ^lle ren- 
contre la droite RF, en P, & le dcmi-Ceccle A F B , 

en M. , 

Puifquc par la conftruékion on a cette Analogie, 
OC, OB : : OB, O R, ou OC , O F::OF, OR, 
le Triangle O F R , fera rc&angle en F , parce qu il 
fera femblable au Triangle O C F , reélanglc en Ci 
c’eft pourquoy la ligne R F , touchera en F , le demi- 
Cercle A F B i ce qui fait que les points P , & M, font, 
difterens, & que la ligne L P, cft plus grande que la 

ligne LM. 

> Puifque par la génération on a cette Analogie AB, 

H I : : CF, C D, fi au lieu des deux premiers termes 
A B , H I , on met les deux L M , L N , qui font en 
même raifon,par la génération, & à la place d:s deux 
derniers C F , C D , les deux L P , L N , qui font en 
même raifon, à caufe desTrianglcs fcmblablesRCF, 
R L P , on aura cette autre Analogie , L M , L N : 

L P , L N , où l’on voit, que puifque les deux confe- 
quens font égaux, les deuxantecedcns L M, LP , font 
égaux auffü ce qui étant impoflible , il cft impoflible 
aufli , que la droite R D , rencontre l’Ellipfe AD B , en- 
core au point N. Ce qu il faloi&demontrer. 

Corollaire. 

I l s'enfuit, que fi on prolonge la Touchante RD, 
jufqu a ce quelle coupe lAxc H I , en quelque point, 
comme en S , & que du point d’attouchement D , on 
rire au même Axe H I , l'Ordonnée D T , les trois li- 
gnes O T , O I , O S , font proportionnelles. : 

Car, puifque lcs.crois lignes OC,OB,OR, font 

H iij 
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proportionnelles , par la conftru&ion , on aura cette 
Analogie» O Cy, O B<j: : OC ,0 R,} &fi à la place 
de O C<j, on met DT<j, & AO <7, àla place deOB^ r 
on aura cclle-cy ,DT^, AO^::OC, OR; & fi a 
la^lace des deux premiers termes DT tj , A O 9, on 
met les deux H T I » O I c\ > qui font enmême raifon, 
par la génération ; & à la place des deux derniers OC»- 
O R , ou D T , O R , les deux T S , OS, qui font en. 
même raifon, à caufe des Triangles fèmblables,ROS,. 
DTS i on aura cette autre Analogie , HTI , O Ig: > 
TS, OS; &: en divifant on aura celle-cy , Olcj- 
HT I , O I ej :: O T, O S ; & fi au lieu du premier 
terme O I^-HTI ,on met O T <j, qui luy cft égal,, 
par 5.1. & que l’on donne aux deux derniers termes 
O T , O S , la hauteur commune O T , on aura cette 
derniere Analogie, OT^, O I <7 : : OT ^,OSOT,où l’on 
voit , que puifque les anteccdc ns font égaux, lescon- 
fequens 0 1 9, O S O T, font égaux aufli, & que par 
confcquent les trois ligrn s O T , O I , O S , font pro- 
portionnelles. Ce qu’il faloit de montrer. 

Ainfi, vous voyez que quand les trois lignes OT ÿ 
O I , O S , ou les trois OC,OB,OR, fontpropor- 
tionnellcs , la ligne RS , eft une Touchante ; Sc réci- 
proquement que quand la ligne P S , eft une Tou- 
chante, les trois lignes O T, O I, O S , aufli-bicn que 
les trois O C, O h, O R , font proportionnelles. D’où- 
iLft aife de conclure, que l’on ne jv ut pas tirer deux 
Touchantes à une Elhpie par un meme point, parce, 
que cette fccondeTouchante donneroit une autre li- 
gne que OR , quiferoit troifiéme proportion n lie 
aux duu OC»OB »_ou que OS» qui feroic troifté- 
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me proportionnelle aux deux O T , O I i ce qui ell 
impoflible. D'où il fuitquelespropriecczde la Toit- 
chance d’une Ellipfc font réciproques. 

| • *« , , ’ * r ' ♦ • 

PROPOSITION III. 

Si par l'une des extrémités d'un Diamètre d'une 
Ellipfc y on tire une Touchante y à laquelle 
on tire au dedans de l' Ellipfc une parallèle 
quelconque , cette parallèle fera diviféc en 
deux également par le Diamètre. 

C Ette Proposition eft cyidente par la généra- »+• F‘£- 
tion, lorfque la Touchante paflè par l’une des ex- 
tremitez d’un Axe : mais fi elle n y paflê pas , en forte 
quelle rencontre au dehors de l’Ellipfe, l’un des deux 
Axes, comme D R , qui rencontre le grand Axe A B, 
au point R i je dis , que fi à cetce Touchante D R , on 
tire au dedans de l’Ellipfe AD B , une parallèle quel- ,z 
conque P Q^en forte que neanmoins elle ne palTe 
pas par le cencre O , autrement la Propoficion feroit 
aulh évidente , par Prop. I. cette parallèle P Q^, fera 
divifée en deux également au point K , par le Diamè- 
tre D M , qui palTe par le point d’attouchement D. 

Pour la demonuration , prolongez l’Ordonnée 
P jufqu’à ce quelle coupe le même Axe A B , enft r **”»‘ 
£j & ayant tiré des trois points P, D,Q^à cét Axe 
A B , tes O rdonnées P N , D C , QL , tirez par le point 
B , àlaTouchante D R , la parallèle B G , & joignez 
les droites B D , C G. Tirez encore par le point B , la 
Touchante B F , qui ««contre le Diamètre DM, pro- 
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• p £- longé en F; & ayant prolonge l’Ordonnée QL, juf* 
qu’-a ce quelle coupe le meme Diamètre D M,enT, 

menez la droite RF. .• 

i. Cette préparation étant faite , on aura dans IejT 
Triangles fenîblables O G B , O DR , cette’Analogie,' 
O G , O D : : O B , O R i & fi à la place des deux der- 
niers termes O B , O R , on met fes deux OC, O B , 
qui font en même raifon , par la Proportion prece- 
dente, ou bien à la place de ces deux OC, O B ,*les 
deux O D , O F, qui font en même raifon y à caufe 
des T rianglcs fcmblables O C D , O B F > on aura cette' 
autre Analogie , OG,OD::OD,Of, qui fait con-- 
noître que les trois lignes BD , C G , F R , font pa- 
rallèles. D’où il fuit, que les deux Triangles BD F,. 
BD R , qui font fur la même bafe BD , & entre les 
mêmes parallèles B D , F R , font égaux , par 3 7. 1 . c’cfV 
pourquoy fi à chacun on ajoute le Triangle BCD,. 
on aurait- Triangle CDR ,égal au Trapcze B C D F. 

Parce que les- deux Triangles O B F , O N S, font 
fcmblables , on aura cecte Analogie ,OB^,ONg:î- 
OBF,ONS, fit en divifant on aura celle-cy, OBa^ 

O N <7 , O B^ : : N B F S y O B F ; fit fi à la place du 1 
premier terme QB^-ONç, on met le Rc&angle 
A N B , qui luy eft égal , par y. 1 . de qu’on permute , on 
aura cette dernicre Analogie , A N B, N B FS OB^r,. 
O B F- Pareillement à caule des Triangles fcmblables 
0 BF, O CD, on a cette Analogie , O B <7, O C<j:i 
O B F , O C D , & en divifant on aura cellc-cy , O B cf • 
OC <j, OB^r;:CBFD, O BF; fie fi à la place du pre- 
mier terme OBej-OCq , on met le Redangle 
A CB ,'qui luy eftdgal , par 5.1. 6 c qu’on permute;. 
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ôrt aura cette autre Analogie , A C B , CBFD : : OB^ , . 
OBF; & fi à la place des deux derniers termes , O R<j, 

Q B F , on mec les deux ANB,NBFS, qui font en 
meme raifon, comme vous avez vu dans la demicre 
Analogie precedente , on aura cette demicre Analo- 
gie, A C B , CBFD : : A N B , N B F S. Enfin à eaufè 
des deux Triangles femblables OBF,OLT, on a 
cette Analogie, 0Bj,0 Lej^ :OB F, O LT ; & en 
divifant on aura celle-cy , OB^-OL <\ y O Bq:: 
LBFT,OBF;&fiau lieu du premier terme O B a- 
Ç> Lq , on met le Re&angle A L B , qui luy eft égal y 

{ >ar y a. & qu’on permute, on aura cette aucre Ana- 
ogie y ALB, LBFT::0 B < 7 , 0 BF »■ & fi à la place 
des deux derniers termes OBq y OBF,on mec les- 
deux A C B , CB FD, qui font en me mé raifon, com- 
me vous avez vu , on aura cette derniere Analogie, 
ALB, L BFT::AC B, CBFD. 

Dans les Triangles femblables DCR , PNE, on 
a cette Analogie , DCR, PNE::CD^,PN^iôcft 
à la place des deux derniers termes C D^, P N , on 
mfet les 1 deux A CB, AN B, qui font en même rai- 
fon, par la génération, on aura cette autre Analogie, 

D C R , P N E t: A C B , A N B y & encore,, fi au lieu 
des deux derniers 'termes ACB^ANByon met les: 
deux CBFD, NBFS, qui font en même raifon, 
par l’article precedent, on aura cette derniere Analo- 
gie ,'DCR,. P N E:: CB FD , NBFS, oufonvoit* 
que puifque les antecedens DCR y C B F D , font égaux 
par le premier article , les deux confequens PNE, 
NBFS, font égaux aufli. De même dans les T rian- 
glcs femblables DCR, QL on a cette Analogie y, 
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DCR,QLE::CD^, êcfiàla placedesdeux 
derniers termes CD <7, Q J. 9, on met les deux A CB* 
A L B , qui font en mefme raifon, par la génération , 
ou à la place des deux A C B, A L B , les deux CBFD». 
L B F T, qui font en mefme raifon par l’article pre- 
cedent , on aura cette dernière Analogie , D C R , 
QLE::CB F D , L BFT, où l’on voit , que puifque 
les deux antccedens D C R , C B F D, font égaux , les 
deux confequcns QJ- E , L B F T , font égaux aufli. 

Puifque le Triangle QJ-E , cft égal au Trapèze 
L B F T , comme il vient d’être démontre , li on 
ajoute à chacunlePlan S N LQJK, on auraiaforame 
NSKE égaleà la fomme LBFTf SN LQJC; & fj; 
on ofte la première N S K E , du Triangle PNE, & 
la fcconde LB FTf SN LQK , du Trapeze NBFS, 
égal au Triangle P N E,par l'article precedent, il re- 
liera le Triangle PKS , égal au Triangle T K Qj &ç 
comme ces deux Triangles font le mblablcs, leurs co- 
tez homologues K P , KQ, feront égaux. Ce qu’il: 
faioiç démontrer. 

Si le point S , tombe au delà du centre O , au def- 
fous de l’Axe AB, les trois premiers articles feront 
les mêmes qu’auparavant , pourvu que l’on change le 
Plan N B F S , en cette didercnce O BF-ONS , telle 

3 u’cllc vient par la divifron de raifons, qui a été laite 
ans le fécond article. Mettant donc la didercnce 
O BF-ONS , à la place du Plan N B.ES , au lieu que le 
Triangle PNE, a étetrouvé dans le troificme article , 
égal au Trapeze NBFS, on le .trouvera égala la dif- 
férence O B F-O N S , après quoy le quatrième arti- 
cle fe changera en celuy^çy,^ « A J u o c g 
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Parce que le Triangle QJLE, eftégal au Trapèze A- - 
LB FT, L on ajoûte à chacun la différence O L QK- t: & 
O N S , ori aura la fomme O K E - O N S , égale à la 
fommeLBFTtOLQK- O NS ; & fi on olte la pre- 
mière O KE - O NS, du Triangle PNE, & la> fé- 
condé LBFTt OLQK-ONS , de la différence 
O B F- ON S , égale auTriangle PNE, ilreftera le 
'Triangle PKS , égal au Triangle TKCLj comme 
auparavant. i . 

Si le même point S , convient avec le centre O , en iSf r, & 
forte que les trois points O , N , S , n’en faflèitt qu’un, 
auquel cas le Triangle O N S , scvanoiitt, la demon- 
ftration fera la même , pourvu que l’on change le 
Triangle PNE , au Triangle POE , le Trapeze 
N B F S , au Triangle O B F , lequel par confequent 
fera égal au Triangle P O E , le Plan S N L QK , au 
Plan O L QJC , & le T riangle PKS , au T riangle 
P K O , lequel on trouvera égal au Triangle K QJE, 
par des railonnemens lembtables aux precedens. 

Enfin , fi l’O rdonnée P N , coupe le Diamètre DM , 27 ' 
en fon extrémité M , en forte que le point S , con- 
vienne avec le point M, auquel cas le point E, tom- 
bera au dedans de TEllipfe , le Triangle O N S , fe 
changera au T riangle OMNi & au lieu que nous 
avions le Triangle PNE, égal à la différence O B F^ 

O N S , on l’aura égal à la différence OBF-OMN, 
après quoy le quatrième article fe changera en celuy- 

< 7 - 

Parce que le Triangle QJLE , eft égal au Plan 
iL'B F T j fi à chacun on ajoûce le Plan KE L T , on 
aura le Triangle K TQ> égal auTrapeze KEB î. y & 

1 ^ 
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F*l- parce que le Triangle PNE, eft égal à la différence 
OBF-OMN, fi de chacun on ofte la différence 
OKE-OMN,on aura le Triangle MKP, égal 
au même Trapeze K E B F. D'où il fuit , que les T rian- 
glcs MKP, KTQ^fontégauxcntreeux; & comme 
ils font femblables, leurs cotez homologues K P, 
'KQjferont auffi égaux entre eux. Ce qu’il ialoit dé- 
montrer. 

Fig. Il peut arriver que le point Q^jtombe à l’extrémité 
B, de l’Axe A B , en forte que les quatre points 
L , E , B , n’en faffent qu’un , auquel cas le point G , 
convient avec le point le Triangle QLE, s’é- 

vanouît , aufli-bicn que le Trapeze LBET, .& le 
Triangle P N E , fe change au T riangle PNB, en 
quelque lieu que tombe le point S ; & s’il tombe en- 
tre le centre O , & le point d’attouchement D , le 
Trapeze N B F S , fera toujours égal au Triangle PNB, 
Ac le Plan S N L QK , fe changera au Plan S N B K , 
lequel étant ofté du Triangle PNB, & du Trapeze 
N B F S , qui font égaux , il reftera le T riangle P K S , 
égal au Triangle B K F ; & par confequent le côté K P, 
égal au côté K B. Ce qu’il fàloit démontrer. 

. Fig. Si dans le même cas le point S , convient avec le 
centre O , en forte que le T riangle O N S , s’évar 
nouiffe, au lieu du Triangle PNB, égal au Trapeze 
N BFS , on aura le Triangle P. O B, égal au Triangle 
G B F, ce qui rend égales les deux perpendiculaires OP, 
B F ; & fi de chacun de ces deux T riangles égaux P O B, 
O B F , on ofte le T riangle O K B , il reftera le T rian- 
gle P K O , égal auTriangle B K F i & par confequeni 
le côté KP , égalau côté K B, pomme auparavant. 
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Mais , fi dam le même cas , le point S , tombe en- /*. ffr. 
tre Je centre O , & l’extrémité M , du Diamètre D M, 
on connoîtra par ce qui a été dit dans la Fig. zj que 
Triangle P N B ., cil égala la différence O B F- O N S » 
c’eft pourquoy ., fi de chacun on ofte la différence 
O B K -O N S , il refiera le Triangle P S K , égal au 
Triangle B F K ; & par confequent le côté K P* égal 
au côté K B , comme auparavant, 

COROLLAI RE. 

Il eft évident, que fi à la Touchante DR, quipafle 
par l’extrémité D , duDiametrc D M , on tire une pa- 
rallèle MI , par l’autre extrémité M , cette •parallèle 
M I , touchera l’Ellipfe AD B , au même point M. 
D’oùJ’on conclut aiiément,que les Touchantes tirées 
parles deux extrémitez d’un Diamètre d’une Ellipfe, 
font parallèles entre elles. 

PROPOSITION IV. 

« fe Quatre d'une Ordonne'e d un Diamètre d'une 
Ellipfe 3 ejb au Retf angle fous les parties cor - 
refpondantes de ce Diamètre , comme le Quarré 
d'un autre Diamètre parallèle à l'Ordonnée , 
au Quatre du premier Diamètre. 

C Ette Propofition eft évidente par la généra- •s.Ffr 
tion, lorfque les deux Diamètres lont d<_s Axes: 
mais dans un autre cas, je dis que le Quarré de l’Or- 
donnée P K, ou QJÇ, au Diamètre D M , eft au re- 
ctangle M KD, fous les parties correfpondantes KD, 

KM, de ce Diamètre D M , comme le Quarré du 

Iüj 
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Fig.' Diamètre H Z, parallèle à l’Ordonnée PK, ou à la- 
.Toûchantc D R > au Quarré du premier Diamètre 
DM. 

Démon- Pour la Demonftration , Élites une préparation 
jimtion. tomme dans la Proportion precedente ; ôc de plus y 
rirez par F-extremité Z, du Diamètre H Z ,àlaTou- 
chancc B F r la parallèle Z 1 , qui coupe icy le grand 
Axe A B , en V , & le Diamètre DM, prolongé en I. 

,, Parce que les deux T riangles B D F , B D R , font 
égaux, par la Proportion precedente , fi on ajoûce à 
chacun le Triangle O D B, on aura le Triangle OBF, 
égal au ‘Triangle O D R. 

t Parce que le Triangle QL E , cftégal au Trapèze 
L B F T , par la Proposition precedente , ü on ajoute 
à chacun le Trapeze O LQJC , on aura la fomme 
LBFTtOLQJC, égale à la fomme QLE| O LQK>- 
&fion oftela première LBFTf OLQK, du Triangle 
OBF, & la fécondé QTÆ f O L QJC , du Triangle 
O D R , égal au T riangle OBF, par l’article prece- 
dent , on aura le Triangle K QT , égal au Trapeze 
KD RE. 

Parce que les deux Triangles O B F , O V I , font 
femblables, on aura cette Analogie , O B <7, O V^:: 
O B F , O V I i & en divifant on aura celle-cy , OBg- 
O V <j T O Bq:: V BFI , O B F ; & fl à la place du 
. premier terme OBg-OVg>on met le Reélangle 
A V B , qui luy eft égal , par 5. t. & qu’on permute , 
on aura cette autre Analogie , AV B , V B F I : : OB^, 
O B F j & fi à la place des deux derniers termes , O B<j, 
O B F, on met les deux A C B, C8 FD, qui font en 
même raifon , par la -Prapofition precedente , & qu’on- 
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permute, on aura cette autre Analogie, A V B, ACB : : f £ . 

VBFI,CBFDj ôc fi au lieu des deux premiers ter- 
mes AV B, ACB, onmet les deux Z V <jf,CD<j, qui 
font en même raifon, parla génération, ou à la place 
de ces deux Quarrez les deux Triangles OVZ,CDR, 
qui font en même raifon , parce qu’ils font fembla- 
iles, on aura cette derniere Analogie, O V Z, CDR:: 
VBFI,CBFD,où l’on voir , que puifque les deux 
confequens C D R , C B F D , font égaux par la Pro- 
position precedente , les deux antecedens O V Z,V BFI, 
font égaux auÆi. 

Puifque donc le Triangle O V Z , eft égal au T ra- 4 . 
peze V B FI , fi on ajoute à chacun le Triangle O VI, 
on aura le Triangle O Z I , égal au Triangle O B F, 

5c par confequent au Triangle O D R, qui a été dé- 
montré égal au Triangle O B F , dans le premier ar- 
ticle. 

Dans lcsTrianglesfemblables K QT , O Z I , ona 5 . 
cette Analogie , K QT , O Z I : : K Q^ , O Z <7 ; 5c fi 
à la place du Triangle K QT , on met le T rapeze 
KDRE, qui luy eft égal par le fécond article i 5c à 
la place du Triangle O Z I , le Triangle OI>R , qui luy 
eft égal par l’article precedent , on aura cette autre 
Analogie, KDRE, 0DR::QJCa,0 Z<j. 

Enfin, dans les Triangles femblables ODR,OKE, 6. 
on a cetce Analogie, 0KE,0 DR::OK^,OD^ 

& en divifant on aura celle-cy , KDRE, O D R : : 
OD^-OK^,OD^ & fi au lieu du troifiéme ter- 
me O D 9 - O K on met le RcéVanglc M K D , quj 
luy eft égal, par 5 . t. 5c que l’on permute , on aura 
*ettc autre Analogie , KDRE, M K p ; : Q D R* 

_ ■ *• * * 4 
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■Fi£, ODq ; & encore {1 à la place des deux antecedcns 
K D R E, O D R , on mer les deux Quarrez QJC, 

0 Z , qui font en même raifon , par l’article prece- 
dent, on aura cellc-cy , Qjt tj , M K D : : O Zq, O Dq ;■ 
& enfin, fi à la place des deux cotez O Z , O D, ont 
met leurs doubles HZ, D M , on aura cette dernière 
Analogie, QjC M K D : : HZq y DM^. Ge qu’il- 
feloit démontrer. 

Corollaire. 

I l fuit de cette Propofition , que fi l'on tire à un* 
même Diamctre d’une Ellipfc, plufieurs Ordonnées, 
leurs Quarrez feront proportionnels aux Reétangles- 
fous les parti s corrcfpondantcs de ce Diamttre, puif- 
que chaque Reélangle eft au Quarré de l’Ordonnée 
corrcfpondantt , comme le Quarré du même Diamètre 
au Quarré de l’autre Diamètre parallèle à l’Ordonnée, 
lequel eft conjugué aupremier, comme nous démon- 
trerons dans la Propofition fuivante. 

proposition- v: 

i ; / . ■ \ 2c-.,' Y 1 I ITT*# 

Si à une Ordonnée d'un Diamètre d'une Ellipfc,. 
on tire un autre Diamètre parallèle , ces 
deux Diamètres feront conjuguez . >. 

Fj. TE dis, que fi à l’Ordonnée P Q^du Diamètre DM;- 

1 on tire un autre Diamètre parallèle H Z , ces deux 
Diamètres DM , HZ, feront conjuguez l’un à l’autre} 
c’tft-à-dirc , que les Ordonnées du Diamctre DM, 
comme P Q^fcront parallèles à l’autre Diamètre H Z, 
comme il eft évident par la fuppofition , & récipro- 
quement 
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quement les Ordonnées du Diamecre H Z , comme jt. Fig > 
NS> feront. parallèles au Diamètre DM , comme 
nous allons démontrer. 

Car , puifque l’on fuppofe que la ligne N S , eft 
une Ordonnée au Diamecre HZ, clic doiepar Drf. 7. 
erre parallèle aux Touchante^ , Z F , qui paftènt 
pries extrémitez H, Z, & par conlequent au Dia- 
mètre D M , qui eft aufli parallèle aux Touchante? 

H E , Z F , parce qu’il eft une Ordonnée au Diamecre 
H Z , tirée par le centre O. 

Mais, pour démontrer que D M }cft une Ordon-r 
née au Diamecre H Z , ou parallèle; aux Touchantes 
HE, Z F, il faut démontrer que la ligne N S , que je 
fuppofe parallèle au Diamètre D M , eft divifée en deuxj 
également au point T , par l’autre Diamecre HZ, pour 
conclure enfuite, comme dans la Prop. III. que les li-j 
gnes H E, Z F , parallèles aux deux DM,NS , tou- 
chent l’Ellipfe aux points H , Z , & que par confe- 
quent ces deux lignes D M , N S , font des Ordonnées 
au Diamètre H Z. 

Ayant tiré des points S , N , au Diamecre D M , les 
Ordonnées S L, N G ,qui feront égales, on aura par 
le Corollaire de la Propofition prejeedente , cette Ana- 
logie, NG<j,MGD::SL^, MLD, où l’on voit, 
que puifque les antcccdens N G ej , S Lq , fontégaux, 
les deux confcquens M G D , MLD , font égaux 
au/Ii , & que par confequent on a cette Analogie , 
MG,ML::DL,DGi c’cft pourquoy en divilant, 
on aura celle-cy, ML, G L::DG, G L,oùl’onvoit, 

3 [ue puifque les confequens font égaux , les antece- 
ens M L, D G , font égaux aufti ; & fi on les ofte 

K 
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Fig. des deux lignes égalés O M, O D , il reftera les deux 
égalés O L , O G , ou T S , T N. Ce qu’il fàloic 
démontrer. 

COROLIAI RB. 

Si au Diamètre DM , &à Ton conjugué HZ, 
on cherche une troifiéme proportionnelle , elle repre- 
fentera le Paramétré de ce Diamètre D M , par Defy. 
&c il fera aifé de conclure par ce qui a etc démontré 
dans la Prof. I V". que le Reétangle M G D , éft au 
Quarré de l’O rdonnée correfpondantc N G , comme 
le Diamètre D M, à fon Paramétré : & pareillement, 
fi au Diamètre H Z, & à fon conjugué DM, on 
trouve une troifiéme proportionnelle, elle fera le Pa- 
ramétré de ce Diamètre H Z ; & l’on connoîfra de la 
mefme façon , que le Re&angle H T Z , eft au Quar- 
ré de l’Ordonnée correfpondante ST, comme le 
' Diamètre HZ , à fon Paramétré. Ainfi , vous voyez 
que dans une Ellipfe , lc-Reétanglc , fous les parties 
d’un Diamètre quelconque , eft au Quarré de fon Or- 
donnée correfpondante , comme le même Diamètre 
à fon Paramétré ; & confequemment, comme le Quar- 
ré de ce Diamètre au Qiwrré de fon Diamètre conju- 
gué : & que par confequcnt les Quarrez des Ordon- 
nées à un mefme Diamètre font proportionnels aux 
Redangles , fous les parties correfpondantes de ce 
Diamètre , comme il a été démontre à l’égard des 
Axes. f 

— U« ' 1 ! ’ . 

1?- J c i JXO U jJ t iil* .* Ysi iïiOÏ r ’xJ t * .J 
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h Quatre d'une Ordonnée à un Diamètre d'une 
Ellipfe efi égal à l’excès du Kettanglc fous 
le Paramétré , & la partie du même Diamètre 
comprife entre /’ Ordonnée & V Ellipfe , fur un 
Rectangle femblable , & Jemblablementpofé à 
U Figure du même Diamètre, Û? ajant pour -j 
bafe la même partie.- 

S upposons premièrement que le Diamètre AB, }t ^ 
foit un Axe , fi l’on fait fous l’Axe A B , & fon Pa- 
ramétré B G ,1a figure du même Axe AB, fçavoirle 
Reétangle A B G N r & qu’on prolonge une Ordon- 
née quelconque à l'Axe A B , comme C D , jufques 
en L, &que par le point K, où elle coupe la Diago- 
nale A G , on tire à l’Axe A B , la parallèle KM, la- 
quelle retranchera du Redangle C B G L, le Re&an- 
gle KMGL, femblable & lemblablement pofe au 
grand , ou à laFigure AB G N , par 14 . 6. 

Je dis f que le Quarré de cette Ordonnée C D , eflr 
égal à l’excès ou au ReCtanglc B C K M , du Rectan- 
gle C B G L , fous le Paramétré B G , & lapartie in- 
terceptée B C, fur le Redangle KMGL , kmblable 
ôc femblablement pofé à la Figure A B G N , & ayant 
pour baie la ligne KM,- égale à la meme partie in- 
terceptée B C. 

Car, puifque par la génération , on a cette Anafo- Dem»n- 
gie, AB, BG::ACB,CDfl, fi à la place des deux A"»»*- 
premiers termes AB, B G, on metlesdeuxAC, CK,. 

Kij ‘ 
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3 t. Fig. qui font en même raifon, à caufe des Triangles fem- 
biables A B G , A C K * on aura cette autre Analogie , 
A C , C K : : A C B , CD.^i& fi aux deux prepiers 
termes A C , C K , on donne la hauteur commune 
C B , on aura cette derniere Analogie , A C B , BCK : : 
AC B, CD p où Ton voit , que puifque les deux 
antecedens lont égaux , les deux confequens 3 G K, 
CD<j, font égaux aufli. Ce qu’il faloic démontrer. 
n pig La dcmonrtration fera la même , lorfque le Dia- 
mètre AB, ne fera pas un Axe, pourvu que l’on chan- 
ge tant foit peu la conllruCtion -, parce que l’Ordon- 
née C D , n'étant plus perpendiculaire au Diafrtetrè 
A B , au lieu de la prolonger, comme il a été fait au- 
paravant, il faut tirer du point C, au Diatnetre AB,; 
la perpendiculaire C L, & taire un raifonnement lém- 
b'.ablc au precedent. 

S c o L I E. 

Le Quarré de l’Ordonnée CD , cft égal dans la 
Parabole au Rectangle C B G L ; & comme il eft moin- 
dre dans YElhpJc, que ce RcCtangle C B G L , du Re- 
ctangle K M G L , puifqu’il a cte démontré égal au 
Rcdanglc C B M K , cela a donné le nom d ’Elhpfe à 
la Courbe A I B H. 

}*■ & Si l’on fuppofe A B y> d , BG U p , B C i» 

53 CD uj. y y on aura AC </> d-x, MG «» à caufe des 
T riangkç fcmblables A B G , KMG; & fi 1 on ofte 
M G. ~ ‘fy de B G y>.p , il reliera B M - p~ ~. \ laquel- 
le étant multipliée par B C *» x , on aura px - — , pour 
leReCtangleCBMK,ou pour le Quarré)»)» , del’Or- 
donnéeCD ”y. AinûonacetteEquationcoidlitutive, 
y y 1/5 p * “ , telle que nouii avons trouvée dans la 
propriété generale. 
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PROPOSITION VII. 

Si l’on tire au dedans d’une Elltpfè , à deux 
Diamètres conjugue deux parallèles , qui 
. fe coupent au dedans de la meme Ellipfc ,• le 
Keéfangle fous les parties de l’une fera au 
Rectangle fous les parties de l’autre , comme 
le Quarre du Diamètre parallèle à la pre- 
mière j au Quarre du Diamètre parallèle à la 
deuxie’me. 

J E dis, que fi aux deux Diamètres conjuguez DM, Fi s- 
HZ, on tire au dedans de l’Ellipfe A D B , les deux 
parallèles N P Q^qui fe coupent au dedans de la 
même Ellipfe ADB, au point V , le Redangle QVP, 
cil au Redangle N VS, comme le Quarré du Dia- 
mètre H Z , au Querre du D iametre D M. 

Ayant tire des deux points N, S, au Diamètre DM, *' ,mtn ~ 
les Ordonnées N G , SL , elles feront parallèles Q h 
l’autre Diamètre H Z , par Def. 8. & les deux lignes 
O G, O L, feront égales , par Prop. F. & à cauu: de 
MKD MO^-OK^, & de MGD •* MO^-OGg, 
par 5.1. on aura MKD-MGD «* OGq- O Kq i & en- 
core à caufe de O G q-OKq * G K L , par 5. 1. on 
aura MKD-MGD«GKL. 

Puifque par Prop. V. on a cette Analogie, GN<}, 
KQg: :MGD,MKD,ou K V^KQ^::MGD, 

M K D i en divifant on auracelle-cy , QJi. <7 - K V <j, 
C^K^.MKD-MGD, MKDj fcfiau lieu du pre- 
mier terme ,QJC<7 -K V on met le Redangle QVP, 

K iij 


7 8 DE L'ELLIPSE. 

fi. Ftg. qui luy cft égal , par 5. i. & à la place du troifiéme 
MKD-MGD, leReCtangle GKL , ouNVS, qui 
luy a cfté démontre égal, on aura cette autre Analo- 
gie, QV P,QJC<7::N VS,MKD, &en permutant 
onaura ccllc-cy , QV P , N V S : : QJC q , MKD ; & fi 
au lieu desdeux derniers termes QJC q ,-M K D, on met 
les deux H Z q , D Mq , qui font, en même raifon, 
l par Prop F. on aura cette derniere Analogie, QV P, 
N V S 1 : H Z q , D M q. Ce qu’il fâloic démontrer. 

» proposition vTrr. 

S il' on tire au dedans d'une Ellipfe à deux Dia- 
mètres conjuguez*, deux lignes parallèles, qui fe 
coupent au dehors de la meme Ellipf, le Re- 
ctangle fous toute une ligne & fa partie exté- 
rieure, fera au Rettanglc fous toute l'autre ligne 
& fa partie extérieure , comme le Quarré du 
Diamètre parallèle à la première ligne > au 
Quarré du Diamètre parallèle d la feonde. 

fi g. TE dis, que fi aux deux Diametresconjugüez DM* 
J H Z , on tire au dedans de l’tllipfe MHD , les 
deux parallèles N S , P Q^ qui fe coupent au dehors 
de la même Ellipfe MH D , au point V , le Rectan- 
gle QV P , cft au ReCtanglc N V S , comme le Quar- 
k du Diamètre HZ, au Quatre du Diamètre D M. 
Femtt- Ayant rire des deux points N , S, au Diamètre DM y 
firdtim. j es Ordonnées N G , SL , elles feront parallèles à 
l’autre Diamètre H Z , par Def. 8 . & les deux lignes 
O G , O L , feront égales , par Prop. F. & à caule de 
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MKD (a MOKq-OKq, & de MGD w> MO^-O G jffÿ. 
par j.t. on aura MGD-MKD “» OKq-OGq-, &en- 
core à caufe deOK^-OG^f «• GKL, par 6. r. on aura 
MGD-MKD" GKL. 

Fuifque par Prop. V. on a -cette Analogie, G N <f , 
QK^::MGD, MKD , ou K Vq , QJC g:: MG D, 
MKD» en divifant on aura celle-cy, K Vq- Q Kq, 
QJCÿ:: MGD - MKD, MKD ; & jfi au lieu du pre- 
mier terme KVq-QKtj, on met fon e'gal QVP, par 
fi.i. & au lieu du troificme MGD-MKD , Ion égal 
GKL,ou NVS,onaura cette autre Analogie, QVP, 
QK^::NVS, MKD; & en permutant on auracclle- 
cy , QV P , N VS : : QJC q , M K D ; & fi à la place 
des deux derniers termes Qfq, M K D, on met les 
deux HZq, D M q , qui font en même raifon , par 
r Prop. y on aura cette derniere Analogie, QVP, N VS:: 

H 2 j, D M q. Ce qu’il fàloic démontrer. 

PROPOSITION IX. 

Si on coupe un Cône par un Plan , lequel étant 
perpendiculaire a la baf du Triangle de ï^4xe t 
retrançbe de ce même Triangle un autre 
Triangle dijfemblable j la Se mon fera une 

J E dis, que fi on coupe le Cône A B C D , dont la jt. Fig. 

bafe eft le Cercle A D C , & le Triangle de l’Axe tft 
A B C , par un Plan , qui foit perpendiculaire à la bafe 
A C,du Triangle de l’Axe A BC, en forte que coupant 
les deux cotez AB, B C , du T riangle de l’Axe Ab C, 
au dedans du Cône A B CD, aux deux points L, N, 


"Fil- 


Dtmon- 

ftration. 


8o DE L’ELLIPSE, 

il retranche du mcfme Triangle de l'Axe A B C , le pe- 
tit T riangle dilfcmblable B L N , dont la bafe L N r 
eft la commune Scdion de ce Plan , & du Triangle 
de l'Axe ABC ; la Sedion L P N Q^, de ce même 
Plan & du Cône A B C D , eft une Ellipfc , fçavoir une 
Figure , où les Quarrez des Ordonnées à un Diamè- 
tre, font proportionnels aux Rc «Sangles fous les par- 
ties corrclpondantes de ce même Diamètre. 

Pour la demonftration , que l’on coupe le Cône 
ABCD,par un Plan, qui paflant entre les extrémitez 
L, N , de la ligne L N , que l’on nomme Dumet-'e de 
Sechon , foit parallèle à la bafe A DC, du Cône AB CD, 
pour avoir p ir cette Sedion le Cercle R P S dont 
le Diamètre R S , étant la commune Sedion de ce 
Plan & du Triangle de l’Axe A BC, ffera parallèle au 
Diamètre A C , de la bafe A D C , du Cône A B C D. 

Que l’on coupe encore le Cône A BC D , par un 
Plan, qui partant par les memes extrémitez L, N, du 
Diamètre L N , foit parallèle à la meme bafe A D C , 
du Cône A B C D, pour avoir par cette fécondé Se- 
dion le Cercle FI G K , dont le Diamètre FG, citant 
la commune Se dion de ce Plan & du Triangle de l’A- 
xe A B C , fera paralldc au Diamètre A C, de la bafe 
ADC , duÇone ABCDj & par confequent au Dia- 
mètre RS. 

F nfîn , tirez par les points oppofez I , K , où la Se- 
dion L P N K , fe trouve coudée par le Cercle FIGK, 
la droitel K , qui fera divifée a Apgles droits, ôc en', 
deux gaiement, par la droite LN , au point H, qui 
eft la Scdi ndes deux lignes.FG , LN , & pareille- i 
ment paj: les points oppçfç* Q,,,où la inême Se-.; 

dion 
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élion L B N Q, fe trouye coupée par le Cercle RPSQ, ss- F*. 
la droite P Q, qui fera aufli coupée à Angles droits, 

& en deux également, par le Diamètre L N , au point 
O , ou les deux Diamètres R S, L N , s'entrecoupent. 

D’ou il fuit, que les deux lignes H I , OP, font des 
Ordonnées au piameqee f N , qui fera un Axe. 

Cela étant (bppofé »on aura dans le$ T riangles fem- 
blables F H N , R O N , cette Analogie , F H , R O : : 

N H , N O ; & dans les femblables G HL ,SO L, 
on aura celle-cy , GH, OS:: LH, LO* & fi des ter- 
mes homologues de ces deux Analogies , on en for- 
me des Rectangles , comme vous voyez icy, 

FH,RO::NH,NO. 

GH, OS:: LH, L O. 

FHG,ROS::LHN,LON. 

on aura cette troifiéme Analogie , F H G , R O S :: 
LHN,LON) & (iau lieu des deux premiers termes 
F H G, RO S, on met les deux Quarrcz HI, O P, 
qui leur font égaux, par 3$.’}. on aura cette derniere 
Analogie , H I a , O P <\ : : L H N , L O N , qui fait 
connoître que la SeClion L P N Q_, eft une Ellipfe. 

Ce qu’il faloit démontrer. 

Nous avons dit, que les deux lignes IK , PQ, 
font coupées également , & à Angles droits , aux 
points H , O , par l’Axe L N > ce qui eft évident» 
parce que li on prolongeoit le Plan L P N Qj juf- 
qu a ce qu’il rencontrât la bafe A D C , aulli prolon- 
gée , il la couperoit par une ligne perpendiculaire an 
Diamètre A C , jmifque le Plan L P N Q , eft fuppofé 
perpendiculaire a ce Diamètre : c’eft pourquoy les 
deux lignes I K, P Quêtant parallèles a cette meme 
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ligne, puifque ces trois lignes font les Serions du 
Plan L P N Q^, par les trois Plans parallèles A D C , 
R QS , F K G , ces deux memes lignes I K, P Q^, fe- 
ront aufli perpendiculaires au Diamètre A C , & par 
confequcnt aux deux F G , R S , qui les diviferont en 
deux egalement aux points H, O , par 3. 3. & parce 
que cette même ligne eft aufli perpendiculaireàl’Axe 
L N , fes parallèles I K , P feront aufli perpendi- 
culaires au meme Axe L N , &c. 
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DE L HYPERBOLE- 

Génération de l'Hyperbole* 

S ’IL y a fur un Plan un Angle quelconque ABG, 3 g. 

dont les deux lignes A B , B G , foienc détermi- 
nées, je dis que l’on peur trouver fur le même Plan 
une infinité de points d’une Hyperbole, dont un Dia- 
mètre déterminé fera A B & le Paramétré de ce 
Diamètre fera B G , en forte que la raifon du Quarré 
d’une Ordonnée à ce Diamètre AB, prolongé , com- 
me de C D , au Reétangle correfpondant A C B , foie 
égale à celle du Paramétré B G , au même Diamètre 
A B , telle qu’eft la propriété de la courbe que nous 
avons appeliéc Hyperbole ; fçavoir en cherchant au 
Diamètre AB, à fon Paramétré B G , & au Rcétan- 
glc A C B , un Quarré proportionner, dont le côté 
C D , étant placé de côté & d’autre parallèlement au 
Paramctte B G , on aura en D , deux points de l’Hy- 
perbole : & pareillement en cherchant au Diamètre 
A B , à fon Paramétré B G, & au Re&angle A E B , 
un Quarré proportionnel , dont le côté E F , étant 
placé de part & d’autre parallèlement au Paramètre 
BG , on aura en F , deux autres points de l’Hyperbole }• 
ôc ainfi enfuite. 

Mais, pour avoir une pratique aifée , 6c pour dc- 

Li j 
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crire en meme-temps deux Hyperboles , que nous 
appellerons Oppofees, lefquclles feront égales , fuppo- 
fons que l'Angle AB G , foit droit , en forte que le 
Diamètre A B , foit un Axe déterminé. Trouvez le 
point O , milieu de cét Axe A B , Ôc entre le meme 
Axe A B , & fon Paramétré B G, une moyenne pro- 
portionnelle O K , que nous appellerons Second Axe. 
Tirez à l’Axe A B , prolongé de côté & d'autre , au- 
tant de perpendiculaires que vous voudrez trouve*de 
points de l’Hyperbole, comme C D, EF , &c. endi- 
ftances égales des deux extrémitez A, B, de l’Axe dé- 
terminé A B. Décrivez du point O , que nous appel- 
lerons Centre de l’Hyperbole, ou des Hyperboles op- 
pofées , par les points C , E , &c. les demi-Cerclcs 
C H C , E I E , &c. qui donneront fur le Paramétré 
B G, prolongé quand il en ferabefoin , les points H,I, 
&c. Apres cela cherchez aux trois lignes A B , O K , 
BH, une quatrième proportionnelle CD, & parcü- 
lemént aux trois lignes A B , O K , B I , une quatriè- 
me proportionnelle EF , fcainfi enfuite, & les points 
p , F , feront de l’Hyperbole. 

Car, puifque par la conftruétion nous avons cette 
Analogie ,AB,OK::BH,CD,&par confequent 
celle-cy, ABa, OK^: BH<j,CDq> fiàla place du 
Quatre O K , on met le ReCtangle A B G , qui luy eft 
égal , parce que l’on a fait O K , moyenne proportion- 
nelle entre AB, B G -, & à la place du Quarré BH,le Re- 
ctangle fous la petite ligne AC,& la grande AC,c cft-a- 
dire, le ReCtangle A C B , quiluy eft égal , par la nature 
du Cercle , on aura cette autre Analogie, ABfl, A B G ; ; 
ACB,CD^;#fiau lieu des deux ptemiers termes 
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A B q, A B G , on met les deux AB, B G , qui fonc 
en même raifon, par x. 6. onaura cette derniere Ana- 
logie ,AB,BG::ACB, C D q , qui fait connoître 
que le point D , eft de l’Hyperbole. 

On démontrera de la meme façon que le point E, 
eft de l’Hyperbole : mais on peut trouver un peu au- 
trement les mêmes points D , E , fçavoir en cherchant 
aux trois lignes O K , B G , B H , une quatrième pro- 
portionnelle C D , & pareillement aux trois lignes 
O K , B G , B I , une quatrième proportionnelle E F , 

& les deux points D , E , feront de l'Hyperbole. 

Car, puiique par la conftruCtion nous avons cette Demt»- 
Analogie , OK, BG::BH,CD; fi à la place des 
deux premiers termes O K , B G , on met les deux 
AB, OK, qui font en même raifon, à caufe des trois 
proportionnelles AB , O K , B G , on auracellc-cy, 

AB, OK::BH, CD, de laquelle on a conclu 
auparavant , que le point D , ètoit de l’Hyperbole, 

&c. 

Corollaire I. 

1 l fuit évidemment de cette conftruCtion, que les 
Hyperboles oppofées ADF, B D F , doivent paifer 
par les extrémitez A , B , de leur Axe commun A B , 
quelles font égales , & que par confequent le Para- 
métré B G , de l’Hyperbole B D F , eft égal à celuy de 
l’Hyperbole oppofée ADF, à legard du même Axe 
déterminé A B. 

Corollaire II. 

I l s’enfuit aufli , que les Quarrez des Ordonnées 
CD, EF, font proportionnels aux Rectangles cor- 
s efpondans A C B , A E F, puifque le Quarrc de cha- 

L iij 
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j-ig. }t. que Ordonnée eft à fon Rectangle correlpondant* 
comme le Diamètre AB r à Ton Paramétré B G , par 
, la génération. Et comme ces Rectangles vont tou- 
jours croiflànt à mefure que les Ordonnées CD, EF* 
s’éloignent plus des Sommets A, B, ce* mêmes Or- 
données C D, E F , iront toujours croiflànt. D’où il 
eft aife de conclure , que chaque Hyperbole va tou- 
jours s’elargiflànt , & s’éloignant de plus en plus de 
l’Axe indéterminé AE, ou B E, & aufli du Paramé- 
tré R G , &c par confequcnt de toutes les parallèles au 
meme Paramétré B G , telle qu’eft la ligne L M , qui 
pafl'e par le centre O , & que nous appellerons Axe con- 
jugué, lequel divife en deux également toutes les li- 
gnes parallèles à l’Axe AB, & terminées par lesdeifx 
Hyperboles oppofées ADF, B DF, comme DD, FF, 
&c. à caufedes deux lignes égales O A, O B, des deux 
égales A C , B C , & des deux égales A E , B E , en les 
prenant chacune dans fon Hyperbole. Cela eft trop 
évident par la conftruCtion, fans qu’il foit befoin d’une 
plus longue dcmonftration. D’où l’on conclut aufli 
aifément, que le Paramétré B G , ne rencontre l’Hy- 
perbole B D F ,, qu’au Sommet B , fans la couper, & 
que l’Axe indéterminé BE, divife toutes fes Ordon- 
nées à Angles droits & en deux également. 

Corollaire III. 

E N fi n il s’enfuit r que le Quarré d’une Ordon- 
née à l’Axe BE, comme de CD , le.ra égal au Re- 
ctangle comfjJortdanc A CB-, lorfque l’Axe AB,, 
fera égal à fon Paramétré B G , auquel cas l’Hyper- 
bole B D F , & fon oppofée A D F, fe nommera Etjui- 
btere y ôc que -ce même Quarré, Ç D , fera moindre 
(üd " "" 
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que le Reéfangle correfpondant A C B , quand l’Axe if. 
A B , fera plus grand que Ton Paramétré B G ; & en- 
fin que le mefme Quarré C D, fera plus grand que le 
Re&anglc correfpondant A CB, lorfque l’Axe AB , 
fera moindre que fon Paramétré B G. 

L'j4na.lyfe nous cnfeignera une conflrudlion de 
l’Hyperbole, qui fera beaucoup plusfacile que la pre- 
cedente. Pour découvrir cette conftruéhon , fuppo- )T% 
fons que par les cxtrémitcz A , B , de l'Axe déterminé 
AB , on ait décrit les deux Hyperboles oppofées & 
égales AD, BD, -dont l’Axe commun foit A B , le 
centre commun foit 0 , 8c le Paramètre commun foit 
B G , & de plus , que la ligne C D , foit perpendicu- 
laire au même Axe A B. Suppofons encore que fur 
le même Axe A B , prolongé vers A , & vers 13 , on 
ait déterminé les deux lignes égales O E , O F , en 
forte que fi par quelque point de l’une des Hyper- 
boles AD ,BD, comme D , de l’Hyperbole BD, 
on tire des deux points déterminez E, F , les droites 
DE , DF , leur différence DE -DF , foit toujours 
jégale à une même ligne donnée : car ainfi en décri- 
vant de l’un de ces deux points , comme du point E, 
le plus éloigné de B , avec une ouverture du compas 
un peu plus grande que A E , ou que B F , un arc de 
Cercle, & un autre de l’autre point F , le plus proche 
de B , avec une ouverture du compas égale à la fom- 
nîe de la ligne donnée & de l’ouverture du premier 
arc , la Seétion de ces deux arcs donnera un point de 
l’Hyperbole AD i & l’on en pourra trouver de la mê- 
me façon autant d’autres points que l’on voudra , 6c 
•décrire aufli de la même façon l'Hyperbole oppoféc 
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f<£. BD, lorfqu’on aura une fois déterminé la longueur 
de la ligne donnée , & des deux lignes O E , O F , en 
forte que cette longueur foit invariable, & indépen- 
dante de la ligne indéterminée A C, ou BC ; autrement 
cette même longueur ne pourroit pas fervir pour trou- 
ver autant de points de l’Hyperbole qu’on voudrait. 

Pour donc déterminer la longueur de cette ligne , 
qui doit être donnée , & celle des lignes O E, O F, 
indépendamment de la ligne indéterminée A C , ou 
B C , & feulement par rapport à l’Axe A B , à fon Pa- 
ramètre B G , & au fécond Axe O K , qui (ont inva- 
riables , au lieu que A C , ou B C , peut changer en 
une infinité de maniérés differentes i farfonslesluppo- 
fitions fui vantes: 

AB«i/. 

B G «j p. 

OK »f. 

Hyp. AD. AC«* B C. f/yp B D. 

CD ^ y. 

BFw^wAE. 

pour avoir dans l’Hyperbole BD, 

AC *> x t d. 

CF "> x-;ç. 

OFw “OE. 

CE»* " * 
DE Sxxf zJxi ddifixt *<k .\ «.’t jj. r j 

DF w i' ks 

Pour connoître à quel Quatre il fàutégalerle Quar- 
ré de la ligne O F , en telle iforte 

que les dignes égales OE , ÜF, ou bien les lignes 
A£ , B F , foient invariables , .& indépendances de 1» 

partie 
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prtie indéterminée B C x , il ne faut pas que dans 37. 
leur valeur, c’eft-à-dire, dans la valeur qu’on trouve- 
ra de ç , il demeure la lettre indéterminée x. Pour 
cette fin , il faut que dans ce Quarrc les termes xx,yy, 
fe rencontrent , afin que par l’antithefe ils fe détrui- 
fcnc, carainft le relie de l’Equation fë pourra divifer 
plus Êicilement par ce qui fe doit faire , afin que 
cét*, s evanouïilè, & qu’ainfion puifle trouver ^in- 
dépendamment de la lettre indéterminée x. 

On ne peut pas prendre le Quarré xx'fzdx'f dd-\ 
Wt y de la ligne DE, où les Quarrez 
xx ,yy , fe rencontrent , parce que cette ligne DE, 
eft plus grande que la ligne D F. C’eft pourquoy on 
diminuera cette ligne trop grande D E , de quelque 
quantité, comme de«; & cette ligne ainfi diminuée, 
IçaVoir sxx t t«W t rx*. 1 t ;; - « > pourra être 

égalée à la ligne DF«>r t en fàifant 
cette Eq uation , k” xx ïjàx t dd t t id*. t 

if xx - 2\ *, t^t 7r» ou prenant le Quarré de chaque par- 
tie, on aura celle-cy , - u*/ CT+Tdx t dd 1 t *.*. tyj 

t xx + adxt«Wt«&C + *^C+3ÿ tyy + «* ">x'x-zx7^ 
t ZZ tyyi & pr l’antithefe on aura celle-cy , dd-fzdx 

f 4X%f zdzfctù) «j zu/ xx fiéxî dd t ixtt "f tdx, t *,*, tyj i & 

pour diminuer le nombre des termes , mettez d , à la 
place de a, en fuppofant d «, pour avoir cette autre 
Equation, xddf 2< *Z “* 7 ÏZ 

fljkl dont chaque partie étant divifée par r , 
on aura celle-cy, dd f dx\ zx^d^ 
t »d^\ ve.\ jj, où prenant le Quarré de chaque par- 
tie , on aura cette autre Equation, d* f f ddxx 
t dddxx. t 4-dx*Z t 4**ZZ t t-^Z t f^^Z “> 
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37. Fig. ddxx~\ id*x j* d+ m J- zdd> c% j* zd$^ fdd^'f ddyy ; & par 
l’anrichefe on aura cclle-cy , 4xx%z\ +d%%x t +d:(xx 
1 4-dct^x - ddyy </> o i & fi à la place de yy,.on met px t r> 
qui luy eft égal , comme l’on connoît par l'Equation 
conftitutive de l’Hyperbole, on aura cette autre Equa- 
tion, +dxx 7 {t 4-ddx^-ddpx-dpxx «j o, 

laquelle étant divifée par*x* t-fd*,on aura cette der* 
niere Equation » ZK t ^-—dp » o , dans laquelle on 
trouvera ^ «. ±/ 7 d\ 7 p- - t d. Et parce que le fécond 
Axe OK">/, eft moyen proportionnel entre l'Axe 
déterminé A B , & fon Paramétré B G , fon Quarré 
fera égal au Redlangle dp. Si donc on met JJ , a la pla- 
ce de dp , on aura ^ «> -Jf ~d , pour AE , & B Fi 
c’eft pourquoy on aura OE,ouOF» -f- if di tf. 

Ce qui fait connoître que chacune des deux lignes 
égales O E , O F , eft égale à la Racine quarrée de la 
fomme des Quarrez des moitiez de l’Axe déterminé 
AB, & du fécond Axe O K. Ainfi, les deux lignes 
invariables O E , O F, feront connues , après quoy la 
quantité que nous avons fuppofé donnée , fera aufli 
connue, parce quelle eft égale à l’Axe déterminé AB, 
puifque nous avons égalé la ligne D F ; à la différence 
des lignes DE, Ôc « , oud, ou A B ; ce qui fait que 
cette ligne A B , eft égale à la différence des deux 
DE, DF. 

’jtmtrt Mais , pour venir à la pratique , prenez fur le Pa- 
rametre B G , que je fuppofe perpendiculaire à l’Axe 
déterminé A B , la ligne B I , égalé à la moitié du fé- 
cond Axe O K , & faites les lignes O E , O F , égales 
chacune à la ligne O I , pour avoir fur l’Axe prolongé 
A B , les points invariables E, F: de forte que la Ion- 
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gueur des lignes égalés O E , O F , fera déterminée. )?. r, g . 
Car à caufe de A B d , ort aura ~ d , pour chacune 
des deux lignes égales O A , O B ; & à caufe de O K «» f y 
on aura fa moitié Bl dont le Quarré étant 
ajoûté au Quarrc - dd, de O B ~ d , on aura dd f 
~ ff, pour le Quarré de la ligne O I , ou OE , ou O F r 
laquelle par conlcquent vaudra o\x^/'dd\i , 

celle que nous l’avons trouvée. 

Par le moyen de ces deux points invariables E, F, 
que nous appellerons Foyers des deux Hyperboles op- 
pofées A D, B D y on pourra trouver autant de points 
que l'on voudra de chaque Hyperbole, comme vous 
allez voir à l’imitation du point D, qui fe peut trouver 
par une même operation en quacre lieux également 
éloignez de l’Axe conjugué L M , & par confequent 
des deux extrémitez A , B, de l’Axe déterminé AB, 
en cette forte. 

Ayant décrit de Fun des deux Foyers E , F , comme 
de F , avec une ouverture du compas un peu plus grande 
que A E , ou que B F, un arc de Cercle , portez cette 
même ouverture fur l’Axe AB, prolongé , depuis fon 
extrémité B, en H ; & avec l’ouverture de toute la li- 
gne AH, décrivez de l’autre Foyer E , un autre arc de 
Cercle j & la rencontre de cét arc avec le premier, 
donnera le point D , qui fera de l’Hyperbole. 

Pour la demonftration , décrivez du point D , par Démê- 
lé Foyer F , le demi-Cercle P F Q^qui coupe icy l’Axe 
A B , prolongé en H, & la ligne DE , auffi proion- F *' 
gée aux points P,Qj ce qui tait que comme par cette 
conftru&ion , la diifcrence des lignes DE, DF,cft 
égale 4 l’Axe déterminé A B i auffi la ligne E P , cft 

M ij 
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égale au même A*e A B , à caufe des deux lignes éga- 
les D F , D P. C’eft pourquoy, fi l'on divife E P , en 
deux également au point R , les quatre lignes E R , 
P R , A O , B O , feront égales. On voit auifi par 3. j. 
que fi l’on tire du point D, à l’Axe indéterminé B H , 
la perpendiculaire C D , les deux lignes C F , C H , fe- 
ront égales. 

Cela étant fuppofe , on connoîtra premièrement 
par 6.1. que OF^, ou Olq, ou BO^tBI^» eftégal 
àAFBtBO^; c’eft pourquoy en oftant B O q , il 
reftera le feul Quarré B 1 , égal au feul Re&anglc 
AFB. 

Puifque par 56.3. le Reétanglc Q E P , eft égal au 
Re&angle H E F , on auracette Analogie, E P , E F : : 
E H , E Qji fie en prenant les moitiez de tous les ter- 
mes , on aura cette fécondé Analogie , B O , EO:; 
OC, DRi fit en compofant , on aura celle-cy , B O , 

* BOtEO:; OC,OCtDR}&cn permutant, on 
aura celle-cy, B O, O C;:B O fEO , O CfDR}& 
en compofant , on aura celle-cy ,BO,BOtOC:; 
B O fEO , BO|EO t O C|DR » & à caufe de 
B O t O C, ou de A O t O C A C , deBOfEO «* 
BE «o AF,&deBOtEOtOCfDR,oudeERt 
CE f D R «« DE fC E> on aura cette demiere Ana- 
logie, BO, AC ::AF, DEfCE. 

Si dans la fécondé Analogie, B O, E O: :OC,DR, 
on divife, on aura celle-cy, B O , E QrB 0 : 2 OC, 
D R - O C ; & en permutant , on aura celle-cy , B O , 
OC::EO-B O, DR-OC* fie en divifant,onaura 
celle-cy, BO , OC-BO: : EO-BO , DR-OC- 
EQtBO» fit à caufe de OC-BO a BC^dcEQ-BOy 
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ou de E O - A O « A E «« B F , & de D R -O C-E Of )t. F* 
BO , ou de DR- CE fER" DE- CE, on aura 
cette dernière Analogie ,BO,BC:;BF,DE-CE. , • 

Si Ion compare cette derniere Analogie avec la der- 4 * 
niere de l’article fécond, en faifant des Re&angles fous 
les termes homologues correfpondans dans chacune , 
comme vous voyez icy , on aura cette troifieme 

BO , AC:: AF, DE|CE. 

BO,BC::BF,DE-CE. 

BOf,ABC::ÂFÏ7D Èf -CEf. 

Analogie, BO^, ABC:; AFB , DE^-CE ; & h 
au lieu du Re&angle AFB , on met le Quarré BT, 
qui luy eft égal, parle premier article, & à la place de . 
la différence DE<j-CEg, le Quarré C D , qui luy eft 
égal, par 47. 1. on aura cette autre Analogie , B O q, 

A CB::BI^, CDfi & fi à la place des deux ante- 
cedcns B O ej , B 1 9 , on met leurs quadruples A B <7, 

O K<j, &c qu’on permute , on aura cette autre Ana- 
logie , A B g , O K^::ACB, CDg » & enfin, fi au 
lieu des deux premiers termes A B cj , O K , on met 
les deux A B , B G , qui font en même raifon , icaufe 
des trois proportionnelles A B , O K , B G , par la con- 
ilru&ion, on aura cette derniere Analogie , AB, B G :: 

A C B , C D q, qui fait connoître que le point D , elt 
de l’Hyperbole. Ce qu’il faloit démontrer. 

Lorlquc le point C , conviendra avec le Foyer F , 
c’eft-à-dire, lorfque la perpendiculaire CD, tombera 
fur le Foyer F , le dcmi-Ccrcle P F Q^ne coupera pas 
l’Axe B H , & il ne fera que le toucher au même Foyer 
F i neantmoins la demonftration fera toujours la me- 
me , fi l’on met O F , à la place de O C , & le Quarré 

. o a *• */.. > a 
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de la Touchante EF, à la place du Re&angle HEP, 
30 , Fig. On peut trouver par l’Analyfe une conftruftion 

• encore plus facile que la precedente. Pour cette fin, 
prolongez de l’autre côte la ligne B I , en L , & tirez 
indéfiniment du centre O , par les points I , L , les 
deux Jfymftotei O I , O L , ainfi appellees , parce 
quelles ne fçauroient jamais couper l’Hyperbole BC, 
u loin qu’on les prolonge , comme vous verrez dans 
la fuite. 

Pour trouver une troificme conftru&ion de l’Hy- 
perbole, parle moyen de ces deux Afymptotes OI, 
O L, tirons par 1’extfrcmité B , de l’Axe A B , une li- 
gne quelconque N Q^jqui coupe ici les deux Afym- 
ptotes 0 1 , O L , aux points N , l’Hyperbole 
B D , au point C. Tirez des crois points C, N , 
l’Axe A B , les perpendiculaires C D , N P , QR. , 6c 
du point C , à l’Axe indéterminé B R , la parallèle C Sv 
Apres quoy on fuppofera 

A B <» d. 

B G m pr 

OK 

BD^xnRS. 

CD *y. 

OR«^. 

OP « ». 

BCw«. 

pour avoir 

OB « -i-d «« O Aj 

B I « -~f B L. 

BP" d-o. 

B R co ~d. 

DR « ;ç- -^d-x w jCS. 
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Dans les Triangles femblablcs OBI, O P N , on }p.Ffc 
trouvera PN «*-£,& dans les deux femblables B PN, 

BDC , on trouvera la même PN iL ~. Ainfi on 
aura cette Equation ,-£■ dans laquelle on trou- 
vera» & aulieu de BP on aura BP 

par le moyen de .laquelle on trouvera dans les 
deux Triangles femblables B P N , B D C, l’Hypote- 
nufe B N «> 

Dans les Triangles femblables O B L, O RQ^on 
- trouvera R Qj? 4 » & danslcsdeux femblables BDC» 
BRQ^on trouvera la même R Qj? ^ > c’eft pour- 
quoy on aura cette Equation , r v> dans laquelle 
cm trouvera & aulieu de CS ” %-^d-x , on 

aura CS " 1 » p ar le moyen de laquelle on 

trouvera dans les deux Triangles femblables O B L, 

Ç S Q, l’Hypotenufe C 

Puiîque donc nous avons trouve B N </» ,-37777, & 

C iQw utDÊ^ffc,‘nous fçavons que ces deux lignes 
B N , C Q2 font dans la raifonde ces deux fractions, 
G i g y g Æi & fi on les divife chacune par 4«, 
on aura ces deux autres fractions, 57^7-, > p our 

la raifon des deux lignes B N , CQi & fi on reduit 
ces deux dernières fradlions en même dénomination, 
on aura en entiers ces deux autres termes , ddfy-dffx , 
ddfy -Ydffx t iffxx- zddyy , pour la raifon des deux 
mêmes lignes B N, CQ^ 

Parce que l’on a Jf ^ dp y puifque le fécond Axe 
O K * f, eft moyen proportionnel entre l’Axe déter- 
miné A B «« d, & fon Paramétré B G p , on aura p «> : 

4 i & au lieu de l’Equation conftitutive de l’Hyper- 
bole,^ on aura cclle-cy,jvy «« 4 fî ^f. C’cft 
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jt. f>£. pourquoy fi l’on met £ t ar » à la place dejry , les deux 
termes precedens , ddjy . djjx,ddfy f djjx-f zjjxx-zddyy, 
fe changeront en ces deux autres**/^ - djjx, ddfy - djjx t 
lefquels étant égaux, font connoître que les deux li- 
gnes B N , C font aufli égales, d’où l’on tire ccttc 
troifiémc conftru&ion. 

T roi (U me Ayant tiré par le point B , une ligne quelconque 

“u»™' N Q^qui coupe les deux Afymptotes O I , O L , por- 
tez fur cette ligne N Q^la ligne B N , de l’autre côté, 
depuis Q^en C, & le point C, fera de l’Hyperbole. 
Démon. pour la demonftration , prolongez la ligne CD, 
fintu*. j u fq u *à cc quelle coupe les Afymptotes O T , OV r 
aux deux points V , T. Tirez par le point B , à l’A- 
fymptote OT , la parallèle B M , & par les points B,C, 
à l’autre Afymptote O V , les parallèles B E, CF. Il 
eft évident par la conftru&ion , que les lignes TV, C Z, 
font divifees en deux également au point D , par l’Axe 
BR ,& que les lignes O E, B E, font égales , aufli- 
bien que les deux O E, F que les deux M N, CF; 

& que par confequent le Parallclograme BEOM, 
eft un Rombe. Tout cela eft trop ailé à démontrer, 
pour en parler davantage. 

i. Dans les Triangles fcmblables O QN , F QC , oit 
a cette Analogie, F Q^O Q; : C F , O N ; & en di- 
vifant on a cclle-cy, FQ^> FO::C F , ON- C F ; & 
li à la place de F Q^on met fon égale O E , ôc qu’à 
la place de O N - CF , ou O N - M N , on mette fon 
égale O M , ou BE , on aura cette derniere Analogie, 
OE,OF::CF,BE, où l’on voit que le Rc&angle 
O F C , eft égal au Reîhngle OEB,qui vaut autant que 
le Quarré UE , à caulé des deux lignes égale? OE , BE. 

Puifque 
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Puifquc donc nous avons cette Analogie , OE,,-? E£. 
O F : : C F ,B E, fi à la place des deux derniers termes 
CF , B h , onmet lesdeux CT, BL, qui font en mê- 
me raifon, à caufe des Triangles femblables F CT, 

E B L -, 2c à la place des deux premiers O E , O F , les 
deux B N , CN , qui font en même raifon , à caufe 
des parallèles B E , C F ; ou fi à la place de ces deux B N, 

C N , on met les deux B I , C V , qui font en mefme 
raifon , à caufe des T rianglcs femblables B I N, C VNv 
on aura cette autre Analogie , BI , CV::CT, BL, 
où l’on voit que le Reétangle V C T, eft égal au Re- 
ttanglc I B L , c’eft-à-dire , au Quarré B L , à caufe 
des deux lignes égales B I , B L. 

C’eft pourquoy le Quarré B L , eftant égal ail Re- j. 
ûangle V C T , on pourra faire cette Analogie , O B q , 
BL^::OB^,VCTi & fi au lieu des deux premiers 
termes O B q , B L q, on met les deux O D q , D T q , 
qui font en même raifon, à caufe des Triangles fem- 
blables OBL,ODTi & à la place du dernier VCT, 
la différence DT^-C Dq y quiluy eft égale, par t-. 
on aura cette autre Analogie , O Dq y DT q::OBq y 
DT<j-CD<p & en permutant , on aura celle-cy, 

O D<j, ÔB^::DT^,DT<5 I-CD<j ; & en divifant, 
on aura celle-cy, O Dq y ODq - O B<j::DT<jf,CD^i 
& en permutant, on aura celle-cy, O D q y OT q : : O Dq- 
OSq, CD q. Et fi au lieu des deux premiers termes, 

OD q y DTq, on met lesdeux ORij, B La,quifonc 
en même raifon , à caufe des Triangles femblables 
OBL, O DT; & au lieu du troifiéme ODq-OBq, 
fon égal AD B, par 6. i. on aura cette autre Analo- 
gie, OB^, BL<j::ADB, CD<ji & fl à la place des 

N 
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Fi£}>. deux premiers termes OB^ , BL^ , on met leur» 
quadruples A B g , O K ^ ; ou fi à la place de ces deux, 
ou met les deux A B, B G , quifoncen mêmeraifon, 
à caufe des trois proportionnelles AB , O K , B G , par 
la conilruCtion , on aura cette dcrnicre Analogie, A B , 
BG::ADB,CD^, qui fait connoître que lé point 
C , cil de l’Hyperbole. Ce qu’il faloit faire & démon- 
trer. 

Corollaire I, 

On démontrera de la meme façon , que fi l'on 
tire au dedans des Afymptotes O T, O V, par le mê- 
me point B , plufieurs autres lignes , pour y trouver 
d’autres points de l’Hyperbole , tous les Rectangles 
O F C , feront égaux au meme Quarré O E , & que 
par confequent ils feront égaux entre eux. D’où il tft 
aifé de conclure, qu’à mefurc que les longueurs O F, 
de c es Rectangles égaux croîtront , leurs largeurs 
C F , décroîtront; & qu’ainli l’Afymptote O T, s’apr 
proche de plus en plus de l’Hyperbole BC , fans jar 
mais la rencontrer. 

Cela fc peut auffi conclure , de ce que le Rcétan? 
glc V C T , eft égal au quarré B L , parce que l’Hy- 
perbole ZBC , s’élargiflanc toujours , comme vous 
avez vu dans la première conftruCtion , le ReCtangle 
V CT, aura fa longueur V C, toujours plus grande, 
à mefurc qu elle s’éloignera davantage du point B , 
& par confequent fa largeur C T , plus petite, puifque 
tous les Rectangles infinis V CT , étant égaux au mê- 
me Quarré B L , font égaux entre eux. Ce qui fait 
voir que l’Afymptote O Q, s’approche toujours de 
plus en plus de l’HypcrboleB C , fans jamais la ren- 
contrer. 
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Corollaire II. Î9F % 

Il s’enfuit auffi , que fi des deux extrémitez N , Q^_ 
de la ligne N Q, on tire à l’Axe A B , les perpendicu- 
laires P N , QR , la ligne O R , fe trouvera coupee 
aux deux points P , B , dans une raifon que le R. P. 
Grégoire de S. Vincent appelle Moyenne Cr extrême r*i - 
fon proportionnelle j & que Monjteur De U Hire nomme 
Proportion Jhfarmomque ; c’tft-à-dire , que le Rectan- 
gle fous toute la ligne OR , ôc la partie du milieu BP, 
eft e'gal au ReCtanglc fous les deux autres parties O P, 

B R> ce que nous démontrerons en cette lorte. 

Dans les Triangles femblables O B L , O R Q> on r> eme n. 
a cette Analogie ,OB,BL::OR,Q.R;& dans les 
deux femblables BDC , BRQj on a celle-cy, BD, 

C D : : B R , QR ; & fi l’on fait des Rectangles fous 
les termes homologues correfpondans 

O B, BL::OR,QR. 
BD,CD::BR,QR. 

6BD,BLCD:'.ÜRÜ, QRf. 

dans ces deux A nalogies , on aura cette troific'me Anar 
logie , OBD,BLCD::ORB, QJR. q. 

Dans les T riangles femblables OBL>OPN,ona 
cette Analogie, OB,BL::OP,PNi & dans les deux 
femblables BDC, BPN, ona celle-cy, BD, CD:: 

B P , P N > & fi l’on fait des RcCtangles fous les cer- 
. mes homologues correfpondans 

OB, BL : : O P, P N. 

BD, CD:: BP , P N. 

DBD JÏLCD :ToPB,PNf. 

dans chaque Analogie , on aura cette troificme Ana- 
logie, OBD, BLÇi>;:OPB, P Nfli&fi àlaplacc 

N ij 


k 


if Fig. 
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des deux premiers termes, OBD, BLCD, on met 
les deux ORB , QR^, qui font en meme raifon, 
par la rroifiéme Analogie precedente 4 on aura cette 
autre Analogie O RB, QR q :: O PB, P N <7; & fi à 
la place des deux confequcns Q^R q , P N q , on met 
ks deux BKq, BPa , qui font en meme raifon , à 
caufe des T riangles femblables B R Q^B P N, on aura 
cette aune Analogie, ORB, BKq:: OPB, BP<j; 
& enfin , fi à la place des deux Rcdangles ORB,BR<|, 
dont la hauteur commune cft B R , on met leurs ba- 
fes O R , BR, qui font en même raifon, par 1. 6. & 
que pareillement à la place des deux RedanglesOPB, 
B P <7, dont la hauteur commune eft BP , on mette 
leurs bafes OP, B P , on aura cette derniere Analo- 
gie , O R , B R : : O P , B P , qui fait connoître que le 
Rcdangle O R B P , cft égal au Redangle B R O P, 
Ce qu’il fàloit démontrer. 

Corollaire III. 

S 1 par le point de milieu S , de la ligne N Qj, on 
tire au centre O , la droite O S , & que par le point E , 
où elle coupc l'Hyperbole B C, on tire à la même ligne 
NQ, la parallèle MR , cette parallèle MR,nercncon- 
treraT’Hypcrbole B C , qu’au point E. 

Car, u on veut qu elle la rencontre encore en un 
point, comme en F, que l’on tire par les deux points 
E , F , à l’Afymptote O I , les parallèles EK, FL, pour 
avoir les deux Triangles femblables R F L , R E K , & 
les deux lignes égales K O , K R , à caufe des deux 
égales S N , S Q, par la conftru&ion , lefquelles ren- 
dent égales les deux E M , E R , à caufe des Trian-r 
gles femblables ONQjOM R, dont chacun eft di? 
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•vifé en deux egalement par la droite O S. F ’£' *■*' 

Cela étant luppofé , on aura dans les Triangles 
femblables R E K , R F L , cette Analogie , R K, RL : : 

EK, FL; & endivifant,on aura celle-cy , R K , K L : » 

EK, EK-FL, ouOK, KL::EK, EK-FL. 

Puifquc par Coroll. t. le Reéfcangle O KE, tft égal 
au Re&anglc O L F , on aura cette Analogie , O K , 
OL::FL,EK;&cn divifant on aura celle-cy , O K, 
KL::FL, EK-FL; 6c fi au heu des deux premiers 
termes O K , K L , on met les deux E K , E K - F L , 
qui font en même raifon, par l’article precedent, on 
aura cette autre Analogie ,EK,EK-FL::FL, EK- 
FL, où l'on voit, que puifque les confequens font 
égaux, les antecedcns EK, FL, font égaux aulTi : ce 
qui étant impoflible , il eft impolTible auffi que la li- 
gne MR, rencontre l'Hyperbole B C , ailleurs qu’au 
point E. Ce qu’il faloit démontrer. 

Corollaire IV. 

C’ e s T pourquoy fi l’on donnoit le point E , fur 
l’Hyperbole B C , pour en tirer une Touchante , il fau- 
droit tirer par ce point E, à l’Afymptoteoppofée OI, 
ia parallèle E K , & faire K R , égale à KO, pour 
avoir le point R, par lequel 6c par le point donné E, 
il fàudroit tirer la Touchante ER. 

Définitions. 

Axe indéterminé d’une Hyperbole , c’eft une ligne *• 
droite, qui divife à Angles droits , & en deux égale- 
ment, une infinité de certaines lignes droites parallè- 
les entre elles , tirées au dedans de l’Hyperbole , 6c 
terminées de côté 6c d’autre par la même Hyperbole. 

Hyperboles oppofées , ce font deux Hyperbole s égales, i. 

N iij 
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*'• Fi I- & placées à une certaine diftance d’un fens contraire, 
l’une à l’égard de l’autre , fur un même Axe indéter- 
miné prolongé autant qu’il en eft befoin. 
j. Axe déterminé d’une Hyperbole , c’eft la partie de 
l’.A xe indéterminé , comprite entre les deux Hyper- 
boles oppofées. Il eft évident que l’Axe déterminé^ eft- 
commun aux deux Hyperboles oppofées , & qu’il en- 
marque la diftance. 

4. Centre d’une Hyperbole , c’eft le point du milieu de 
l’Axe d terminé 11 eft évident que le centre eft auflt 
commun aux deux Hyperboles oppofées. 

Diamètre déterminé d'uneHypcrbole,c’tftune ligne 
droite tirée par le centre , & terminée par les deux 
Hyperboles oppofees. Il eft évident qu’une Hyperbole 
a une infinité de Diamètres déterminez, qui font tous 
communs aux deux Hyperboles oppofées, & que l’Axe 
déterminé eft le plus court de tous ces Diamètres. 
t Diamètre indéterminé d’une Hyperbole , c’eft la con- 
tinuation indéterminée d’un Diamètre déterminé au; 
dedans de l’Hyperbole. Il eft évident que l’Axe indé- 
terminé eft un Diamètre indéterminé. 

? D:ametre indéfiny d’une Hyperbole , c’eft uneligne 
droite, laquelle étant tirée par le centre de l’Hyper- 
bole ne la rencontre jamais , fi loin qu’on la pro- 
longe. Il t ft évident qu’une Hyperbole a aufli une in- 
finité cL Diam.tres indéfinis, & qu’ils font tous com- 
muns aux deux Hypcrbol s oppotées. 
g kAxc conjugié d’une Hyperbole , c’eft un Diamètre 
indéfiny perpendiculaire à l’Axe déterminé. Il eft auffi 
■évident, qu’un Axe conjugué eft commun aux deux 
'Hyperboles oppofées. - ; 


K 
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Sommet d’une Hyperbole à l’egard d’un Diamètre 
indéterminé , c’eft le point où elle fe trouve coup Je 
par ce Diamètre. Il cil évident qu’une Hyperbole a 
une infinité de Sommets, puifqu'elle a une infinité de 
Diamètres indetcrmincz. 

Touchante d’une Hyperbole, c’ell une ligne droite, 
qui ne rencontre l’Hyperbole qu’en un point, fans la 
couper, c’eft-à-dire , ians entrer au dedans. 

Ordonnée à un Diamètre indéterminé d’une Hyper- 
bole , c’eft une ligne droite tirée au dedans de l’Hy- 
perbole, parallèlement à la Touchante qui pallc par 
le Sommet de ce Diamètre , & terminée de côré & 
d’autre par la même Hyperbole. Il eft évident que 
toutes les Ordonnées à un même Diamètre indéter- 
miné, font parallèles entre elles, puifqu’elles font pa- 
rallèles à une même Touchante, & que toutes les per- 
pendiculaires à l’Axe indéterminé, tirées au dedans de 
l’Hyperbole, font des Ordonnées à cét Axe. 

Ordonnée à un Axe conjugué d’une Hyperbole , 
c’eft une ligne droite perpendiculaire à cét Axe con- 
jugué , ou parallèle à l’Axe déterminé de l'Hyper- 
bole, & terminée parles deux Hyperboles oppoiecs. 
Il eft évident que toutes les Ordonnées à l’Axe con- 
jugué d’une Hyperbole, font parallèles entre elles , & 
quelles font divifées en deux également par l’Axe 
conjugué. 

Diamètre conjugué* un Diamètre indéterminé d’une 
Hyperbole, c’eft un Diamètre indéfini parallèle à la 
Touchante , qui pafle par le Sommet du Diamètre 
indéterminé. 




10. 


11. 
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4 e. F%. détermine d’une Hyperbole , c’eft une ligne droite 
terminée par les deux Hyperboles oppofees, & paral- 
lèles au Diamètre indéterminé. Il eft évident que 
toutes les Ordonnées d’un Diamètre conjugué d’une 
Hyperbole, font parallèles entre elles. 
jj. Paramétré du Diamètre déterminé d’une Hyper- 
bole, c’tft une ligne droite , laquelle touchant l’Hy- 
perbole au Sommet du Diamètre corrcfpondant in- 
déterminé , eft quatrième proportionnelle au Re- 
ctangle foys une partie du même Diamette indéter- 
miné, en la prenant depuis le Sommet, & la fomme 
de cette même partie &c du Diamètre déterminé, an 
Quarré de l’Ordonnée correfpondante terminée par 
cccte partie & par l’Hyperbole , & au Diamètre dé- 
terminé. Il eft évident que le Paramétré eft parallèle 
aux Ordonnées de ion Diamètre. 

Second Axe d’une Hyperbole, c’cft une ligne doite 
moyenne proportionnelle entre l’Axe déterminé & 
fon Paramétré. Il eft évident que ce fécond Axe eft 
commun aux deux Hyperboles oppofees. 

A/ymptotes d’une Hyperbole , ce font deux Ditf- 
metres indéfinis , qui partent par lcsextrcmitez de deux 
lign s droit' s tirées de côté & d’autre par l’une des deux 
extrémitez de l’Axe déterminé , perpendiculairement 
au même Ax' 1 , & égales chacune à la moitié du fé- 
cond Axt\ Il eft évident que deux Hyperboles op- 
pofées ont 1 s mêmes Afymptotcs , & que l’Angle 
des d ux Afymptotcs eft divifée en deux egalement 
par l’Axe. 

jg Foyer d’une Hyperbole, c’ift un point de l’ Axe in- 
déterminé , éloigné du centre de l’Hyperbole d’une 

quantité 
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quantité égale à la partie de l’une des Afymptotes , 
çomprife entre le centre fie la Touchante auSommet 
de l’Axe indéterminé* 

Figure d’un Diamètre déterminé d une Hyperbole, 1 9 . 
c’eft le Reét angle fous ce Diamètre déterminé & Ton 
Paramétré. 

Second Diamètre à l’égard d’un Diamètre détermine z o . 
d'une Hyperbole, c’eft une ligne droite moyenne pro- 
portionnelle entre ce Diamètre déterminé & Ton Pa- 
ramétré. Il eft évident que le Quarré de ce fécond 
Diamètre cft égal à la Figure du Diamçtre déterminé. 

PROPOSITION I. 

'Tirer une Touchante par un point donne' fur 
une Hyperbole donnée > dont les Afym- 
ptotes font au fi données. 


P O u r tirer une Touchante par un point donné **. 

fur l’Hyperbole donnée BEC, dont les Afym- 
ptotes font O I , O R , & par confequent le centre cft 
O ; divifez en deux également l’Angle I O R , des 
deux Afymptotes O I , O R , par la droite O B ; la- 

3 uellc étant le demi- Axe déterminé de l’Hyperbole, 
onnera fur la même Hyperbole B E C , le Sommet 
B, de l’Axe indéterminé BD. 

Premièrement, fi le point donné eft le Sommet B, 
il cft évident par la génération, que la ligne B ^per- 
pendiculaire à l’Axe indéterminé B D , touchera l’Hy- 
perbole donnée B E C , au point donné B. 

Mais , fi le point eft donne ailleurs , comme en E , 

O 
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4,. yït. on cirera par ce point donne E , une Touchante, 
comme il a efte enfeigné au CoroB. $ de la troé- 
fieme conllru&ion de l’Hyperbole, ou bien en cette 
forte. 

Secmit Tirez par le point donne E , au centre O , leDia- 
c.mirm- metre indéterminé O E S , & au Sommet B , b droite 
B E , que vous prolongerez au delà de E , jufques en 
P , en forte que E P , loir égalé à E B , pour tirer par 
le point P , au Diamètre E S , b parallèle PC , qui don- 
nera fur l'Hyperbole BEC, le point C. Tirez par es 
point C , au Sommet B , de l'Axe indéterminé B D , b 
droite B C -, fie à cette ligne B C , par le point donne E, 
b parallèle M R , qui touchera l'Hyperbole propofee 
B E C , au point donne E. 

Pour b dcmonftration , prolongez 1 a droite BC, 
frMitm. jufqu’à ce qu clic coupe les Aiymptotes O I , O R , en 
deux points, comme N, Q , qui lera toujours poffi- 
ble, par b troificme conftruéhon de l’Hyperbole, ou 
nous avons vu que les lignes B N , C Q^jont égales} 
ce qui fait que comme les deux S B , S C , font égales, 
à eau le des deux égalés E B , E P , ôc des deux parallèles 
ES, PC, les deux SN, S Q, font auflï égales; fie dans 
ce cas il a cfté démontre au CortlL 5. de b troificme 
conftruchon de l'Hyperbole , que b droite M R , tou- 
che l’Hyperbole BEC , au point E. Ce qu’il fâlo« 
faire fi c démontrer. 

Si l’on porte la diftance O I , de côté fie d'autre de- 
Jgr puis le centre O, fur l'Axe prolonge AB , enE , fie en 
*•«. F, ces points E,F, fèronties Foyers des deux Hyoerbo- 

**' F, t' les oppofccs , comme vousavez vû dans b féconde coiv 
ftruéhon de l'Hyperbole-. Ceft pourqiioy , fi le point 
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donné eft D , en tirant de ce point donne' D, aux deux 4/. F)g. 
Foyers E,F, les droites D E,D F; fie en divifantl’An- 
gle E D F , en deux également par la droite DR , cette 
droite DR, touchera l'Hyperbole propofée BDM, 
au point donné D. 

Car , fi on veut qu’elle la rencontre encore en un ^ 

x s 1 , Démon- 

point , comme en M , que 1 on tire de ce point M , aux Qw». 
deux Foyers E , F , les droites M E , M F -, fie ayant pris 
fur D E, la partie D P , égale à D F, que l’on tire les 
droites F P, MP. 

Cette préparation étant faite, on confiderera que la 
droite F P , eft divifée à Angles droits, fie en deuxéga- 
lemcnt au point N , par la droite D N , qui divife en 
deux également l’Angle D, duTriangle ilofceleFDP, 
ce qui rend aufli ifolcele le T riangle F M P , fi c par 
confequcnt la ligne M P , égale à la ligne M F. Et 
parce que par la deuxieme conftru&ion de l’Hyperbole, 
ia différence des lignes ME, MF, eft égale àladiffercn- 
cc des lignes D E , DF, c’eft-à-dire à EP , puifque cha- 
cune eft égale à. l’Axe déterminé A B , il faut que la 
différence des deux cotez ME , MP, du Triangle 
EP M , foit égale aufli au troihéme côté P E : ce qui 
étant împoflible, par xo. x. il eft impoflible aufli que 
la droite D R , rencontre l’Hyperbole BDM, ailleurs 
qu’au point D i c’eft pourquoy elle la touchera en 
ce même point D, par Def,io. Ce qu’il faloit Elire fie 


démontrer.' 

Ou bien, ayant tiré du point donné D, à l’Axe in- ~ 
déterminé B C , la perpendiculaire C D , cherchez aux me cou - 
deux lignes O C , O B , une troifiéme proportionnelle^"'^,'**- 
OR, pour avoir k point R , par lequel , fie par le l ' 

Oij 


+*.Fi£. 

Dtnion- 
f ration. 
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point donné D , vous tirerez la droite DR, qui tou- 
chera l'Hyperbole B N D, au point donné D. 

Car, ii on veut quelle la rencontre encore en un 
point, comme en N ; que l'on tire par ce point N , à 
la ligne C D , la parallèle M N ; 6c ayant décrit du 
centre O, de l’Hyperbole, à l'entour de l'Axe déter- 
miné A B , le demi-cercle A E B , tirez du point R , 
au même Axe A B , la perpendiculaire R E , qui fera 
terminée en E , par le demi-cercle AEB , 6c menez 
les droites O E, CE. Tirczencoredu point M, la droite 
P M , qui touche le demi-cercle A E B , au point P , 
fie la droite M S , parallèle à la ligne C E. 

Cette préparation étant faite , on confiderera que 
puifque les trois lignes O C , O B , O R , ou OC, O E, 
O R , font proportionnelles , par la conftruélion , le 
Triangle O EC , eft Reéfongle enE, ôc que parcon- 
fequenr la droite C E , touche le demi-cercle AEC, 
au même point E , 6c le Reétangle A C B , fera égal 
au Quarte CE, & pareillement Te Re&angle AMB, 
au Quarré M P , par 36. 3. 

On confiderera auffi que les deux Triangles REC, 
RSM, étant femblables , la raifon des lignes RC, 
RM, efl égale à celle des lignes CE , MS ; & que 
par confcquent cette raifon ne peut pas être égale à 
celle des lignes C E , M P , parce que les lignes MP, 
M S , fon inégales. 

Parce que par la génération , on a cette Analogie, 
ACB,AMB::CD<j, MN^;fiàla place des deux 
Rcétangles A C B , A M B , on met les Quarrez des 
Touchantes CE, MP, qui leur font égaux, par 3 6 . 3. 
fit à la place des deux Quarrez CD , MN, les deux 
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RC, RM , qui font en même raifon , à caufe des +*. rlg. 
Triangles femblables R C D , RMN, on aura cette 
autre Analogie, CE <j, PM?:: RCq, RM<j; &par 
confequent celle-cy , C E , P M : : R C , R M : laquelle 
«tant impoflible, par l’article precedent, il eft impofli- 
ble auffi que la ligne D R , rencontre l’Hyperbole 
B ND, ailleurs qu’au point D, Ce qu’il faloit démon- 
trer. 

S c o L I E. 

Comme nous venons de démontrer, que quand 
les trois lignes O R , O B , OC, fonc proportion- 
nelles , la droite DR , touche l’Hyperbole B ND, 
au point D , les trois lignes O R , O B , OC, font 
proportionnelles. 

Car, fi ces trois lignes OR, OB, OC, ne font ^ 
pas proportionnelles, que ce foit les trois O R , O B , fr*"*”- 
O H , & que l'on tire par le point H , à l’axe indéter- 
miné B C , la perpendiculaire H F , qui donnera fur 
l’Hyperbole B N D , le point F , par lequel & par le 
point R , on tirera la droite RF : On démontrera , 
commeauparavant, quecetteligne R F, touche l'Hy- 
perbole B N D , au point D ; & comme l'on fuppofe 
que la droite RD, touche aufii l’Hyperbole, ces deux 
Touchantes RF, R D, doivent neceflàirementfe ren- 
contrer au dehors de l’Hyperbole vers les points d’at- 
touchement F, D,fi on les prolonge, ç’eft pourquoy 
elles comprendront un efpace; ce qui étant impofli- 
ble, il eft impoflible aufli que les trois lignes, OR, 

O B , O H , loient proportionnelles. Il faut donc que 
les trois OR, O B , O C ,foient proportionnelles. Ce 
qu'il jâloit démontrer. 

Oiij 
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**'■*& Corollaire I. 

I l fuit évidemment de cette demonftration & de 
la precedente , que l’on ne peut tirer par un même 
point d’une Hyperbole , qu’une Touchante , & que 
par confequent les proprietez de la Touchante d’une 
Hyperbdle, font réciproques. 

-i ». Corollaire IL 

I l s'enfuit aulfi que la Touchante d’une Hyper- 
bole, comme DR , ne fçauroit pafïcr par le centre 
O , de l’Hyperbole BND , & quelle coupe l’Axe 
détermine A B , au point R , entre le centre O , & lè 
Sommet B ; & de plus , que ce point R, s’approchera- 
d’autant plus du centre O , que le point d’attouche- 
ment D , fera plus éloigné du Sommet B , de l’Axç 
indéterminé B C. 

Corollaire II L 
D’où il tftaifé de conclure, que le Diamètre d’une 
Hyperbole ne la fçauroit toucher , bien qu’il ne la 
puiflè rencontrer qu’en un point , quand il eft indé- 
terminé, comme nous allons démontrer dans la Pro- 
portion fuivantc- 

PR O P O SI TIO NT IL 

Le Diamètre indéterminé d r une Hyperbole , ne 
V, la coupe qu en un point. 

4*. Fig. yr^hTTB Propofition cft évidente, parce que l’Hy- 
V^jp ? rbole s’approchant de plus en plus de lès 
Alymptot's, &un Diamètre indéterminé s’éloignant 
de plus en plus des mêmes Afymptotcs , il doit s’é- 

î* * 
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loigner au/fi de l’Hyperbole, quand il a commence' à 4 .x. Ffc 
la couper, &c confequemment ne la couper qu’en un 
point. Neanmoins nous en donnerons une demon- 
ftration plus feientifique. 

Je dis donc que le Ûiametre indéterminé' T V , de 
l’Hyperbole TBD, donc l’Axe détermine' eft AB, & 
l'indéterminé eft B C , ne coupe l’Hyperbole qu’au 
point T. 

Car, fi l’on veut quece Diamètre TV, coupe l’Hy- 
perbole TBD, encore au point I ; que l’on tire des ftntimx, 
deux points^, T, à l’Axe B C, les perpendiculaires l K, 

TL , & qu’on prolonge le Diamètre indéterminé TV, 
au-delà de T, jufqu’a ce qu’il rencontre l’Axe déter- 
miné A B , en quelque point, comme en O , qui fera 
le centre de l’Hyperbole, par Def /. 6 . 

Puifque par la génération , on a cette Analogie, 

AL B, AKB::T Lq, IKq-, fi au lieu des deux pre- 
miers termes ALB,AKB,on met les différences 
OL^-OB^,OK^i-OB^ , qui leur font égales, 
par 6. 1 . & à la place des deux derniers T L q , I K q , 
les deux O L q , O Kq , qui font en même raifon, 
à caufe des Triangles femblables O LT, OKI, 
on aura cette autre Analogie, O L - Q B , O K <j- 
,0 B q: : O L q, O K q i ôc en divifant , on aura cette 
derniere Analogie, OL<j-OB<j, OL^- OKa: : OL q % 

OLç- O K q : où l’on voit, que puifque les deux con- 
feqüens font égaux , les deux antecedens O La- O B a, 

O L q, font égaux aufli ; ce qui étant împolfible , il eft 
impoflible aulli que le Diamètre indéterminé TV, 
coupe l'H yperbole TBD, ailleurs qu'au point T . Ce 
qu’il faloit démontrer. 
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4 ». Fif. Je ne m’arrêteray pas icy à démontrer , que fi on 
prolonge au-delà du centre O , le Diamètre indéter- 
miné T V , qui rencontre l'Hyperbole T B D , au point 
T, il rencontrera aufli l’Hyperbole oppolec, & que le 
Diamètre déterminé fera divifé en deux également par 
le centre O , parce que ces deux chofes lont éviden- 
tes par la génération de l’Hyperbole, 

PROPOSITION III. 

Si on prolonge une Ordonnée a l’Axe d’une Hy~ 
perbole , jufèju’à ce qu’elle coupe les deux 
Afymptotes , le Reéf angle Jour les parties de 
toute la ligne , cornprifes entre une partie de 
l’ Hyperbole & les Afymptotes , fera égal au 
Quarré de la moitié du fécond Axe. 

4t. Fig. TE dis , que fi on prolonge l’Ordonnce E C y à l’Axe 
J B D, de l’Hyperbole E B C, dont le centre tftO ÿ 
l’Axe déterminé cft A B , le Paramétré eft B G ,.le fé- 
cond Axe cft O K , fa moitié eft B I , perpendiculaire 
à l’Axe indéterminé B D , &les Afymptotes font O F, 
O L, jufqu à ce quelle coupe les mêmes Afymptotes 
O F , O L , en deux points , comme F ,L i le Rectan- 
gle FC L, tft égal au Quarré B I. 

_ Car dans les T riamrles femblables OBI, O D L , 

JJ CM OH * . CJ _ 

JfrstUM. on a cette Analogie , OB^.BI^rOD^DL^ 
& fi au lieu des deux premiers termes O B , JB I , 
ôn met leurs quadruples A O K g; ou fi à la place 

décos (Eux Quarrez on met les deux lignes A B, BGj 
qui font en même raifon , à caufè des trois propor- 

tionnelles 
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tonnelles AB, O K , B G , par Def. 16. ou bien encore +/. Fig. 
fi à la place de ccs deux lignes A B, B G, on mec les 
deux Reétangles A D B , C D ej , qui font en même 
raifon, parla génération, on aura cette autre Analo- 
gie,ADB,CDg::OD<j, DL^i & fiau lieu du troi- 
sième terme O Dq , on met la fomme AD B tOB<j, 
qui luy eft égale , par 6. z. & à la place du quatrième 
DL^, la fomme FCLf CD <7, quiluytft égalé, par 
5 . i.éc qu’on permute, on aura cette autre Analogie , 
ADB,ADBtOBo:: CD^,FCLfCD^; & en 
divifant, on aura celle-cy,ADB, OB^::CD<j,FCL > 

& fi au lieu des deux antecedens ADB ,CDq,onmec 
les deux O B <j , B I <7 , qui font en même raifon , com- 
me vous avez vu , on aura cette derniere Analogie , 
OB^,OBg::BIg,FCL, qui fait connoître quele 
Rectangle F C L, eft égal au Quarré B I. Ce qu’il fà-- 
loit démontrer. 

Corollaire.- 

Il fuit évidemment de cette Propofition , que 
tous les Reélangles infinis FCL , que l’on peut 
avoir en tirant une infinité d’Ordonncesà l’Axe indé- 
terminé B D , font égaux entre eux , & que chacun eft 
égal au quart de la Figure de l’Axe déterminé A B. 

Et comme les largeurs F C , de ces Reélrangles infinis 
deviennent toujours plus grandes, à mefure que Tes 
Ordonnées à l’Axe B D , s’éloignent du Sommet Bi 
il eft de necefiité que la largeur C L , fe diminué à pro- 
portion. Ainfi vous voyez ce que nous avons déjà re- 
marqué ailleurs , fçavoir que 1 Hyperbole s’approche 
toujours de fes Alymptotes , fans jamais les rencon- 
trer. D’oû il eft aile de conclure , que la largeur CL, 

P. 
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peut devenir plus petite que quelque ligne donnée 
que ce foit, parce que le Re&angle F C L, étant égal 
au Quarré B I , on peut réduire ce Quarré B I , en up 
Reétangle , dont la largeur foit moindre quclaligne 
donnée , fçavoir en cherchant à cette ligne plus petite, 
fie à la ligne BI , une troifiéme proportionnelle, 
qui donnera la longueur FC,au’il fera facile d appli- 
quer entre la partie de l’HyperDole BC, fie l’Alym- 
ptote oppofée O F , en forte quelle foit perpendicu- 
laire à l’Axe BD. 

proposition IV, 

I 

Si par un point d'une Hyperbole on tire parallè- 
lement à l’ six e déterminé' , une ligne droite , 
qui coupe les deux Afymptotes , le Rectan- 
gle fous toute la ligne fa plus petite partie 
entre l’Hyperbole & l' AJy/nptote , fera égal 
au Quarré de la moitié de l'Axe déterminé. 

**• F ‘ï- TE dis j que fi par le point C , de l’Hyperbole EBC, 
1 dont le centre eft O , l’Axe déterminé eft A B ^'in- 
déterminé eft BD, le conjugué eft MN, le fécond 
eft O K, fa moitié eft B I , le Paramétré eft B G, fie 
les Afymptotes font O F , O L > on tire à l’Axe dé- 
terminé A B , la parallèle Ç P , qui coupe les deux 
Afymptotes O F, O L, auxpointsP, Q^leRe&an- 
gle P C Q^eft égal au Quarré O B. 

Démon- Car , fi l’on tire par le point C , à l’Axe B D , la per- 

/fr*io». pendiculaire F L, on aura dans les Triangles fempla-r 
blcs O D L , O N Q^cctre Analogie , DL<f > ON^ ; 
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ÛD<j, à la place de DL^ , on mec la r# 

fomme F CLfC Ûq, quiluy eft égale, par 5. r. à la 
place de O D q, ou de C N q , la fomme PCQ£QN<j, 
qui luy eft égalé, par 6.1. & à la place du Quarre ON, 
le Quarré C D , qui luy eft égal , à caufe du parallelo- 
grame O D C N -, on aura cette autre Analogie, F C L 
t C D q t CDq:: P C Q^N q ; &c en divi- 

fant , on aura celle-cy , FCL,CD<j::PC Q^QNty -, 

& fi à la place des deux confequens CDq, QNfj, ou 
ON^f, QN q, on met les deux B I q , O B q, qui font 
en même raiion , à caufe des Triangles femWables 
OBI , ON Q^, on aura cette derniere Analogie, 

F CL, Ô I q-.i P CQ^OBij :ôu loti Voit , que puif- 
que les deux premiers termes F C L, BIqr, font égaux, 
par la Proportion precedente, les deux derniers PCQ, 

OB^, font égaux aufli. Ce qu’il faloit démontrer 
Corollaire. 

I l fuit de cèrte Propoficion , que l’Axe determind 
A B , eft à fon Paramétré B G , tomme le Kc&angle 
P C au Reélangle F C L. Car, puifqu’il a efté de- Demi». 
montré dans cette Proposition , que le Rcéïangle t 1 '*™*' 
P C Qif® % al m Qn ar ^ O B , & dans la-preceden- 
te, qucle R e «Sangle F CL , eft égal au Quarré B ï , 
on pourra faite cette Analogie , O B q , B 1 q : : P C 
F C L i & fi au lieu- des deux premiers termes O B q, 

B I <j, on met leurs quadruples A B q, O Kq-, ou fi à 
la place de ces deuxQuarrex , on mét les deux lignes 
A B , B G , qui font en- même raifon , à caufe des trois 
proportionnelles AB, OK,BG, par Drf 16. on aura 
cette autre Analogie, A B, B G : : P C Q^ F C L. Ce 
qu'il felok démontrer. 
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1^.. . } • -i<OA 

PROPOSITION y. 

Si par un point dt une Hyperbole , on tire deux 
lignes quelconques terminées par les deux 
Afymptoîcsi & par un autre point de la mê- 
me Hyperbole dieux autres lignes terminées 
aujji par les deux Asymptotes , & parallèles 
aux deux precedentes ; le Redl angle fous les 
deux premières fera égal au Rectangle fous 
les deux dernieres. 

J E dis, que fi par le point C, de l’Hyperbole BCF, 
on cire deux lignes quelconques C D , C E , termi- 
nées par les deux Afymptotcs O M , O N , & par le 
point F, de la même Hyperbole BCF, deux autres li- 
gnes F G , F H , parallèles aux deux premières CD, 
CE, & terminées aufli par les deux Alymptotes OM, 
O N , le Reftangle DCE, fera égal au Rc&angle 
G F H. 

Démon- Car, fi l’on tire par les deux points C, F, à l’Axe 
fi r*non. indéterminé BR, les perpendiculaires KL, M N , 
on aura dans les Triangles femblables CLE, FNH, 
cette Analogie, CE,CL:: FH, F N ; Scdanslesdeux 
femblables DCK, G F M » on aura cellc-cy , CD, 
CK:: F G , FM ; & fi on fait des Re&angles fou? 
CE, CL:;FH,FN, 
CD,CK::FG,FM, 

DCE , K C L: :G FH . MFN, 

les termes homologues correlpondans dans chaque 
Analogie , ,on aura cette troifieme Analogie, D C E, 
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K C L : : G F H , M F N : où l’on voit que puifque 4 4 * fifî 
les confequens KCL, M F N, font égaux, par Prop. III. 
les antecedens D C E , G F H , font aufli égaux. Ce* 

<ju il fàloit démontrer. 

Corollaire. 

Comme la demonftrarion fera toujours la mê- 
me, quelque Angle que faflènt les deux lignes CD, 

C E, ou F G, F H , il eft évident que les Reâangles 
D C E , G F H , feront aufli égaux , lorfquc les deux 
lignes CD, CE, feront une ligne droite , aufli-bien 
que les deux F G, F H. 

PROPOSITION VI. 

Si l'on tire comme l’on •voudra , au dedans d’ une 
Hyperbole , une ligne droite terminée par les 
deux jijymptotes , la partie de cette ligne 
droite , comprime entre une AJymptote & la 
partie de l’Hyperbole la plus proche , eft égale 
à l'autre partie de la même ligne droite , com- 
prije entre l'autre sfjymptote, & l’autre par- 
tie de l’Hyperbole la plus proche. 

C Ette Propofition eft évidente par la troifiéme 
conftnnftion de l'Hyperbole , lorfquc la ligne 
droite eft perpendiculaire à l’Axe indéterminé , ou 
quand elle palfe par le Sommet de cét Axe. Dans un 
autre cas la demonftration fe fera en cette forte. 

Je dis donc, que fi au dedans de l’Hyperbole CBF, 4}. rtg. 
on tire une ligne droite quelconque E H , qui coupe 
Jks deux Afympcotes O M, O N, aux points E , H , & 

P iij 
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l’H yperbole C B F , aux points C , F ; la partie CE. 
eft cgale a la partie F H. 

• Car , fi l'on tire par les deux points C , F , à l’Axe 
indéterminé B R , les perpendiculaires K L , MN,otr 
aura dans les Triangles femblables ECK , EFM, 
cette Analogie , CE, CK:;FE, FM ; & dans le* 
deux femblables H F N , H C L , celle-cy , CH , C L : * 
FH, FN ; 5c fi on fait des Reélangles fous les termes- 

CE, CK::FE,FM r 
CH, CL ^: FH ,FN , 

ECH KCL::ÈFN.MFN r 

homologues corrcfpondans dans ces deux Analogies,, 
on aura cette troifiéme Analogie , E C H , K C L : * 
EFH, M F N : ou 1 on voit , que puifque les conlè- 
quens KCL,M FN , font égaux par Prop. III. les- 
antccedens ECH, EFH, font égaux aufli. C’cft 
pourquoy on aura cette Analogie ,EC, EF : : FH,CH ;• 
& en divifant,on aura celle-cy, EC, CF::FH,CF 
dont les antccedens EC, FH, font égaux , à, caufè 
des deuxeonfequens égaux. Ce qu’il faloit démontrer. 
Corollaire I. . 

I L fuit de cette Propoficion , que fi on tire à la li- 
gne E H , une parallèle, qui rencontre l’Hyperbole 
Ch F, & les Afy mptotes O M , O N , la partie de cet- 
te parallèle comprifè entre une Afymptote &la partie 
4e 1 Hyperbole la plus proche , fera égale à l’aurre par- 
tie de la meme parallèle ,• comprifè entre l’autre Afym- 
ptote & L'autre partie de l’Hyperbole la plus proche. 
D ou il eft aifé de conclure, que quand ce cte parallèle 
comme QS, touchera l’Hyperbole , elle fera divifée 
en deux égalemcntau point d’attouchement B , étant 
terminée par les Afymptotes O M, O N. 
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Corollaire II. ts - Fj . 

O n tire de ce Theoreme une defcription aifcede 
l’Hyperbole par un point donné entre deux A fympto- 
tes données. Comme fi on donne le point C , entre 
les Afymptotes données O M , O N ,en tirant com- 
me l’on voudra, par le point donné C, la droite EH, 

& en fâifant H F, égale à C E , le point F , fera de 
l’Hyperbole. 

Corollaire III. 

Enfin , il s’enfuit que le Reâanglc E FH , ouHCE, 
eft égal au Quarré de la Touchante PQ^quieft parallèle 
à l’O rdonnée CF : car, comme nous avons remarqué au 
CorolLr. que la Touchante QS, eft divifée en deux éga- 
lement par le point touchant P , il faut par la Propo- 
rtion precedente, que le Reélangle E F H , foit égal 
au Reétanglc QP S ,c’eft adiré , au Quarré PQ^ 

PROPOSITION VII. 

Si par un point pris à diferetion dans chacune de 
deux Hyperboles oppofees , on tire à 'volonté 
deux lignes parallèles entre elles & terminées 
par l’une des deux slfymptotcs , & deux au- 
tres lignes quelconques parallèles aujji entre 
elles , & terminées par l’autre jijymptote ,• le 
Rcftanglc fous les deux lignes d’une Hyper- 
bole fera égal au Rettanglc fous les deux li- 
gnes de l’autre Hyperbole oppofee. 

J E dis, que fi par les points C, F, pris dans chacune 4*. Fig. 
des deux Hyperboles oppofées BC , AF, on tire 
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Æ s F ç, les deux parallèles C D , F H , terminées par l’Afym- 
ptote H K , & les deux parallèles C E , F G , terminées' 
par l’autre Afymptote L M , le Rectangle DCE, fera 
égal au Rectangle G F H. 

T> t mtn- Car , fi l’on tire des deux points C , F , à l’Axe AB y 
jhAtitn. les perpendiculaires K L, M N ,onaura dans les T «an- 
gles femblables D C K , F H N , cette Analogie, C D y 
CK ::F H, F N ; & dans les deux femblables CLE y 
F G M , celle-cy ,CE,CL::FG,FM; & fi on fait 
des Re&angles fous les termes homologues corre- 
jlpondans dans chaque Analogie, 

CD, CK::FH,FN,. 

CE, CL::FG,FM, 

DCE, KCL:: GFH, MFN, 

on aura cette troifiéme Analogie , DCE , KCL::' 
G F H , M F N : où l’on voit, que puifque les confe- 
quens KC L, M F N , font égaux, chacun étant égal 
au Quarré B I , de la moitié du fécond Axe, par Prop. 
III. les antecedens DCE, GFH, font égaux aufli. 
Ce qu’il faloit démontrer. 

Ou bien , fi l’on tire par les deux points C, F , à 
dtmon- l’Axe A B , les parallèles C P , F S , ou aura dans les 
firAtieu. T riangles femblables D C P , F T H , cette Analogie , 
CD, CP::FH,FT; &c dans les deux femblables 
G F S , CE Q^cellc-cy , C E , C Q^: F G , FS j & fi 
on fait des Redlangles fous les termes homologues» 

CD, CP:: FH,FT, 

CE, CQ^j F G, FS,. 

D C E , P C QjjGFH . S F T. 

correfpondans dans chaque Analogie , on aura cette 
troifiéme Analogie, D CE, P CQj : GFH,SFT :oii 

l’o» 
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l’on voie que puifque les confequens P CQ^, S F T , F ,g % 

font égaux, chacun étant égal au Quarré O B , de la 
moitié de l’Axe déterminé A B , par trop. 1 P, les an- 
tecedens DCE, G F H , font égaux aufll Ce qu’il 
faloit démontrer. 

S c o L I E. 

I l peut arriver que le point G , conviendra avec le ^ ^ 
point E , en forte que les deux lignes CE, F G , ne 
Feront qu’une feule ligne , fçavoir la ligne C F ; & 
alors on démontrera de la même façon , que le Re- 
ctangle DCE, cil égal au ReCtangle E F H , pourvu 
que les lignes C D , F H , demeurent toujours parallè- 
les entre elles , & quelles coupend’Afymptote O D. 

Corollaire I. 

Dans ce cas il peut arriver que le point D, con- 
viendra avec le point T , auquel cas le point H, con- 
viendra aulli avec le même point T ; alors le Rectan- 
gle DCE, fe changera au ReCtangle T CE , & le 
ReCtangle E F H , au RcCtangle E F T : &il ièra per- 
mis de conclure , que le ReCtangle T C E , fera égal 
au ReCtangle EFT, & que par confequent la partie 
CE , eft égale à lapartie T F. Car à caufe des deux Re- 
ctangles égaux T CE, EFT , on aura cette Analo- 
gie, CE,EF::FT, CT; 6c en compofant,on aura 
celle-cy , CE, CF::TF , CF ; & par confequent 
C E <o TF. Ainfi vous voyez, que n on tire une li- 
gne droite quelconque CF, qui coupe les deux Hy- 
perboles oppofées B C , A F, aux points C , F, & par 
confequent les deux Afymptotes O D, O E , aux points 
T , E , la partie CE, fera égale à la partie T F. 

CL 


« 
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Corollaire II.. 

Il pcutaufli arriver, que les deux lignes CD, CE, 
ne feront qu’une même ligne droite , auquel cas les 
deux F H , F G , qui leur font parallèles , ne feront 
aufli qu’une ligne droite , & le Redangle DCE, 
fera toujours égal auRettangle G F H. Ainfi , vous 
voyez, que fi au dedans des deux Hyperboles oppo- 
ses BC , AF , on tire deux lignes quelconques parai- 
jcles entre elles, & terminées parles deux Alymptotes 
O D, O E, comme DE, G H, le Rectangle DCE, fera 

égal au Rectangle G F H. 

Corollaire III. 

Dans ce cas , il peut arriver que les deux points 
D , E, conviendront avec le centre O , de l Hyper- 
bole , auquel cas le RcSangle D C E , fc changera au 
Quarrc du dcmi-Diametre OC , lequel par confe- 
quent fera égal au Reftangle G F ri. Ainfi vous 
voyez , que fi à un demi-Diametre détermine de 1 Hy- 
perbole BCI , comme O C , on tire une parallèle 
quelconque F G , qui coupe les deux Afymptotcs OG, 
O H, aux points G, H, 6c l’Hyperbole oppolée A F, 
au point F, le Rcdangle G F H , fera égal au Quan* 
du demi-Diametre déterminé 0 C, 
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. P RO PO SITION VIII. 

‘Tirer par un point donné fur une Hyperbole 
donnée , a un Diamètre indéterminé donné 3 
une Ordonnée 3 & trouver le Diamètre con- 
jugué au Diamètre donné. 


P O u R tirer par le point donne I , de l’Hyperbole 49 
donnée K C I , une Ordonnée au Diamètre don- 
né CN , tirez par le Sommet C, du Diamètre don- 
né C N , la Touchante E G , par Prop. /. & à cette 
Touchante E G , par le point donné I , la parallèle Kl, 
qui fera une Ordonnée au Diamètre donné C N, par 
Def. u. 

Pour tirer un Diamètre conjugué au même Dia- 
mètre donné C N, tirez par le centre O , de l’Hyper- 
bole KC 1 , parallèlement à la Touchante E G ,1e Dia- 
mètre indéfiny P Q^qui fera conjugué au Diamètre 
donné C N , par Dtf. 13 . 

Scout 

Il eft évident que l’Ordonnée Kl , eft dmfée en 
deux également au point N, par fon Diamètre CN, 
à caufe des deux lignes égales C E , C G ,par Coroll 1 . 
Prop. VI. & par confequent des deux égales LN,MN, 

& des deux égales K L , I M , par Prop. V l. 

Il eft aulh évident, que l’Axe conjugué PQ^di- 
vife Ton Ordonnée I F , qui doit être parallèle au Dia- 
mètre corrcfpondant C N, par Dtf. i 4 . en deux éga- 
lement au point Q, à caufe des deux lignes égaies 
1 G , F H , par le Coroll. z, de la Proportion precedente. 


4*. F‘g- 
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& des deutf égales GQ, H Qj chacune étant égale 
au demi-Diamctre détermine O C , parce que ce de* 
mi diamètre O C , divifant en deux également la bafe 
E G , du T riangle E O G , par Prof VI. le côté G H , 
du T riangle G E H , eft double du côté O C , du 
Triangle femblablc CEO j ce qui fait que ce côté 
étant égal au côté QG , du Parallelograme OCGQ, 
ce même cpté QG , eft aufli égal à la ligne QH. 

COROLLAIRE. 

A i N s y vous voyez , que le Diamètre d*une Hy- 
perbole divife Tes Ordonnées en deux également , 
comme dans la Parabole & dans l’Ellipfe. D'où l’on 
tire une méthode aifée , pour trouver le centre & 
l’Axe d’une Hyperbole donnée , fçavoir en tirant au 
dedans de cette Hyperbole deux parallèles quelcon- 
ques, & enjoignant leurs points de milieu par une 
ligne droite , qui fera leur Diamètre : & pareillement 
en tirant d’un autre côté, toujours au dedans dcl’Hy- 
perbole, deux autres parallèles , & en tirant par leurs 
points de milieu une ligne droite, qui fera leur Dia- 
mètre , & rencontrera le premier au centre de l’Hy- 
perbole i par le moyen duquel on trouvera l’Axe, en 
décrivant du centre de l’Hyperbole un arc de cercle 
au dedans de la même Hyperbole, & en divifant céc 
arc en deux également par une ligne droite tirée drç 
centre, laquelle fera l’Axe qu’on cherche* 





r' 
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PROPOSITION IX. 

Si par un point d’une Hyperbole on tire jufqtes 
aux Afymptotes , deux parallèles aux memes 
Asymptotes , & par un autre point aujji juf 
ques aux Afymptotes ; deux parallèles aux 
mêmes A/ymptotes ; le Par aile lograme qui Je 
formera partes deux premières parallèles , fera 
égal à celui qui fe formera par les deux der- 
nières, 

TE dis , que (i par les deux points C , D , de l’Hyper- s»- ffr 
J bole C B D , on tire aux deux Afymptotes O F, O G, 
les parallèles CE, CF, DG, DH, terminées par les 
mêmes Afymptotes O F , O G > le Parallelograme 
O E C F , fera égal au Parallelograme O G D H. 

Car , fi Ion tire les deux Diagonales OC, O D , T)tm «« 
on connoîtra aifément que les deux Triangles ODo,^'"’*** 
O C F , font égaux , à caufe de l’Angle G , égal a 1 An- 
gle F , parce que les deux lignes , O G , D G , font 
parallèles aux deux C F , O F , & des d :ux cotez O G, 

DG, réciproquement proportionnels aux deux CF, 

O F , parce que le Rectangle O F C , eft égal au Re- 
ctangle O G D ,par Trop. V. C’eft pourquoy les dou- 
bles de ces Triangles égaux O C F , O D G , fçavoir 
les Parallelogrames O E C F , O GDH , feront égaux 
auffi. Ce qu’il faloit démontrer. 

Corollaire. 

I l fuit de cette Propofition , que fi par les mêmes ' 
points C , D , on tire les deux Touchantes I K , L M,- 

Opj 


Jo. Fig. 


U. Fig. 
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firAtit». 
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les deux Triangles O L M , O I K , feront aufli égaur,' 
parce qu’ils font égaux aux Parallelogrames égaux 
OGDH,OECF,à caufe de la bafe O L , double 
de la bafe O G , & de la baie O I , double de la bafe 
O F, les deux Touchantes I K , L M , étant divifées 
en deux également aux points d’attouchement C > D * 
par Prop.t. ou par Prop. VL 

PROPOSITION X. 

^ w *-'* % * ,7* /é, Bk* . *^ÊÎÈt i 

Le Quatre' d'une Ordonnée a un Diamètre in- 
déterminé, terminée par ce Diamètre & par 
l'Hyperbole , ejt au Reftanglc fout la partie 
du même Diamètre , entre fin Sommet & 
l'Ordonnée , & la fimme de cette partie & 
du Diamètre déterminé correfiondant , comme 
le Quatre' de la Touchante terminée parle 
S ommet & l' A fimptote , au Quarté du demi - 
Diamètre déterminé. 

TE dis, que le Quarré de l’Ordonnée C D , au Dia- 
J métré indéterminé EK, dçnt H E ,eft le Diamètre 
déterminé, eft au ReéfcangleH DE, comme le Quar- 
ré de la Touchante E F, terminée par le Sommet E, 
& l’Afjmptotc O G, au Quarré dudemi-Diametre dé- 
terminé O E. 

Car, fi on prolonge l’Ordonnée C D , jufqua ce 
quelle coupe les Afympcoces O G , O 1 , aux points 
G , I , & l’Hyperbole L B H , encore au point H , les 
deux lignes DC , DH, feront égales , par PnpVIIL 
de parce que les deux CG,Hl,iom aufli égales, par 
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Corotl. z. Prop. VL les deux DG, DI, feront auffi u. Ffr 
égales ; & parce que le Rcétangle GHI ,ouICG, 
ou H G C , eft égal au Quarré E F, par Corolle Prop. VL 
&. que le Quarré D G , eft égal à C D <J t.H G C , par 
fi. 1. on aura DGg-EF^ CD<j. 

Dans les T riangles femblables O E F , O D G , on 
.a cette Analogie, D G <\ , E F<j;: O D<j, O E <\ >c’eft 
pourquoy en divifant on aura celle-cy, DG^-E F <j, 

E Fg: : O D q- O E <y, O E ; Ce fi au lieu du premier 
ferme DG<f-EF^,on mec le Quarré D C , qui luy 
a été démontré égal , & à la place du troifïéme OD<|- 
O E<j , le ftc&angle H D E , qui luy eft égal , par 
fi . 1. & qu’on permute , on aura cette autre Analo- 
gie , C D ^ , H D E : : E F<j , Q E <j. Ce qu'il fàloit 
démontrer. 

Corollaire. 

O N démontrera de la même façon , que le Quar- 
te d’une autre Ordonnée au même Diamètre indé- 
terminé E K , comme KL, eft au Re&angle H K E , , 

comme le Quarré de la même Touchante E F , au 
Quarré du même dcmi-Diametre O E. Dou il eft 
aifé de conclure, que le Quarré de l’Ordonnée KL, 
eft au Quarré de l'Ordonnée CD, comme le Rettau- 
gle H K E , au Re#anglc H D E.. 





*ï. &£. 
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PROPOSITION XL 

‘Trouver le Paramètre à' un Diamètre indéter- 
miné' donné d'une Hyperbole donnée , dont 
le Diamètre déterminé corrcfpondant 
donné. 


cft aujji 


P O n R trouver le Paramétré du Diamètre inde- 
miné B D , de l’Hyperbole E B C , dont le Dia- 
mètre déterminé corrcfpondant eft A B , tirez par le 
Sommet B, la Touchante indéfinie B G , par Proo. I. 
& ayant tiré au dedans de l’Hyperbole EBG , a la 
Touchante B G , une parallèle quelconque CD cher- 
chez aux deux lignes A D , C D , une troifiéme pro- 
portionnelle D R , & rirez par le point A , à la ligne 
B R , la parallèle AG, qui donnera fur la Touchante 
B G , le Paramétré B G , qu’on cherche. 

Car , dans les Triangles femblables A B G , BDR # 
on a cette Analogie , B D , D R : : A B, B G ; & en don- 
nant aux deux premiers termes B D, D R , la hauteur 
commune A D , on aura cellc-cy , A D B , A D R : : 
AB,BG}&fiàla place du fécond terme ADR , on 
met le Quarré C D , qui luy cft égal , à caufe de trois 
proportionnelles AD, CD,D R } parlaconftruéHon y 
on aura cette autre Analogie , A D B , C D <7 : : A B, B G. 
D’où il fuit par Dcf ij. que la ligne B G , cft le Para- 
mètre qu’on cherche. Ce qu’il faloit faire & démon- 
trer. 

La raifon pour laquelle flous avons tiré à volonté 
au Diamètre indéterminé B D , l’Ordonnée CD, tft 

parce 
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parce que par la Proportion precedente , les Quarrez Fg. 
de toutes les Ordonnées CD , font proportionnels à 
leurs Re&angles correfpondans A D B. 

Nous pourrions icy démontrer que le Paramétré 
B G , eft le plus petit de tous , quand il appartient à 
un Axe* mais comme cette conlideration n’eftpasde 
grande confcquence , nous n’en parlerons pas da- 
vantage. 

S C 0 L I £. 

Parce que nous avons cette Analogie, AB, B G :: u. 
ADB, CDcj, fi OK,eftle fécond Diamètre de AB, 
fçavoir une ligne moyenne proportionnelle entre le 
Diamètre A B , & fon Paramètre B G , on pourra 
mettre à la place des deux premiers termes A B, B G , 
les deux A B OK<jti & alors on aura cette autre 
Analogie, Ahq, OK<y::ADB, CDej-, & fir à la place 
des deux derniers termes ADB , CD^ , on met le 
Quarré du demi- Diamètre O B , & le Quarré de la 
Touchante B 1 , qui font en meme raifon, par la Pro- 
pohtion precedente , on aura cette autre Analogie', 

A B<7 , O K cf : : O B <7 , B I <y, & par confequent cellc- 
cy , A B , O K :: O B , B I : où l’on voit, que puifque 
l’antecedent O B, eft la moitié de l’anceccdcnt AB, 
aufli le confequent B 1 , eft la moitié du confequent 
O K, ou du lecond Diamètre. 

Corollaire I. 

Ainsi, vous voyez que toute la Touchante SI, 
terminée par les deux A fymptotes O F , O L , eft égale 
au fécond Diamètre du Diamètre déterminé A B ,c’eft- 
à-dire , moyenne proportionnelle entre le Diamètre 
déterminé A B , & ion Paramétré B G -, c’eft pourquoy, 

R 
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si. fi au Diamètre détermine AB , & à la Touchante 
corrcfpondante S I, terminée par les deux Afymptotes 
O F , O L , on trouve une troifiéme proportionnelle, 
on aura le Paramétré B G , qu’on cherche. 

Corollaire CI. 

Tout au contraire , quand on aura le Paramétré 
B G , du Diamctre déterminé A B , on pourra trouver 
les Afymptotes O F , O L , en tirant par le Sommet 
B , la Touchante indefinie S I , par Prop. /. & en pre- 
nant fur cette Touchante S I , les deux lignes BI , BS , 
égales chacune à la moitié du fécond Diamètre OK, 
ou d’une moyenne proportionnelle entre le Diamètre 
déterminé A B , & ion Paramétré B G , pour cirer par 
les deux points S , I , du centre O , de l'Hyperbole 
E B.C , les deux Afymptotes O F, O L , lefquelles fe- 
ront au même centre O , un Angle droit , lorfque le 
Diamètre A B , fera égal à l'on Paramètre B G , & par 
confcquent à fon feçond Diamètre G K , parce que 
dans ce cas les trois lignes O B , B I , B S , feront éga- 
les entre elles ; ce qui rend l’Angle SOI, égal à la 
Comme des deux S , I , & par confequent droit, 





v. 

- 


DE L’H YPERBOLL 
PROPOSITION XII. 




Le Quatre' d’une Ordonnée d un Diamètre in- 
déterminé d’une Hyperbole 3 ejl égal à la fom- 
me du Rett angle fous le Paramétré & la par- 
tie du même Diamètre , comprifè entre l’Or- 
donnée & l’Hyperbole , & d’un Reâtangle 
femblable & femblablement pofé à la Figure 
du Diamètre déterminé correfpondant » & 
ayant pour baje la même partie . 

S upposons premièrement r que le Diamètre 
indéterminé BC, foit un Axe, en forte que A B> 
foit l’Axe déterminé de l’Hyperbole BD i fi l’on fait 
de l’Axe A B , & de fon Paramétré B G , le Re&an- 
gle A B G N , qui fera la Figure de l’Axe A B , & qu’on 
prolonge une Ordonnée quelconque à l’Axe BC, 
comme CD, jufqua ce quelle coupe la Diagonale 
A G, en quelque point", comme en K , & le côté GN, 
enL, Qc que par le point K , on tire à l’Axe BC, la 
parallèle K M , qui rencontre le Paramétré B G , pro- 
longé en M, pour avoir le Reûangle KM G L, lem- 
blable & femblablement pofé au Rcétangle, ou à la 
Figure A B G N , par 14 .6. 

Je dis, que leQuarréd'e cette Ordonnée C D, eft 
égal au Reétangle BCKM , ou à la fomme du Re- 
&angle CB G L , fous le Paramétré B G , & la partie 
interceptée B C , & du Re&angle K M G L , fembla- 
ble & femblablement pofé à la Figure A B G N , & 
ayant pour bafe la ligne KM, égale à la même partie BC.. 

R ij 
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s». Fig. Car, puifque par la génération , on a cette Ana- 
Demon- j Q gj e } a B , B G : : A C B , C D q ; fi àu lieu des deux 
/ p rem - ers cermes AB, B G , on met les deux AC, CK, 
qui font en même raifon, à caufe des Triangles fem- 
blables A B G , AC K , on aura cette autre Analogie, 
A C , CK : : A C B , C D <7 ; & fi aux deux premiers 
termes AC ,CK ,on donne la hauteur commune BC<v 
on aura cette derniere Analogie, ACB, BCK : : ACB, 
C D<j: où l’on voit , que puifque les antecedens font 
égaux , les confcqucns B C K , C D q , font égaux auffi, 
Ce qu’il faloit démontrer. 

La demonftration fera la même, bien que le Dia- 
,s ' * metre BC, ne foit pas un Axe, pourvu que l'on chan- 
ge un peu la conftruûipn, parce quel’Ordonnéc CD,, 
n’écant plus perpendiculaire à fon Diamètre B C , au 
lieu de la prolonger, commeilaefté fait auparavant, 
il faut cirer du point C , au Diamètre BC , la perpendi- 
culaire CD, & faire un raifonnement femblable au 

S C O l I E, 

L E Quarré de l’Ordonnée C D , eft égal dans U 
Parabole au Re&angle C B G L ; & comme il eft plus 
grand dans Y Hyperbole . puifqu’d a été démontré égal 
au Reétangle C B M K , cela a donné le nom d’ Hyper- 
bole à la courbe B D. 

SiTonfuppofeA B d, BG p,BC “» *,&CD * y, 
on aura AC d-\ x, Mù<« Ç, à caufe des Triangles 
femblables A B G , K M G > & fi l’on ajoute M G «« 
— ,àBG «*/>,onauraBM to p -j- — , laquelle ccanc mul- 
tipliée pr B C m x , on aura px t — , pour le Rectan- 
gle C B M K, ou pour lç Quatre y y , de l’Ordonnée 


I 


precedent. 
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CD«j ; ainfi on a cette Equation conflitutive , Kg. 
y y <o p x^ — , telle que nous l’avons trouvée dans la 
propriété generale. 

PROPOSITION XI n. 

Si par un point d’un Diamètre indéterminé' 
aune Hyperbole , on tire au dedans de la mê- 
me Hyperbole , une ligne parallèle au Dia- 
mètre conjugué du Diamètre déterminé cor- 
respondant ,& par un point de cette parallèle 
pris au dedans de l’Hyperbole , au meme Dia- 
mètre , une autre parallèle , qui rencontre les 
deux Hyperboles oppofées ; le Reffangle fous 
les parties de la premiers parallèle , terminées 
par l’Hyperbole & la fécondé parallèle , fera 
au Rett angle fous la fécondé parallèle & fa 
partie terminée par la même Hyperbole & la 
première parallèle , comme le Paramétré au 
Diamètre déterminé, 

J E dis, que fi par le point C , du Diamètre indé- 
terminé B C , de l’Hyperbole E B D , dont le centre u. Fig 
cft O , on tire la droite ED , parallèle au Diamètre 
LM, qui eft conjugué au Diamètre indéterminé BC, 
dont le Diamètre détermine corrcfpondanc ift Afe, 

«8c par le point F , de cette parallèle D E , pris au dedans 
de l’Hyperbole EBD , au Diamètre A B , une autre 
parallèle F H , qui rencontre les deux Hyp rboles op- 
pofées A H , B I , aux points H , I ; le Reéiangle EFD, 
fera au Reétanglc H FI,comme le Paramétré B G , à fon 
Piametre déterminé AB. R iij 
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fig % Car, fi l’on tire des deux points H , I, à. l’Ordbn- 
née D É , les parallèles H P , QJ , elles feront aullr 
parallèles au Diamètre conjugué LM, par les Vef.ii* 
j}. & les deux lignes A P , B Q, feront égales , à caufe 
des deux égales O' P , Ot^ & des deux égales OA,. 
OBi&àcaufe de A CB OCg-OBg,&deAQB^ 
OQ O B <7, par 6 . x. on aura ÀCB-AQJJ «« 
"OC^-OQ^i & encore à-caufe de OC<j-OQ^ «> 
PCQ^par 6 . z. on aura ACB-AQB </> PCQ^ 
Puiique par Prop X. on a cette Analogie, C D^,- 
QJ<j::ACB, AQJÎjOuCD^, CFg:: ACB, AQB,,. 
en divifant, on aura celle-cy, CD<j- C F^, CD <7:: 
A C B - A QB , A C B ; & fi au lieu du premier terme 
CDcj- CF<jf, on met le Reétangle EFD , quiluyeft égal,, 
par j. z.&àlaplacedutroHiémeAGB-AQB, le Re- 
ctangle PCQ^ ou H FI ,quHuy a été démontré égal, & 
qu’on permute , on aura cette autre Analogie , E F D ,, 
H F I : : C Oej , A C B ;■ & fi au Heu des deux derniers- 
eermcsCD<7,ACB, on met les deux B G, AB, qui (ont 
en même raifon , par Prop. XL on aura cette demiere 
Analogie , E F D ,. H F I : : B G , A B. Ce qu’il faloif 
démontrer. 

Si au lieu de prendre Te point F, au dedans de l’Hy- 
perbole E B D , on la prend au dehors , néanmoins 
Js Fj toujours fur l’Ordonnée E D , prolongée , le Theo j - 
reme fera encore véritable : c'tft- à-dire , que le Re- 
ctangle EFD, fera au ReCtangle H F I , comme le 
Paramétré B G , à fon Diamètre déterminé AB, donc 
la démonftrarion elt fi peu différente de la precedente, 
que ce feroit dire deux fois la même choie que d’en- 
parler davantage. 


DE L'HYPERBOLE. i TÎ 

propos rri o n xiv. 

Si on coupe un Cône par un P lan t qui étant per- 
pendiculaire à la baje du 'Triangle de l’Hxe , 
coupe en dedans un coté du même Triangle , 

& en dehors l’autre côté prolonge au dejfus 
.de la pointe du Çone , la Section fera une 
Hyperbole. 

J E dis, que fi le Cône A B CD , cft coupé par un s*. Fig. 

Plan , lequel étant perpendiculaire à la baie A C , du 
Triangle de l’Axe AB C, en forte que la Seûion LE, 
du Plan & du Triangle de l’A xe , coupe en dedans un 
côté B C , en L , & en dehors l’autre côté A B, prolonge 
au deifus de la pointe du Cône en N , la Se&ion MLD, 
du Cône Se du Plan, fera une Hyperbole, fçavoir une 
figure où les Quarrez des Ordonnées à un Diamètre 
indéterminé, font proportionnels aux Rectangles fous 
les parties corrcfpondantes de ce Diamètre , comprifes 
entre le Sommet & les Ordonnées, & lafommedeces 
mêmes parties, Çc du Diamètre déterminé corrcfpon- 
dant. 

Pour la demonftration , coupez le Cône A B C D , 
par un Plan , qui paflànt entre les extrémitez L, Y.f r * tl0m ' 
du Diamètre de SeCtion L E , foit parallèle à la baie 
ABC, du Cône ABCD,pouravoirparcettcSeClion 
le Cercle F I G K , dont le Diamètre F G , étant la com- 
mune SeCtion de ce Plan & du Triangle de l’Axe 
ABC, fera parallèle au Diamètre A C , de la bafe 
AD C , du Cône A BCD. Tirez encore parles points 
oppofez 1 , K , ou la SeCtion M L D t fe trou ve coupée 
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par le Cercle F I G K , la droite I K , qui fera divifée 
aAngles droits & en deux également par le Diamètre 
LE, au point H , qui eft la Settion des deux lignes 
F G , L E. D’où il fuit que la ligne H K , eft une Or- 
donnée au Diamètre indéterminé L E , qui fera un 
A xc > 6c parce que la ligne DM, eft aufli divifee a An- 
gles droits Se en deux également au point E , par le mê- 
me Axe L E , il fuit que la ligne DE, eft aufti une 


Ordonnée à l’Axe LE. ' 

Puifque les Quarrez des Ordonnées DE , KH, 
font dans la raifondes Re&angles AEC, FHG , puif- 
qu’ils leur font égaux , par 55 . }• & que la raifon de» 
mêmes Rtûanglcs AEC , FHG, eft compofce de 
celle de leurs bafts CE , GH , & de celle de leur» 
hauteurs AE, T H , par xj. 6. il fuit que la raifon de» 
memes Quatre z D E , K H , eft aulli compoféc de celle 
des lignes CE , G H , ou des lignes L E , L H , qui *° nc 
en même raifon , à caufc des Triangles femblables 
L C E, L G H , & de celle des lignes A E , F H , ou 
des lignes N E , N H , qui font en même raifon , à 
caufe des Triangles femblables N A E, N F H , que 
par confequent la raifon des mêmes Quarrez DE, 
K H , eft égalé à celle des Reâranglcs correfpondans 
N E L , N H L , qui font aufti dans la raifon compofée 
de celle des lignes L E , L H , & de celle des lignes NE, 
NH, par a 3 . 6. Ce qu’il fdoit démontrer. 

La ligne LN, eft l’Axe déterminé del'Hyperbole 
M L D , a l’égard du Diamètre indéterminé L E , parce 
qu’il fe trouve terminéên N , pad’Hypcrbole oppofée 
qui-fe formepar la Seétion du Cône oppofé , Se du mê- 
me Plan qui- a forme l’Hyperbole M L.N > Sec. 
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PROBLEME I. 

Trouver par le calcul les Racines d’une 
Equation de deux & de trois 
dimenfions. 

L A Méthode dont je me fers pour trouver en Nom- 
bres les Racines d’une Equation de deux & de trois 
dimenfions , efi fondée fur ce Thcoremc general, qui noue 
apprend que la différence de deux Puiflances quelcon- 

3 ues régulières & homogènes , eft divifible par la 
ifference de leurs cotez. 

Cela efiant fuppofé , propofons en premier lieu cette 
Equation quarrée xxfax * bb, dont les deux Racines 
font reprefentées par la lettre x. Il efi évident que ces 
deux Racines pourront efire facilement connues , fi on re. 
duit l’Equation propofée xxjax « bb , à une d’une 
feule dimtnfion. Pour cette fin , divi fions- la parla quantité 
inconnue x, pour avoir cette autre Equation xf a 
laquelle feroit effcéhvement d’une feule dimtnfion , fi la 
quantité inconnue x pouvoit dtvifer le dernier terme bb; 
& afin que cette divifion foit pojfible , mettons à la place de 
ce dernier terme b b , la différence de deux quatre 7^ indé- 
terminé ^ , comme y y-zz, eÿ* pour la quantité inconnue x , 
la différence y-z , des cote% de ces deux quarreT^, au 
lieu de l’Equation precedente , x f a «« on aura celle- 

£7, y-z-fa " ytz,^r c - 

Comme toutes les autres Equations de deux dimen- 
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fions fe peuvent réduire à une de mefme forme que la pro- 
pose xxtax<«bb; fl» voit aifément que la Mé- 
thode precedente eft generale , & que le feul Theore - 
me precedent fufat pour tout les cas qui peuvent arriver. 
Neanmoins on peut fe fervir plus facilement pour les au- 
tres Equations de cet autre Theoreme, par lequel Nous ap- 
prenons que la diftèrcnce de deux Puifïànces quelcon- 
ques regulieres & homogènes , eft divifible par la 
fomme de leurs cotez , lorfque l'expofant commun 
à ces deux Puiftànces eft un Nombre pair : Qu bien 
de celuy cy , par lequel nous fçavons que la fbmme de 
deux Puiftànces quelconques regulieres Sc homogè- 
nes eft divifible par la fomme de leurs cotez, lorfque 
L’expofant commun à ces deux Puiftànces eft un 
Nombre impair , &c. 

Propofons en fécond lieu cette Equation cubique xxxf 
aax bbb , dont chacune des trois Racines eft exprimée 
par la lettre x. Il eft évident que ces trois Racines fe pour- 
raient difément connoiftre , fi i Equation, propofee xxx 
taax <• bbb, n avait que deux dmen fions. Et afin que 
cria arrive j dtvifons-la par la quantité inconnue x , pour 
avoir cette autre Equation , xxfaa qui [croit 

effectivement de deux dimenftons , ft le dernier terme 
efloK divifible par x. C'eft pourquoy en fi firvant du pre- 
mier Th tort me , an mettra y y y - z z z à la place de bbb , 
gr y -x à La place de x, pour avoir cette autre Equation , 
yy-xyrfzz + aa ,• yytyzt My&c. 

Ceux qui entendront la nature des Equations, n au- 
ront pat de peine à trouver la demouftratiou des trois Thto- 
remes precedent. 
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PROBLEME II, 

Nouvelle Méthode pour ce quon appelle 
communément Les Plus Grands & 

Les Plus Petits. 

P OuR refondre un Problème touchant Les Plus 
Grands & Les Plus Petits, on égaler* la quantité 
qu on veut rendre la plus grande ou la plus petite de toutes , 
a quelque autre quantité homogène indéterminée, jiprés quoy 
on trouvera par le calcul une des Racines de /’ Equation , 
dans la valeur de cette "Racine on fera évanouir Ca- 
fymmetrie qui s’y rencontrera , en l'égalant a o , pour trou- 
ver dans cette derniere Equation la valeur de la quantité 
indéterminée , dp par confequent celle de la Racine preceden- 
te, qui refondra le cas du Plus Grand ou du Plus Petit. 

Si l’on ne peut pas fupputer une des Racines de l’Equa- 
tion , pour avoir trop de dimenfions , on la réduira en deux 
Lieux , (p fuppofant que ces deux Lieux ou Lignes Lo- 
cales fe touchent , comme fi on vouloit faire la détermina - 
tion du Problème , on trouvera aifément la valeur de la 
quantité inconnue, qui refondra le cas du Plus Grand, ou 
du Plus Petit. 

Nous pourrions expliquer cette Méthode plus au long 
par quelques exemples ; mais ce n’efi pas içy le lieu d’en dire 
davantage. 
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PROBLEME III. 


Connoiftrc les Cas infinis , aufquels un 
Problème folide peut eltre Plan. 

S I on divife l'Equation confiitutive du Problème folide 
par un Binôme compose de la quantité inconnue cr 
d’une partie de ï Homogène de comparatfon , £ 7 * qu’il ne 
rejle rien , ou que s’il refie quelque chofe , on égale ce rejle à 
o, pour le faire évanouir, afn que la divifton foit pofjible ; 
on aura le cas du Problème plan. Et comme l’on peut 
choifir une infinité de Divifcur s , on voit que par cette Mé- 
thode on peut découvrir generale ment parlant, une infinité 
de cas du Problème plan. 

L’Equation fuivante , xxx-jaax'j' zaaa-abb o, 
appartient à un Problème fo ide , (fp il e fl propofé de trou- 
ver les cas infinis aufquels il peut eftre plan. On voit déjà 
que fi on égale à o, l Homogène de comparai fon zaaa- 
abb à o, on trouvera b b «i zaa, auquel cas le Problème 
doit efire plan. Mais pour venir à nofire Méthode generale, 
divife-, * l’Equation propofée xxx-jaaxfzaa a-a bb o, 
par x - a. St comme il refie -abb, égale % ce refie à o, en 
fuppofant que la quantité b foit de nulle valeur , CT non 
pas la quantité a , parce que cette quantité a (e rencon- 
trant dans les autres termes de l’Equation , elle les fer oit 
tous évanouir , £7* donnerait un cas impojfible. Ainfi lorfque 
la quantité b n’aura aucune valeur , on conclura que dans 
ce cas le Problème fera plan. 

Pareillement (î on divtfe la mefme Equation , xxx- 
3aaxf *aaa -abb o ,par x- ja, & qu'on égale à 

p . 
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o, le refte -J-aaa-abb , on trouvera bb -{-Zà y pour 
Un troifiéme cas du Problème plan. 

On peut au fïi connoijbre par la refolution Géométrique 
d’un Problème Jolide , les cas aufêjuels il peut eftrc plan; 
mats ce ne fl pas icy le heu a en parler davantage. Cette 
CMctbode efl expliquée par plufieurs exemples dans nofhre 
grand Traité d’Algtbre. 

PROBLEME IV. 

Trouver quatre Nombres , tels que leur fom- 
me Toit égale à un Nombre donne , 6c que 
la différence de deux quelconques foit un 
Nombrç quarré. 

B IEN que ce Problème ne foit pas difficile, neanmoins 
parce qu’il a eflé propofe a Mefieurs de l'academie 
Royale des Sciences , & ont bien voulu prendre la 
peine dîy travailler ; j’ay bien voulu auffi expliquer icy les 
Méthodes differentes, dont je me fers pour le re foudre. 

On propofe de trouver quatre Nombres , 

lx 

ly 

lz 

lu 

dont la fomme lx+lytlzî la, foit éçale au Nombre 
donné le ** 5 ,& tels que leurs fix différences, 

ly...lx 1 

lz.. .lx 

lu...lx 

... lz...ly k — ‘ 

S ii] 


k 


\c*..Az 

foitnt des Nombres quarreZ. 

Si on égale la première différence ly ...Ir, an quatre 
pp, la deuxième lz...lx, au quarré qq, & la troific - 
me [u...\x, au quatre rr * on aura ly^lxtppjz «* 
lxfcjcj, O 4 1 4 *" lxfrr. jiinfi les quatre Nombre» 
qu'on cherche , feront 

lx 

lxtpp 

lxfrr 

dont la fomme 4lxtpptq<lt rr e fi ant au Nom- 
bre donné le , on trouvera lx «> çÿ* Us qua- 

tre Nombres feront 

J- lr- rp-qa-n* 

4 * 4 

• ; - J. 

: ' J_1 C 

4 4 

-L 1 r - i’F < ’Ht» rT 

4 U 4 

& les trois demieres différences fe, changeront en ces trois 
autres 


pp-qq 

pp-rr 

qq-rr 

qui font connoijhre que les trois quatre % pp, qq, rr, doi- 
vent rflre tels , que la différence de deux quelconques foit un 
Nombre quarré ; ce qui arrivera , ft les coJle% p , q , r ,font 
tels , que la fomme gr la différence de deux quelconques foit 
un Nombre quarté. Il s'agit donc icy de trouver trois 
Nombres, tels que la fomme & la diâerence de deux 
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quelconques , foie un Nombre quarre, />o«r tes trois 
coJk% p, q , r. Nota avons autrefois publié la folution de 
ce Problème , & notu avons donné ces trois Nombres 
indéfinis , 

a' 4 b 4 - ba 11 b* - 6 a* b 11 1 11 a 4 b ,4 f b t# . 
ioaab ,, -i4a 4 b 4 t 6 °a ,0 b'°-i4a f4 b'fioa 18 bb. 
<5aab'*t l 4a‘ b ,4 -9ia ,0 b'"ti4a 4 b 4 f 6a ,4 bb. 


C’eft-pourquoy fi f on met ces trois Nombres indéfinis a 
la place des trois cofiex. p > q > r , la Quefhon fera refoluë in- 
définiment. Mais pour éviter union g calcul , fuppofix 
a^ijCÿ'b*» i , ou a « i , & b *■■><& vous aurez 

* M I 7 

IVllKl 

pour les trois caftez p » <{ > r. Si donc m fuppofe . -? 4 v 'A 

7 *‘n»°n 

!• kkilKt 
• - * * 7 i 4 } » 

& par confequent 

PP- $ 7 t J 47 44* » 14 » 

41“ r‘II7lt7»<ii 4 
Jt<>»7474J«<l* 

les quatre Nombres quon cherche, feront 

1 I C i4tooq }47440 >t 

. v t. j. i c -|. M to !/ 

i 1 C j. <4*»»»<UQ7>t 1 

« > «t'<44 4 O 4 <° » 

4 1C 4 



Mais parce que le Nombre donné te ou j , tfi trop petit, 
changeons ces quatre Nombres trouvez » en us quatre 
autres. 
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Mc 1 ♦ < ° ° 1 H 7 44°>7 

^ 4 mm 

I 1 C »iio^pn 89 » 


4 ni ni 

JL 1 c + *±±±*J-* jUlï 2A± 

4 I 4 m ra 

1 1 r - 4^1944909^ 0^ 

4 1 ^ 4 ra ra 

dont le premier montre que le quatre indéterminé m m doit 
efire plus grand que U| °- M v 2- ^ £J_Z » 0M bien ^ 
i_l7 0 ) 4 C4«yîr du Nombre donné le *» 5. 

.S 7 donc on fuppofè par exemple m •» 5000000 , les 
quatre Nombres quon cherche , 'frowf exprime z par 
quatre fraélions , dont le Denomh. iteur commun fera 
100000000000000 , tir les Numérateurs feront 


JJI 44 lyi« 440799 
*14 ()» ° y 90909 9 9 

f. OOOOOOOOOOOOOO 


Il efi évident que leur fomme efi égale au Nombre donné 5 j 
fg) que leurs fix différences 


>) oll, 979lM»<- 
109418(1 184894- 
*40189898 34494- 
107904(77x100 - 
8981908111(00 - 
«90)8(1 ((0400 


-47 » * * * 4 
-4 f 7 « } l « 
-J 7 4 i 8 « 4 
-144**90 

-1 9 9 7 1 (0 
-1(17(10 


<wif leurs Racines quarrées , telles que vous les voyez mar- 
quées à la droite. 

Je ne m’arrefieray pas icy a vous enfeigner la maniéré de 
trouver les trois Nombres prccedens indéfinis , parce que 
Nous l'avons déjà publiée depuis environ neuf ou dix an- 
nées , & que vous la pourrez trouver dans nojhre Dio- 
phante, lorfqutl aura le bonheur de paroifire. Mais on peut 
autrement & plus facilement rendre quarrées les trois der- 
nières differentes , 


en cette forte : 


pp-qq 

pp-rr 

qq-tr 


Formez 


PROBLEMES. , 4J 

Ftme% de ax, & de b y ce triangle rcftangle , 

zabxy,aaxx-bbyy,aaxxt bbyy. 

<27* réciproquement de bx, & de a y , ce triangle rcftangle > 
xabxy,aayy-bbxx,aayy|bbxx. 

& mette ?, ' la hauteur commune 1 a b x y , pour le coflé r, 
& les deux hjpotenufes aaxxf bbyy,aayyf bbxx, 
pour les deux cofte^ p , q , car ainfi les deux dernières dif- 
férences p p-r r , q q-r r, deviendront quarrées par la natu- 
re duTrt angle reétangle , {0 la première pp-qq, fe chan- 
gera en cellecy , a 4 x 4 {b + y 4 -a 4 y4-b 4 x 4 ,quilfaut 
égaler au quarre ,pour le cofté duquelprenant aaxx-bbyy, 
on trouvera x </> ^ comme cette valeur ne fe trouve pas 

icy propre , fuppofe ç x * zf t* » & vous aure% en entiers 
cette autre différence à égaler au quatre, 

b* 7 1 4 » 7 b *) 1 4 »’ bO ,Ta 4 bO 

Si*4b4L4-4*»b»p l *^â«bfj77“. M ab7 S 1 rb‘ J* 

pour le coflé duquel prenant 

on trouvera en entiers 

y * b»t^a 4 b J -ja 8 b 
2 4a , - 4 ab s - - . • 

’&par confequent x a» t 6a J b 4 - j ab s ; 

lieu des trois cofle% p,q,r,o» 4#r<* cm trois autres 
a l0 tai a ,<f b 4 - 4 a’ 1 b* - 4 a* b u t J-i a 4 b ,<f t b to . 
ioaab ,g -z 4 a 4 b ,4 t<î4a ,0 b To -z 4 a ,4 b < f roa^bbé 
■>za ,0 b ,0 -z 4 a ,4 b*-i 4 a < b' 4 -6a ,v bb-6aab' 8 , 
i&«f les quatre^ font tels, que la différence de deux quel- 
conques j eft un nombre quarré. C’eflpourquoy fi l'on met 
ces trois nombres indéfinis à la place des trois cofte% p, q , r, 
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en aura une fécondé folution indéfinie ; & four éviter b , I 
long calcul , on pourra pareillement réduire ces trois cofie ç 
en nombres, en donnant aux deux lettres a , b telle valeur 
que l’on voudra. Comme fi tonfuppofe a <* b «. i, o» 

4 MT 4 cr* /r«f colley 

(lltUl 

I»7I4I‘ 

lefqucls fe rencontrant ici les mefmes qu auparavant , ou 
aura une folution en nombres tout-à-fairfemblablc diapré* 
cedente , en donnant 5000000 à la quantité indétermi- 
née m. * 

On peut refoudre autrement & très -facilement cette 
Qutfiion, en égalant la première différence ly...lx au quar- 
rTaa, la quatrième [ z . , .ly au (fané b b, & la ftxiéme 
\a.,.\z au quarté dd, pour avoir ly <» lx-aa,lz «* ly- 
bb, o«Iz - lx-aa-bb, & 1« " lz-dd,o«l« lx-aÿf 
Jbb - dd. Ainfi les quatre nombres quon cherche , feront 

le 

Ix-aa 
lx-aa^bb 
Ix-aa- bb-dd, 

dont la fomme 4 lx- 3 aa-ib b-d d t fiant égalée au nom- 
bre donné 1 c , on trouvera 1 x v> -j-lc "f ,a>t ‘ bbt ü f & lcf 4 

*_ . **î 

1 1 c » bb ' r 

« rr 4 

r ' « 1 r «»-ltbf 

4 1V ’“ 4 

l ^ ç _ »«• tbb-t<* 

& la féconde , la troifiéme , U cinquième differente fi 
changeront en tes trois autres. 


quatre nombres feront 
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aafbb 
aafbbtdd 
aafdd 

que F on rendra quarrées , en cette forte. - / 

Former Je pq & de rf ce triangle reélangle 
apqrf,ppqq-rrff,Dpqqtrrfi', 

CT Ÿftiproquemcnt de p r CT de q 1 * ce triangle reélangle j 

x ■ rc 


&mettez g t lettre b, 

les deux cofiez p p q q-r r f f, p p r r-q q f f , pour les deux 
autres lettres a, d ; car ainji les deux differentes aaf b b, 
aafdd» deviendront quarrées par la nature du triangle 
retf angle ; CT il n’y aura plus qu i égaler au quatre l'autre 
differente aatbbtdd y o#p 4 q 4 t r 4 f 4 fp 4 r 4 1 q 4 f 4 » 
pour le cofté duquel prenant ppqqtrrff* on trouvera 
f •" r CT comme cette valeur ne Je rencontre pas propre , 
fuppofez f “ y r CT vous aurez en entiers cette autre 
puifance a égaler au quarré t p 4 q s tip 4 q 4 r 4 tp 4 r s *f 
4 p'q/r’yt4p , qr 7 yt<îppq<ir < yyt6ppq 5 rryyt 
' 4 pq 7 ry’ t 4 pq , r'y } tq*y 4 tq 4 r 4 y 4 > pour lecojlé 
duquel prenant ppq 4 tppr 4 txpqr’y-j-qq rry yf 


Lt différence p 4 q 4 tr 4 f 4 tp*r 4 tq 4 f 4 ,• eft composée, 
en aura en entiers CT en moindres termes ces quatre autres r 


ÇT au lie i des quatre quarrez ppqq » rrff, pprr, 

T ij 




6q‘ r • 4 tjqqr , -q , ° 
6q 4 r < t3q‘rr-r 10 
6 q f r î t 3 qr , -q , r 
6 q'r* f jq’r-qx*. 
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qqff, oh aura ccs quatre 
36 q' 1 r 8 t 36 q*r u t 9 q 4 r ,< -**q , 'r 4 -rfq ,i r , tq u 1 
3 6 q 8 r 11 f 3 <5 q' 1 r* + 9 q 14 r 4 - xx q 4 r ,,f - 6 q * jr ,l t l x * 
3oq ,0 r' 0 t36q 4 r r+ t?qqr ,8 -i*.q ,4 r 4 tq , *rr 
3 oq , °r , 0 t 36 ^[ , 4 r < f 9 q ,, rr-Ilq < r I 4 tqqt , ^ 

Et enfin au lieu des trois cofie % ppqq-rrff, pprr.«i 
qqff,ipqrf, on aura ces trois autres » 
ziq 4 r ,4 -iiq ,< r 4 -6q ,l r\-j-6 q’r^tq 10 -? 1 * 

48q r ,+ -48 q ,4 r‘t8 qqr ,, -8q ,! 'rr . . 

91 q’° r’° t*-4q 4 r' 4 -f i4q M r*-6 q‘* rr-<?qqr lf 
pour les trois quantité % a,.d, b. 4infi on pourra donner 
une folution indefinie. Mais pour éviter un long calcul » 
fuppofons qu>i,cirr«/»i, pour avoir 


PI- « x 8 I pp<i<i- J y 4 } * 4 
pt - ) 1 4 pprr- flM< 

J f » I 7 1 « |4qff« 197907 6 


* S J 


»- I jojlt 

b« I Ot I 9 1 | 
«r’ff- 744749 1 1 1 04 1 a. 

‘f - Uf 7 < 9 < 4 Hi( 

bb-X 17489. 9 909X84 
J 4 »! > 9 7 1 < I o j 0400' 


tries quatre Nombres quon cherche , feront 

, 1 lcf 1 lo M x.J )7.> >44} 


^ict ; 8 1 4 4 9 M < 3 8 o 7 f 




Ef /» 4M lieu de 4 1 on met le quatre indéterminé 4 m m ? 
tr au lieu de le, le nombre donné 5 , les quatre nombref 
feront tels 

4 4 X loi ft 7 IT 4 M«I 
4 I 4mm 

1 f .»MHi_ 9 t*o°t 48 
4 I 4mm 

t i;li 4 MK<|tOT , 

4 1 4mm 


I-Lüil 

4 4mm 


lilii-IU 


don/ /r dernier mentit que le quant indéterminé mm, doit 


PROBLEMES, ï 4 * 

fjhre plus grand que x -7-}là °±u m * i . jtinfi fuppofant 
m </» iooooooo , les quatre Nombres quon cherche , fe- 
ront exprime^par quatre fraétions , dont le Dénominateur 
commun fera 400000000000000 3 les Numérateurs 
feront 

J 1 1 O I j 1 7 I 7 y j 4 4 J 

U I O f 1 4 I 9 f 1 o o f 4 j 
,}o|l» 4 [)n <}*°7 I • 

~ 47UimM4>t°7 

10.00000000000000 

i/ ejl évident que leur fomme efl égale au Nombre donné 
5 , & que leurs ftx différences 1 


4 9 I O 7 * f 4 1 » O O— — 700770 **"'■» 

|i70<7lti)<j 4 17 7 t } o 4 

} * » 7 » 11 * M 1 » 1 * < * 91*04 

4 M 4 MI< 1 < 7 J< — 1 * 4 7 I f 4 

J 7 llliM 7 («n < < *1114 4 

) ) 18844011140 0—5 740940 

ont leurs racines quarrees t telles que vous les Voyez içy 
marquées à la droite. 

Vous voyez par ces J olutions differentes , que ce Pro- 
blème ejl cûfè à celuy qui fçait trouver quatre Nombres , 
fie Is que la différence de deux quelconques foit un Nombre 

J uarré ; ce que nous avons enfeigné en plufteurs maniérés 
ans nojlre Diophante. 

Si l'on fe fert de ces quatre Nombres 


dont les ftx différences 


1 } 9 9 O 1 7 

1 1 t » I 4 t 
7*7141* 

tf f oi 17 


,104* 9 1 | } 

4*471 i— f ♦* 
4 ( g 7 1 J. 7 — 1 T 4 J. 




J 1 t 4 1 J 7 1 1 

4*4*40 o — x 040 
4 x 7 x 4 * 9 x 047 


ont leurs Racines quarrées , telles que vous les VoyeTméfï 
que es à la droite ; on mettra 


m 


ai 


PROBLEMES. 

i T . * 1 » »o f f 

*4 * mm 

J.V * » »» I * * < ' 

4. " mai 

» T _ 

4 ~ mm 




4 * mm * 

pour les quatre Nombres quon cherche ; «r ainfi tu diffé- 
rence de deux quelconques fers un Nombre quatre , CT it 
ri y sur a plus qui égaler leur fomme x- 1 * r ^ f J - ± ata 
Nombre donne j, pour avoir x 
conséquent + x“> d J » & ùs quatre Nombres 

qu'on cherche , feront tels r 


i + —LL* * 0 »-» 

4 * 4 mm 


i+ jjjitf* 

4 I- .4 mm 
T f 5 « * 7 LL* ' 

4 ■ 4mm 

«' U * *.i LLf 1 

4 4mm 

dont le dernier montre que le quatre mm doit effre plus 
grand que 1 > Ji donc on fuppofe m «« jooo, /« 

quatre Nombres qu’on cherche , feront quatre fraflionf,. 
dont le 'Dénominateur commun fera ioooooooo» cÿ* les 
Numérateurs feront 


t % r 1 1 1 ot a 

Ill 9 <l< 4 1 
'»)0<>7 J* 4 
I I I I 7 1 i 1 S 

5.00000000 


JlWWUUUVUW 

lie fl évident que leur fomme efi égale au Nombre donné 5, 
& leurs Jtx differentes 


4411 1 
» 1 o » f o o- 
,1 

T<5 * 944- 
* 7 ® * » * f «- 
1*74*500- 


• esc 

-I 4 J o 

• 40 g o 
- 1 > g o 
-4 * 14 
■♦H® 


I * 7 4 * 9 «o 4 11 ° 

•Ht leurs Racines quarrées , telles que voue les vqye% icyr 
marquées à la droite. » 

Si voue vouleT^une folution plus generale & plus fcicri- 


i 
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PROBLEMES. 


ttjiquc J pttW% r 'Vou{ de ces quatre Nombres indefnis, 
a 1 ® txi a 14 b + - 6 a 11 b 8 -6 a* b^tzia+b^fb 10 . 
#0aab ,, -z4a 4 b ,4 t6oa Io b , “-z4a t4 b 4 tioa , *bb.’ 

. tfaab , *tz4a 4 b ,4 -9za ,0 b ,0 tz4a ,4 b < t6a' 8 bb. 
a 10 ti*aab ,8 txia ,4 b 4 -6a ,l b 8 -3za ,0 b ,o -6a 8 b‘ t 
tzia 4 b ,(S |i6a ,, bbtb lo i 
dont les ftx différences 

a lo -6a ,s bbtzn ,4 b 4 -Z4a ,4 b 4 -6a u b* t^za^b 1 * 
-6 a* b' 1 - 14 a 15 b 1 4 tua 4 b^-Gaab 18 tb l °. 
a l, -io a'* bbf 11 a u b 4 1 14a 14 b *-6 a' 1 b*-6 oa'° b'° 
i»6a* b'‘t *4** b I4 txia 4 b l4 *ioaab ,8 tb to . 

'4 aab'*-48 a" b ,+ 1 ijz a to b'°-48 a 14 b 4 1 4a 18 b b.- 
i6a ,8 bb-3xa ,0 b ,0 titf aab 1 *. 
t- a l0 f 6 a 18 bb tzi a’ 4 b 4 t z4a' 4 b s -6 a 11 b*-pz a 10 b'* 
~6 a 8 b ,1 tz4a 4 b M tzia 4 b^ttfaab^tb 10 . 
a 10 tïO a '*bbtx i a" s b 4 -x 4 a ,4 b 4 - 6 a ,l b*t 6 oa ,0 b' # 
-6a , b Il -i4a < b ,4 tx* a 4 b 14 t ioaab ,8 ^b l % 
ont leurs Racines quarrees 
* IO -3 a* bb 1 6 a 4 b 4 1 6 a 4 b 4 - 3 aab 8 * b t9 . 
a ,0 -5 a* bb-z a 4 b 4 1 z a 4 b 4 1 j a a b ^b 10 . 
aab , "^ a ’b ,t xa , b/t 
4a , r4»b*. 

a’* 1 3 a 8 bb 1 6 a 4 b 4 - 6 a 4 b 4 -3 aab* -b’\; 

t ja 8 bb-z a 4 b 4 -x a 4 b 4 1 5 a ab 8 tb’% 

C2T achevez le rcfle comme auparavant» 


FIN. 
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AU LECTEUR. 


E n’eft pas allez , mon cher 
Letteur , de vous avoir donné 
quelques Queftions au com- 
mencement du Traité prece- 
dent , pour vous faire voir l’ufage des 
Lieux Géométriques à legard des Pro- 
blèmes indeterminez 5 Ilfaut encore vous 
donner ce Traité, pour vous enfeigner 
l’ufage des memes Lieux Géométriques, 
touchant la Conftruétion Géométrique 
des Equations , ce qu’il faut fçavoir faire 
pour refoudre par Geometrie les Problè- 
mes déterminez , comme vous verrez 
dans les Queftions que nous ajoutons au 
commencement de ce Traité, dont quel- 
ques-unes ont été tirées de notre Dio- 
phante , comme dans le T raité precedent , 
pour vous mieux faire comprendre la ma- 
niéré de refoudre par Geometrie les Pro- 
blèmes d’ Arithmétique , en fubftifüant 
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AV LECTEVK. 

des lignes à la place des Nombres donnez r 
& en concevant des lignes d’une certaine 
quantité à la place des Nombres qu’on 
cherche , comme vous avez déjà vu d'ans 
le Traité precedent, & comme vous ver- 
rez encore icy. Après quoy nous vous 
enfeignerons plufieurs maniérés nouvelles 
pour refoudre par deux Lieux les Equa- 
tions de deux dimenfions. 




D E 

LÀ CONSTRUCTION 

' 'N 

DES .... ' 

E au A T I O N S. 

O MME tonc Problème poflîble en 
Geomctrie fc peut refoudre par deux 
Lieux conformes à la Natur<? du Pro- 
blème , il faut fçavoir réduire l’Equa- 
tion conllitutivc de ce Problème en 
deux Lieux , pour les pouvoir joindre enfèmble , par; 
ce que finterfedion des deux Lignes Locales' donnera 
les Racines de l’Equation propolee , & par conlc- 
quent la Solution du Problème , connue, vous allez 
voir dans les ’QuéftiotfS lüiyarttes , que nous ajou- 
terons icy auparavant que d’entrer en matière ; pour 
vous mieux perfuader de l’dciÜte de ce. Traité: 

A iij 



..'ivj 
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i DE LA CONSTRUCTION 
QU EST TON 1 

ltt Trouver deux Nombres ., tels que les railôns de letr 
Dioph. différence & de leur Ibmmeà la différence de 
Cnpif. leurs Quarrez loient données. 

P Our refoudre cette Que filon -par Géométrie , voies 

la propoferons plus généralement , en cette forte » 
Trouver deux lignes, telles que les railons du Rectan- 
gle fous leur différence & une ligne donnée ,& du Re- 
ctangle lous leur fomme & la même ligne donnée , 
à la différence de leurs Quarrez , loient données. 

•r. Fig. On propofe de trouver deux lignes AD x ,DE-*« y 9 

en forte que le ReSlangle lx-ly , fous leur différence x-y , 
O la ligne donnée AO ^ 1 , foit à la différence de leurs 
dguarre^ xx-yy , comme AP ^ r , i AQ« f, c> que le 
Reélangle lxflv fous leur fômme xj"y la même ligne 

donnée AO <*> I., foit Ha même diff érence des J^uarrev^ 
Mx-jy o comme AR , à AS * b. 

Selon les. conditions de la jQueflion , on aura ce s deux 
[Analogies, 

• ix-Iy , xx-yy r, f. 

i\ lxtly,xx-yy::a,b. . 

Dans la première on trouvera y ‘~_x , qui eff ué 
tien à la. ligne droite» &• dans la féconde on trouvera 
la même X- j, qui efi un autre Lieu à la ligne droite » 
lequel étant joint Avec le premier donne la.confiruElioù 
fuivante. : , 

■Conftrac- Ayant fait à un angle quelconque les deux lignes AF, J 
AG., égales chacune à - eu quatrième proportionnelle aux 
trois lignes AP , AQ^ AO , prolonges^AF au deffus de 
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- MS EQUATIONS. r 3 

AG, 'vers C , e> faites les deux lignes AB, AC , égales t : l 
chacune ,ou quatrième proportionnelle aux trois AR, ' 

AS-, AO Mentales deux lignes Locales BC , FG , 

■parleur point de feEHon E , tirera la ligne CF ,la pa- 
rallèle DE , &• les deux lignes AD, DE ^feront les deux- 
lignes qu’en cherche -, de forte que le Ttetfaigle AOAD- 
AODE , fera au Keélangle ADq-DEq , comme AP , à: 

AQj O* le Keélangle AOADf AODE , au même Ke>- 
fUugle- ADq-DEq cotçme AR , « AS.- -s v.v. 

Car puifque nous a'ztons DG & DE y * caufe de AF ; DrmonfJ 
égalé- à AG &• parallèle À DE , par U covilruUion , ‘ r « loa - 
nous aurons AG égale À ADf DE , &• on pourra faire 
cette analogie ; AD , AD f DE :: AO A Gy O* fi à U 
place des deux derniers termes AO , AG , ou AO , AF, . 
on met lis deux AP, A Q^qui font e » même raifort par 
là conftrunion , on aura celle-cy , AO f AD t DE :: AP,. 

AQ^ O fi on donne aux de^x premiers termes AO , 

AD t DE , la hauteur commune AD-DE , on aura cette 
derntere analogie , AOAD-AODE , ADq-DEq:: AP, 

AQ ,^Ce qui ejt lune des deux chofès qû il faloit dé- 
montrer 

De même puifque nous devons BD « DE , a caufe de 
AC égale â AB , e> parallèle à DE ,par la conflruéiion , 
nous aurons AB «« AD-DE , c> on pourra faire cette * 
analogie , AO , AD-DE :: AO , AB , e> fs à la place 
des deux derniers termes AO , AB , ou AO , AG , on 
met les deux AR , AS , qui font en même raifon , par 
la conftruélio » , on aura celle-cy AO , AD-DE , :: AR , 

AS , &• fi aux deux premiers termes AO', AD-DE ,, 
on donne li hauteur commune AD I" DE y .on aura cette 
dernière analogie , AOAD t AODE , ADq-DEq :r. 


% a 
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4 DE LA CONSTRUCTION. 
i.Fig; AR AS~, Ce qui rtfoit à démontrer. - . OA 

Tour refoudre cette dilue [lion. en Nombres ", on cotifi- y 
durera, que putfque I on a ces deux Equations , y t/> J J -X^\ 
y * x- - , op aura ceile-cy , 7 j x ^ x- 7 - dans laquelle on 
trouvera* </> ~ t \ ou x «• t r«» prenant la lettre 1 \ 
pour iunité,0 les deux Nombres qu'en c berefa feront tels»'. 

0 aftbr.afbr.' ^ 

xar ■ 

Si r 6 , a "» 1 ,0 ^1, les deux Nombres 

feront 4,2.: Mais fi x * 1 , C* 7 t à ” 1, O b lylesi i 
deux Nombres [iront 5 , 2. 

On tire de cette Solution indéfinie , le Canon fuinaantl 
ç»noa. ( i ei q Ua[re termes des deux raifons domées r , f , a , b 
on ajoute & on ôte le plan fous les deux extrêmes du 
plan fous les deux moyens , O qu'on dwife la fomme O *, , 
le refie chacun par le double du plan fous le premier CF ( 
.le troiféme , on aura les deux Nombres qu'on cherche. 

Un Problème (impie , fçavoit\celuy où la lettre in.;, 
connue (c trouve rationnelle , le peut aufîi rdoudre 
par l’interfeéhon de ia circonférence d’un cercle Sc^ 
d’une ligne droite , comme s’il êtpit pljm , comme . 
■vous allez voir dans le Prohjcme lùivant. 

QUESTÏÔ N II. 

tf. ' . » v k . « .... • • • ! 4 Tl •*" ; V4* 4 

Couper la droite donnée AE, aux poins B, C, D , e®(* 
forte que le Rectangle ABD , fbit au Reétangle - 
ACD , comme le Quarré BE , au Quarré CE. 


4 Fig- 

Problème 
Simple.’ ‘ 


Suppofant que le Trobleme foit déjà refolu ,tnette% 
AE^4. 

AB a*. 


BC 


CD*$ 


C 


P 


DES EQUATIONS. 
CD w 
DE >-> a. 


; 


Tour a voit' 



i 


Et par confequent 


BD 

AC v, x\j. 
BE ^ 

CE ^ ^fc. 


* • — — n | i « . 

BE q * yyt Drçtxtf a a. 

C% “ C£d. 


ABD h V 

ACD *-> xtfyiç. 


S~ tU. i 5'St 


Tirctf que l’on veut que les quatre T la ns ABD 
ACD , BEq. , CEq , foient proportionnels , on aura 
cette analogie , xyfxz , xz|yz :: yytzyzfzztzyatiz* 
* aa > zzfzzaf «« , O en divifant on aura celle cy > xy- 
yz , xzfyz :: yyfiyzfiya , zzfzzafaa . e>> divi- 
Jant les deux antccedens par y , on aura cette dernier * 
analogie . x-z, xztyz :: ytzzfza, zzfzzafd a con- 

fequemment cette Equation , xzzfixz^tx^-z' -zzz». 
Zm " «« xyztixzztixz^tyyzfiyzztzyz., .dans laquelle. 


leur de x , dans les mêmes lettres a , z , « , dans lefquelles 
celle de la lettre y fi trouve exprimée ■ Mais pour évf 
ter un fi long calcul , il vaudra mieux chercher cette fé- 
conde valeur de* .en fuhflituant par tout dans LE-, 


jr 



ajz-«fi nui. nu* \ r J • *i _■< * J * * 

**îzêttu. ■ de x j yyz y û) ^ a, comme dans 

la valeur trouvée de x . .la quantité y s'y trouve mê- 
lée > fi à la place de y , on fubftituë par tout fa derniere 
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6 DE LA CONSTRUCTION 
t, Fig- quation xfytzt® a y à la place dey , fa première va- 
leur trouvée -z-u- -^xf R. ^ xxfx«f pour a 'voir cet - 

te autre Equation , f xf R. - xxfx*t T"' «" a, fa - 

quelle on trouvera x «> — 

Atnfi les deux quantite^inconnues x, y y feront tel- 
les > J O* «/*** l/ » jjr 4 ^ €9nti- 

Ww dam la utflion , pour déterminer les deux autres 
quant'ttto^inconnuh z , a y on les prendra pour connues , 
r» coupant lt ligne donnée AE , aux poins C y D y com- 
me l'on voudra ,► pourvu que z foit plus grande que 
comme nous allons démontrer. 

• Demonf- "P°ur démontrer que z doit être moindre que '~ î 
a fi n *i ue 'Qpefîion fiée poffihle y on confiderera quaftn 
que la ligne BC , ou y fait pofitive 9 fi valeur 
) “Tnn', 11 - doit être plus grande que o y ce qui arrive- 

ra fi les termes affirmeront plus grands que les nie ^ , 
cefl à dire fi. le terme &uu efi plus grand que azzt“‘ T 
zzu^xzuu y e> dans cette inégalité ou trouvera z moindre 
que Ce quil ftlott démontrer. Mais cela fe démon- 
trera géométriquement par l'attouchement des deux Li- 
gnes Locales » lefquelles par leur mterfeflion peu- 
vent rt foudre la J^uefiton propofée , O que nous trou- 
verons en cette forte. 

Suppofint donc que les deux quantité \ z , a y foient 
connues , les deux autres quantité ^ x , y , feront auffi 
connues s&»ta Qucflion fera refoluë puifquelc point B fera . 
déterminé Mail comme la confiruîlion que l'on tirerait 
de la valeur trouvée de x , ou de celle de y „pour dé- 
terminer ce point B , qui refie , fer oit un peu longue , il 
féru plutôt fait de refimdre le r Probleme par f inter fcEhon 
d'un cercle cy d'une ligne droite , que Cou trouver 4 


DES EQUATIONS. ? 

premier entent en cette maniéré 

Eleve^ des deux pot ns B,C, à la ligne donnée AE, 
les perpendiculaires BF , CG , qui fè trouveront termi- 
nées aux poins F , G ,• par le moyen dune circonférence 
de cercle , que I on décrira du centre I , à l entour du 
Diamètre AD, afin que Ion puijfe mettre quand on vou- 
dra , le Q narré BF à la place du Reélangle ABD , çÿ* 
le J^uarré CG au lieu du Reft angle ACE. 

Cette préparation étant faite , fuppofe ^ 

AE m a. 

. CG ^ b. 

CE <-> c. 

4 i AD i. . ! 

AB *1 x. 

. BF *■» y. 

Si on Ste AB * x de AD «« d , on dura d-x pour la 
ligne BD , laquelle étant multipliée par AB * x,on au- 
ra dx-xx pour le Reftangle ABD , ou pour le Qttarré 
yy de la ligne BF «« y. Ain fi on aura cette Equation dx-. 
xx yy r qui ejl un Lieu au Cercle donné AFGD. 

r Parce que le Réel angle ABD ,, ou le Quarté BF ; 
doit être au ReSlangle ACD , ou au JQuarré CG , com- 
me le Jfiuarre B E,au Jguarré CE , les quatre cite^ BF, 
CG , BE , CE , ou y , b , a-x , C , feront proportionnels , 
O l’on aura cette Equation , cy « ab-bx laquel- 
le on trouvera x w Z-~,qui tfi un Lieu à la Ligne droi- 
te , que Ion pourra joindre avec le Lieu au Cercle , par 
des préceptes du Probl. 1TL ou plus facilement en tirant 
de ï extrémité IL de la ligne donnée AE , par t extrémi- 
té G de la perpendiculaire CG , la Ligne Locale EG , 
qui coupe icj la circonférence du Cercle Local AFGD -, 

Bi ) 


».F.g. 


Conftxuo* 

lion. 


L 
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i-fig- àu point F , duquel on tirera, fur le 'Diamètre AD , la 
perpendiculaire PB , O le ReÉlangle ABD fera au Re- 
ctangle ACD , comme le Quart é BE , au Quarrè CE. 

Dcmonf. Car dans les Triangles femllables FBE , GCE , on a 
union. ce(te a „ a l 0 git , BFq , CGq :: BEq , CEq ,&•/! à la place ; 
des Quarre^ BF , CG , on met les ‘Rectangles ABD , 
ACD , qui leurs font égaux , par la nature du Cercle , 
on aura cette autre analogie » ABD , ACD :: BEq , CEq. 
Ce qu'il faloit démontrer. 

Tour démontrer géométriquement la détermination 
precedente , qui eft que z doit être moindre que T”, 
UDeS'l*®* conpderera comme auparavant que la partieBCdoit 
mtion. ét, e pofttive. Tour cette fin , il ne faut pas que la droite 

EG touche la circonférence du Cercle AFGD , parce que 
fi ces deux Lignes Locales fe touchoient , le point F , 
conviendrait avec le point G , par confequent le 
point B avec le point C , ce qui rendroit la ligne BC 
infiniment petite , dans ce cas le Red angle AED 
fer oit égal au Quatre de la touchante EG , ou à la fomme 
des Quarreç CG , CE , ou du Réel angle ACD e?* du 
Quarré CE, c’efi à-dire que félon la première analjfè , 
on aurait cette Equation » au * t "T~ t zz 

•\ttu\o» , dans laquelle on trouverait z : O 

comme le Re El angle AED , eft plus grand que le Quar- 
ré de la ligne EG , lorfqueüe coupe le Cercle , puifquil 
eft égal au ReElangle FEG , on conclud comme aupara- 
vant , que z doit être moindre que . 

Ainfi vous vojei ^ que la Détermination d’un Pro- 
blème dépend de l’attouchement des deux Lieux con- 
lhtutifs , ou des deux Lignes Locales , qui le peuvent 
refoudre , comme vous verrez plut amplement dans 
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nôtre Traité nou~ueau de Maximis & Minimis , que 
nous publierons bien tôt > a'vec un autre Traité nou- 
veau des Touchantes. 

S C O L I E. 

Si du point D , on tire à la ligne EF , la perpendicu- 
laire DK , le Reétangle BDC » fera égal au Quarré DK . 

Car filon tire les droites AF , DF , AG , DG , DF , CK, 
on connoltra aifément que dans leTriangleReSlangle AGD, 
l angle CGD efi égal à l'angle CAG , e> que le Trapezp 
-CGKD , dont les deux angles oppofè^C ,K , font droits » 
tfi dans un Cercle . e* que par confie que nt f angle CGD , 
efi égal à l’angle CKD. D'où il fuit que les trois angles 
CGD , CKD , CAG , font égaux. 

On connoltra aujfi facilement que le Traptçe BDKF , 
dont les denx angles oppofè^B , K, font droits 3 e(l dans 
un Cercle > Gr que par confisquent l angle DFK efi égal 
à l angle DBK , parce que L angle DFK , ou DFG efi 
égal à l'angle DAG , ou CAG , il fuit que les trois an- 
gles CAG , DBK , DFK, font égaux. 

De ce que les trois angles CGD , CKD , CAG y font 
égaux » auffi-bien que les trois CAG , DBK, DFK, il 
fuit que les deux CKD , DBK } font pareillement égaux , 
que par confèquent les deux triangles CDK,BDK, 
font femblables. Ce fl pourquoy on aura cette analogie , 
BD , DK :: DK , CD , zsr* par confèquent cette Equa- 
tion , BDC i/î DKq. Ce qu'il faloit démontrer. 

De plus le Rcétangle ABCD , fera égal au Quarré 

GK. 


». Rg. 


Theor. j.' 


Demonf; 

dation. 




Theor. »; 


■Car dans le Triangle Keel angle AGD , on a ADC « Demonf- 
DGq , c* à caufe de AD ABfBD , & de DGq ,ri,lc “ L - 
DKqtGKq, on aura ABCDfBDCD DKqtGKq, 

Biij 


r 
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i.Fig. Cr- otant BDCD ^ DKq , par Theor. i. il refier a AB 
CD * GKq. Ce quil Jaloit démontrer. 

Theot. j. Enfin le Reétangle ACBD , fera égal au Quarré 
FK. 

Drmonf. Car dans le Triangle R e Ci angle AFD , on a ADB «» 
fwi°o. D p^ 5 s CAH ç e ^ AD „ ACtCD , O de DFq ~ 

' DKqtFKq , on aura ACBDfBDCD <« DKqfFKq ; 
€> ôtant BDCD * DKq , par Theor. i. on aura AC 
BD * FKq. Ce qu'il falote démontrer. 

Nous ajouterons à ces trois Theoremes » encore les 

Theor 4 ^ eux f u ^* ns > dont le premier tft que le Reétangle 
BE CD cil égal au Rcét angle GKE. 

Car dans le T riangle Reélangle GCE , on a CGqf 
trauon. CEq » GEq , ou par 4. z. CGqfCDqtDEqtiCDE ». 
GKqtEKqtiGKE , &• à caufe de CGqfCDq »> DKq 
*|GKq , chaque fomme étant égale à DGq , on aura 
DKq t GKq t DEq t îCDE * GKq t EKq î zGKE , 
O ôtant GKq, on aura DKqt DEqt *CDE <» EKq 
tiGKE, &• à caufe de DEq <« DKqfEKq , on aura 
zDKqt EKq t iCDE ». EKq t zGKE , O ôtant EKq , 
on aura iDKq t *CDE »> zGKE , &• par confequtne 
DKq t ÇDE t» GKE , eÿ* encore à caufe de DKq «» 
BDC, par Theor. 1. on aura BDCfCDE ^ GKE,.o 
enfin à caufe de BD t DE ». BE , on aura BECD «1 
GKE. Ce qu'il faloit démontrer. 

Theor. t. Le fécond Theor eme efi que le Reélangle BDCE eft 

égal au Reélangle FKE. 

Demonf- Car dans le Triangle Reélangle FBE , on a FBqt 
BEq ». EFq , ou par 4. z. FBq t BDq t DEq 1 2BDE <0 
KFq t KEq 1 1FKE , À caufe de FBq t BDq ». KDq 
f KFq , chaque fomme étant égale à DFq , on aura KDq 
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tKFqfDEqtiBDE. KFqtKEqtxFKE^oW x.r* 
KFq , on aura KDqf DEqf iBDE » KEqtiFKE , 

O À Cdftfe de DEq « KDqf KEq , on aura iKDq | 
zBDE v> KEq f iFKE , ôtant KEq , on aura îKDq 
t zBDE to iFKE , par confequent KDq t BDE «o 
FKE , O encore à caufe de KDq «s BDC , par Theor. 
i. on aura BDC"t* BDE v> FKE , e£* enfin à caufe de 
DC f DE uo CE , on aura CEBD M FKE. Ce qu’il faloie ■ 

démontrer. 

On peut trou'vtr d’autres Thcoremts , qui pewoent 
fer'vir dans le befiin , en tirant A autres lignes : com- 
me fi on tire du point A , fur la ligne EF prolongée , U 
perpendiculaire ÀH , on connotera aifément que la ligne Thcor. t. 
FH eft égale à la ligne GK. 

far fi ï on tire du centre I , par le point L , milieu DcmonC 
de FG y la droite EL , elle fera perpendiculaire à la même ,ratI0D - 
F G y par $. 3. es- par confequent parallèle aux deux AH, 

DK. D où il eft aisé de conclure que comme les deuxltr. 
gnes IA , IH , font égales , auffi les deux LH , LK , fe- 
ront égales , defqueües ôtant les deux égales LF y LG , il 
reftera la ligne FH égale à la ligne GK. Ce quil faloit 
démontrer. D’où il fuit que la fomme des deux lignes 
FK , GK , eft égale à la ligne HK. 

On connoltra auffi fans peine , que le Redan^le AED r T beor. r, 
eft au Reétang le BEC , comme le Quarre AD , au 
Quatre HK. 

far dans les Triangles femblables FEB , GEC , on a Demont 
cette analogie , EG , EF ::EC , EB fi aux deux pre - ,ritlon * 

miers termes EG ,EF , on donne la hauteur commune 
EG , O aux deux derniers EC y EB , la hauteur com- 
mune EC , on aura cclle-cj, EGq, FEG :: ECq , BEC, 


lit DE LA CONSTRUCTION 
ou FEG , BEC :: EGq , ECq , c > fi à la place des deux 
derniers termes EGq , ECq , on met les deux AEq , 
EHq , qui font en même raifon 3 à caufe des Triangles 
femblables AHE , CGE , ou fi a la place de ces deux 
AEq , EHq , on met les deux ADq , HKq , qui font en 
même raifon , à caufe des parallèles AH, DK. f on aura 
cette derniers analogie , FEG , ou ADE , BEC : ADq , 
HKq. Ce qu’il faloit démontrer. D'où il fuit que la rai- 
fon du -Quarré HK , au ReSlangle BEC, ejl égale à celle | 
de la ligne AD , à la ligne DE. 

Nous avons découvert tous ces Theoremes par l’a- 
nalyfe , O* on en peut trouver de la même façon une 
infinité d'autres , comme nous enfeignerons dans nôtre 
Traité de l’invention des Theoremes , qui fera fuivy 
d'un autre Traité de l’invention des Demonl battons. 

QJ7ESTION III. 

. Trouver deux Nombres , tels que les raifons de leur 
différence à la différence & à la fortune de 
leurs Quarrez fbient données. 

'Pour rtfoudre cette Quefiion par Geometrie , nous là* 
propoferons plus généralement en cette forte s Trouver 
deux lignes telles que les raifons du Red! angle fous 
leur différence 6c une ligne donnée , à la différence 6c 
à la fomme de leurs Quarrez loient données. 

On propofe de trouver deux lignes HC x , e> HI 
«î y , en forte que le ReSlangle lx-ly ,fius leur diffé- 
rence x-y , e> la ligne donnée AO ^ 1 , foit à la diffé- 
rence de leurs J^uarre^ xx-yy , comme AP c/> r , à AQ^ 
* f, O que le même ReSlangle lx-ly , foie à la fomme 

des 
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des mêmes jQuarre^ xx fyy ycomme AR * a,« AS ™ b. ,.Rg. 

' Selon les conditions de la Queftion , on aura ces deux 
analogies. 

lx-ly , xx-yy :: r , f , 
lx-ly , xxfyy :: a , b. 

Dans la première on trouvera y ~ -x , qui efl un 
Lieu à la Ligne droite , O dans la deuxieme on trou* 

<-uer a yy t '7 1/1 7* -xx , qui efl un Lieu à un Cercle don - 
»/ , lequel étant joint a r vec le Lieu à la Ligne droite , 
donne la conflrudton fui van te. 

Ayant fait le triangle ifofcele redangle DCE , dont Confine; 
chacun des côte\ CD /CE , foit ~ 9 ou quatrième pro- uaa ' 
portionnel aux trois Lignes AP , AQ^AO ; e> le trian- 
gle ifofcele redangle ABC , dont chacun des cote ^ AB , 

BC , foit ~ x , ou quatrième proportionnel aux trois Lignes 
lAR , AS , AO , décrives^ du centre A , par le point 
C y une circonférence de Cercle » qui coupe icy la Ligne 
droite Locale DE , au point I , duquel vous tirerez à 
la Ligne DC , la perpendiculaire IH , & les deux Li- 
gnes HC , HI , front celles qùon cherche , de forte que 
le redangle AOHC-AOHI y fer a d la différence de leurs 
Quarres^ HCq-HIq , comme AP , d AQ^, es* le même 
redangle AOHC-AOHI ,fera à la fomme de leurs Quar- 
r/^HCqfHIq , comme AR, à AS. 

La première partie a été démontrée dans la Qucft. II. Dcrroa c 
'du T raité precedent 3 O auffi dans la Quert. I. de ce trMl0I1; 
Traité. La fcconde partie fi démontrera dans la Que- 
ibon V. 

T>our refoudre cette jQueflion en nombres 3 on trouve-, 
ra dans la première ^xlogie > y « 7 -x , dans la 
féconde on trouvera le même y m R. ~ f ~ -xx- ~. C’ejl 

C 


3 F‘& 
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pourquoy on aura cette Equation , R. •— t r - xx - - 
-x , dans laquelle on- trouvera x t j- i[_ R. 

Çÿ* les deux nombres qu'on cherche , feront tels , 


Ü!T 

4« J* 


aft br-R.bbir-aair, af-bctR.lbrr aafl* 


i. Dioph. 

Problème 

plan. 


\ • • r « t 

en négligeant la lettre 1 , qui doit icy être pnfe pour l u- 

nité , laquelle n apporte aucun changement en multipliant , 

ou en di'Zfifant. 

St r v> » , fv> 6 f z vf r , ô» b »» va y Us deux nombres 
feront z , 4 . 

Q_U E S T I O N IV- 

T & 4 Trouver deux Nombres , tels que les raiforts de leur 
lomme & de leur différence , à la fomme de 
leurs Quarrez (oient données. 

*Pour rt foudre cette Que [lion par Geometrie , nous la 
propoferons plus généralement en cette forte s Trouver 
deux lignes telles que les raifons du Rectangle fous 
leur fonime ôc une ffone donnée , & du Reétangle fous 
leur différence & la même ligne donnée , à la fomme 
de leurs Quarrez , foient données. 

4. Fig. On propofè de trowver deux lignes HC ^ x , O HI. 

y , en forte que le RcElangle lxfly , fous leur fomme 
x f y j O la ligne donnée AO </> 1 , fait à la fomme 
xx t yy de leurs Quarre ^ , comme AP tn r , î AQ^ 
« f , 6 > que le Re El angle lx-ly ,fous leur différence x-y , 
e> la même Ligne donnée AQ <a 1 , foit à la même fomme 
de leurs Quarres^xx j* yy , comme AR </> a , à AS » b. 

Selon les conditions de la Que/iion, on aura ces deux 
analogies t % 

ktfyjxxt yy :: r,£ *■ 


r 


T 
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lx-ly , xx f yy :: a , b. 4 . Kg . 

T) ans la première on trouvera yy-'-f <* î? -xx , qui 
tjl un Lieu à un Cercle donné , &• dans la fécondé on 
trou-uera yyt‘~ «« 7* -XX , qui ejl un Lieu à un autre 
Cercle donné » lequel étant joint a<-vtc le premier , donne 
cette confiruUion. 

Ayant fait le triangle re Ci angle ifofcele VTC , dont Coai}roc : 
chacun des cotes^ TV , TC, fôit 1 ^ , ou quatrième propor - [iotu . 
tionnel aux trois Lignes zAR , AS , AO -, a* le trian- 
gle ifofcele rectangle ABC , dont chacun des côte ^ BA , 

BC , fit £ , ou quatrième proportionnel aux trots Li- 
gnes 2. A P , AQ^, AO jdécri'ztes^des centres V,A , par le 
même point C , deux circonférences de Cercle , qui f coupent 
icy au point I , par lequel njous tirere^à la Ligne CT 
prolongée 3 la perpendiculaire HI , les deux Lignes 
HC , HI , feront celles quon cherche s ce fl à-dire que le 
Red angle AOHCt AOHI , fera auRedangle HCq f 
.Hlq , comme AP , à AQ^e> le KeCtangte AOHC-AOHI, 
fera au même ReÜangle HCq t Hlq , comme AR , à AS. 

La première partie a été démontrée dans la Quel!. III. DfmoB f. 
du T raité precedent , C* la deuxième fe démontrera dans t “ lioa - 
la Quejlion fusante. 

Si r vous 'voulez^ refoudre cette jQue/lion en nombres , 

'ruons trounveru ^ dans la première analogie , y « i f -j- 
• A.S + 7 -xx , O dans la fécondé r vous trounjere ^ le 
meme y R. ^ j- -^--xx--*. C’eft pour quoy on aura cette 
Equation , S f R. $ t ^-XX - R. ^ t f -xx- £ dans 
laquelle on trou-ver a*™ en négligeant Huniié\ i 

€> les deux nombres quon cherche , front tels , 

ubrfT aMl', bbt&üd Ç *\ 

*uil t bbrc 

5’»r‘«3,r<«io,at«i,cÿ*b^ 10 , les deux nombres fe- 
ront 4 , z. C ij 


k 
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QJJESTION V. 

14.1.8:4. Trouver deux Nombres , tels que les raifôns de leur 

différence à la fomme de leurs Quarrez , & de 
fouje. leur (brume à leur produit , (oient données. 

'Pour re foudre cette ^uefiion par Geometrie , nous U 
propoferons plus généralement en cette forte i Trouver 
deux lignes , telles que les railons du Re&anglc (bus 
leur différence & une Ligne donnée , à la (bmme de 
leurs Quarrez : & du Reétangle (bus leur fomme & 
la même Ligne donnée , à leur Re&angle , (oient 
données. 

k. Fig. On propofê de trouver deux Lignes CH « x HI 
«a y , en forte que le reélangle lx-ly , fus leur diffé- 
rence x-y , la Ligne donnée AO 1 , foit à la fom- 
me de leurs ^ uarre ^ xx t yy , comme AP * r , à AÇf 
* f ; e> que le reélangle lx j: ly fou > leur fomme x "j" y , 
( 5 * la même Ligne donnée AO » 1 r foit à leur Reélan-, 
gle xy , comme AR u a T à AS </> b. 

Selon les conditions de la Q ueftion » on aura tes deux 
analogies 3 

lx-ly, xx fyynr,f 
lx f ly , xy :: a , b. 

Dans la première 3 on trouvera yy t r * r-xx , 
qui efl un Lieu à un Cercle donné , O dans la fécondé 
on trouvera ‘ 4 * <* xy- 4 , qui efl un Lieu à L'Hyperbole 
erttre fis afymptotes lequel étant joint avec le Lieu au 
Cercle , donne cette confiruêlion. 
t .c° nftnic - Ayant fait le riangle ifofeele reélangle ABC , dont 
chacun des côte AB > BC , foit ~ , ou quatrième pro- 
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" partionntl aux trois lignes zAP , AQ^ AO , faites la t. Rg. 
Ligne CD « -f , ou quatrième proportionnelle aux trois 
Lignes A R. , AS , AO , <y tire ^ par le point D , à U 
Ligne CD , la perpendiculaire indefinie DE, fur laquelle 
<vous prendre ^ la Ligne DE ^ CD , O 'vous tirerez 
par le point E,à la Ligne B C,la parallèle indefinie EK. 

Faites EF « DE , <y par le point F , tirez; la Ligne FG 
égale O' perpendiculaire à la Ligne EF. Enfin décri'veo^ 
du centre A , par le point C , une circonférence de Cer- 
cle du centre E,par le point G, entre les affimptotes 
EK , EL , l’Hyperbole MGN , qui coupe icy la circonfé- 
rence du Cercle aux deux poins I , par lefquels on tire- 
ra fur la Ligne CB , les deux perpendiculaires IH , &• 
chacune de ces deux Lignes HI , a'vec fa Ligne correfi 
pondante CH , reprefcnteront les deux nombres qu’on 
cherche : de forte que le Retfanglc AOCH-AOHI , fera 
au Plan CHq t Hlq, comme AP , à ACf, &• le Retfan- 
gle AOCH t AOHI , fera au "Plan CHI , comme AR. % 
à AS. 

r Tour démontrer la première partie 3 prolongeâtes Li- DcmonC 
'fîtes CH , HI , jufquà la circonférence du Cercle , en 
JL , Cy e n X , (y tire\ par le point C , à la L igné IX , 
la parallèle CY ,c> par le point Y, où elle coupe la cir- 
conférence du Cercle , cy par le centre A , tirettes Li- 
gnes CL , TV , parallèles à la Ligne CL. 

Cette préparation étant faite , on confiderera que la 
Ligne HX , efi égale à la fomme des deux HI , CL. 

Car fi des deux Lignes égales VI , VX , on ôte les deux 
égales TC , TY , ou VH , VZ , il reSlera HI ^ XZ,. 
ey -à caufè de XZ </> HX-HZ , on aura HI HX-HZ , 

<ÿ* à caufè de HZ lAB w zBC w CL , on aura HI 
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HX-CL , O par confequent HX HI f CL , Ce qu'il 
faloit démontrer. 

Ce fl pourquoy on pourra faire cette analogie , LH , 
HX :: LH , HI t CL y O* fl à la place des deux premiers 
termes LH , HX , on met les deux HI , CH, qui font 
en même rai fin , par la nature du Cercle , on aura celle - 
£7 , HI , CH : LH , HItCL , cr par confequent Hlq 
t CLHI * CHLH ou Hlq + CLHI «, CLCH-CHq , * 
caufe de LH </> CL-CH , par l antitkeze 3 on aura 
CLCH-CLHI * CHq t Hlq , ou zABCH-iABHI 
CHq t Hlq , à caufe de CL * iAB , &• donnant à chaque 
pian la hauteur commune AP , on aura 2.ABAPCH- 
lABAPHI APCHqtAPHIq , O [t à la place de 
xABAP , on met AOAQ^, qui luy efl égal , à caufe des 
quatre proportionnelles aAP , AQ^, AO , AB , par la 
conftruàion , on aura cette derniere Equation , 
AOAQCH-AOAQHI * APCHqtAPHIq , & par 
/ confequent cette analogie , AOCH-AOHI , CHq t 
Hlq :: AP , AQ .jOe qui efl lune des deux chofcs quil 
faloit démontrer. 

'Tour la demonflration de la féconde partie , on con- 
fier er a que par la proprie ié de l'Hyperbole entre fs 
afjmptotes , on a cette analogie , EK , EF :: FG , Kl , 
on EK , EF :: EF , Kl : C'eft pourquoy en compofant on 
aura celleaty , EK f EF , EF :: EF t Kl , Kl , ou CH , 
EF :: HI , Kl, O en permutant on aura celle-cy , CH , 
HI :: EF , Kl, Cs> en compofant on aura celle cy , CH t 
•.CH f HI :: EF , EF t Kl , ou CH, CH t HI :: EF , HI, e* 
par confequent CHI s» CHEF t HIEF. C’eft pourquoy on 
pourra faire cette analogie , CHEFt HIEF, EFq:: CHI, 
EFq , à caufe de la hauteur EF , qui efl commune 
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aux deux premiers termes on aura cet te autre analogie , *• Fig. 
CH t HI , EF :: CHI, EFq, &■ fi on donne aux deux 
premiers termes , la hauteur commune AO , on aura 
celle-cy 3 AOCH t AOHI , AOEF :: CHI , EFq , 
en permutant on aura celle-cy , AOCH t AOHI, CHI :: 
AOLF , EFq , O* à caufi de la hauteur EF , qui eSl 
commune aux deux derniers termes 3 on aura celle-cy , 
AOCH f AOHI, CHI :: AO , EF ,€> fia la place 
des deux derniers termes AO , EF , ou AO , CO , on 
met les deux AR , AS , qui font en même raifin 3 à 
caufi des quatre proportionnelles AR , AS , AO , AQ^, 
on aura cette derutere analogie , AOCH t AOHI, CHI :: 

AR , AS. Qe qui resloit à démontrer. 

Si vous voule ^ refoudre cette Jguefiion en nombres , 
dans la première analogie , vous trouverez^ y </> 

R- t t - xx - & dans la fécondé 'vous trouverez^ 
le même y c/> C'efl pourquoy <vous aure\ cette E- 
quation 3 R. ‘ï t y - xx - ir “> Ate, ou t -L- 

t ^ ™ 0 t f " . f / r v, , , U 6 

a i , e> b c « i , c> fuppofint toujours 1 i , c> 
dans cette dernière Equation r vtus trouverez r x « 4, 

C 7 4»^? x «5 ~ R89 t 7 , &• au lieu de y , ou 
de y M ~ on aura y » 1 , & auffi y * l - R89- x 
Ainft les deux nombres qu'on cherche feront 4*1,0* 
auffi T , pareeque cette ^ueSîion a deux fo- 

lutions , comme vous ave 7^ yû dans la confiruêlion ■ 
Géométrique. 
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QUESTION VL 

r.oUeme Trouver ujn Triangle ifofcele , dont le contour 

Ude ‘ & l’aire (ont donnez. 

f.Fig. On prnpofe de trouver un triangle ifojcele ACB , dont 

le contour fait égala la Ligne donnée AE, eÿ* dont T aire ; 
fait égale au J^uarré de la Ligne donnée AF. 

Suppofànt que la -Que (lion foit déjà refolué , c efi à- 
dire que le triangle ACB (oit déjà trouve » tire 2^ de 
fon fommet C , fur la bafe AB , la perpendiculaire CD, 
qui divifera cette bafe AB en deux également au point 
D. Après cela fuppofe ^ 

AE *» 14. 

A F* b. 

CD *■’ x. 

pour avoir AD , ou BD ^ à caufe de ADC AFq , 
par la fùppofition , par confequent AB ^ 'fr& AC 
ou BC «5 R-xxf ; CT parçeque le contour doit être 
égal à la Ligne donnée A É * ja , on aura cette Equa- 
tion , ~r t 1 R- ** t « ia , ou x‘ T-aax- labb «/» o , 
quil fera facile de réduire en deux Lieux » O de les 
joindre enfemble par les préceptes du Probl. V. ou bien 
on poufa trouver immédiatement deux Lieux , en fai- 
font cette autre analyfe , cefl À-dire en fuppoftnc 

• AE z 4. 

AB*-. A 

CD <-> x- ........ 

AD >■> y BD. 

rparce que l aire du triangle ACB , doit être égale au 
Jguarrc bb , de la Ligne, AE w b , on aura cette Equa- . 

tion y 
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tion y Xy v> bb, qui eft un Lieu à l Hyperbole entre fes t. b- 
asymptotes , O dans le triangle rett angle ADC , ou 
BDC , on aura AC ou BC «» R. xx f y y } ty> le contour 
du triangle ACB , fera iR.xxfyytry. C'ej * pourquoy 
on aura cette Equation , iR. xx f yy f iy *za , ou aa- 
zay «5 xx , qui eft un Lteu à une Par aboie donnée , dont 
le Paramétré eft ia , ou AE. Ce Lieu étant joint avec 
le precedent y donne ta .conftruElion fui -vante. 

Ayant fait AG - AE , décrive^ fur Paxe G E, CoontncJ 
par le point G , la Parabole HGI , dont le Paramétré tion ' 
foit égal a la Ligne donnée AE. T tre ^ par le point A , à 
la même Ligne donnée AE , la perpendiculaire indefinie 
AL, pour y prendre la Ligne AN égale à l’autre Ligne 
donnée AF, e> pour tirer du point N, à la Ligne AL, 
la perpendiculaire NO v> AN. Enfin décrive '. ç du cen-t 
tre A , par le point O , entre les afymptotes AE, AL, 
l'Hyperbole POQ^, qui coupe icy la Parabole HGI , aux 
deux point C , defquels on tirera fur la Ligne AE , les 
deux perpendiculaires CD , & ayant fait DB </> DA , 
le triangle ACB , fera celuy qu'on cherche , lequel fi 
trou-ve icy double y de forte que fon contour fera égal à 
la Ligne donnée AE , &• fin aire fera égale au Quatre 
de la Ligne donnée AF. 

Car il eft déjà bien évident par la propriété des afympto- D . moaf . 
tes , que l’aire du triangle ACB , ou le Reflangle ADC , two °- ' 
ejl égale au Quarré de la Ligne donnée AF , ou au Re~ 

Cl angle ANO. il ne refie donc plus qu'à démontrer que, 
le contour du même triangle ACB , eft égal à la l igné 
donnée AE , ou au Paramétré de la Parabole HGI. 

Tour cette fin on confiderera que par la nature de U 
Parabole y on a cette Equation , AEGD <« CDq , 

D 
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4. Kg. à caufe de GD «« AG-AD w» AE-AD r (p 4 de CDq 
* ACq-ADq , on aura. ~ AEq-AEAD ACq-ADq, 
& par l antithefe on aura ~ AEq - AEAD t ADq e« 
ACq, & par 4. z. on aura- AE-AD '* AC, ou ^ AE 
t* AC t AD , &• par conséquent AE ** 1AC i" 1 AD vr 
AC t BC t AB. Ce qu'il faloit démontrer. 

* Tour faire une détermination touchant les deux Li - 
. gne f données AE , AF y afin que la Jt^ueftion propoféc 
«ion- foit toujours poffible 3 fùppnfons que les deux Lignes 
Locales HCI , PCQ^ fè touchent au point C , auquel T 
r 8 cas on n’aura qu'un Triangle ACB , es* le côté CB tou- 
chera l’Hyperbole PCQ^k ce point C, far la propriété 
des afymptotes 3 à caufe des deux Lignes égales AD , 
DB. C’efi pourquoy il touchera aujfi la 'Parabole HGI ,, 
au même point C , O* par la propriété de la touchante 
de la Parabole , les Lignes GB , GD , feront égales 
ce qui fait que la Ligne BD , ou AD , fera double de- 
là Ligne GD , e> par confisquent la Ligne AG triple- 
de la même Ligne GD - y 0* à caufe de AG \ a , on- 
aura GD * -j a ,, par confequent CD «« R“ } par la 
nature de la Parabole 3 ÀD * -j a .Et parce que le 
*. Rfftanglc ANO ou bb efl égal au Reélangle ADC ,, 
ou aR - , par la propriété des afymptotes , on aura 
cette Equation - x aR“ bb , ou i6a^ * 4jzb 4 , O con- 
fequent ia <a bRR43i ,, O reduifant cette Equation en 
proportion 3 ou aura cette analogie , za, b - } ou AE , 
AF :: RR431 r 1 , qui fait connoitre que donnant 1 à 
la ligne AF , la ligne AE doit valoir RR4Î*, lorfque 
les deux Lignes Locales fè touchent. D'où il efl aifé de 
conclure quafin qu elles puijfent fè couper 3 pour avoir 
deux triangles ififceles de même aire O* de même con - 
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teur , en donnant i à la ligne AF , on doit donner à 7 , Big- 
la ligne AE,hi peu plus que RR^jz , comme par exem- 
ple , 5, mais non pas 4-;. 

SCOLIE 

Ainfî r vous voye\ qu'on peut trouver deux triangles 
ififceles de meme aire o de même contour j mais non 
pas davantage » par ce que les deux Lignes Locales ne fe 
peuvent couper qu'eu deux point. 

Si vous voulez^ trouver en nombres deux fembla- *. & 
blés triangles , comme ABC , EFG, en forte que les per • F ‘ 8- 
pendtculaires BD ,FG ,0 toutes les autres ligne s fient 
exprimées par des nombres rationnels » formes^ de a O* 
de b , ce triangle KeSlangle , zab , aa-bb , aa t bb , 
Ofuppofe^ 

AD v> zab « CD. 

? . .< AC «1 4ab. 

BD </> aa-bb. 

; * „ t r, A ' AB <« aa f bb «1 BC 

Pareillement formezjle c CT de d , ce triangle reB am- 
ple 3 zcd , cc-dd , cc f dd. o fuppofe ^ 

EH <* zcd M GH. 

- EGi«4cd. . .... ^ ' * 

FH «« cc-dd. 

EF c« cc f dd «/> FG. 

le contour du triangle ABC fera zaa 1 4 a b t ibb , 
fon aire fera za'b-zab'. Le contour du triangle EFG , 
fera zee 1 4cdf zdd ,0* fon dire fera zc } d-zcd‘. 

Comme ces deux concours doivent être égaux enre- 
eux , c?* ces deux aires pareillement égales entrc-elles » 
leurs moitiés^ feront aujfi égalés , O* I on aura ces deux 
Equations, f Dii 


k 


I..& 

H- 


%4 
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aa f iab t bb cc t icd t dd; 
a ! b-ab l <* c’d-cd*. 

Dans la première on trouvera atb<«ctd, 0 /? l’on' 
fùppofe a f b m , on aura m cf d , confequem- 
ment b t/> m-a , e> d c« m-C , e> la deuxième Equation' 
fi changera en celle çy , jaamm-am’-za’m </> jeemm- 
cm'-zc'm , ou jaam - amm-ia* </> jeem - emm -zc> , ou- 
emm- amm t 3aam - jeem ^ ia'- ic‘ , laquelle étant- 
divifée par c-a , on aura cette autre Equation , mm— 
jam-^cm <« -zaa-zac-zcc , dans laquelle on trouve- 
ra m « a R.aaf ioacf cc. Ain fi- on aura cette - 

Hui fiance à égaler au J^uarré , aa t ioac t CC , pour le ? 
coté duquel prenant aT^ on trouvera 
« a «« ff-nn.. 

c ionn-zfF. 
m fFfifrit ijmc. 
b^zfnt I 4 nn - 

d «o-ff f 461 f 31m. 

&• les lignes des deux triangles qu’on cherche , feront de: 
cette grandeur , 

r AD </> 4b n f igffim -461* - z8n 4 CD IZ. t 
Age J AC «« 8f* n f jéffrin - 8fn l - j6n 4 Z4. 

) AB c« f 4 f jéfn» t idnn t i97n v «BC» 37. 
v- BD t* f« - j6 fn» - ôffnn - i9jn 4 * jj. 
ç EH 6on 4 f 68fii» T 4ffim-4f* n * GH * zo- 
£pç) EG ca non 4 f i^ôfh» t8ffim-8Pn t« 40. 

/ EF «î io9n 4 -i6fh> 1 26flfnn 1 8f‘h t f 4 “ FG «« 29. 
G FH iA 9m 4 -6461* -i8ffiin - 80 n-f» ^ zl 
Si l on fùppofe f 1 } &• n <*> 1 , ou 1 , (> n »>z, 
les lignes des deux triangles quon cherche /feront telles > 
que- vous les voje^icy marquées à la droite. 


ABC 


EFG 
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Si r vous 'voule^ une autre folution indefinie , fup- ». 
fofi^ 1 Fi s- 

' AD «« àïi-bb «s CDl 
AC v» zaa-zbb. 

* BD « zab. 

- AB ^ aaf bb BC. 

EH » ce-dd w GH. 
i EG t/j zcc-zdd. 

FH oo icd. 

.EF <« cctdd m FG. 

Ze contour du triante ABC fera. 4aa, & fin airefe- 
va za'b-zab». Le contour du triangle EFG fera 4CC , (£d 
fin aire fera zc*d-zcd>. Et comme les deux contours 
doivent être égaux 3 auffi-bien que les aires » leurs 
moitié \ feront égales 3 . &• Ion aura ces deux Equa- 
tions , k 1 " 

zaa xÇC. 
a»b-ab‘ «0 c'd-cd 1 ': 

"Dans la premiers , on trowvtra a oo-c ,, e> la deu^ 
xiéme fi changera en ceüe-cy , c'b-cb’ « c'd-cd' , dans- 
laquelle on trou-ver a c « R.bb t bd f dd , & l'on au~ 
ra cette Tuijfance à égaler au JQuarré , bb t bdf dd r 
four le cote duquel prenant ^ -b , on trourvera 

b <0 mra-nn. 
d 00 nn f zmn. 
c 00 mm f mn t nn « a.. 

les lignes des deux triangles quon cherche, feront telles 3 
/■ AD 00 zm'nt jmmnntzmn’ CD ^ zo. 

ABC 3 ^ “ 4 m>n t lommnn 1 4mn’ c* 40. 

^AB y> zm^tî-m'nfmmnntzmn’fzn 4 o>BG«> 

C.BD 00 un t^ni’n-zmn’-zn 4 * w. 

Diij 


* * 


* 3 ' 
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, x-EH ^ nr t n - mmnn - imn ' ^ GH * 

Fi & \EG^ 2.m* 1 4m 5 n-immnn - 40111» <« 24. 

^ i EF ^ m‘ti m nt7irlmnnt6nin‘tin* </> FG 37.' 
(. FH «/> 4m»n 1 6nimnn 1 6mn’ jm M 35. 

Si ton fùppofe ni^i,C7‘n«i,o«niu)i ) C? , nKii, 
Us lignes des deux triangles qu'on cherche feront de telle 
grandeur que y oui les yojetg marquées À la droitt r. 
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PROBLEME I 

^D'un Lieu à la Ligne droite , gÿ* . d'un Lieu 
a la Parabole , tirer deux Lieux 
au Cercle . 


lieux Ç x'fy b. Lieu à la Ligue droite. 

(donnes^ xx «-» ay. Lieu à la 'Parabole, 
y * b- x. Lieu changé 

jy * b b — i bx *{" xx. ' \ •! \ 

-iay *» - ixx 

yy-uy «-> bb - ibx-xx. Lieu au Cercle.- 
x *■» b -y. Lieu changé, 
xx «, bb-iby-\yy. 

-rxx *> - iay. 

* xx t, bb - iby-iay I/V* 4» Qercte. 

P Ropofons ce Lieu à la Ligne droite , x fjy ^ ^ 
& ce Lieu à la Parabole , xx ^ ay. Pour en tirer 
deux Lieux au Cercle , changer le Lieu à la Ligne 
droite x\ y b , en celuy-cy , y •» i-*- , & ôtez de 
fôn Quatre j^y h bb-ibx^ xx le double du Lieu à la 
Parabole > ixx * iay , ôc il viendra ce premier Lieu: 
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au Cercle , y y- ay -, bb- ■ bx- xx , dont le Rayon eft 
K.aa~\ tbb comme l’on connoîtra en ôtant les fé- 
conds termes. 

Ou bien changez le Lieu à la Ligne droite 
y * ^ » en celuy-cy ,x v, b-y ,6c ôtez de (on Quar- 
ré xx ^ bb-iby t yy 3 le double du Lieu à la Parabole, 
xxx tyy 3 pour avoir ce fécond Lieu au Cercle , 
-xx h bb- iby- tay tjyjy , dont le Rayon eil R. aaf tab. 

Par le moyen de ce Problème , on réduira aifë- 
ment une Équation ♦ deux dimenfions en trois 
Lieux , dont lun loit à la Ligne droite , 6c les deux 
autres au Cercle , parce qu’on la peut réduire (ans 
peine en-deux Lieux , dont l’un (bit à la Ligne droite , 
& l’autre à la Tarabole » comme vous allez voir dans 
le Problème lùivant. 


PROBLEME II. 


Réduire une Equation de deux dimenfions en quatre, 
Lieux , dont /* un [oit à la Ligne droite , l'autre a la 
Parabole , cries deux autres au Cercle. 

Toutes les Equations po^ibks de deux dimen- 
fions j ie peuvent réduire à l’une des trois Suivantes. 

xx t ax *» ab, 
xx- ax *■» ab. 
xx • ax <•» - ab. 

Pour réduire la première Equation , xx[ ax h ab ; 
(ùppolez ce Lieu à la Parabole , xx «■» ay , & mettant 
ay à la place de xx » l’Equation propofee xxf<x 
ab 3 le changera en celle-cy , ay\ax*ab 3 ou 
^ t x , qui elt un Lieu à la Ligne droite , par le 

moyen 
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moyen duquel & de celuy à la Parabole , xx ay , p K mim 
on trouvera deux Lieux au Cercle , comme nous 
avons cnlcignc au Problème precedent , ce que 
nous répéterons encore icy. 

Ayant changé le Lieu à la Ligne droite y f .*■ h b , 
en celuy-cy , y bx , ôtez de lôn Quarréjy» », bb- 
ibx^ xx le double du Lieu à la Parabole , ixx h 
xay , pour avoir ce premier Lieu au Cercle ,yy-tay 
*■> bb-ibx-xx , dont le Rayon eft R. aa f zbb. 

Ou bien ayant changé le Lieu à la Ligne droite , 
y t x * b i en celuy-cy , *• <-> b-y , ôtez de fon Quarré 
xx <« bb-xby ~\yy , le double du Lieu à la Parabole , 
xxx *■» iay , pour avoir cet autre Lieu au Cercle , 

-xx bb-tby-iay\yy , dont le Rayon cil R. aa f 
xab. Ainfï la première Equation , xx^ax^ab , le 
trouve réduite en ces quatre Lieux. • 
x t y *•> b. A la Ligne droite. 

xx ^ ay. A U 'Parabole. > 

yy-iay ^ bb-ibx- xx. Au Cercle, 
yy- tay - iby >-> - bb - xx. Au Cercle. 

C’elt de la même façon que la deuxième Equation , Scco0lk 
xx- ax * ab 3 le réduira en ces quatre Lieux. tourne*. 

-xfy *-> b. A la Ligne droite, 
xx * ay. A la Parabole, 
yy-iay -> bb\ tbx- xx. Au Cercle, 
yy - lay -iby -bb- xx. Au Cercle. 

C’efl: aufli de la même façon que la troifiéme E- T 
quation xx -*x * -4b > le réduira en ces quatre E ï ua < ion - 
Lieux. 

r x-\ y - b. A la Ligne droite, 
xx ay. A la ‘Parabole . 


E 


Troifiéme 

Equuioa. 
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yy - xay <-> bb -tbx - xx. tAu Cercle, 
yy ■ xay "f d/y ^ - bb- xx. Au Cercle. 

Abrcgé * On tire de cette Réglé generale l'abrégé foivant , 
pif ‘ pour réduire une Equation de deux dimenfions en 
quatre Lieux , dont l'un foit à la. Ligne droite » l’autre 
4 la "Parabole , & les deux autres au [ ercle . 
xx\ ax h a b. Equation propofée. 
xx * ay Lieu fùpposé à la "Parabole, 
x y m b. Lieu fùpposé à la Ligne droite » 
y <-> b- x Lieu changé, 
yy bb- xbx t xx. 

-i*y w, - ixx. 

yy - iay * bb - x bx - xx. Lieu au Cercle ► 
x «* b y Lieu changé . 
xx bb - xby\yy. 

•xxx i* -i ay. 

-xx * bb - iby - tay \yy. Lieu au Cercle. 

Pour réduire par exemple la première Equation t 
xx t ax ab , fîîppofoz ce Lieu à la Parabole , xx 
^ 4 > , & ce Lieu à la Ligne droite x~\ y * b j en don- 
nant toujours t à la quantité y » & aux quantitez b , 
x , les mêmes Signes qu elles ont dans l’Equation pro- 
pose. Si vous changez le Lieu à la Ligne droite , 
y ** b 3 en ces deux^ * b-x , x b-y , & que de 
leurs Quarrez yy ^ bb- xbx"\ xx , xx ^ bb-iby\yy , 
vous en ôtiez le double du Lieu à la Parabole , ixx 
* x*y y il reliera ces deux Lieux au Cercle , yy-xay 
bb- 2 bx-xx , yy-xay. xby - bb-xx . 

Si vous voulez que le Lieu au Cercle foit donné r 
dé forte que fon Rayon foit par exemple égal à la. 
quantité donnée d-, choififlèz une quantité indeter- 
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minée , comme r , & fùppolèz x * “ , afin que 1'] 
quation propofee xx "f ax ^ ab , (c change en cclle- 
cy , T r » qu’on réduira par l'abrégé prece- 

dent , en ces quatre Lieux. 

v A la Ligne droite . 
ry.A la ? ar obole, 
yy-iry v, !fc! _ sç^. Cercle, 
yy-iry-'^z. «, -bb-7g. Au Cercle. 

Et fi on veut que le premier Cercle (oit donné ” 
on égalera Ion Rayon R.rr| —au Rayon donné d , 
pour avoir r *■, R —pg-. Pareillement fi l’on veut que 
le fécond Cercle foit donné , on égalera fon Rayon , 
R.rrt lu Rayon donné d, pour avoir r -> Ri“. 

i II ne relie plus qu’à vous enleigner le moyen de 
joindre enfèmble deux de ces Lieux , pour pouvoir 
connoître en lignes les Racines d’une Equation de 
deux dimenfions , fçavoir le Lieu à la Ligne droite 
avec l’un des deux au Cercle , ou les deux au Cercle 
enlemble , làns toucher au Lieu à la Parabole , qui 
ne doit lèrvir que pour les Equations plus élevées. 

PROBLEME III. 

Trouver par Géométrie les Racines d'une Equation 
de deux dimenfions. 

Toutes les Equations pofïibles de deux dimen- 
fions , fè peuvent réduire à l’une des trois fuivantes. 

xx"\ ax ^ ab. 
xx -ax *■» ab. 
xx • ax - ab. 

Pour trouver les Racines de la première Equation , 

Eij 


Abrégé Je 
URigle pe. 
«dente. 


Première 

Méthode. 


Première 

Eqiutioa. 


ji DE LA CONSTRUCTION 
ïremîere xx t ax * > dont les trois Lieux convenables ont 

Bqiunon. été trouvez tels, au Problème precedent, 
a \y >■* b. A la Ligne droite, 
yy - t*y <-> Lb- 2.b x - xx. Au Cercle . 
yy - zay - tby * - bb - xx. Au Cercle. 

&c premièrement en joignant le Lieu à la Ligne droi- 
te a X y -> b j avec le premier Lieu au Cercle yy-iay 
«-> bb-tbx-xx » dont le Rayon efl R. aa t tbb , ti- 
rez les deux Lignes perpendiculaires AB , AC , éga- 
w F ' 8 les chacune à la quantité donnée b > & menez par le 
point C , du côté de B , la Ligne CE parallèle à AB , 
& égale à l’autre quantité donnée a. Prolongez la Ligne 
CA en D ,en forte que la Ligne CD foit égale à l’ny- 
potenufo BC , du triangle ifolcele rcétangle ABC, &c 
décrivez du centre E par le point D , une circonfé- 
rence de Cercle , qui fo trouve icy coupée par la Li- 
gne Locale FBG, perpendiculaire à Thypotenufo BC; 
aux deux poins F, G , d’où l’on tirera for la Ligne AB,, 
prolongée les perpendiculaires FH , GI , dont la moin- 
dre FH fora la Racine véritable , & la plus grande GI 
fora la Racine faufïè de l’Equation propofoe a* f 
ax h /ib. 

Demonf- Car a caufo de AB 4 ^ AC , on aura BC , ou 
uanon. Q3 „ B^ibb. Et à caufo de CE <-> a , on aura ED , ou 
EF R. aa 1 1 bb. Parce que l’angle ABC eft demi- 
droit , & que l’angle FBC eft droit. , l’angle ABF fe- 
ra au fli demidroit, aufli-bicn que l’angle HFB , &: fi 
on foppofo FH ^ x , on aura aufli HB a , & par 
confoqucnt AH , ou CK * b-x , laquelle étant ôtée de 
CE * a , on aura KE -, a - b t x > & dans lé triangle 
nechnglc FKE , on trouvera cette Equation , aa - ta b 
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jèb t iXX * ** t » ou xx "J" ax ^ ab 3 qui eft la lo.Fig: 
meme que la propofée. D’où il fuie que la Ligne FH 
eft la Racine véritable de l’Equation nropoiee xx t 
xx ab. Ce qui eft l’une des deux choies qu’il fàloit 
démontrer. 

' • > v v . 

La même Equation xx t ax ^ ab 3 viendra auflî en 
lùppolànt GI h - x 3 car à caulè de IN h b 3 on aura 
GN w -a -b 3 & à caufe du Rayon ED , ou EG w 
R.44 f ibh 3 on aura EN <-> R.<* 4 1 bb - xbx - xx 3 à la- 
quelle ajoutant CE ^ a , on aura CN , ou AI *■> R. 44 
f bb - xbx -xx t* » d’où ôtant Gl , ou BI h - x 3 il re- 
liera AB , ou b >-> R. 4 «*t bb-xbx-xx^ a~\ x , ou b- 
4 - x R.44 j" bb - xbx - xx 3 ou bb - xab f au - xbx f x ax 
"|* xx *'» aa *t" bb-xbx-xx , ou xx~\ ax <-> ab , qui eft la 
même choie que l’Equation propolee. D’où il luit que 
la Ligne GI eft la Racine fàulïè de l’Equation propo- 
se xx t ax h ab. Ce qui reftoit à démontrer. 

Pour trouver les Racines de là deuxième Equation Seconde 
xx -ax m ab , dont les trois Lieux convenables ont Equ;, “ 0 “' 
cté trouvez tels , par le Problème precedent „ 

- x~\y ^ b A la Ligne droite, 
yy-xay <-> bb\ xbx-xx. Au Cercle', 
yy-xay -xby ^ -bb- xx. Au Cercle. 

& premièrement en joignant le Lieu à la Ligne droi- 
. te -x~\y »■» b , avec le premier Lieu au Cercle , yy- 
xay ^ bb "j* xbx - xx , dont le Rayon eft K.aa\xbb 3 
comme auparavant , on fera une conilruélion lèm- 
blable à la precedente , & des deux Racines GI , FH ,, 
la plus grande GI fera la véritable , & la plus petite 
FH la raufle , & la dcmonftration s’en fera comme 
auparavant , fçavoir en lùppofant FH ^ -x , ou GE 

Eiijt 


lo. Fig. 

Troificme 

Equation. 


W. Fig. 


Dcttrmi. 
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w x > car il viendra l’Equation propofee xx-ax * *b. 

Pour trouver les Racines de la troifiéme Equation , 
xx -dx * -db , dont les trois Lieux convenables ont 
été trouvez tels , par le Problème precedent , 

-xt y ^ - b. Aid Ligne droite, 
yy-idy * bb - zbx - xx. Au Cercle. 
yy-zdy\ iby * - bb- xx. Au Cercle. 

& premièrement en joignant le Lieu à la Ligne droi- 
te -x-\y <-> - b , avec le premier Lieu au Cercle ,yy- 
idy «o bb - zbx - xx , dont le Rayon eit le même qu’au- 
paravant , fçavoir R.<« t tJA * on fera une conftruc- 
tion femblable à la precedente, excepté que la Ligne 
CE »■» d , doit être mile de l’autre côté vers L,& alors 
les deux perpendiculaires FH , GI , feront les Racines 
véritables de l’Equation propofee xx-dx * -db , & la 
demonftration s’en fera comme auparavant , fi l’on 
fùppofc FH <•» x » & GI »•» x. 

Ces deux Racines véritables FH , GI , ont icy be- 
foin de détermination , laquelle fe fera en cette forte. 
Si d <■» 46 , c’ell à-dire fi la Ligne CE efi quadruple de 
la Ligne AB , les deux Racines FH , GI , feront éga- 
les , parce que dans cette fùppofition la Ligne Loca- 
le BG , ne fera que toucher la circonférence du Cer- 
cle Local LGM , comme il eft aife à démontrer : c’eft 
pourquoy quand la Ligne AB fera plus grande que 
le quart de la Ligne CE , les deux Lignes Locales ne 
fe rencontreront point , & les deux Racines FH, GI, 
feront imaginaires. Ainfi vous voyez qu’afin que les 
deux Racines de l’Equation propofee xx-dx * -db » 
foient réelles il ne faut pas que - d foit moindre que b. 
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Bien-que cette Méthode foie un peu plus longue 
que la commune , pour les Equations d’une forme 
femblable à celle que nous avons propolee , elle a. 
neanmoins de l’avantage pour les Equations de cette 
forme. 

xxfax^R. 1 ^- 
xx-ax^R. 1 -^- 
xx-ax^ -R. 

Car le Rayon du premier Lieu au Cercle fera ex- 
prime par la feule Lettre b » & la conftrudlion fera fi 
Ton veut , la même qu’auparavant , excepté qu’on 
doit faire les Lignes AB , AC , égales chacune à R. — j !°- * »*• 

{ )our avoir BC,ou CD »» R .bb-aa,Ôc par confèquent F ’ 8 
e Rayon ED * b. Ou bien on peut commencer par 
le Cercle , dont le Rayon eft b , & prendre fur le 
Diamètre LM , la Ligne EC a , depuis le centre E 
vers L , pour les deux premières Equations , & vers 
M , pour la troifiéme Equation , pour tirer du point 
C , à la Ligne LM , la perpendiculaire CD , que l’on 
confiderera comme la diagonale d’un Quarrc , dont 
le côté donnera là Ligne AC AB , &c. 

PROBLEME IV.. 

Trou-ver far Géométrie les Racines (tune Equation 

de deux dimenjions. MctWe. 

Nous avons déjà dit, que les Equations pofïibles 
de deux dimenfions fè peuvenr réduire à l’une de ces; 
crois „ 
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xx t ** *■» db. 
xx-dx * ab.~~ 
xx-dx -db. 
que nous refoudrons icy en joignant le Lieu à la Li- 
gne droite avec le fécond Lieu au Cercle. 

Première Pour trouver les Racines de la première Equa- 
£ quation. t j on ^ xx .j. ax ^ ab y en joignant ces deux Lieux , 
x ~\y *■» b. A /<* Ligne droite, 
yy - tay - -> -bb - xx. An Cercle, 

ii. Fig. Tirez la Ligne AB égale à la quantité connue a , 
& la prolongez en C , en forte que la Ligne BC foit 
égale à l’autre quantité connue b , & décrivez à l'en- 
tour de la Ligne AC , le demiccrcle ADC , pour y 
inferire la droite CD >■. ÇB , & pour décrire du cen- 
tre A , par le point D , une circonférence de Cer- 
cle , qui fé trouve icy coupée par la Ligne Locale 
EF , qui fait en B , avec BC un angle demidroit , 
aux deux poins E , F , dcfquels on tirera for la Ligne 
AC , prolongée , les perpendiculaires EH , FG , qui 
feront les deux Racines de l’Equation propofée xx f 
MX *ab , la plus petite EH étant la Racine véritable , 
& la plus grande FG , la faufïé. 

De Car fi l’on foppofe EH <-> ,v , on aura auffi BH * x, 
«ration. a caufo de l’angle B demidroit , & par conféquent 
AH a~\x y à caufe de AB «•» a : & à caufe de BC 
b CD , on aura AC a t b , & par confcquent 
AD , ou AE ^ R.44 t xab dans le triangle rectan- 
gle AHE , on trouvera cette Equation aa t i*x t *-**■ 
^ aa 1 j ou xx "f" dx db , qui eft la même que 
la propofée.. D’où il fuit que la Ligne . EH en efl la 
Racine véritable. CequielU’unc des deux chofcs qu’il 
faloit démontrer. Pareillement 


$ 
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Pareillement fi l’on fùppofc FG <-> -* , on aura aufli u .K t 
GB -x , & par confèquent AG ^ -x-a 3 & dans le 
Triangle reétanglc AGF , on trouvera cette Equa- 
tion , aa f iax j* ixx * aaf xab 3 ou xx t ax ^ ab , qui 
eft la même que la propofec. D’où il luit que la Li- 
gne FG en clt la Racine faufïè. Ce qui reftoit à dé- 
montrer. 

Pour trouver les Racines de la féconde Equation , Droi.*«, e 
,xx -ax ^ ab , en joignant enfemble ces deux Lieux. Et * k *°* : 
-xfy <* b. A ta Ligne droite, 
yy-iay-iby -bb-xx. Au Cercle. 

On fera une conftruéhon femblable à lapreceden- 
xe , & des deux Racines FG , EH , la plus grande FG 
fera la véritable , & la plus petite EH la faufle , & la 
demonftration s’en fera de la même façon -, fi l’on 
fiippofe FG *1 x , & EH *» - x. 

Pour trouver les Racines de la troifiéme Equation , Troifiéw 
xx -ax ^ -ab y par le moyen de ces deux Lieux. E, ' u '' oa ' 
-X^y ^ -b. A la Ligne droite, 
yy - lay t t-by <■» -bb -xx. Au Cercle. 

On fera une conftruétion femblable à la preceden- n-Rg- 
te , excepté qu’on doit ôter de la Ligne AB ^ a 3 la 
Ligne BC ^ x , & les perpendiculaires EH , FG , fe- 
ront les deux Racines véritables de l’Equation propo- 
se xx -ax * -ab la demonftration s’en fera com- 
me auparavant , fi l’on fùppofe FG x > & EH * x. 

SCOLIE. 

Bien-que cette Méthode foit un peu plus longue 
que la commune , pour les Equations d’une forme 
«femblable à celle que nous avons propofée , elle a 

F 
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> 3 .** pourtant quelque avantage pour les Equations de cet- 
te forme. 

>x t **■ 

XX -4X 7 bb-'~ d4. 

XX-4X «i iii 

dont la troifiéme fùppofè moindre que <t » pour fa 
différencier de la fécondé , qui fùppofe b plus grand 
que a. Car le Rayon du fécond Lieu au Cercle fera 
exprime par la feule Lettre b, & la conftru&ion fera, 
fî l’on veut , la même qu’auparavant , excepté qu on 
doit faire BC -» ^ * CD. Ou bien on peut com- 
mencer par le Cercle Local , dont le Rayon eft b , &c 
prendre fur le.Diametre IK, depuis le centre A, vers K 
la Ligne AB «-» a pour faire en B un angle demidroic 
ABF , par la Ligne Locale BF , &c. Or comme cet- 
te conltrudlion efl la plus fimple de toutes celles que 
l’on peut inventer par les Lieux , nous en traiterons 
plus au long dans le Trobl. IX. où nous la démon- 
trerons à fonds , & dans le "Probl VI IL nous en dé- 
couvrirons l’origine par un chemin beaucoup plus 
court , fans nous amulèr à plufieurs autres que 1 on 
peut trouver à l’imitation du precedent & du iuivant , 
comme nous ferons voir dans nôtre grand Traité. 
d’Algebre , lorfqu’il aura le bonheur de paroître. 

PROBLEME VI. 

* -y «VJ ■* . Ç - • -V; « -î ‘ V l - i " ’t 4 L ' J : ^ 

Troifiéme f r0 irver par Geometrie 

Mcthoéc. i . 

de deux 


Us Racines d'une Equation 
dimenfions. 


Nous refbudrons encore autrement ce Problème p 
en joignant enfcmble les deux Lieux au Cercle , qui 
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ont été trouvez au Trobl. II. pour les trois Equations 
Vivantes. 

xx t ax ab. 
xx - ax ab. 
xx 'Ax <* - ab. 

Pour trouver les Racines de la première Equation , ?iemi«e 
"xx t ax m ab , enjoignant cnfemble Tes «jeux Lieux au E i' u,l0 “- 
Cercle. 

yy-zay * bb-tbx- xx. 
yy-zay-zby >•> -bb-xx. 

Décrivez du centre A, une circonférence de Cer- , 4 .ïng 
cle, dont le Rayon AB , ou AC , foit égal à K.a*\xab , 
ôc du même centre A , tirez au Diamètre BC , la per- 
pendiculaire AD ^ b , & par le point D , au même 
Diamètre BC , la parallèle DI AD b » pour dé- 
crire du centre I , à l’intervale de R.*<* t ïbb , une cir- 
conférence de Cercle , qui coupe icy la première 
décrite du centre A , aux deux poins E , F , d’où l’on 
tirera au Diamètre BC , les perpendiculaires EH , 

FG , qui feront les Racines de l’Equation propoiée , 
xx f ax * ab , dont la plus petite EH fera la Racine 
véritable , & la plus grande FG la faufle. 

Car fi on feppofe EH "if,on aura EK * xfb » Dcmoa q 
z caufe de KH *■. b *- AD , & à eaufe de AE *•> R.** ,H “ 0Q ‘ 
fui, on aura AH , ou DK ^ R ma t i*b - xx , de la- 
quelle ôtant DI b y il reliera IK *» R.aa^zab-xx-b» 

&c enfin à caufe de IE * R.aa'f zbb ,on trouvera dans 
le Triangle reélangle ÏKE , cette Equation , aa t 
zab i" zbb h j* xbx - ibR.aa f zab-xx aa j" zbb » ou xx 
"t ax * ab y qui eft la même que la propofëe. D’où il 
fuit que EH en eft la Racine véritable -, Ce qui eft 

Fij 
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h. Kg. l’onc des deux chofes qu’il faloit démontrer. 

Pareillement fi on fuppofe FG ** -x ,on aura FL **■ 
-x-b , AG ou DL R.44 j“ zab -xx » à caulè de AF 
»- R.aa 1 14 b , & à caulè de DI *■> b , on aura LI *■» 
R. 44 1 zab - xx t b , & enfin à caulè de IF *> R. 4 *t 
zbb > on trouver^ dans le Triangle re&angle FLI , 
cette Equation ,44 1 z bx 1 2 .bb t zab f zbR.aa, f zab - 
xk *■» 44 f ibb y ou xx t ax ^ ab qui eft la même que 
la propolee. D’où il luit que FG en eft la. Racine 
fàulïè -, Ce qui reftoit à démontrer. 

Dcux&ne Pour trouver les Racines de la féconde Equation y 
Equation. xx _ AX ^ a y 3 en joignant enlèmble lès deux Lieux, 
au Cercle,, 


' Ttoifiénc 
Equation. 


yy - zay «■> b b t zbx - xx-. 
yy-zay-zbj w -bb-xx. 

on fera une conftrudtion lèmblable à la precedente r 
& des deux Racines EH „ FG , la plus grande FG lè- 
ra la Racine véritable , & EH la fauflè,& lademon- 
ftration s’en fera comme auparavant , fi l’on lùppolè 
FG «n x , & EH «■» -x. 

Pour trouver les Racines de la troifiéme Equation y 
xx-ax h - ab , en joignant enlèmble lès deux Lieux, 
au Cercle,, 


yy-uy *» bb-zbx - xx. 
yy-zay 1 1 by -bb-xx. 

On fera une conftruétion lèmblable a la preceden- 
te , excepté qu’on doit faire le Rayon AB , ou AC 
égal à R.44 -zab . & que la Ligne DI ^ b , doit être 
milè de l’autre côté depuis D vers B , & les perpen- 
diculaires EH , FG reprelèntcront les deux Racines 
véritables de l’Equation. propolee xx-ax -ab y & la 
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demonftration s'en fera comme auparavant , fi l’on *»• F, g- 
lùppofe EH w jf , & FG h x 

S C O L I E. 

Comme nous avons réduit une Equation de deux 
dimenfions en un Lieu à la Ligne droite ,& en un Lieu 
à la Parabole , pour en tirer deux Lieux a» Cercle » 
qui nous ont donné les conftruéhons precedentes j 
on peut aulïi la réduire en un Lieu à la Ligne droite 
& en un Lieu a / Hyperbole par fin "Paramétré , pour 
en tirer deux Lieux au Cercle , ou bien en un Lieu 
i la Ligne droite & en un Lieu à l'Ellipfe , pour en ti- 
rer pareillement deux “Lieux auÇercle , qui nous don- 
neront d’autres conllruéhons , telles que nous les 
avons dans nôtre grand Traité d’Algebre. Mais on 
n’en aura point de plus fimple , que celle qui le tire 
en reduilant l’Equation propolee en un Lieu à la Z*- 
gne droite , & en un' Lieu à L Hyperbole entre fis asym- 
ptotes , pour en tirer un Lieu tres-fimple au Cercle. 

C’eft pourquoy nous finirons les Equations de deux 
dimenfions par cette derniere Méthode , qui fera pré- 
cédée de quelques Lemmes , qui ferviront pour là dé- 
mon ftration. 

Mais auparavant que de venir à la pratique , nous 
enfeignerons icy en peu de mots l’ulage du Lieu d 
l Hyperbole par fin Paramétré 3 8c du Lieu a l'Ellipfi , 
pour réduire une Equation de deux dimenfions en 
un Lieu 4 la Ligne droite & en deux Lieux au- 
Cercle. 

Propolbns cette Equation de deux dimenfions , 
jex’t ax w ah. Reduilez-la en celle-cy ar ** 

Eiij 


( 


S 
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mmitii A > en fc> rte q U ’ on aie c * $d , ôc 4b * , oti 

db* - mm t 4a . 6c par confequent mm * 14b -44. 
Ayant dont réduit l*£quation propofëe xx t ax * ah , 
en celle-cy , ** t t/ “ "TJ ^ , multipliez-la par 
c-d , pour avoir en entiers cette autre Equation , 
exx - dxx t z adx “> mmd t aad , que vous diviforez par 
d , pour avoir cette autre Equation c ~-xx~\ mx 
mm f aa , ou ta -lax t j dont la pre- 

mière partie 44 -Mxlfxx , à là Racine quarrée 4-x, 
que nous appellerons y , pour avoir ce Lieu à la Ligne 
droite , a-x *y. Si donc on met y à la place de a-x t 
6c yy à la place 44-Mxt xx , l’Equation precedente 
aa - mx t xx * c -%-~mm } fo changera en celle-cy , yy 
* ‘-/--mm y qui ell un Lieu à l’Hyperbole par (on 
Paramétré , par le moyen duquel & de celuy à la 
Ligne droite a-x*y , on trouvera deux Lieux au 
Cercle , en cette forte. 

Ayant changé le Lieu à la Ligne droite 4-x *y , 
en celuy-cy , x * 4- y , ôtez fon Quarré xx* 44- taj 
t yy » du Lieu à l’Hyperbole -/-mm *yy , ou }*x~ 
xab^aa * yy » à caufo de c * $d, 6c de mm * z 4b -44» 
le refte txx-Mb/ 44 * \4y-4a , ou xx * ay, 

fora un Lieu à la Parabole , par le moyen duquel 6ç 
de celuy à la Ligne droite , on trouvera par T robl. I. 
deux Lieux au Cercle , Içavoir 

yy-My * Mb - 44 -mx - xx. 
yy - 4 4y * zab - $44 -xx. 

Ceft de la même façon que l’on réduira cette au- 
tre Equation de deux dimcnfions , xx-4x * ab > en 
ces trois Lieux. 

4-f x * y. A la Ligne droite J 
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Jy - uy * lab - 44 f n* - **• Cercle, 

y/y- 44J- ^ îab • ya- xx. Au Cercle. 

C’eft encore de la meme façon que cette autre 
Equation de deux dimenfions , xx-ax * -ah , fe ré- 
duira en ces trois Lieux, 

4 1 * *y. A la Ligne droite, 
yy-tay*- iab - aa t zax-xx. Au Cercle . 
yy~vy H -tab-ya-xx Au Cercle. 

Propofons encore la meme Equation , ^f4^w 
kb. Reduifez-Ia en celle-cy , ^ n ’ md -»<‘ en 

forte qu on ait c w d , & mm *•» 44 f xab t &c achevant 
le relie comme auparavant , on trouvera ces trois 
Lieux , 

4 1 * *’ y AU Ligne droite, 
yy *» » *b 1 44 - xx Au Cercle ', 
yyfiay ^ y a | tab^iAX- xx. Au Cercle. 

C’cft de la même façon que cette autre Equation 
de deux dimenfions xx-ax * ab t fe réduira en ces 
trois Lieux , 

4 - * '-y. A U Ligne droite, 
yy iab-\ aa -xx. Au Cercle . 
w _ yyt %*y ya 1 1 ab-iax- ax. Au Cercle. 

C cil auffi de la même façon que cette autre Equa- 
tion de deux dimenfions xx-ax * -ab , fe réduira e» 
ces trois Lieux , 

x- a* y A la Ligne droite, 
yy* aa- zab-xx Au Cercle. ; -V 

yy-tay * y a -zab-zax-xx. Au Cercle. 

En joignant enfèmble deux de ces Lieux , on aura 
£ autres conftrudhons , dont nous ne parlerons pas 
icy , ôc il fùffit de vous avoir ouvert k chemin pour 
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en trouver une infinité d’autres , qui ne iéronr jamais 
plus fimples que celle du Trobl IX. laquelle par confè- 

S uent nous expliquerons plus au long , comme vous 
liez voir dans les Lemmes fiiivans. 

LEMME L 

Si les deux cote ^ d’un Triangle re SI angle font égaux J 
le double de leur T^e Et angle fera égal au J^uarré 
de l Hypotenufê, 

*(■ F'g- Je dis que fi les deux cotez AD , DC , du Trian- 
gle Reétang le ADC font égaux , le double de leur 
Reétangle , fçavoir zADC , cfl égal au Quarré de 
l’Hypotcnufe AC. 

Démon f- Car puifqu’on a AD^fCD^ *1 ACq , par 47. 1. Si 
à la place de CD^ on met fon égal AD q , on aura 
AD^ t AD^ , ou zAD^ , ou zADC ^ AG7. Ce qu’il 
fàloit démontrer. 

LEMME II. 

Les deux cote d'un Triangle RcElangle font égaux » 
lorfque le double de leur ReEtangle e fl égal au 
JQuarré de l'Hypotenufe. 

j 7 . Fig. Je dis que fi le double Reétangle fous les cotez 

AD , DC , fit égal au Quarré de l’Hypotenufe AC, 
du Triangle Reétangle ADC, ces deux mêmes cotez 
AD , DC , font égaux. 

Demonr- Car fi l’on veut que le côté CD . par exemple : 

lotion. r ■ 1 1 A , . _ r » 

loit plus grand que le cote AD , que 1 on en retran- 
che DK AD , & qu’on mene la droite AK. Puifc 

que 
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que par l’hypotefe nous avons xADC ^ AC q ,6c que 17. Kg. 
par ix. x. nous avons AKtj t CK7 1 zCKD w ACy , 
nous aurons xADC *, AKÿ t CK^ t xCKD , & à cau- 
lè de DK >0 AD , par la conftru&ion , & de AKq ^ 
xADK , par le Lemme precedent , nous aurons xAD^ 
v xADK t CKÿ t^CKD. Ce qui eft impoflible. 

Ou bien à caulè de xADC -» A Ctj , on aura par 
47. 1. xADC ADÿ t DC7 , & ajoutant xADC , on 
aura 4 ADC AD^t DGyfzADC , & parce que , 
par 4 . x. AD^t DC^fxADC , eft le Quatre de la 
lomme AD t DC des cotez AD , DC , on pourra 
faire cette analogie , xAD , AD t DC :: AD t DC , 
xDC : c’eft pourquoy en divifant on aura celle-cy , 
zAD , AD - DC :: AD t DC , AD - DC , & par con- 
quent xAD ^ AD t DC , ou AD ^ DC. Ce qu’il fa- 
loit démontrer. 

LEMME III. 

Si la droite CE coupe à angles demidroits le Diamètre u.&i*. 
HI en B , & la circon/erence du Cercle , dont le F ‘ 6 ‘ 
centre eft A, aux deux point C,E y efoù l'on tire fur 
le Diamètre HI , les perpendiculaires CD , EF , la 
Ligne AF fera égale a la Ligne BD. 

Ayant mené les deux rayons AC , AE , on tirera „ pg. 
des deux Triangles re&angles , AEF , ACD , cette 
Equation , AF^ EFÿ h AD^ t CD^ , ou AP<y t BF<7 
^ADytBD^ , & à caufe de BF^ AB^tAF^t 
xFAB , & de AD.y AB^t BD^ t zABD , par 4 . x. 
on aura ABq t zAF^ t zFAB >-> ABq t zBD^ t zABD , 
ou AF^ t F AB BD^ t ABD , & ajoutant ^ AB^ , on 

G 
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aura AF^ t FAB t 7 AB/7 <■» BD^ t ABD t 7 AB^ , & 
par 4. z. on aura ÀF 1 7 AB ^ BD t - AB , & par 
confequcnt AF BD. Ce qu’il faloic démontrer. 

La aemonftration le fera de la même façon dans 
la Fig 19. pourvu qua la place de BD/7 on mette 
ABy -iAFBt AF^, & AB^-zABD f BD^ à la place 
de AD^ y &c. 

COROLLAIRE L 

Il s’enfuit de ce Theoreme , que la Ligne AF eft 
auflï égale à la Ligne CD , à caufo de CD * BD , 
& que par confequcnt les trois Lignes AF , BD , 
CD , font égales. 

COROLLAIRE IL 

Il s’enfuit auflï que la Ligne EF , ou BF , eft égale 
à la Ligne AD , & que par confoquent les trois Li- 
gnes EF , BF , AD , font égales. Car fi dans U 18.. 
Fig. on ajoute aux deux Lignes égales AF , BD , la 
Ligne AB , ou dans la 19. F g. la Ligne FD , on au- 
ra BF , ou EF ^ AD. 

COROLLAIRE III. 

Il s’enfuit encore que la Ligne AB , dans U 18. Fig. 
eft la différence des Lignes EF „ CD , & la fomme 
dans la 19. Fig. parce que dans la 18.. Fig la Ligne 
AB eft l’excez de la Ligne BF y ou EF t for la Ligne 
AF , ou BD y ou CD , & que dans la 19. Fig. elle eft 
la fomme des Lignes AD , ou EF , & BD x on 
CD. 
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COROLLAIRE IV. 

Il s’enfuie encor® que la moitié de la différence 
des Quarrcz AB , AC , eft égale au Reétangle des 
Lignes CD , EF. Car dans le Triangle ABC , de la 
18. Fig. on a , par 13. z. cette Equation , AGy-AB^ 

BC^tiABD , & à caufè de BCq <-> zBD^ , par 
Lent. i. on aura celle-cy , AC^- ABÿ ^ zBDÿt 
zABD , & encore à caufè de BD^f ABD ADB , 
par 3. z. on aura AG7- ABq >•> zADB, &parconfè- 
quent tC y — 1 ^ ADB * CDEF.Ce qu’ilfaloit démontrer. 

Ou bien parce que l’on a par 3. z. cette Equation , 
BDÿtABD -, ADB , on aura zBD^tiABD 
zADB , & ajoutant AB7 , on aura AB^t^BD^f 
zABD w zADB t AB^ , & à caufe de AD^ ^ AB^ f 
BD^tiABD , par 4. z. on aura AD^tBDa , ou 
ADa^CDq , ou AC q -« zADBt AB^ , & par l’anti- 
thefe on aura AC^-AB^zADB , & par confè- 
quent *-*■"’ w ADB v, CDEF. 

De même dans le triangle ABC de la 19. Fig on 
a , par iz. :. cette Equation , ABq-ACq * zABD- 
BCÿ , & à caufè de BCq zBD^, par Lem 1. on au- 
ra ABq-ACq w zABD-zBDÿ , & encore à caufè de 
AB - BD ^ AD , on aura AB^ - AC q * zADB , & par 
confèqucnt -» ADB ^ CDEF. 

» Ou oicn dans le Triangle reétangle ACD , on a 
cette Equation , AD .j t CDÿ <■» AC q , par 47. 1. ou 
AD-7 1 BD^ ^ AC q , & ajoutant zADB , on aura 
AD ? t BDÿtiADB ^ ACÿfiADB , ou AB 7 
ACq t zADB , & confequemment *, ADB *■* 
CDLF. 


I*. <C t). 

Fig. 


Gij 


II. fc I ». 
Fig. 
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COROLLAIRE V. 

11 s’enfuit de plus que dans la 18 J?ig. le Quarré CD , 
plus le Reétangle ABCD , eft égal à la moitié de la 
différence des Quarrez AB , AC ; 8c que le Quarré 
EF , moins le Re&angle ABEF , eft égal à la même 
moitié. 

Car à caufe de CD '■> BD , & de AB «*> EF , par Co- 
roll. t. on a CD t AB ^ EF , & donnant la hauteur 
commune CD , on aura CD^ "f ABCD CDEF , & 
à caufe de CDEF <■, par [oroll 4. on aura CDq 

t ABCD <•» A< \^' ce qui elt une des chofes qu’il fa- 
loit démontrer. 

Pareillement on a EF -AB «■* CD , 8c donnant la 
hauteur commune EF, on aura EF^-ABEF ** CDEF * 
& à caufe de EFCD è£ii* B i- 0 n aura EF$ - ABEF 
ce qui rcftoit à démontrer. 

COROLLAIRE VL 

Enfin il s’enfuit aue dans la 19. F ig. que la différence 
du Quarré CD , & du Re<ft angle ABCD , eft égalé a la 
moitié de la différence des Quarrez AB , AC, & que 
la différence du Quarré EF , & du Re<ft angle ABEF 
eft égale à la même moitié. 

Car fi à CD *-* AB -EF, on donne la hauteur com- 
mune CD , on aura CD^ ^ ABCD- CDEF, & à cau- 
fe de CDEF c par Coroll. 4. on aura CD tj 

ABCD- — > t i ABq - > & par confequcnt CD^-ABCD w 
Ce e fj. nnf , jgj choies qu il^faloit démon- 
trer. 

Pareillement fi à EF w. AB - CD ,on donne la hau- 
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teur commune EF , on aura EF^ * ABEF-CDEF , 

& à caufe de CDEF w ^ A °i- par Coroll. 4. on aura Kg - 
EF^ <■. ABEF- AB, i !* -£! • . & par confèquent ABEF-EF* * 
•*» AB ' i 1 AC -' 1 Ce qui reftoit a démontrer. 

PROBLEME VIL 

D'un Lieu à la ligne droite 6» d‘un Lieu i [Hyperbo- 
le entre fis afgfnptotes , tirer un Lieu du Cercle. 

Propofons ce Lieu à la Ligne droite , x f y * b , 

& ce Lieu à l’Hyperbole entre les alymptotes , xy *» 
aa. Pour en tirer un Lieu au Cercle , ôtez du Quarré 
xx t ixy t yy * bb , du Lieu à la Ligne droite x t y 
^ b y le double ixy iaa , du Lieu à l’Hyperbole y 
xy au y pour faire évanoiiir le terme z xy , & vous 
aurez ce Lieu au Cercle , xx~\yy * bb-iaa , dont le 
Rayon eft R. bb - ut a. 

PROBLEME VIII. 

Réduire une Equation de deux dimtnfions en trois Lieux , 
dont l un fiit à la Ligne droite , [autre à t Hy- 
perbole entre fes Afimptotes » O* le 
troijieme au Cercle. 

Toute Equation polllble de deux dimenfions , le 
peut toujours réduire à l’une des trois liiivantes. 

xx fax* ab. 
xx-ax * ab. 
xx -ax «■» - ab. 

Suppofez premièrement ce Lieu à l'Hyperbole en- 
tre lès Alymptotes , xy “» ab } Sc mettant xy à la pla~ 

Giij 
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ce de ab , la première Equation , xx t <tx «■> ab , fe 
changera en cellc-cy , xx t ax xy . ou * f a * y , 
ou^-* «* a , qui eft un Lieu à la Ligne droite , par 
le moyen duquel & de celuy à l’Hyperbole entre les 
Afymptotes , on trouvera , par le Problème prece- 
dent , un Lieu au Cercle , fçavoir en ajoutant au 
Quarré yy - 1 xy f xx ^ aa, du Lieu à la Ligne drbite , 
y-x «. a , le double z*y «-* zaa , cjty Lieu xy * aa à 
l’Hyperbole entre fes Afymptotes , pour faire éva- 
noiiir le terme ixy , le refte xx tyy * aa f z ab fera 
tm Lieu au Cercle , dont le Rayon eft R. aa t zab. 
Ainfi la première Equation xx~\ ax <* ab , fè trouve 
réduite en ces trois Lieux. 

y-x * a A la Ligne droite, 
xy ab. A /’ Hyperbole, 
xx t y y aa~\zab. Au Cercle. 

Ceft de la même façon que la deuxieme Equation , 
xx- ax * ab » fc réduira en ces trois Lieux. 

x-y * a. A la Ligne droite . 

E?mnoi me xy - ab - A l'Hyperbole. 

xx t yy *» aa t zab. Au Cercle. 

Ceft encore de la même façon que la troifïéme E- 
quation xx -ax ^ -ab , le réduira en ces trois 
Lieux. 

xf y * a. A la Ligne droite , 
xy ab. A C Hyperbole, 
xx t yy * aa- zab. Au Cercle. 

Nous avons tiré de cette Réglé generale , l’abre- 
•gé fuivant , pour réduire en trois lemblables Lieux 
une Equation de deux dimenfions , lorfqu’elle eft fèm- 
blable à l’une des trois fùivantes. 


Première 

Equation. 


TroTiéme 

Equation. 
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XX t ax >•» ~~ 

xx-ax h 
. v.v - ax ^ 

où Ion doit fuppofer b plus grand que a , dans les 
deux premières , & b moindre que a dans la der- 
nière. 

Pour réduire la première Equation , xx t ax w 
en trois Lieux , dont l’un (oit à la Ligne droi- 
te , l’autre à l’Hyperbole entre les alymptotes , & le 
troifïeme au Cercle ; multipliez-la par i , pour faire 
cvanoüir la fra&ion , & vous aurez cette autre Equa- 
tion , ixvf ia x bb- aa y de laquelle ôtant le Quar- 
ré xx , vous aurez cette autre Equation , xx t lax * 
bb-aa-xx , à laquelle, ajoutant le Quarré aa , vous 
aurez cette autre Equation , xx t aux t au -> bb-xx~ 
dont la première partie xxfiaxfaa a la Racine quar- 
re'c x-fa , que nous appellerons y , de forte qu’on 
aura ce -Lieu à la Ligne droite , x t a s y , & l’Equa- 
tion precedente , xxf 24 * f aa bb-xx , fe change- 
ra en celle-cy , yy * bb - xx , qui elt un Lieu au Cer- 
cle , dont le Rayon ert b. Si vous multipliez le Lieu 
a la Ligne droite , x1[ a ^y par x , vous aurez xx\ 
ax * xy , ou'^ *■> xy , qui elt un Lieu à l’Hyperbo- 
le entre fes Alymptotes ; Ainfi l’Equation propolee 
.r.v t ax •- , fe trouve réduite en ces trois Lieux.. 

x 1 a ^ y. A U Ligne droite, 
bb - xx. *yy. Au Çercle. 
xy, A C Hyperbole . 

Ccft de la même façon que la fécondé Equation. 
xx -ax w le réduira en ces trois Lieux x 
x-a *y. A la Ligne droit eu 


Premier* 

Etjujt.on. 


w 
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Dcmvtme bb-xx * yy. Au Cercle. 

£ *“ ,wn - *xy. A [Hyperbole. 

C’efl encore de la même façon que la troifiéme 
Equation , xx-ax * , le réduira en ces trois 

Lieux, 

a -x ^ y. A la Ligne droite. 

TroiMme *' b . 

Equation. bo-xx * y y. Au Cercle. 

- * xy. A l'Hyperbole. 

PROBLEME IX. 


Qstx6imcTrourver par 

MctWc. 


Geometrie les Racines d'une Equation 
de deux dimenjions. 


Nous avons dit que lesEquadons poflibles de deux di- 
menfions fe peuvent réduire à l’une des trois foivantes , 
xx "f ax * 

, xx-ax* 

bh . 04. * 

xx~ax ^ — — 

& que pour les diftinguer , on doit concevoir b plus 
grande que a , dans les deux premières , & b moin- 
dre que a , dans la demiere. 

Pour trouver les Racines de la première Equa- 
iqaitTo'™ fl 00 t xx ax* dont les deux Lieux convena- 
bles font 

x~\ a *y A la Ligne droite ., 
bb-xx *yy Au Cercle. 

rejettant le Lieu à l’Hyperbole , qui ne convient 
qu’aux Equations de trois ou de quatre dimenfions -, 
Décrivez du centre A , à l’intervale de la quantité 
* donnée b , une circonférence de Cercle , & prenez 
for fon Diamètre H1 , la Ligne AB égale à l’autre 

quantité 


1 


Dtraonf- 

Itatioa. 
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quantité donnée 4. Tirez par le point B , à angles de- »*• 
midroits , la droite CE , & par les poins C , E , 
fer HI , les perpendiculaires CD , EF , qui feront les 
Racines de l'Equation propolee , xxfxx •*» dont 

la plus petite CD ,fera la véritable , &c la plus gran- 
de EF la feu de. 

Car leur différence eft égale à la Ligne AB , ou au 
coefficient 4 , par Coroll. 3. Lent 3. & leur Reétangle 
eft égal à la moitié de la différence des Quarrez AB 
AI , ou au dernier terme —■ par Coroll. 4. Lem y 
ce qui feffit pour U demonftration. Mais on connoîc 
encore par Coroll. y. Lem. 3. que ce même Rectangle 
eft égal à CD^t ABCD , ou à EF^-ABEF. D’oii il 
fuit que la Ligne CD ell la Racine véritable . & EF 
la feu de. 

Pour trouver les Racines de la féconde Equation , 
xx-ax * dont les Lieux convenables , font 
x - a y. A U Ligne droite, 
bb -xx *-> yy . Au Cercle. 

on fera une conltruétion femblable à la precedente , 
mais des deux Racines CD , EF , la plus grande EF , 
fera la véritable , & la plus petite CD , la feude , & 
la demonftration s’en fera comme auparavant. 

Pour trouver les Racines de la troifiéme Equation , TtoiCéme 
xx-ax -> b ^-dont les deux Lieux convenables font 
a-x *y. A U Ligne droite, 
bb - xx *yy. Au Cercle. 

on fera une conltruétion femblablc à la precedente , 

& l’on démontrera de la même façon que les Lignes 
CD , EF , lont les deux Racines véritables de l’E- 
quation propolee , xx-ax * Mais comme nous 

H 


tquitlOU 
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ij. Fig avons icy 4 plus grand que b , le point B fe rencon- 
trera au dehors du Cercle , & il aura befoin de de- 
Drtcrmi tennination r car s’il êtoit bien éloigné, la droite BE , 
■*«»• pourroit ne pas rencontrer la circonférence du Cer- 
cle , & alors les Racines CD , EF , feraient imagi- 
naires. Or la plus grande diftance que ce point B 
puiffe avoir de la circonférence du Cercle , eft lorfo 
que les deux Racines CD , EF , font égales chacune 
à la moitié du Rayon AC , c’eft à-dire lorfque la droi- 
te BE touche la circonférence du Cercle , ce qui ar- 
rivera quand le Quarré AB fera double du Quarré 
AC , comme nous allons démontrer. 

Demoiit Puifque par la foppofition , nous avons AB q ** 
b mon. x ACÿ t & que par 4. 1. nous avons AB^ AD^ T 
îADB t BDÿ , ou AB^ *■* ADq 1 1ADB t CDq , ou 
ABq >1 AC^t^ADC , nous aurons ACÿt 1ADC 
xACq, 8 c par confoquent xADC ^ ACq , & par Lem. 
z. nous aurons AD - CD. CeA pourquoy l’angle 
CAD fora demidroit , & comme l’angle B , eft auffi 
demidroit par la conftruétion , H faut que l’angle 
ACB , foit droit , par 51. 1. & qu’ainft la droite BC 
touche le Cercle. D’où il foit que quand le Quarré 
AB fora plus grand que le double du Quarré AC , la 
Ligne BC ne pourra pas rencontrer le Cercle , ôc 
qu’ainfo les Racines forant imaginaires. 

Si vous voulez trouver les Racines d’une Equation: 
cinquième de deux dimcnfions par la Méthode commune , re- 
0 duifoz-la à l’une des trois foivantes t ce qui fora tou- 
jours pofïïblc. 

X X f 4 X bb. 

xx-ax^bA. 
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xx-dx *■* - bb. 

Pour trouver les Racines de la première Equation , T| r |[| 
xxf ax ^ bb , faites le Triangle reétangle ABC ,Hqui.i«. 
dont la bafe AB , loit égale à la quantité donnée b , l0 ‘ F ' fr 
ou à la Racine quarrée de l’Homogene de comparai- 
lon , & la hauteur AC à la moitié du côté coefficient 
d , & décrivez du centre C , par le point A , une cir- 
conférence de Cercle , qui (e trouve icy coupée par 
l’hypotenulè BC , prolongée aux poins D , E , & les 
Lignes BD , BE , feront les Racines de l’Equation 
propolee xx-\ dx *■» bb , dont la plus petite BD, fera la 
véritable , & la plus grande BE , la fàuflè. 

Car fi l’on luppofe BD *■» x , on aura BE *t d , 
à eau le de DE & parce que le Reélangle EBD 
eft égal au Quarré de la touchante AB , par 36. 3. on 
aura cette Equation , xx t dx bb , qui eft la même 
que la propolee. 

On trouvera la même Equation en luppolànt BE 
m -x ; D’où il luit que BD eft la Racine véritable , 

& BE la faulïc , ce que l’on connoît encore , parce 
que leur différence DE eft égale au coefficient 4 , & 
que leur Reétangle EBD , ou le Quarré de la tou- 
chante AB , eft égal à l’Homogene bb. 

Pour trouver les Racines de la feconde Equation , Dmxiéme 
xx -dx * bb , on fera une conftruéhon femolable à EquaMfc - 
la precedente , mais des deux Racines BD , BE , la 
plus grande BE fera la Racine véritable , ôc la plus 
petite BD , la fauffie , & la demonftration s’en fera 
comme auparavant. 

Pour trouver les Racines de la troifiéme Equa- 
tion , xx -dx w -bb , on fera une conftruélion fera- ii.Fig. 

Hÿ 
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blable à la precedente, excepte qu’au lieu de prolon- 
ger l’Hypotenufe BC jufqu a ce quelle coupe le Cer- 
cle , on doit tirer du point B, à la Ligne AC, la pa- 
rallèle BE , & alors les Lignes BD , BE leront les 
Racines véritables de l’Equation propolee xx-ax <-» 
-bb , & la demonllration s’en fera comine aupara- 
vant. 

Le point B , peut être tellement éloigné du point 
A , que la droite BE ne fera que toucher la circon- 
férence du Cercle , & alors les deux Racines feront 
égales : & fl le point B , efl encore plus éloigné , la 
Ligne BE ne rencontrera jamais le Cercle , & dans 
ce cas les deux Racines feront imaginaires. Ain fi le 
point B , a befoin de détermination , qui efl que la 
Ligne AB , ou b , ne doit pas être plus grande que 
le Rayon du Cercle , ou que '-a , & la demonftra- 
tion en efl évidente. 

PROBLEME X. 

Réduire en Lieux une Equation de trois dimenjions , 
où le troifiéme terme manque. 

Propofôns cette Equation de trois dimenfions afl 
feélée fous le côté , x l t *bx ** aac. Commencez par 
ce Lieu le plus fimple à la Parabole , xx -> dy , dont 
le paramétré d ell indéterminé , & fùbllituant dy à la 
place de xx , l'Equation propolee * 3 1 *bx * aac , fë 
changera en celle-cy , dxy-\ abx <-» aac, ou xy\ ~ 
r > qui un Lieu à l’Hyperbole entre lès Afymp- 
totes. ’ . • 

Pour avoir d’autres Lieux , multipliez l’Equation 
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propofee * 3 f abx * aac par x,ôc vous aurez cette au- 
tre Equation , ac 4 "f abxx <» aucx , qui fc réduira en 
Lieux en cette forte. Subllituant comme auparavant , 
dy à la place de xx , & ddyy à la place de * 4 , l’E- 
quation precedente , a- 4 t *bxx * aacx , fc changera 
en celle-cy , ddyy t abdy aacx , ou yy t «■, , 

qui efl un autre Lieu à la Parabole , lequel étant ôte 
du premier xx dy , en ôtant ^ de xx , & yy-f 
de dy , on aura ce Lieu au Cercle , xx - ^ - *ÿ. w 
dy - ^ -yy , & en ôtant yy t de a-*- & de dy , 
on aura ce Lieu à l’Hyperbole e'quilatcre , xx -yy - 
nr c ’ dy - Que fi on ne change que a 4 en ddyy , 

on aura cette autre Equation , ddyy f abxx u, aacx , 
ou y y v. - igL: qui efl un Lieu à l’Ellipfe , car il cil 

permis de changer feulement tel terme que l’on vou- 
dra , pourvu que dans le Lieu qu’on trouvera , la Lettre 
inconnue n’ait pas plus de deux dimenfions autre- 
ment ce Lieu feroit inutile , comme étant trop eleve'. 

Ainfi nous avons deux Lieux à la Parabole , deux 
à l’Hyperbole , un au Cercle , & un à l’Ellipfè , & 
comparant diverfemenc ces Lieux cnfèmble , on en 
trouvera d’autres , entre lefqucls on choifira les plus 
fimples , pour reloudre l’Equation j mais on ne trou- 
vera jamais deux Lieux dÜFerens au Cercle , parce 
que l’Equation a trois dimenfions, à moins quelle ne 
le puiflè abaifïèr. 

Comme le Paramétré d , du Lieu fuppofe à la Pa- 
rabole , xx dy , cil indéterminé , on le doit pren- 
dre le plus commode qu’on pourra , pour avoir une 
folution plus fimple , & il fera bon de lùppofèr icy 
dL'» a y & alors l’Equation propofee a 3 t *bx «■» aac , 

Hiij 
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le trouvera réduite en ces fix Lieux * 

* ay. A ta 'Parabole. 
yy\ by *■> ex. A la 'Parabole . 
xy\bx ^ ac. A l'Hyperbole entre fes Afymptoterl 
xx-cx ay- by yy. Au Cercle, 
xx "j" ex *yy t ay\ by. Al Hyperbole Equilatere. 
yy <-> cx-* 1 ^ A l Ellipfe. 

C’elt de la même façon que l’on réduira cette 
Equation cubique , - abx * aac , en ces fix Lieux j 

xx *■» ay. A la Parabole, 
yy -by *•» ex. A la 'Parabole . 
xy - bx w, ac. A C Hyperbole entre fer Afmptotes. 
xx ~ ex *» ay ”t" by - yy Au Cercle. 
xx y ex ^yyt ay - by. A t Hyperbole Equilatere. 
yy w, ex t nr A l Hyperbole Scalene , 

C’eR encore de la même façon que cette autre E- 
quation cubique x'-abx * -aac , fe réduira en ces fix 
Lieux -, 

xx ay. A la Parabole, 
yy -by *-1 - ex. A la Parabole, 
xy-bx -ac. A f Hyperbole entre fs Afjmptotes. 
xxtcx^ay't by -y y. Au Cercle, 
xx - ex *■» yy 1" ay - by. A l'Hyperbole Equilatere. 
yy ^ - ex — A l'Hyperbole fcalene. 

Il y a plufieurs autres moyens pour réduire en 
Lieux l’Equation propofëe , x l t abx ** aac , qu’il fera 
facile de trouver a celuy qui aura bien entendu lés 
Réglés precedentes , où l’on void aifément qu’on peut 
commencer par tel Lieu qu’on voudra , pourvu qu il 
(oit convenable à l’Equation , & qu’on en puifle com- 
modément tirer d’autres Lieux : & nous n avons com- 
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mencé par le Lieu le plus fimple à la Parabole , que 
pour avoir aulfi d’autres Lieux plus fimplcs. 

Par exemple dans l’Equation propolee , x' f abx », 
aac , on auroit pu lùppolcr au commencement , x' t 
abx ». axy , ou xx t ab », ay , qui eft un Lieu à la Pa- 
rabole , & fi au lieu de t abx , on met là valeur 

mac , au lieu de l’Equation lùppofee x } t abx ». axy , on 
aura celle-cy , a xy ». aac , ou xy », ac , qui eft un Lieu 
à l’Hyperbole entre les Afymptotes par la com- 
parailon de ces deux Lieux , on trouvera ces deux 
autres , xx-xy », ay-ab-ac , xx~\ xy ». ay-ab "fac , 
qui font chacun à l’Hyperbole lcalcne,& en compa- 
rant ces deux derniers Lieux avec les deux premiers , 
on en trouvera encore d’autres , & ainfi en fuite. 

Pareillement fi dans l’Equation , x* t abxx », macx, 
on ajoâte ~ aabb , on aura cette autre Equation , x * f 
abxx t 7 aabb », aaex t 7 aabb , dont la première par- 
tie x 4 1 abxx 1 7 aabb a là Racine quarre'e , xx t f ab : 
c’eft pourquoy on fuppofera xx~\ ~ab », ay , qui elt 
un Lieu à la Parabole , pour avoir x 41 1 abxx f -l a abb 
aayy , ou aaex j" 7 aabb ». aayy , ou ex *f" '—bb *yy y 
qui ert un autre Lieu à la Parabole , lequel étant ôté 
du premier xx t f ab », ay , en ôtant cx~\~bb de xx 
t ~ab , Ikyy de ay , on aura ce Lieu au Cercle , xx- 
tx-~bb J [ ±ab ». ay-yy , dont le Rayon eft le même 
que celuy d’auparavant , & en ôtant yy de xx -~ab ,, 
& cx"f -^-bb de ay , on aura ce Lieu à l’Hyperbole 
Equilatere , xx f -^ab-yy », ay -ex - \ bb , &c. 

Comme le Lieu à l’Hyperbole Equilatere eft plus 
fimple que celuy à l’Hyperbole Icalene , nous vous 
enfeignerons icy le moyen de changer unLicuàl’Hy- 
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perbole Scalene en un Lieu à l'Hyperbole Equila- 
tere. 

Pour changer en un Lieu à l’Hyperbole Equilatere 
n n C u?'Icc Lieu à l’Hyperbole Scalene ,yy ^ ex t ~ qui acte 
îene eo^un trouvé dans l’ Equation *’ - nbx -> tac , changez pre- 
Li wi H e mierement 1* fra&ion bJ r en une autre qui foit quar- 
qalurert. réc , en multipliant le numérateur & le dénomina- 
teur par 4 ou par b : fi on les multiplie par a , on au- 
ra cette autre fraction , ~ , & fi I on réduit le plan 
ab y au Quarré dd , on aura cette fra&ion quarrée , 
t dontla Racine quarrée ell ^ qu’on nommera ^ , 
pour avoir x -, ou ou b “ -, alors 

Je Lieu propofé à l’Hyperbole Scalene , yy -» c*T b ,*? 
fe trouvera changé en celuy-cy ,yy * ~r 
ell à l’Hyperbole Equilatcre. 

Quand on a ainfi changé x en-, on doit remettre 
dans tous les autres Lieux cette même valeur “ , à la 
place de a* , & comme il arrive icy que le Lieu au 
Cercle xx_~ cx -> ay\ by-yy , Te change en ce Lieu à 
l’Elliple , - r ^ ay t by-yy , on ne tire pas un grand 

avantage de cette réduction , puilque le Lieu au Cer- 
cle ell plus fimple que ccluy à l’Ellipfe. 

Parce que dans le Lieu propofe yy -, caT b “, 3 n’y 
a point de fécond terme , où y lé rencontre , on pour- 
ra changer ce Lieu en celuy-cy , îjX V t xx , 6c 
fuppofer qf- ^ , pour avoir ce Lieu à l’Hyperbole 
Equilatere , ^ -v t **■ 

C’ell de la meme façon que l’on réduira un Lieu à 
l’Elliplc en un Lieu au Cercle , pourvu que l’angle 
des deux quantitez inconnues foit droir , ce que nous 
lùppolêrons toujours. 


Comme 
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Comme dans la reduélion de l’Equation propolee 
en Lieux , x ’ t “bx w aac , nous avons commencé par 
ce Lieu à la Parabole , xx >-> dy , dont le Paramètre 
d , cil indéterminé , on connoît d’abord qu’ainfi on 
a un Lieu à des Paraboles infinies, & par Confcquent 
à une Parabole donnée , puifque l’on peut égaler ce 
Paramétré indéterminé à tel Paramétré que l’on vou- 
dra. 

Mais on peut auffi réduire un Lieu à l’Ellipfè à un Redoire 
Lieu à des Ellipfes infinies , & confcquemment à une ““n.p™ * 
Ellipfe femblable à une donnée , c’ell à-dire à une 
dont le Diamètre & fon Paramétré (oient en railon inBnia - 
donnée , comme dans la railon de d à p. 

Dans l’Equation propolee x'> t *bx tac , nous 
avons trouvé ce Lieu à l’Elliple,jy? ^ cx- b -^~ que vous 
changerez en un Lieu à des Ellipfes infinies , en lùp- 
polàntjy les quantitez m , n , étant indétermi- 
nées , car il viendra m ™“ ex - ~ ou 5gsi ^ ~ - xx y 
qui ell un Lieu à des Ellipfes infinies , parce que les 
quantitez m , n , étant indéterminées , oh les peut 
prendre en une infinité de maniérés differentes , & 
comme il fùffit icy pour nôtre deflein , d’avoir une 
feule lettre indéterminée , on peut changer » en a ,• 
pour avoir ce Lieu plus (impie à l’Elliple , *-» ^ 

-xx , ou ^ , en luppofant x -» u f ^ » pour ; 

ôter le fécond terme , & alors on connoîtra que le 
Diamètre de cette Ellipfe efl à fon Paramétré , com- 
me mm à ab ,& parce que cette railon doit être éga- 
le à celle de d à p , on aura cette analogie , mm , f 
air.: d } p , & par confequent cette Equation , pmm w 
*ùd } dans laquelle on trouvera mm ^ ~-&c le Lieu 

I 
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precedent "T - ^ , fe changera en celuy-cy , 

jii w, , qui eft à une Ellipfe , dont le Diamètre 

eft bien à fon Paramétré x comme dh. p. 

C’eft de la même façon que l’on réduira un Lien 
à une Hyperbole à un autre à des Hyperboles infi- 
nies , & par confèquent à une Hyperbole fèmblable 
à une donnée -, & l’on pourroit faire même que le 
Lieu fut donné, fi des trois quantitez connues 4, £,c r 
qui fè rencontrent dans l’Equation propofee a : 5 f abx 
*n éutc , l’une êtoit indéterminée. Il faut donc aupara- 
vant que de réduire l’Equation en Lieux , la changer 
en une autre , où il y ait au moins une lettre indéter- 
minée , outre l’inconnuë , comme vous allez voir , à 
legard de la même Equation propofee , x 3 + abx <-» 

44C. 

Choififièz une quantité indéterminée , comme r , 
& fuppofez x & non pas x * 7, parce que la 
quantité indéterminée r , monterait à un degré trop 
elevé, pour la pouvoir connoîtrejpar le Cercle &par 
la Ligne droite , quand le Lieu fera donné , comme 
l’on prétend iey. 

Ayant donc fûppofe x -> l’Equation propofee x 3 1 
abx aac , fe changera en celle-cy , ^ 3 1 *7* 7 » 

que l’on réduira aifement en ces fix Lieux , qui ap- 
partiennent tous à des Lignes courbes infinies , à cau- 
fe de la quantité indéterminée r , qui demeure dans 
chacun. 

ty. A la 'Parabole, 
yy t T s A la Parabole. 

*■» t- A C Hyperbole entre fis Ajymptotes. 
~ ^ry-L-yy. Au Cercle^ 
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r y~^ A F Hyperbole Equilatere. 

yy H S - T-. ^ / £//#. 

Pour changer le premier Lieu à la Parabole , -, 

J i V. r (1 ' l ^ Changer 

ry , donc le Paramétré elt r , en un autre a la Para- un l;™ » 
bole , dont le Paramétré foit donné , comme d , il è* 1* *^1 
n’y a qu’à lùppofer d «n r , & mettant d à la place de ^ c,,,d0B - 
r , on aura ^ -, dy , pour le Lieu qu’on cherche. 

De-même pour changer le fécond Lieu à la Para- 
bole y yy 1 7^ *■» 7- j dont le Paramétré eft , en un 
autre à la Parabole , dont le Paramétré loit donné , 
comme d , il n’y a qua lùppofer ~ -, d , pour avoir 
r -, 4 , & mettant la place de r , on aura yy •}* -~ir 
*1 d^ y pour le Lieu qu’on cherche. 

Pour changer le Lieu à l’Hyperbole entre les A- un c L h “ e “ 
lymptotes , y z t t* -» T, où le Rectangle eft , en i-Hypt.boie 
un autre ou le Rettangle loit donne , comme ac , il t - y n,p,ote* 
n’y a qu’à lùppofer ~ -> ac, pour avoir r -, 4 , & met- "XI: 
tant 4 a la place de r , on aurait ^ -, ac , pour le oé - 
Lieu qu’on cherche. 

Pour changer le Lieu au Cercle , ^'7 *ry- ^ ün c L ^ 
-yy y dont le Rayon eft R. > en un 
tre , dont le Rayon loit donné , comme d , il n’y afoudonné. 
qu’à lùppofirr Kl ~ b £ t ~ d , pour avoir rr •** 

.rr^rrr, & par confequent r -, R M — ÏÏkrz G 

à la place de r , on met R „ . .ffff;- :, » on aura 

». * R- - ViVrWt et -R-stî aAt ù - yy , P 01 * 

le Lieu qu’on cherche. 

Pour changer le Lieu à l’Hyperbole Equilatere , changer 
KK'jy ry ou « + c " *yy t ry t '-?• , dont le 
Diamètre déterminé ou Ion Paramétré eft R- ^ t n « «un 
î yt en un autre Lieu à l’Hyperbole Equilatere j,£ 0 £“ f “‘ 

üj - 
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dont le Diamètre ou (on Paramétré (oit donné, com- 
me d- y il n’y a qua fiippofer R. ^ f b T t rî *■* d , 

? 


our avoir r * R. 


ja t »ü» t bbt cc > 


& mettant R - 


a la place de r , on aura R . 
t t yy , P our le Lieu qu'on cherche. 


tcdx 

. *4 t -4ht ‘■^’t CC 


aadd 
t xab root CC 

îady 

K Jatxabtbbtcc 


changer Pour changer le Lieu à FEllipfe,jry >-> ^‘-«7 , donr 
i Eiiipfe en le Diamètre eft à Ion Paramètre , comm a à b , en 
fo« a S“' un autre a l’EHiplè , dont le Diamètre foit' donné , 
comme d y & le Paramétré foit auflï donné , comme 
p , parce que le Diamètre & le Paramétré font iné- 
gaux , il faut qu’il y ait dans le Lieu propofé deux 
lettres indéterminées. Reduifons donc le Lieu propo- 
fé yy v, ‘2 - , en un autre , où il y ait encore une 

quantité indéterminée outre la quantité r, comme f t 
ce qui fè fera ainfï. 

Multipliez le premier Lieu à la Parabole , ^ *» ry , 
par ~ pour avoir cet autre Lieu à la Parabole , ~ *■» 
duquel vous ôterez le Lieu propofé ,yy 7-7“, 
ou 7 - r > en ôtant de f p, ou 7 de 


pour avoir cet autre Lieu à telle Ellipfe que l’on vou- 
dra, r t^-T - r- 7 ,°u^" - r - ^-yj , dont 
le Diamètre R. t cft à fon Paramétré , comme 
*b t bf , à aay&c parce que le Diamètre d®nné eft d, 
on aura cette Equation , R.^r 1 1 * d , dans la- 

quelle on trouvera r R.^j tb.^t^cc : & parce que le 
Diamètre eft au Paramétré , comme ab t b( à aa , & 
que le Paramétré donné eft p T on aura cette analo- 
gie y d t p :: ab~\ bf y ta & par conféquent cette E- 
quation , aad - abp t bfp , dans laquelle on trouvera 
f >-> . Ainfï on a aeterminé la. quantité f , dont 

la valeur étant mile dans la valeur trouvée der., 
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cette quantité r fera auffi déterminée , & le Lieu pro- 
pofé à l’Ellipfe , yy * »-!=, fe trouvera réduit a Un 
autre Lieu a l’Ellipfe , dont le Diamètre fera d , & J e 
Paramétré fera p , comme il êtoit propofe. 

Ce 11 de la même façon que l’on réduira un Lieu 
à l’Hyperbole Scalcne , en un autre à l’Hyperbole 
Scalene , dont le Diamètre & Ton Paramètre feront 
donnez. 

Il ne refte plus qua vous enfeigner le moyen de 
joindre enfcmble deux de ces Lieux , pour trouver 
par Geometrie les Racines d’une Equation de trois 
dimcnfions , où le fécond terme manque , ce qui fèr- 
vira généralement pour toutes les autres Equations 
cubiques , parce quelles fè peuvent réduire a celle- 
cy. Nous joindrons feulement icy le Cercle avec la 
'Parabole , parce qu’ils font les plus fimples. 

PROBLEME XI. 

Trouver par Geometrie les Racines d'une Equation de 
trois dimenftons , où le pcond terme manque . 

Toutes les Equations pofïiblcs de trois dimcnfions 
affe&écs fous le côté , fe peuvent réduire à l’une des 
trois fùivantes ■> 

x % -alx ^ aac. 

* 3 - abx - aac. * 

a - 3 t *bx *-> aac. 

Pour trouver les Racines de la première Equation . „ Piemi "' 

i - 1 # 1 * Equation. 

* 3 - abx * aac par le moyen du premier Lieu a la Pa- 
rabole , xx *■> ay , dont le Paramétré ell a , & du 
Lieu au Cercle , xx-cx * ay % by-yy , dont le Rayon 

Iiij 
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eft 7 R. <4 1 ^ t M t ce. Décrivez fur l'axe AB , la 
>i. p* Parabole FAG , dont le Paramétré foit égal à la quan- 
tité donnée a , & prenez for cct axe AB , la Ligne 
AC w, j- 4 & la Ligne CD * - b , pour avoir AD h 
>j± parce que fon Quarré " t - t t~ le rencontre dans 
le Rayon du Cercle , & parce qu’il relie encore le 
Quarré " , il faut tirer du point D for AB , la per- 
pendiculaire DE ^ 7 f , pour avoir le Rayon du Cer- 
cle EA m 7 R. 4 < t ^ + Décrivez donc du 

centre E , par le fommet A , une circonférence de 
Cercle , qui coupe icy celle de la Parabole aux trois 
poins F , O , Q\ d’où l’on tirera lùr l’axe AB , les 
perpendiculaires FL , OP , QR. , qui feront les trois 
Racines de l’Equation propolëe x i ~abx •» aac , dont 
FL , qui eft du côté du centre E , fera la Racine vé- 
ritable , 6c les deux autres OP, QR, qui font de l’au- 
tre côté , foront les faufles. 

Dcmcmf- Car fi l’on foppofè FL h x , les autres Lignes fe- 
trit.oa. rom te jj es q UC vous les voyez icy marquées, 

AC * 7<- 

CD ^ 7 b. 

DE " LN. -*T-i 

AD w Î 1 L- 

FL H X. ; 'ji ,V - 3 

AL * y w . 

EA «» R. 44 1 i*b t bb f cc «■* EF. 

DL ’r-- 1 “ EN. 

FN <■> x-~ c. 

OP *>. - x. 

QR * - a*. 

& dans le Triangle Rfélangle ENF > on trouvera. 
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cette Equation £ t“ t 7 t“t* >■* t 1 * ». f* 

, ou x } -âbx aac y qui ell lia même que la pro- 
pose. 

La même Equation x * - abx «■* aac , viendra encore , 
en lûppolànt OP * - x , ou QR ^ -x, d’où il luit que 
ces deux (ont les Racines fauflès , & que la premiè- 
re FL , ell la véritable. Ce qu’il fàloit démontrer. 

S C O L I E. 

Si le Cercle au lieu de couper la Parabole aux deux 
poins O , Q^, la touchoit feulement en un point > 
comme O , alors la Racine FL , fèroit double de la 
Racine OP , parce que dans ce cas la Ligne OP, re- 
prefènteroit deux Racines égales. 

On tire de cette conltruéhon la maniéré de relou- £ 
dre une Equation pure de trois dimenlîons : car p»rt dTtroir 
quand la quantité b r lèra nulle , le terme abx lèra d ‘ m ' DUOn *' 
aulïi nul , & l’Equation propofee -abx * aac , fc 
changera en cette pure , x i *» aac , & alors la Ligne 
CD *-» b lèra aulïï nulle , de forte que Te point D 
conviendra avec le point C , duquel il faudra tirer 
üùr l’axe AB la perpendiculaire DE *>-•(,& ache- 
ver le relie comme auparavant. 

Pour trouver les Racines de la féconde Equation , „ 

/ 1 1 • ▼ • v 1 Dcwiérae 

x'-dbx *•» - aac , par le moyen du premier Lieu a laEq«u>°n- 
Parabole , xx w ay , dont le Paramétré ell a , & du 
Lieu au Cercle , xx'f ex «y t b -JE) > dont ^ Rayon 
ell - K.aa"\ iAb\bb t ce , on fera une conllruéhon 
lèmblable à la precedente , &: des trois Racines FL ,, 

OP , QR , la première FL , qui ell du côté du cen- 
tre E ,.lera la Racine fauflè , ôc les deux autres OP, 
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n.tfg QR , feront les véritables , & la demonflration s en 
fera de la même façon. 

Il ne refie donc plus icy qu’à faire la détermina- 
tion des trois quantitez connues « , b , c , pour em- 
pêcher que les deux Racines véritables OP , QR , 
ne foient imaginaires. On void aifcment qu’en quel- 
que Lieu queYoit le centre E , du Cercle , ce Cercle 
coupera toujours la Parabole du côté du centre E,& 
qu’ainfï dans cette Equation , x'-abx -aac, la Raci- 
ne fauffe FL fera toujours réelle , & que les deux vé- 
ritables OP , QR , qui font de l’autre côté , peuvent 
être imaginaires , parce qu’il fe peut faire que le Cer- 
cle ne rencontre point de ce côté-là la Parabole , 
fçavoir quand la Ligne DE , fera extrêmement gran- 
de^ hors des limites quelle doit avoir, & que nous 
allons icy preferire , par raport aux deux quantitez 
connues a , b. 

^ Si le Cercle ne faifoit que toucher la Parabole , on 

Drtrrmi- . * r ’ 

rut ion. auroit cette Equation , * 3 *■» - x aac, Se par conlequcnt 
x u, RC. ; aac, & l’Equation propolêe x'-abx w, -aac, 
fe changera en celle-cy , 4 aac-ab RC. ~ aac <-> -aac, 
dans laquelle on trouvera ~ c * R . Donc puifque 
4 c , ou DE , eft égale à R , quand le Cercle tou- 
che la Parabole , elle ne doit par être plus grande 
que R , autrement le Cercle ne rencontreroit pas 
la Parabole de ce côté-là , & les deux Racines OP , 
QR , feroient imaginaires. 

Troîfiéme Pour trouver les Racines de la troifiéme Equation , 

Equation. .j. ^ x ^ aac ^ p ar j e mo y Cn d u premier Lieu a la Pa- 
rabole xx «i ay , dont le Paramétré cil a , & du Lieu au 
Cercle , xx-cx <•* aj-by-^y , dont le Rayon ell 

R. aa - 


DES EQUATIONS. <, 

-JL 44 t xâb "T AA T on fera une coitruélion fèmblabie 

à la precedente , excepté qu’on fera CD ~b , de- 
puis C yers A , & la Ligne FL fera la Racine verita-r 
tle de l’Equation propolee jt 1 f *bx v. 44c , les deux 
autres étant imaginaires, & la demonft ration s’en fe- 
ra de la même façon. 

AC h ^4. 

CD ^ ±b. 

DE ^ 7- c « NL. 

AD * b -~. 

FL *a x. 

AL * j ^ a. 

DL ^ 7 1 t 5 * EN. 

FN ^ x-^(. 

LA - T R- 44 -rXdb f bb^cc ^ EF. 

S C O LIE 

Cette même Equation , x 3 f 4/ur «-* aac , fè peut rcT- 
fôudre tres-fimplement par un Cercle & par une 
Hyperbole entre fes Afÿmptores , lorlqu’clle eft ré- 
duite à cette forme , x' f dix w ddm , ce qui le peut 
faire en cherchant aux trois quantitez b , a , c , une 
quatrième proportionçlle t» , & entre les deux * , b , 
une moyenne d. 

Ayant donc réduit l’Equation propolee x i t abx *» 

4 ac , en celle-cy , * 5 1 dix *•> ddm , voicy comment 
vous en pourrez connoître la Racine véritable , par 
l'interlcttion d’un Cercle & d’une Hyperbole entre 
fès Afymptotes. 

- Décrivez un Cercle du centre F , dont le Rayon 
DF py EF ~m , & tire? à Ion Diamètre DE , par 

K 




M. Kg. 
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u Fig lcxtremité D , la perpendiculaire DB ,que vous pro- 
longerez en A , en forte au ’on ait DA «■» d, pour éle- 
ver du point A fur AB , la perpendiculaire AC , & 
pour décrire par l’autre extrémité E , du même Dia- 
mètre DE , entre les Afymptotes A B, AC, uneHy- 

F erbole , qui coupe icy le Cercle au point G , d'où 
on tirera iùr AB , la perpendiculaire GH , qui fera 
la Racine véritable de l’Equation propofè'c * } t ddx 
*■> ddm. 


DemouC 

triuon. 


Car fî l’on fùppofè GH <•» x , les autres Lignes fe- 
ront telles que vous les voyez icy marquées , 
ADW. 


DE <-> m. 

Df t- m <•» EF * FG. 
GH “* * «, DI. 

Ah^ t " y* 


DH * - x -d * IG. 

FI *■* ‘ m - .v. 

& dans le Triangle rc&anglc FLG , on trouvera 
cette Equation , -7 mm- mxt xxf-^ ' ^ t dd <■* 

J t mm , ou .v * - mx i t ddxx - xddmx f ddtr.m s 0 , laquel- 
le étant divifee par X -m , on aura celle-cy t ddx 
- ddm »-i * , ou x i i" ddx h ddm , qui cil la même que 
la propofee. 

îi^conftrty- 1 ^ our vous k* rc v °i r I origine de la-conflruélion prcce- 
ron pute. dente , multipliez l’Equation propofee x t ddx * ddm , 
par x-m , pour avoir cette autre Equation , x* t 
ddxx-mx' -ddmx *-> ntddx - ddtnm , & fùppofcz dm <-% 

X J> > q u » un Lieu à l’Hyperbole entre lès Afymp- 
totes , tel que nous l’avons décrit , & mettant xj à 
la place de dm , on aura cette autre Equation > x* f 
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ddxx - mx' - dxxy <-> dxxy -xxyy , ou xx~\ dd-mx ^ 
idy-yy , qui eft un Lieu au Cercle , dont le Rayon 
eft - m y tel que nous l’avons décrit. 

C’cft de la même façon que l’on peut rcfoudre 
les deux premières Equations , - abx aac , a-' - 

abx ^ -aac , &: cela eu trop facile à comprendre , 
pour en parler icy davantage. 

PROBLEME XII. 

Trouver par Gcometrie les Racines d'une- Equition de 
trois dimenfims , qui a un fécond terme. 

Nous parlerons premièrement icy des Equations 
cubiques affrétées fous le Quarré , & nous dirons que 
quand elles font poflîblcs , elles fc peuvent toutes ré- 
duire à l’une des trois luivantes. 

a*' - axx *■> aab. 

• a-' - axx <1 - aab. 

x f axx aab. 

Pour trouver les Racines de la première Equation , rrcm,cre 
x' -axx * aab , décrivez (ùr l’axe AB , la Parabole m. Ftg. 
CAD, dont le Paramétré (bit égal à la quantité don- 
née a , Sc prenez fur le même axe AB , la Ligne AE 
»•> a , & luy tirez par le point E , la perpendiculaire 
ED , qu’il faut prolonger en F , en lorte qu’on ait 
EF ^ —b , pour décrire du centre F , par le point 
D , une circonférence de Cercle , qui coupe icy celle 
de la Parabole au point C , duquel on tirera (ùr l’axe 
AB , la perpendiculaire CG , qui (cra la Racine véri- 
table de l’Equation propolée , x'-axx * aab. 

Car fi l’on (ùppoiè CG * x , les autres Lignes (è- Dtm00 *- 

Kij 


if. Fij 


Origine de 
U conftnic. 
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ront telles que vous les voyez icy marquées, 

AE «■» 4 w DE. 

EF i*. 

DF ^ 4 1 £ h CF. 

CG «n X. 

AG * i x * y. 

EG ?- 4 . 

• CH **-4 A 

& dans le Triangle rectangle FHC , on trouvera 
cette Equation , j - xx f *4 - bx t bb 44 1 t bb , 
ou a - 4 -A4XX- dabx~é}b w 0 , laquelle étant divilee 
par .vt* > on aura x* - 4 xx -aab 0 , ou x'-axx* 
44b , qui eft la même que la propofée. 

Pour vous faire voir l’origine de la conftrudlion 
^ prece. precedente , reduiions l’Equation propofée , * - axx 
^ aab y en une de quatre dimcnfions làns lecond 
terme , en la multipliant par x~\a , & il viendra 
cette Equation de quatre dimcnfions telle qu’on la 
demande , x* -aaxx 4 abx J [ a>b , & fi l’on lùppofè 
ce Lieu à la Parabole xx * *y , dont le Paramétré 
eft a y telle que nous l’avons décrite , & qu’on mette 
«y à la place de xx , & 4*yy à la place de x ' , l’Equa- 
tion precedente , x'-aaxx aabx-\ *>b , fe changera 
en celle-cy , aayy-a'vt adbx~\ a'b , ou yy-ay * bx t 
4b , qui eft encore un Lieu à la Parabole lequel étant 
ôté du premier xx *•> ay , en ôtant bx~\ ab de xx , & 
yj-ay de ay ; on aura xx -bx -4b ^ 1 ay-y , qui eft 
un Lieu au Cercle , dont le Rayon eft 4 1 - b , tel 
que nous l’avons décrit. 

Dc«idme C’cft de la même façon que l’on réduira la deu- 

Equation. . 9 * • v 

xieme Equation , x' -axx - aab , en ce Lieu a la 
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Parabole , xx * ay , dont le Paramétré eft à t & en 
ce Lieu au Cercle , xrf fo'tdb* ta y -yy , dont le 
Rayon eft « ~b , fçavoir en multipliant l’Equation 
propofee x ' - 4 xx - 44 b , par x f 4 , pour avoir cette 
Equation de quatre dimeruïons (ans fécond terme t 
x* -44xx h - aabx -a>b en fùppofànt ce Lieu à la 
Parabole , xx -> 4y , car fi l’on met ay à la place de 
xx , & 44yy à la place de x* , l’Equation precedente 
x 4 -4a xx * -aabx-a>b le changera en celfe-cy 3 aayy 
- a’y <-> -aabx -a>b , aayy- ay * -bx-ab , qui eft un 
Lieu à la Parabole , lequel étant ôté dix premier xx 
*■* ay , en ôtant -bx-ab de xx , & yy-*y de ay , on 
aura ce Lieu au Cercle , xx^bx^ab «, 1 *y-yy. 

Comme le Rayon de ce Cercle eft 4 b , la con- 
ftruéhon fera un peu differente de la precedente , en 
ce que l’on doit prendre EF m -f b > depuis E vers D, 
& comme le Cercle ne coupe la Parabole qu’au point 
C du côté du centre P , la perpendiculaire CG fera 
la Racine fàufïe de l’Equation propofee , x'-aax s 
- aab ; & comme dans la 17. Fig. le Cercle fè trouve 
coupe' encore de l’autre côté aux deux poins I , L , 
les perpendiculaires 1 K , LM , reprefènteront les Ra- 
cines véritables , qui font imaginaires dans la 16. Fig. 
parce qu’on y a pris la Ligne EF ^ ‘-b, plus grande 
que dans la Fig. 17. 

Ainfi vous voyez que dans cette deuxième Equa- 
tion , x'-axx * -aab , la quantité EF , ou l : b , a be- 
foin de termination , pour empêcher que les deux 
Racines véritables ne deviennent imaginaires. Pour 
cette fin voyez la raifon qui devrait être entre les 
deux quantitez données a & b , fi le Cercle ne faifoit 

K iij 
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Conftrac 

lion. 
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nation. 


17 Fig. 
Analyfe. 


Troifîcme 

Eq-utioo. 
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que toucher la Parabole au point I. 

Suppofant donc que le Cercle touche la Parabole 
au point I , la Ligne FI , fera perpendiculaire à la mê- 
me Parabole , & l’on aura KN ^ ~ a , par la pro- 
priété' de la perpendiculaire de la Parabole, & en lùp- 
pofant IK <-» x , on aura AK -* ” , & confèquem- 
ment KE ^ EN ^ a - ”, & dans les Trian- 

gles femblablcs IKN , FEN , on aura cette analogie , 
x b :: f a f a ~ “ y & par confèquent cette Equa- 
tion ,'-ab ** ~dx - p , dans laquelle on trouvera b 
xx' ~ , & l’Equation propoiee x'-axx *-> -aab , fè 
changera en celle-cy , a* 5 - axx * - x aax t 4V 5 , dans 
laquelle on trouvera x «-* ” , & au lieu de b ^ xx~ 
^7 , on aura Æ *, f* , & par confèquent f b ou EF ^ 
Puilquc donc la Ligne EF vaut ~ , quand le Cercle 
touche la Parabole , fi on la fait plus grande , le Cercle 
ne rencontrera pas la Parabole de ce côte-là , & les 
deux Racines IK , LM , deviendront imaginaires. 

C’eft aullï de la même façon que l’on réduira la 
troifie'me Equation , a 1 ' f axx h aab , en cc Lieu à la 
Parabole , a x ^ ay t dont le Paramètre cil a , & en 
ce Lieu au Cercle , xx - bx "j* ab * x*j/-jy , dont le 
Rayon ell a - b , comme auparavant , fçavoir en 
multipliant l’Equation propoféc a-' t axx * aab , par 
x-a , 6c en achevant le relie comme auparavant. 

Parce qu’on trouve icy le même Cercle &: la mê- 
me Parabole qu auparavant , la conltrudlion fera la 
même que la precedente , & des trois Racines CG , 
IK , LM , la première CG fera la véritable , & les 
deux autres IK , LM , les fauflès , comme il cft ailé 
à démontrer. 
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C’eft encore de la même façon , que Ton réduira Eqiu , 101l 
en deux (èm b labiés Lieux les Equations cubiques où Cubique oâ 
tous les termes font , lefquelles le peuvent toutes re-™'»*®*»!" 
duire à l’une des fept formules fùivantes , 

,r } "f axx t abx ^ aac. 
x'-axx^ abx **» -aac. 

• y> f axx - abx ^ aac. 

xi -axx -abx ^ - aac. 

< Xi - axx f abx ^ aac. 

.vif axx -abx * - aac. 
xi - axx - abx w aac. 

Pour réduire la première Equation , xi^axx^abx Pltmifre 
*■* a * c > en deux Lieux , dont l'un foit à la Parabole , E î ua “ on - 
& l’autre au Cercle , multipliez-la par x-a , pour 
avoir cette Equation de quatre dimenfions fans fé- 
cond terme , y 1 f abxx-aaxx -aabx aacx-aac } 6c 
fùppofez ce Lieu à la Parabole y xx ^ aj } dont le 
Paramétré cf\ a , & mettant ay à la place de xx , & 
a py à la place de y* , vous aurez cette autre Equa- 
tion , aayy' j" aaby - a y -aabx aacx-ac , ou yyf by- 
ay ^bx t cx^ac , qui cft un Lieu à une Parabole , le- 
quel étant ote du premier xx *■> ay , en ôtant bx ex 
- ac de .y* , 8c yy-f by -ay de ay , on aura ce Lieu au 
Cercle , xx-bx-cx^ ac lay-by-yy , dont le Rayon 
R. a t - ab t ‘ bb - ac"\ ^ bc\ - ce. 

Pour joindre le Lieu au Cercle , xx -bx-cxf ac * 
zy-by-yy , avec le premier Lieu à la Parabole , a y connue. 
" ay , décrivez fur l’axe AB, la Parabole CAF , dont Fl » 
le Paramètre foit égal à la quantité connue a , & pre- 
nez fur le même axe AB , la Lirae AE * a\ & luy 
tirez par le point E , k perpendiculaire EF , fur la- 
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j,. Kg. quelle vous prendrez la Ligne EGs ^ P 0111, tirer 
du point E , lut EF , la perpendiculaire GH -, ~ b , 
& pour décrire du centre H , par le point F , une 
circonférence de Cercle , qui coupe icy celle de la 
Parabole au point I , d’où l’on tirera fur l’axe AB , 
la perpendiculaire IK , qui fera la Racine véritable 
de l’Equation propolec , + t abx -, aac. 

Car fi l’on (ùppofe IK », x, les autres Lignes feront 
tr ®' 0 monf ‘ telles que vous les voyez içy marquées, 

AE -, 4 h EF. 

EG -, -> MH h KL 

GFv»4--. £ . 

' GH 7 b -, EM. 

IK », x. 

A K -, Y hj. 

. ' EKh<-Y^GL. 

HF H R .**- 4 + 'rlb -.« t { bc t 7 ce. 
& dans le Triangle reftangle HU,on trouvera cette 
• Equanon/YtrtT-^-cx-ïxt^-^t'-r-tL'H 
44 -*k t ? r 4 C t r t f » °u ** t «b** - aaxx -aaex- aabx 
■j- ah -, o *, laquelle étant divjfëe par x-a , on aura x* 
{ *xx t abx -aac -, o , ou x» t 4XX t abx -, aac , qui eft 
la même que la propolee. 

Droiiéme p our trouver les Racines de la leçonde Equation , 
Edition. x ,_^ xx ^ a i fx ^ _ 4ac } on f cra une conJtru&ion fem- 

blable à la precedente , & alors la Ligne IK , repre- 
lèntera la Racine faulîe , les véritables étant imagi- 
naires parce que Je Cercle ne peut pas rencontrer la 
Parabole de l’autre côté , car le plus loin qu’il puiffe 
aller c’ell au fommeç A, fcvpjr en ce cas auquel les. 

Lignes 
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Dignes EG , GH , feraient égalés , ce qui ne pourroit 
arriver que lorfque la quantité c , ferait nulle , auquel 
cas l’Equation feroit plane. Mais comme la Ligne GH 
eft moindre -que la Ligne EG , lorfque la quantité c 
eft réelle , la Ligne FH fera aufïï moindre que la 
Ligne AH, & le Cercle qui fera décrit du centre H, 
par le point F , ne rencontrera jamais la Parabole au 
lommet A , & encore moins au delà du même fom- 
met A. 

Pour trouver les Racines de la troifiéme Equation, 
x 3 t<*xx - ab x h aac , en joignant fon Lieu au Cercle, 
xx t bx - ex t ac iay + by -yy , dont le Rayon eft 
R. aa t ab t t “ i " « t x > avec ^ ^* eu a ^ a Pactole 
xx ^ ay , dont le Paramétré eft a , lefquels on trou- 
vera comme il a été enfeigné auparavant , on fera 
une conftruétion femblable à la precedente , excepté 
qu’on doit prendre EG * ^ , & qu’on doit tirer la 
perpendiculaire GH * ■[ b , en bas vers B , & la Li- 
gne IK , fera la Racine véritable de l’Equation pro- 
pose , x } f axx-abx aac t & la demonftration s’en 
Fera comme auparavant. 

Pour trouver les Racines de la quatrième Equa- 
tion , x 3 -4xx -abx -aac , on fera une conftruéhon 
femblable à la precedente , & alors la Ligne IK en 
reprefentera la Racine faufTe , les véritables étant 
imaginaires , comme dans la féconde Equation , x 3 - 
<xxt abx * - aac , en fùppofànt que le centre H , 
tombe entre l’axe AB , & le point F , ce qui arrivera 
lorfque b fera moindre que c , comme il a etc fùp- 
pofe dans la conftruéhon j car fî b avoir été plus 
grand que c , il auroit falu prendre EG «. ~ de l’au- 
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%h Fig. tre côté , & dans ce cas on auroit le centre H , au 
delà de l’axe AB , vers C , & de ce même côté on 
auroit les Racines véritables pour cette Equation , 
x ) -axx-abx '<-i -aac , & les faufles pour la preceden- 
te , x ’ t axx-abx aac. 

cinquième Pour trouver les Racines de la cinquième Equa- 
Efliuuon. t - on ^ x i _axxt al>x aac , en joignant Ton Lieu au.' 
Cercle , xx t bx -ex -ac *■» zay-by-yy , dont le Rayon: 
}P Fig eft R. 44 - ab f r t ' 7 t > avec Ton Lieu à la Para- 
bole , xx ay, qui Ce trouveront comme auparavant,, 
on fera une conltruétion lemblable à celle de la pre- 
mière Equation , x't, a *xf abx <n aac, excepté qu’on 
doit prendre EG *•> -, h , de l’autre côté fur la Ligne 
EF prolongée , fi b cfl moindre que c , . comme nous 
avons fuppole icy , & alors la Ligne IK , fera l’une 
des trois Racines véritables de l’Equation propolee,, 
x'-axx^ abx «■» aac , les deux autres étant imaginai- 
res , parce que le Cercle ne peut couper la Parabole 
qu’en un point. 

six*»» Pour trouver les Racines de la fixiéme Equation ,, 
solution. x \ -j -axx-abx * -aac , en joignant Ion Lieu au Cercle 
ji-Fig. xx -\ b)f\ ex- ac iay\by-yy , dont le Rayon eft 

R. aa t *b t h ~ t *c t - t 7 , avec lôn Lieu à la Parabo- 
le , xx * ay , on fera une conftruétion lemblable à 
celle de la troilxéme Equation , jr?t axx-abx * aac , 
excepté qu’on doit prendre EG - b ~, de l’autre côté 
fur la Ligne EF , prolongée , & la Ligne IK fera lai 
Racine raulfe de l’Equation propolee x ) '\ axx-abx 
-aac , les deux véritables étant imaginaires, 
smiéme On fera une lemblable conftruéhon , pour connoî- 
iqwion. tre les Racines de la lèptiérae Equation - dxx - abxc 
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«. tue , & k Ligne IK , en reprefencera la Racine Kg. 
véritable , les deux fàuflès étant imaginaires. 

COROLLAIRE. 

De la conftrudhon de ces fept Equations , où tous 
les termes font , on tirera aifoment une conltruélion 
pour les trois du Trobl. XI. où le troifiéme terme man- 
que , en foppofant la quantité b nulle, pour Élire évifc 
noiiir le troifiéme terme. 

PROBLEME XIII. 

Trouver par Géométrie les Racine s d'une Equation de, 
quatre dimenfions , où le fécond terme manque. 

Toutes les Equations pollîbles de quatre dimen- 
fions lins fecond terme , fo peuvent réduire â l’une 
des fopt Vivantes \ 

x * t abxx t aaex «-> a* d. 

/ x* t abxx-aacx *». a? d. 

x 4 -abxx t axe x * a* d. 
x 4 - abxx -aaex «-» a i d. 
x 4 1 abxx - aaex <■» -a>d. 
x* - abxx t aaex <■* -aïd. 
x v - abxx - aaex *-> - a 5 d. 

Vous avez appris au 'Trobl. III. la maniéré de rédui- 
re ces Equations en Lieux, & c’efl pour cela que nous 
n'en parlerons point icy , & nous enfeignerons feule- 
ment la maniéré de joindre enlèmble deux Lieux les 
plus fimples , tels que font les Lieux au Cercle & à U 
\ "Parabole , comme Defeartes. 

Pour trouver les Racines de k première Equaman, 

Lij 
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xft pig. tre côté , & dans ce cas on auroic le centre H , au 
delà de l’axe AB , vers C , & de ce même côté on 
aurait les Racines véritables pour cette Equation , 
-Axx-abx -aac y & les faufles pour la preceden- 
te , x' t Axx-tbx ^ 4 M. 

cinquième Pour trouver les Racines de la cinquième Equa- 
Eqiution. t - on ^ -axx'f a bx * aac , en joignant Ion Lieu au 
Cercle , xx t b* - ex - ac «■» z*y - by -yy , dont le Rayon: 
, P< F i S R. 44 - ab t 7 1 1 1 , avec Ton Lieu à la Para-, 

bole , xx *■* ay, qui Ce trouveront comme auparavant ,, 
on fera une conltruéHon lemblable à celle de la pre- 
mière Equation , .x'’t' 4xxf abx -> aac , excepté qu’on 
doit prendre EG «■» , de l’autre côté lur la Ligne 

EF prolongée , fi b cft moindre que c , comme nous 
avons fuppolc icy , & alors la Ligne IK , fera l’une 
des trois Racines véritables de l’Equation propolee , , 
x'-axx~\ Abx * aac , les deux autres étant imaginai- 
res , parce que lé Cercle ne peut couper la Parabole- 
qu’en un point. 

suiémt P° ur trouver les Racines de la (ixiéme Equation ,, 
Sqiuciou. x ) -j- axx -abx * -aac , en joignant Ion Lieu au Cercle , 
*V F ‘g- xx t bx^cx-AC i*y t by -yy , dont le Rayon cft 
R. 44 1 *b t r t * c t - î 7 , avec (on Lieu à la Parabo- 
le , xx v, Ay , on fera une conftruétion lemblable à 
celle de la troifiéme Equation , t Axx-sbx ^ aac , 
excepté qu’on doit prenare EG - b -ii, de l’autre côté 
lùr la Ligne EF , prolongée , & la Ligne 1 K fera la» 
Racine faillie de l’Equation propolee x 1 1 Axx-xbx ** . 
- aac y les deux véritables étant imaginaires; 
septième On fera une femblable conftruéhon , pour connoî- 
SqHitioa. q- e J es Racines de la fepdérae Equation ,x} - axx - dbx: 
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aac , & Ja Ligne IK , en reprefèneera la Racine r lg . 
vericable , les deux fàufles étant imaginaires. 

COROLLAIRE. 

De la conftruéhon de ces fèpt Equations , où tous 
les termes (ont , on tirera aifement une conltrudlion 
pour les trois du Trobl. XI. où le troifieme terme man- 
que , en fuppofant la quantité b nulle , pour faire evar 
noiiir le troifïcme terme. 

PRO BLEME XIII. 

Trouver par Geometrie les Racine s d'une Equation àt 
quatre dimenfions , où le fécond terme manque. 

Toutes les Equations poflibles de quatre dimcn- 
lîons fans fécond terme , fè peuvent réduire à l’une 
des fèpt fùiv antes } 

x* t *bxx t *acx «-» a'd. 

. x* t abxx-aacx *» a' d. 
x* -abxx t a aex <-> a'd. 
x 4 - abxx-aacx <-» a' d. 
x* 1 *bxx - aaex <-* -a* d. 
x* - abxx t aaex * -d'd. 
x v - abxx - aaex •*» -a' d. 

Vous avez appris au r Probl. III. la maniéré de rédui- 
re ces Equations en Lieux, & c’eflpour cela que nous 
n'en parlerons point icy , & nous enfèignerons feule* 
ment la maniéré de joindre enlèmble deux Lieux les 
plus funples , tels que font les Lieux au Cercle te à U 
\ "Parabole , comme Defcartes. 

Pour trouver les Racines de la première Equanton , £(J ^ u rte 

Lij 
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Fig. x 4 1 *bxx t élâcx w 4> d t en joignant fon Lieu au Cer- 
cle ,, cx-âd* ây-by-yy , dont le Rayon eft 

avec (on Lieu à la Parabole „ 
.va; * aj , dont le Paramétré eft a décrivez lùr l’axe 
AB , la Parabole CAD , dont le Paramétré foit égal 
à la quantité connue a , & prenez lur cet axe AB , les 
Lignes AE " '-a , EF •-> fA , & AG * d 3 Tirez par 
le point G , à Taxe AB , là perpendiculaire GH , & 
par le point F , au meme axe AB , la perpendiculai- 
re FL" 7 c. Menez la droite FA , & luy tirez par le 
fommet A , la perpendiculaire AL " GH , pour dé- 
crire du centre I , par le point L , une circonférence 
de Cercle , qui coupe içy celle de la Parabole aux • 
deux poins C , D , d’où l’on tirera fur l’axe AB , les . 
perpendiculaires CM , DN , qui feront deux des Ra- 
cines de l’Equationi propolee , x* t abxx t **tx " *'d , 
les deux autres étant imaginaires, parce que le Cercle ne 
peut jamais couper la Parabole qu’en deux poins : 
defquellcs DN , fera la Racine véritable , & CM la 
fauflè , & la demonftration s’en fera comme aupa- 
ravant. 

Dnuiéme Pour trouver les Racines de là féconde Equation , 
Eqaâuon. ^,4 -j - abxx - aacx * A*b , on fera une conftruétion fem- 
blable à la precedente , & alors CM fera la Racine 
véritable , & DN la faufTe. 

Troifiéme Pour trouver les Racines de la troifiéme Equation , 
*qa»cion. *4 . a bxx^ aacx " a*d , en joignant Ion Lieu au Cer- 
53 E cle , xx\ cx-*d *Ay\ by-yy , dont le Rayon ell> 

R- “ t r 1 7 1 7 t y avec fon Lieu à la Parabole ,, 
xx " ay 3 o n fera une conftruétion femhlable à la pre- 
cedente , excepté qu’on doit prendre EF «■* -j deu 
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l’autre côté , depuis E vers B , & alors la Ligne DN ». Fig. 
fera la Racine véritable , & CM , la fauflè. 

Pour trouver les Racines de la quatrième Equa- q^trWrae 
tion ,. Ar 4 -tbxx-aacx ^ 4 5 ^,on fera une conftruétion E< J lut,OQ : 
fcmblable à la precedente ,& des deux Racines CM, 

DN qui fe trouvent feulement dans cette Figure , 
la première CM , fera la véritable , & l’autre DN , 
la fàuflfe. 


Bienque le Cercle ne coupe icy là Parabole du 
côté oppole à fon centre qu'en un point il peut 
neanmoins la couper en trois poins de ce meme co- 
té , pour les trois Racines fauües de l'Equation pro- „ 
pofée, x 4 -abxx t aaex a'd qui font véritables pour 
la precedente , x* -abxx~\ aaex.* a\d ,, entre, lelquel- 
les une fera toûjours réelle ,& les deux, autres peu- 
vent être imaginaires , comme elles le font effective- 
ment dans cette Figure , c’eft félon le raport de la 
quantité ~ c • , ou EF, aux trois autres quantités con- 
nues a , b , d , qui fe peut connoître dans le cas au- 
quel ces trois Racines font réelles , en foppolànt pre- 
mièrement que le Cercle touche la Parabole , com- 
me vous allez voir. 

Suppofint donc que le Cercle touche la Parabole }4 . Fig. 
au point D-, fi: l’on fuppofe DN <* -*• , on aura AN Dctcrmi? 
h ~ , 6c NK <«• -a , & par confequent AK «•> i x j- “***' 

7 d &c à caufe de AF v, ‘ii on aura KF w -b-- 
& dans les Triangles rectangles .femblables , KND , 

KF 1 , on aura cette analogie , ~x y .~a :: f c 
St par confequent cette Equation y ~ -7 h “ , dans 
laquelle on trouvera ~c , ou EF ^ 7,.& au lieu 

dé. l'Equation propofee , x' -abxx -aaex^ * l d , . om 

~ • Ii iÿ; 
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3 4 . F, j aura celle-cy , -jx‘ t abxx * a* d , dans laquelle on 
trouvera x R. - - R.— - 7 , ou x * K. 7 T R- iS - , > 
où l’on void , que -^-ne doit pas être moindre que 
*— , & que par conlequent b ne doit pas être moin- 
dre que R ii ad , &c. 

_ Pour trouver les Racines de la cinquième Equa- 

Eqiuùoo. tion , abxx-aacx * -a'd , en joignant Ion Lieu 
»»• F 'S au Cercle , xx-cx~\ td ay -by -yy , dont le Rayon 
eft R. “ - t 7 t t » avec fe> n Lieu à la Parabo- 
le , xx ay , on fera une conftruétion femblable à 
celle de la première Equation , x 4 1 *bxx t mcx ^ a>d y 
excepté qu’au lieu de tirer la Ligne AL égale à GH * 
perpendiculairement fer la Ligne AI , il la faut inlcri- 
re dans un demy Cercle décrit à l’entour de la même 
Ligne AI , parce que dans le Rayon du Cercle il y 
a - ad , qui eft une marque de fôuftraéhon , & les 
deux perpendiculaires CM , DN , reprefenteront les 
deux Racines véritables de l’Equation propofëe , x 4 1 
abxx-aacx ^ -<fld , les deux autres étant efTentielle- 
ment imaginaires , parce que le Cercle ne fçauroit ja- 
mais couper la Parabole qu’en deux poins. 

S C O L I E 

Il peut arriver aufli que le Cercle ne rencontre point 
•du tout la Parabole , & alors les quatre Racines fe- 
ront imaginaires. Pour connoître le cas auquel les 
deux Racines véritables CM , DN , feront toujours 
réelles , cherchons le raport de — c , ou de FI , avec 
les trois autres quantitez connues 4 ,b >d , quand le 
Cercle ne fait que toucher la Parabole. 

D 5uppofent donc que 4e Cercle touche la Parabole 

DAium. * 1 1 


3t. Kg. 


DES EQUATIONS. gj 

au point D , menons la droite IDK , & fùppofons 
DN x , pour avoir AN " , ôc NK ^ -i a , & par 
confequent AK s f 7 * , & à caufe de AF ^ V , on 
aura KF" “ t ~b y & dans les Triangles fèmblablcs, 
KFL , KND , on aura cette analogie r V 1 7 £ , ~ c:: 
y x y & par confequent cette Equation , rt~ w 
“ , dans laquelle on trouvera -c , ou FL ^ i£-f ~ y 
flcau lieu de l’Equation propolee , jt + t abxx-AAcx 
*-*'d y on aura celle-cy , x*t 7 *bxx «, j a 'd, dans 
laquelle on trouvera a R.-i b f au lieu 

de f c , ou FI u 77 1 - 7 , on aura une autre valeur 
pour la Ligne FI. Pui/que donc la Ligne FI , 
étant de cette grandeur le Cercle touche la Para- 
bole , elle doit être plus grande, afin qu’il la puiflc 
couper. 

Pour trouver les Racines de la fixiéme Equation , 
x* -Ab xx t aacx «•* -d'd , en. joignant Ion Lieu au Cer- 
cle , xx t c*f ad w ay t by-yy , avec fonLieu à la Pa- 
rabole , xx -> ay y on fera une conrtruéhon lèmblable 
à la precedente , excepté qu’on doit prendre EF - b 

de l’autre côté vers B , & comme le Cercle coupe* 
icy la Parabole aux quatre poins C , D , P , R , les 
quatre perpendiculaires CM, DN , PQ, RS, feront 
les Racines de l’Equation propolee ,. a- 4 - abxx^âéc x 
^ - A'd , dont les deux premières CM , DN , feront 
lès fauflès , & les deux, autres PQ^, RS , feront les 
vericablcs. 

Pour trouver les Racines dé la feptiéme Equation , 
x‘ - dbxx - aacx u -d'd, on fera une conftruéfion fem- 
Blable à la precedente , & alors CM , DN , feront 
lès deux Racines . véritables , & PQ, RS , les deux 
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^.Pig, faufles , lelquelles feront imaginaires, quand elles fe- 
ront hors des limites de la. détermination fùivante. 
Detami Suppofant que le Cercle touche la Parabole au 
point P , menons la droite IKP , & fùppolons PQ^ 
* - x y pour avoir AQ^ " , & QR «■» - a , & con- 
fequemment AK h "T 74 , & i caufc dp AF w 
on aura KF -j- b - £ > ■& dans les Triangles fembla- 
Lies IFK , KPQ^, on aura cette analogie , x c , -fi- 
t '—My & par confcquent cette Equation , ~~~ 

<■> “ , dans laquelle on trouvera f c , ou FI ^--7 , 
£c l’Equation propofee , x* -abxx-atcx h -a*d , le 
changera en celle-cy , x' -^-abxx «. ~ a* d t dans la- 
quelle on trouvera x *■> R. 7 t R* ^ t y- > & au beu 
de-,ou H *> t-v 1 on aura une autre valeur 
pour la Ligne FI. Puilque donc la Ligne FI , 
étant de cette grandeur , le Cercle touche la Para- 
bole , étant moindre , le Cercle coupera la même 
Parabole. 1 

COROLLAIRE 

De la conftruélion de ces lept Equations de c(ua- 
tre dimenfions , où le fécond terme manque , on ti- 
rera ailement une conftruétion pour les Equations de 
trois dimenfions lins lecond terme , en lùppolint la 
quantité d , nulle , & l’on réduira lins peine toutes 
ces conlhnélions à une lèule , qui fera generale pour 
toutes les Equations de trois & de quatre dimenfions , 
où leiècond terme manque ,i la manière de M r Def- 
cartes , fi l’on prend garde que les Racines vérita- 
bles fe rencontrent du côté du centre I , dans les E- 
quations où la quantité c , eft niée , lorlque tous les 

termes 
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r termes font mis d’un foui côté , & que quand la mê- 
me quantité c -, ell affirmée , les Racines véritables 
font du côté oppofë au centre I , & qu’on doit pren- 
dre EF «•* -b , depuis E vers B , fi la quantité b , ell 
niée , ou depuis E vers le fommet A , fi la même 
quantité b , ell affirmée , & qu’enfîn le Cercle doit 
paflèr par le fommet A , fi la quantité d , ell nulle , 
c ell-à-dire fi l’Equation n’a que trois dimenfions , & 
fi elle en a quatre , le Cercle doit palfor par le point 
L , qu’on trouvera ell tirant par le fommet A , à la 
Li^ne AI , ta perpendiculaire AL ^ GH , fi la quan- 
tité d ell niée , &c fi elle ell affirmée , on doit inlcrirc 
la même Ligne AL «-> GH , dans un demy' Cercle dé- 
crit à l’entour de la Ligne AI. 

Nous pourrions icy donner des Réglés pour la con- 
ïlmélion des Equations de quatre dimenfions , où tous 
les termes font , mais cela leroit icy inutile , puilque 
vous devez être allez Içavant pour les pouvoir inven- 
ter de vous-même , outre que vous en pouvez ôter le 
focond terme , pour les rchdre d’une forme fombla- 
ble à 1 une des fopt precedentes. 

PROBLEME XI V. 

Trouver par Geometrie les Racines dune Equation de 
cinq & de fix dimenfions. 

Bien que les Equations de cinq & de fix dimen- 
fions ne loient pas d’un fi grand ulagc que les prcce» 
dentes , nous en dirons pourtant icy quelque chofo , 
pour vous faire voir que par la jonétion de deux 
Lieux on peut refoudre tout Problème pollible dans 
les Mathématiques. M 


DE LA CONSTRUCTION 
Les Equations de cinq & de fix dimenfions fe re^ 
duiront en Lieux comme celles de trois dimenfions ^ 
en commençant par le Lieu à la Parabole flâne , oui. 
par le Lieu à la ~Par aboli folide , ou par quelqu’autre 
Lieu du premier ou du fécond genre , félon la conw 
modité , pour en avoir d’autres , entre lefquek on choi- 
fira les plus fimplés &c les plus communs , tels que 
font les Lieux à la Condmde , à la CyJJoïde , & quel- 
ques autres, dont nous parlerons ailleurs. 

Efm'on Propofons en premier Lieu cette Equation de cinq 
m-nli muf. dimenfions , x .- aabxx ^ a'c , où le lecond , le troi- 
fiémc , 6 c le cinquième terme manquent. Suppofoz ce 
Lieu à.. la Parabole lolide , x* aay , dont le Para- 
métré efi: égal à la quantité connue a , ôc mettant 
A*y à la place de x', l’Equation propofée , x-aabxx 
«-1 a c , ou a -aabx i * a* ex y fo changera en celle- 
cy , a* y - a' by * a* ex , ou vy-by ex , qui cil un 
Lieu à la Parabole plane , dont le Paramétré ell égal 
à la quantité connue c . De la jonction de ces deux 
Lieux , on tire cette conllruétion. 

Conftmc. Décrivez for le Diamètre BF , la Parabole folide 
fa"- ABC , dont, le Paramétré BH «-.<*,& prenez for fo. 

37/J>er même Diamètre BF , la Ligne BD -7 b y 6: tirez 
par 1e point D , for l’axe BF , la perpendiculaire DE 
«* ~ , pour décrire par les poins E , B , for 1e Dia- 
mètre DE , la Parabole plane AEB , qui coupe icy 
la Parabole folide ABC au point A , d’où l’on tirera 
for le Diamètre BF l’ordonnée AF , qui fora la Ra- 
cine véritable de l’Equation propofoe x'-aabxx a'c. . 
D<monf- Car fi l’on foppofo AF <- x , les autres Lignes foronç . 
telles que vous les voyez icy marquées , 


tntion. 


V 


Æ>E S EQUATIONS. t 7 

BH v, 4 . 

El w c. 

BD *<* ~b. 

DE «« 

AF x* DG. 

BF ^ i ^ y. 

DF * %-~b * AG. 

EG * *t h ± . 

& parce que le Rectangle IEG , eft égal au Quarré 
AG , par la propriété de la Parabole plane , on aura 
cette Equation , crf bb «n f bb , ou 
aabxx a*c , qui cil la même cjue la propose. 

Ou bien lùppolez ce Lieu à 1 Hyperbole folide en- 
tre fes Afymptotcs , xxy *■> aac , & mettant xxy à la 
place de aac , l’Equation propofee x' -aabxx *>* a' c , 
le changera en celle-cy , x' - aabxx *■* aaxxy , ou x ’ *■» 
aay t aab , qui eft un Lieu à la Parabole folide , dont 
le Paramétré eft a. 

C’eft pourquoy décrivez fur le Diamètre BF , la 
Parabole folide ABC , femblable à la precedente , &c 
prenez fur ce Diamètre BF , la Ligne BD ^ b , & 
menez par le point D , parallèlement à l’une des or- 
données de la Parabole lohde , la Ligne DE ^ a , & 
pjr le point E , parallèlement au Diamètre BF , la 
Ligne EG u, c , pour décrire par le point G , entre les 
alymptotes DE , DF , une Hyperbole folide , où le 
folide commun l'oit aac , laquelle coupe icy la Para- 
bole lolidc au point A , par lequel on tirera fur le 
Diamètre BF , l’ordonnée AF , qui fera la Racine vé- 
ritable de l’Equation propolee , x' -aabxx -, a*c. 

Car fi l’on lùppolc AF * x , les autres Lignes fe- 

Mij 




Airre con. 

(IruLl.on. 

38. Fig. 
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3»„F,g. ront telles que vous les voyez icy marquées, 

DE 4. 

BD -, b. 

EG r* 

AF <-> x * DH. 

bb-ï^S-H. 

AH ^ 


3 - 


& comme la Ligne BF , fe trouve icy exprimée en 
deux façons , par la differente propriété de chaque 
Lieu , on aura cette Equation ,5 " c > ou at ! - 
éutbxx * a c , qui elt la même que la propolee.- 
Eqtutioi Propolons en fécond Lieu cette Equation de cinq- 
mftfoüiaf. diincnfions , x'-bx' * <ub y , où le troifiéme , le qua- 
îT^Té tr iéme,& le cinquième terme manquent. Multipliez- 
la par a , afin que le dernier terme devienne cubique , 
ôc vous aurez cette autre Equation , ax'-abx* w 
a'b y , & foppofez ce Lieu à l’Hyperbole entre lès 
Afymptotes , ajt *b,&c mettant xy à la place de ab , 
on aura cette autre Equation , ax' - x y w x'y' , ou 
nxx-xxy *y ' , qui eft un Lieu à la Cifloïde , où le 
Diamètre de fon Cercle générateur elt a. 

Confimc. Ce fi: pourquoy tirez les deux perpendiculaires in- 

no & Fig. definies AB , AH , &. prenez fur AH , la Ligne AC 
a , & luy tirez par le point < , la perpendiculaire 
CF * b , pour décrire par le point F, entre les Alym- 
ptotes AB , AH , l’Hyperbole EF , & par Je bmmet 
A , la Cifloïde AE , dont l’axe loit AB , le Diamètre 
du Cercle générateur bit AC , & l’Alymptotc loit CFG. 
Enfin tirez par le point de fedtion E , fur le Diamètre 
AC , la perpendiculaire ED , qui fera la Racine ve-, 
ritable de l’Equation propofée , x'-bx r» dab\ 


J> Fi g- 


Fqujtion 
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Car fi l’on feppofe DE * , les autres Lignes feront D^r-j 

telles que vous les voyez icy marquées, ' ,r * ,io °- 

AC * a. 

CF b.. 

DE - * „ AI. 

AD ^y ^ % v, IE. 

& parce que le cube de AD , elt égal au felide fous 
CD , & le Quarré DE , par la nature de la Cifloïde , 
on aura cette Equation , 4 -$- axx-abx , ou x'-bx' 

«-» aab' , qui ell la même que la propofee. 

On fera une conitruétion tout-à-fait femblable , 

pour trouver la Racine véritable de cette autre Equa- 
tion de cinq dimenfions , x' f aubbx * a bb, excepté fcu * 
qu’il faut tirer fur l’axe AB , l’ordonnée El , qui lera 
la Racine véritable qu’on cherche. 

Propolons encore cette Equation de cinq dimen- Equition 
lions .y* - aabxx f a 4 x * a*c ; liippofez ce Lieu à de c r h1 ^ 

, , f r .. - 7 - Il w mentons af. 

la Parabole lohdc , x i aay , dont le Paramétré eft fou * 
a , & mettant *«y à la place de x> , l’Equation pro- * kuTu 
polée , x' - aabxx t *'x ^ a*c , ou x* -aabx f a 'xx n côie ‘ 
a. ex , fe changera en celle-cy., a*yy-a A by^ **xx «, 
a ex , ouyy -by ^ ex- xx, qui apar tient à un Cercle, , 
dont le Rayon ell - R. bb f ec. 

C’clt pourquoy décrivez fer l’axe AB , la Parabole courue, 
felide CAD, femblable à la precedente & prenez fer Fg 
le même axe AB , la Ligne AE <■» ( b } & luy tirez 
par le point E , la perpendiculaire EF w - c , pour 
décrire du centre F , par le fommet A une circon- 
férence de Cercle , qui coupe icy celle de la Para- 
bole felide au point C , duquel on tirera fer l’axe 
AB , la perpendiculaire CG , qui fera la Racine ve- 

Miij 


,0 DE LA CONSTRUCTION 
, A9 . Fig. ritable de l’Equation propoiee, x' -aabxx-f a* x a*c. 

Dcmonf. Car fi l’on liippofe CG -> x , les autres Lignes le- 
ttiaoB. ront tc n cs q UC vous les voyez icy marquées ; 

AE - f*. 

EF* le. 

AF i R. bb t ce «■» CF. 

CG »•> x- 

AG " î7 "j- 

FH. 

CH *•> a- - - c. 

A 

& dans le Triangle re&angle CHF,on trouvera cette 
Equation , xx-cx^ = t t“ - * + = > ou f'- 
44^A^t <*’■*' » qui eft la même que la propoiee. 

E<p.ion Propolons maintenant cette Equation de lix di- 
mcrlions jf" nienfions , x s -aabx } fa* ex * a'd où le fécond , le 
k^wbe 0 * troi ^ lc ’ mc & I e cinquième terme manquent , lùppo- 
foaiiecôté. Ions ce Lieu à la Parabole fblide , x ■’ v, aay , dont le 
Paramétré ell a , & mettant aay à la place de x* , 
l’Equation propoiee , x 6 - aabx' t a* ex * a' d. Ce chan- 
gera en celle-cy , a'yy-d'by\ a*cx * a'd ,ouyy-by 
ad - ex , qui ell un Lieu à la Parabole plane , dont 
le Paramètre eft c. 

»:o C n° n(W C’eft pourquoy décrivez lùr l’axe BD , la Parabole 
«* F s- lolide ABC , dont le Paramétré loic égal à la quanti- 
té connue a , & prenez lur le même axe BD , la Li- 
gne BD <-» i b , & luy tirez par le point D , la perpen- 
diculaire DE «n £ t H > P our décrire lùr l’axe DE , par 
le point E , la Parabole plane AEC , dont le Para- 
anetre (oit égal à la quantité connue c. Ces deux Pa- 
raboles s’entre-coupent icy aux deux poins C , F , d’où 
l’on tirera lùr l'axe BD „ les perpendiculaires CG, FI, 
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dont CG fera la Racine véritable , & FI la Racine 41. 
faillie de l’Equation propolee , x 6 - aabx' f **cx a'd y 
& la demonftration s’en fera comme auparavant , fur 
tout fi l’on regarde la valeur de chaque Ligne , que 
nous avons icy marquée , 

BD <«• -i V. 

DE ^ |.t-. 

GG »> x *■» DH. 

BG * y «■» ^ . 

' * EH ^ 

CH^K.-Ud-cx^ 

Propolons encore cette Equation de fïx dimen- 
fions , x 6 - aabx i t- X*- - a* ex -> ad. Suppofèz ce Lieu 
a la Parabole lolide , x ’ «■» aay , dont le Paramétré ie cube, (ou. 
eft a ,& mettant aay à la place de x ' , l’Equation pro- & 
pofec x 6 -aabx* t a*xx-a*cx * d'd , fè changera en câl ^ 
celle-cy , a“yy -aby\ a'xx- a\x w a'd , ou yy - by *■» 
ad t ex - xx y qui eft un Lieu au Cercle , dont le Rayon 
eft R. ï t ad f ~ . . 

C’eft pourquoy décrivez fur l’axe AB , la Parabole conitac. 
folide CAD , lcmblable à la precedente , & prenez F g 

fui- le même axe AB , la Ligne AE -b , & luy ti- 
rez par le point E , la perpendiculaire EF ^ - c. Après 
tirez à la Ligne FA la perpendiculaire AL «> Rrf^ , 
pour décrire du centre F , par le point L , une cir- 
conférence de Cercle , qui coupe icy celle de la Pa- 
rabole lolide aux deux poins C , I , d’où l’on tirera 
fur Taxe AB , les perpendiculaires , CG , IK , dont 
CG lèra la Racine véritable, & IK la Racine faillie de 
l’Equation propolee , x 6 - aabx * 1 a*xx-a'cx a d , 
comme il eft aile à démontrer , en regardant le nom 
de chaque Ligne , qui a été icy ajouté . 


I 
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40 .Pig ritable de l’Equation propofée, x'-adbxx t< 4 * <■> a*c. 

Demonf. Car fi l’on lùppofe CG * x , les autres Lignes fe- 
uiuoQ. ront tc H cs q Ue vous les voyez icy marquées ; 

AE - fA 

EF* 

AF >1 i R .bb\ cc «> CF. 

CG <■. x- 

AG ii - y. 

£G>, i-i-KFH. 

CH i iA'-;C. 

& dans le Triangle reétangle CHF,on trouvera cette 
Equation , «r-«T “ t t~ - “t = > ou x'- 
ttabxx t a'x m a*c , qui eft la même que la propolee. 

Equirion Propofons maintenant cette Equation de fix di- 
mcnfion.it nicnfions , x s -adbx } t a* ex <-• d'd , où le fécond , le 
troifiéme & le cinquième terme manquent , fùppo- 
toos ic cô;é. Ions ce Lieu à la Parabole lolide , x ’ <- aay , dont le 
Paramétré ell a , & mettant aay à la place de x * , 
l’Equation propofée , x* - aabx' f a*cx * d'd, fe chan- 
gera en cclle-cy , **yy-d'by ^ a*cx «> d'd ,ouyy -by «■» 
dd - ex , qui elt un Lieu à la Parabole plane , dont 
le Paramètre clt c. 

tio r n onnnic - C’eft pourquoy décrivez fur l’axe BD , la Parabole 
F g- lolide ABC , dont le Paramétré loit égal à la quanti- 
té connue a , &: prenez lùr le même axe BD , la Li- 
gne BD v, ~b. t & luy tirez par le point D, la perpen- 
diculaire DE >■> “ t H •» P our décrire lùr l’axe DE , par 
Je point E , la Parabole plane AEC , dont le Para- 
métré loit égal à la quantité connue c. Ces deux Pa- 
raboles s’entre-coupent icy aux deux poins C , F , d’où 
l’on tirera lùr laxe BD lés perpendiculaires CG, FI, 
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dont CG fera la Racine véritable , & FI la Racine «i. Fig 
fàuflè de l’Equation propolee , x 6 -aabx^ a\x * a s d i 
ôc la demonltration sen fera comme auparavant , fur 
tout fi l’on regarde la valeur de chaque Ligne, que 
nous avons icy marquée , 

BD, ±b. 

DE -, £j--. 

CG -» x DH. 

BG -, y -, ~ t 
EH -, L*_ X ' 

CH^ky-tad-cx* 

Propolons encore cette Equation de fix dimen- Equation 
fions , x s -aabx i ’\-a*xx~a*cx ad. Suppolez ce Lieu memîomaf. 
à la Parabole lolide , x 1 *-> aay , dont le Paramétré ÎT^bc, 
eft mettant aay à la place de .v' , l'Equation pro- 1 
polee a- s -aabx i "f a*xx-a*cx », a'd , Ce changera en cût,i - 
celle-cy , a*yy-a by^a'xx-^cx -, a'd , ou yy-by * 
adf cx-jr.v,qui eft un Lieu au Cercle, dont le Rayon 
eil R. ü’t^df". . 

C eft pourquoy décrivez lùr l’axe AB , la Parabole conftrtc. 
folide CAD , lemblable à la precedente , & prenez ,,on - 
fui- le même axe AB , la Ligne AE, f b , & luy ti- ^ ^ 
rez par le point E,la perpendiculaire EF ~ c. Après 
tirez à la Ligne FA la perpendiculaire AL -, Ra^ , 
pour décrire du centre F , par le point L , une cir- 
conférence de Cercle , qui coupe icy celle de la Pa- 
rabole lolide aux deux poins C , I , d où 1 on tirera 
fur laxe AB , les perpendiculaires , CG , IK f donc 
CG fera la Racine véritable, & IK la Racine fâulfe de 
l'Equation propolee , a 6 - dabx} îa'xx-a'cx ^ a d y 
comme il elt aile à démontrer , en regardant le nom 
de chaque Ligne , qui a été icy ajoute _ 
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DE LA CONSTRUCTION 
AE -, b. 

EF - fc * GH. 

AF -, R.—. 

AL *» R *A. 

FL-R.^t *d'f *■» FC. 

CG -, x. 

AG -,7 -, £ . 

EG - £- i^-'FH. 

CH-Ar-ic. 

Il ne fera pas plus difficile de réduire en Lieux les 
autres Equations qui peuvent arriver ,& d’en tirer des 
conftrudtions à limitation des precedentes. 


FIN. 


PERMISSION. 

■Ternis f imprimer y fait ce 4 . A'vril 1687. 

DE LA REYNIU. 


A PARIS, 

De l'Imprimerie d'ESTIENNE CHARDON, 
rue Galande , près feint Blaife. 
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Par une Méthode courte &: facile. 
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AU LECTEUR 

M O n intention n' et oit pat 3 M on 
cher Le&eur , de vott s don- 
ner fi-tot ce Traité de r Lieux Géo- 
métriques , parce que je vouloir voir 
auparavant } fi le Traité precedent au - 
roit le bonheur de vous plaire . Mais 
le Libraire m ayant prié de ne pas dif- 
férer davantage 3 pour fatisfaire â 
plufieurs Verfonnes curieufes , qui luy 
demgndoient avec empreffement ce 
T raitè , & encore le fuivant ; cela ma 
obligé de vous donner ces deux Traite z, 
tels que je les avois compo(e\ pour mon 
ufage , fans les avoir augmente £ que de 
quelques Que fiions au commencement de 
chaque Traite y pour vous mieux faire 
comprendre ï ufage des Lieux Géo- 
métriques , pour la folution des Pro- 
blèmes Géométriques , qui reçoivent une 



infinité de folutions , & qu'a caufie de 
cela on nomme Indeterminez; & fu- 
tilité de la Conftru&ion des Equa- 
tions , pour re foudre les Problèmes 
Géométriques , qui nont quun certain 
nombre de folutions differentes > & que 
pour cela on appelle Déterminez* 


i 



I 







E O M E T R I Q_U E S. 


Ors qu’aprcs avoir accompli les 
dirions d un Problème , il demeure dans 
la dernière Equation plus d’une lettre 
inconnue , le Problème eft un Lieu; 
& quand il ne relie que 
connues, ce Lieu eft une Ligne , qui 
que dans l’Equation conftitutive chaque 
connue n’aura qu’une dimenlîon , & 
multiplieront point enfemblc ; 
pelle Simple, ou à la Ligne droite 

Mais, li l’une de ces deux lettres inconnues 
dimenlions, ou bien, quand leur Redtangle le 
ve dans l’Equation conftitutive, cette ligne locale 
courbe p & elle eft toujours la circonférence ou d’ 
Cercle , ou d’une Elltpfe , ou d’une Parabole , ou d’une 
Hyperbole: C’tft félon la dilpolition des deux lettres 
inconnues dans l’Equation : car li le Quarré d'une 

A iij ; 



6 DES LIEUX GEOMETRIQUES, 
lettre inconnue fe trouve affirme d’un côté de l’E- 
quation , & réduit à l’unité, & que le Quarré de l’au- 
tre lettre inconnue fe trouve nié de l’autre côté , & 
pareillement réduit à l’unité , fans que le Re&angle 
de ces deux mêmes lettres inconnues fe trouve dans 
l’Equation, cctüe ligne courbe fera la circonférence 
d'un Cercle, pour le moins lorfque les deijx lettres in- 
Lieu connues feront un Angle droit, Ôc alors le Lieu fe 
Plaît. nomme Plan , ou au Cercle. 

Dans les autres cas cette ligne courbe peut être la 
circonférence d’une Ellipfe , d’une Parabole , & d’une 
si 't'dt Hyperbole , & alors ce Lieu cft appellé Solide. 

Mais, fi dans l’Equation l’une des deux lettres in* 
connues, ou toutes deux enfemble, ont trois ou qua* 
tre dimenfions , la ligne courbe qui déterminera ee 
Lieu Lieu , qu’on appelle Surfohde , fera une Ligne du fécond 
Surfehdt. genre. Et comme le nombre de ces lignes n’a pas en- 
core été déterminé , nous ne parlerons icy que des 
Lieux Simples , Plans , & Solides. 

Nous ajouterons donc, que le Cercle fe changée» 
Lieu a Ellipfe y lorfque les deux lettres inconnues ne font pas 
l'Eihpfe. un Angle droit , ou bien lorfque le Quarré de l’une 
n’cft pas réduit à l’unité. 

Que fi le Quarré de chaque lettre inconnue fê 
trouve affirmé * ou h au lieu du Quarré d’une lettre 
inconnue il y a le Reârangle de ces deux lettres i ou 
bien encore ü ce Reétanglc fe trouve feul égal à un 
autre Reétangle connu , le Lieu eft une Hyperbole. 

Enfin , fi ce Reétangle ne fe trouve point dans 
l’Equation , & que le Quarré de l’une des lettres in- 
connues s’y rencontre, le Lieu eft une Parabole. Tout 


Lieu i 
IHjper- 
bolc. 

Lieu i 
la Para- 
bole. 
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cela fe démontrera par ordre dans les Problèmes fui- 
,van$. 

Mais, auparavant que de venir à la pratique, pour 
vous mieux faire comprendre ce que nous venons de 
dire, nous ajouterons ici quelques Queftions , dont 
h première vous fera connoître, qu’un Problème eft 
aulli un Lieu , bien que dans fon Équation conftitu- 
tive il ne demeure que 1 une des deux lettres incon-« 
nues, qui auront été introduites dans l’Analyfe, & qui 
doivent toujours faire en lignes un Angle donné 
pourvu que l’autre lettre inconnue n’ait pas été dé- 
terminée, comme vous allez voir. 


QUESTION L 

Trouver au dedans d’un Angle rc&ilignc don- 
ne , un point , duquel tirant aux deux lignes 
de cet Angle deux perpendiculaires, lafèm- Litmk 

me de ces deux perpendiculaires fuit csalc Ï‘T. 
a une ligne donnée. 

N donne P Angle reOiligne BAC , & ilefipro- 
pose de trouver au dedans de cet Angle le point D *’ ^ 
duquel tirant aux deux lignes A R , A C , les perpendicul 
Uires D B , D C , leur fomme DBf D C Joit é raie 2 U 
ligne donnée AE. 5 

Ayant tiré deux points E, C , fi» AB , les perpendi. 
culaires E F , C G , & du point D , à la ligne CG U 
ftrfxnd, c«U,„ DH, comme J î la Qufiion (toit déjà nfi. 
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AE “» a. 

EF « b. 

A F «> c. 


CD ">x. 


Conftru- 

ction. 


I. 

Dcmon- 

Aracion. 


AC y- 

Parce que l'angle donné B A C , eft icy fuppofé aigu . • 
ies deux perpendiculaires EF, CG , tomberont au dedans 
du même Angle : & p*rce que les quatre lignes AE, AF, 
CD, CH, font proporttonnelles , aujji-bien que les quatre 
AE,EF, CD, DH ,à caufe des Triangles femblables 
A E F , C D H , on trouvera CG C H -, 

er par confequent G H , ou B D - b2 r'i Et parce que P on 
veut que la fomme des deux lignes D B , D C , foit égalé a 
la ligne donnée AE, on aura cette Equation f a, 

ou x „ qui eft un Lieu a la ligne droite , lequel étant 
refolu par Probl.I. donne la conftruihon fuivante. 

Ayant fait E I «* A F , tireTf du point I , à la ligne A C, 
la perpendiculaire I K E F. Tire% du point A y a la mef- 
me ligne AC , la perpendiculaire AM , troiftéme propor- 
tionnelle aux deux lignes A I , A E , C2T mene^par le point 
M , a la ligne AK, la parallèle M P , dont la partie O P, 
comprifc entre les lignes de l Angle donné BAC, fera U 
Lieu qu'on cherche : de forte , que fi l'on y prend un point à 
difcrction , comme D , pour en tirer fur les lignes AB , AC, 
les perpendiculaires D B , D C , leur fomme DBfDC, 
fera égale à la ligne donnée A E. 

Car, dans les Triangles femblables AEF,CDH, on A 
AECH ^ AFCDjCT 4 dans les femblables AEF , ACG , 
o» A E C G * A Ç E F : c>/? pourquoy on aura AECG- 
AECH «>ACEF-AFCDi£r^ caufe de C G-CH «• 
G H w B D , on aura AËBD </> A C E F - A F C D* 


"V 
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Si on prolonge la ligne D C, jufiquà ce qu elle coupe ta 
ligne A K , prolongée en L , les deux Triangles A 1 K, ACL, 
feront fiemblables , & l'on aura AICL«>ACIK ,#^4 
cauf de I K «» E F , par la conjlruélion , on aura AICL </> 
A CEF; O" ôtant A F C D , on aura AICL- AFCD 
ACEF-AFCD; & fi àla place de ACEF-AFCD, 
on met A E B D, qui luy efl égal , par l'article precedent , 
on aura AICL-AFCD AE ÜD-,&fi a la place de AI, 
on met AE - AF , qui luy ejl égal , par la conjlruélion , au 
lieudu T{célangle AICL , on aura AECL- AFCL; 
& au lieu de AICL-AFCD , on aura AECL - AFCL- 
AFCD,m AECL-AFDL,o« AECL-AFAM, 
4 caufie ^CLfCD^DL^AM;^ enfin au lieu de 
A I C L-AFCD <* AEBD , on aura AECL -AFAM 
A E B D ; (tj parïantithtfie y on aura AECL - AEBD 
A F A M , parconfiquent cette Analogie , AE, AF : : 

AM , CL - BD fi au lieu de AM , on met fin égale 
DL,e«CDfCL , on aura cette dernicre Analogie t 
AE,AF:rCDtCL,CL-BD. 

Si dans la première Analogie , A E , A F : : A M , CL- 
B D , on permute , on aura celle- cy , AE, AM:: AF, CL- 
BD; $ fi aux deux premiers termes A E , A M , on donne 
la hauteur commune AE , on aura cette autre Analogie , 
AEq,AEAM::AF ,CL-BD; ci t* fi à la place du 
Quarré A E , on met le Reélangle A I A M , qui luy efi 
égal, à caufe des trois proportionnelle t A I , A E , A M , par 
la conjlruélion , on aura cette autre Analogie , A I A M, 
A E A M : : A F , C L - B D , fi au lieu des deux premiers 
termes AIAM, A E A M , dont la hauteur commune ejl 
AM, on met les bafies A I , A E , qui fiont en meme raifion , 
far 1. 6 , on aura cette autre Analogie , A I , A E : ; A F, 

; b 
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C L - B D ; &fi au lieu du premier terme Al ,on mctA&- 
A F , qui lt*y 'fi ég*l , par la conftruÛion , ç$r quon per- 
mute , on aura celle-cy , AE-AF , AF < : AE , C L - B D ; 

en compofant , on aura ccllc-cy , A E , A F: : AE J CL- 
B D , C L - B D i & tnfi* y fi* la place des deux premiers 
termes A E , A F , on met les deux CDJCLjCL-BD, 
qui font en meme raifon , par la demiere Analogie de l'arti- 
cle precedent , on aura cette dernière Analogie , C DfCL, 
CL - B D : : A EtCL-BD , C L - BD 9 CT par confequent 
AEtCL-BDu,CDtCLi^f4r l antithefe ? on aur 4 
AE “ BD|CD, Ce qu’il faloit démontrer, 
COROLJLAIRÎ. 

. 1 l s’enfuit , que quand le point D conviendra avec le 
point O , la feule perpendiculaire qui tombera du point O# 
fur AC, fera égale a la ligne A E. C'e fi pourquoy , fi au 
lieu </fAM<« on fait A N - A E , & que par le point 
N , on tire à la ligne AC, la parallèle NO ,on aura le 
point O. Et pareillement ,fi l'on faifoit AQ, perpendi >, 
culaire a A B , & égale à AE , & que parle point Q, 
an tirât à U ligne AB, U parallèle QP, on auroit le point 
P. Mais , pour avoir le point P , il fujfira de faire AP 
V» A O. D’où il fuit , que le Triangle A O P t fera toi}-, 
jours ifisfeele , & que dans un Triangle i/o fie le , comme 
A O P 3 les deux perpendiculaires DB , D C , tirées du 
point D , pris a diferetion fur fa bafe O P , font enjemble 
égales à une même ligne , telle quefi ici la ligne donnée AE, 
laquelle efi égale à la perpendiculaire , qui tomberont de l'un 
des deux Angles Q, ? ? fur fin coté opposé. 

S C O L I E. 

Si 4M lieu de prendre la fomme D B t D C , on veut 
prendre la fomme CH JD. H , pour U rendre égale à U 
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ligne donnée A E, on. trouver a x -» ^ , quiefi un Lieu à 
la ligne droite, parce que la quantité y , qui entre dans la 
Queflion , n’efi point déterminée. Ce Lieu fait connoitre 

3 uc le point D, e fi dans une ligne droite indéfinie parallèle 
la ligne AC, & éloignée de la mefme ligne A C , d’une 
quantité égale à lafraéhon trouvé if-. Ve forte que la per - 
pendtculaire CD, étant troifiéme proportionnelle aux deux 
lignes AFf EF r A E, la femme CHf D'H y fera égale 
a la ligne donnée A E.- 

Car , puifque par la conflruflion , noue avons cette Démon- 
Analogie AFfEF, AE::AE,CD , fi a la place des^ Ki oa - 
deux premiers termes AFf EF, AE,<m met les deux CHf 
D H , CD, qui font en mefme raifen , à caufe des Trian- 
gles femblables A EF , CDH, o» aura cette autre Ana- 
logie , C H f D H , C D : : A E , C D, & par confequentt 
CH-f DH « A E. Ce qu’il faloit démontrer. 

QUESTION II. 

Touver deux Nombres , tels que la raifon de Lie » * 
leur différence à celles de leurs jrlîn* 

Quarrez , foie donnée., x- ». 

C ^- Diopb; 

O m me notre intention efl de re foudre cette Que. 
fhon aujff bien en Lignes qu’en Nombres , & qu’en 
Géométrie elle efl mal proposée , nous fa propagerons plus 
généralement , en cette forte : T rouver deux lignes , celles 

2 ne le Plan fous leur différence & une ligne donnée,. 

>it à la différence de leurs Quarrez, en raifon donne'e. 

On propofe de trouver deux lignes A D«ï, eÿ'DEx. Fig, 

» y , telles que le Plan Ix - 1 y y fous la ligne donné A O 
•** O" leur différence x - Yifeit * l* différence xx - y y, 

* ¥ 


Conftru- 

ûion. 


Dernon- 

ftration. 
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de leurs Quarre ç, comme AP«r,à A QU?. 

Selon ta condition de la Queftion , on aura cette Ana- 
logie t lx-ly, xx-yy::r,f , oui, xfy::r, f , gr par 
confequent cette Equation , lfi/>rxtry,o# y M -i- r - x, 
qui ejl un Lieu à la ligne droite , lequel étant refolu par 
Probl. I. donne la conftruftion [rivante. 

lAyant fait à volonté l’Angle B AC , par les deux liJ 
gnes A B , A C , dont chacune [oit — , ou quatrième pro- 
portionnelle aux trois AP, AQ, AO , ment ^ la droite 
B C, qui fera le Lieu qu'on cherche : de forte , que fi on y 
prend entre B , Ç , un point à difcretion , comme E ,pour 
en tirer à la ligne AC , la parallèle DE, les deux lignes 
AD, D E, feront celles qu’on cherche ; cejl-a.dire , que le 
Plan fous la ligne donnée AO , g/ leur différence A D - 
D E , [avoir AOAD-AODE, fera à la différence 
ADq - DEq , de leurs Quatre comme A P , à A Q. 

Car , puifque nous avons DB«DE,4 caufè de AB 
AC, par la confhruélion , gr des deux Triangles fem- 
blables BDC, BAC, nous aurons AB ADfDE,* 
çaufe ^fABwADfDBjÇiro» pourra faire cette Ana- 
logie ,AO,ADtDE::AO,AB}çÿ* fi à la place 
des deux derniers termes A O , A B, on met les deux AP , 
A Q^qri font en mefme rai fin , par la conftruftion , on aura 
celle -y , A O, AD f DE.:: A P, AQj & fi on donne 
aux deux premiers termes AO, AD f DE , la hauteur 
commune À D - D E , on aura cette derrière Analogie , 
AOAD-AODE ? ADq - DEq :: AP , AQ^ Çç 
qu’il faloit démontrer. 

Quand on voudra refoudre cette Queftion en Nombres l 
ilfera plus élégant de mettre , pour les deux Nombres 
qu on cherche , filon la condition de la QuelUon 2 on 
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AUr* cette Analogie t ^ ::r,f ,*« x , atb::r, f, 
& par confiquent cette Equation , fx<« arfbr, dans 
laquelle on trouvera x «« ‘-4^' , & les deux nombres qu'on 
/cherche j feront tels, 

a f.bf 
arfbr * 

$i r «• ij CT* f ^ , cir quonfuppofe a «, 1 ; c^b z; 
les deux Nombres feront 1, 4 , (frfi on fuppofe a «« 5, gr 
b «« 1 , les deux Nombres front j , 1. 

Oh tire de cette folution, le Canon fumant: Si on mul- 
tiplie deux Nombres quelconques, chacun par le fé- 
cond terme de la raifon donnée , & qu'on divife cha- 
que produit par le Plan fous le premier terme & la 
lomme des deux mêmes Nombres, on aura les deux 
Nombres qu’on cherche. 

Comme cette Quefiion efl indéterminée on en peut donZ 
ner autant de / blutions indéfinies que ton voudra , & en 
iirer autant de Canons différent : mais ce n’efî pas icy le 
fieu d‘en parler davantage. 

QUESTION III, > 


^Trouver deux Nombres , tels que la raifon de 
leur Comme à celle de leurs Quarrez, 
foit donnée.. 


Lieu du 

Cercle. 

I. L 
Dioph. 


P O u R refoudre cette Oucfiion par Geometrie , nous la 
propoferons plus généralement en cette forte : Trouver 
4 eux lignes , telles que le Plan fous leur fomme & 

.une ligne donnée , (oit à la fomme de leurs Quarrez, 
cnrailon donnée. 

O.npropofe de trouverdeux lignes fiC * x/grHE «ÿ,j. Fig . 1 

£iij • 


i- Fig:- 


Conftru 1 

âion* 


Démon* 

fixation. 
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telles que le ‘T Un Ixfly • fous U ligne donnée A O «* ly 
fa leurfimme xfy » f°i f * U fommc xx^yy de leurp 
Qu arrex. » comme AP r ,, a AQ^f.- 

Selon U condition de la Quefhon , on aura cette Analo*- 
gte, 1 x 1 1 y > X x t y y • ; r > f > CTpar conséquent cette Equa- 
tion lfx-t lfy u, t*xtfyy>>*»*x- l r ^ - ^-yy y qui' 
efl un Lieu à un Cercle donné , dont le rayon eft 
comme l’on connote en ôtant les féconds termes , f avoir etv 
fuppofântx », ‘‘f —y&ly <« zf \- xY pour avoir cét autre LÀem 
au Cercle lequel étant refolu par les pre •-* 

ceptes du Pirobl. IL donne la confbruélion (uivante. 

Ayant fait le Triangle ifofcele reélan gle ABC,., dont? 
chacun des cote^A B, B C y foit f~ r ou quatrième propor- 
tionnel aux trois lignes i AP, AO , AQ , décrive % du- 
centre A , par le point G , une circonférence de Cercle , quï 
fera le Lieu qu’on cherche: & pour y. déterminer en lignes le fi 
deux nombres qu’on cherche , tire^le Diamètre FG, parai- 
lele au côté B C , prene^ fur ce Diamètre FG, un point? 
quelconque D', par où voua tirerez au mefme Diamètre F G*> 
la perpendiculaire E H y qui fera terminée d’un côté en E* 
par la circonférence du Cercle , &dc l’autre côté en H , par 
la ligne RC , prolongée quand il en fra b e foin ; & les li- 
gnes EH „C H y reprefinteront les deux nombres qu’on cher- 
che , en prenant la lettre 1 , ou la ligne AO , pour l unité:' 
de forte que k Plan AOEH-j-AOCH, fous leur fommc’ 
EHfCH y c?* la ligne donnée A O , fera à la fommc 
CHq , de leurs Quatre^ t comme AP, à A Q. 

Pour la dcmonflratnn , prolongeâtes lignes EH, CH* 
jufqu’à la circonférence du Cercle en I , çr en L , ttresç. 
par le point C, à la ligne H I , la parallèle C N , & par ’ 
lç point w elle coupe la circonférence du Cercle , $ 


V 
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par le Centre A , d la ligne LC , les parallèles M N, F G. 

Cette préparation étant faite , on confiderera que la ligne 
H I , e fi égale d EH-CL. far fi des deux lignes égales 
DE, DI, onofie les deux égales TC , TN , ou DH, 
DM, il refiera H I ^ E M ; & * cuuje de EM "> E H- 
HM,o» aura H I «> E H -H M i & d caufe JfHM» 
zDH ,on aura H1 EH-iDHj & encore d caufe de 
DHi»AB,Ér<lf AB«BC, on aura H I <«EH- 
X B C ; & enfin d caufe de xBC <* CL, on aura H I <* 
EH-CL. Ce qu’il faloit démontrer. 

Cela étant fuppofé , puifquon a H I EH-CL, on 
pourra faire cette Analogie, LH, H I:: LH , EH-CL} 
& fi d la place des deux premiers termes LH , H I , on 
met les deux EH, CH , qui font en mefme raifon , par la 
nature du Cercle, on aura cette autre Analogie , EH, CH 
LH, EH-CL, CT par confquent cette Equation , EHq- 
CLEH«CHLH,«»EHq-CLEH *,CLCH- 
(CHq, d caufe de LH ««CL-CH, & par lantithefe 
on aura celle-cy , CLEHfCLCH EHqtCHq, ou 
i-ABEH-J-xABCH * EH c\-\ CH c\,d caufe de CL <* 

X A B ; CT donnant d chaque Plan U hauteur commune 
AP, on aura x ABAPEHf z ABAPCH APEHqt 
APCHq > CT fi d la place de zABAP , on met AO AQj_ 
qui luy efi égal, d caufe des quatre proportionnelles x A P , 
AO, A Q^A B , par la confiruélion , on aura cette der- 
nière Equation , AO AQEH f AOAQCH APEHqt 
A P CH q, & par confequent cette Analogie , AOEHf 
AOCH, EHqt CHq:; AV ? AQ^Ce qu'il faloit dé- 
montrer. 

Pour refoudre cette Quefiion en nombres , on pourra fè 
ftruir de i Equation precedente , lfxf lfy rxxfryy. 
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• dans laquelle on trouvera y ” ~ -j- x x- : O 4 pour 

avoir une folutton rationnelle , il faudra égaler au Quant 
cette Puifance , x y pour le côté duquel prenant 

ig -IL > pour avoir une folution indéfinie autant générait 
qu’il eft pojfible , on trouvera x ~7r b j & par confè- 
quent y «> fîrtvK* uiinf les deux Nombres qu'on cherche , 
feront tels , 


fbbff «b fl» tr *b 
r aa f rbb 


Si r M i , & f « io, qu'on fuppofe a»ii, £rb t' r 
les deux Nombres qu’on cherche , feront ir , 6. mais ff 
ton fuppofe a «> $ , ft) b «» i , les deux Nombres front 4,1 r.- 
Nous avons refolu cette Quefliondans nôtre Diophante 
en plufteurs maniérés differentes , mais ce nef pas icy le lie* 
d'en parler davantage. Je diray feulement que de cette f<- 
lution indéfinie on tire le Canon fuivant. 

Si on multiplie le Plan fous la fomtne de deux 
Nombres quelconques & le fécond terme de la rai- 
fbn donnée , par chacun de ces deux, mêmes Nom- 
bres, & qu’on divifè chaque folide par le fôlide fous 
le premier terme & la fomme des Quarrez des deux 
mêmes Nombres, on aura les deux Nombres qu’on> 
cherche. 

QJUESTION IV. 

Lit* i u Trouver un Triangle reéhngle , dont l’hypo- 
j> trahit. tenufe foit moyenne proportionnelle 

entre un côté & ce même côté aug- 
mente d’une ligne donnée. 

4 . Rg. Af propofe de trouver le Triangle reélangle A B E > 

dont l'hypottnufe AB , foit moyenne proportionnellt 

entre 
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entre le cote AE , O 4 le même côté AE , augmente de 4- Kg. 

U Ligne donnée AD. 

Si l'on fippofè AD 

BE ^ x. 

AE <■> y. 

on aura ABq « xx f yy , O DE « a f y , e> parce que 
Ion 'veut que CHypotenufe AB foit moyenne propor- 
ticmnelle entre AE , DE , le ^ narré AB , ou xx f yy 
fera égal au Rectangle DEA , ou ay f yy. Attifi on aura 
cette Equation xx f yy ^ ay f yy , ou xx «s ay , qui efl 
un Lieu à une parabole donnée , dont le "Paramétré ejt 
z, ou AD , comme l'on connaît par Probl. IV. doit nous 
a'vons tiré cette conflruElion. 

Ayant prolongé la Ligne donnée AB , indéfiniment r vtrs Coaftiue. 
E , décri~ve ^ par fin extrémité A , fur faxe AE , la " 0 "' 
Parabole B AF , dont le Paramétré fit égal à la ligne 
donnée AD ,0 cette Parabole ainfi décrite fera le Lieu 
qu'on cherche : de forte que filon prend fur fa circon- 
férence un point a ^volonté , comme B , pour en tirer 
fur l'axe AE , la perpendiculaire BE , le Triangle ABE* 
fera tel que {on Hypotenufè AE fera moyenne propor- 
tionnelle entre AE , DE. 

Car à caufe de ABq <« BEq t AEq , par 47. 1. e> de D «>>o.f- 
BEq </s D AE , par la propriété de la Parabole , on aura tratlon ' 
ABq DAE -f AEq , &• à caufc de DAE f AEq ®» 

DEA , par 3. 1. on aura ABq * DEA , par confe- 
quent cette analogie » DE , AB :: AB , AE. Ce qu’il fol- 
foit démontrer. 
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n&bt QUESTION V. 

Trouver deux Nombres , dont la différence (oit à 
leur produic en raifbn donnée. 

P Our re foudre cette Que (lion par Géométrie , nous 
la propoferons plus généralement en cette forte s 
Trouver deux Lignes , telles c[ue le Plan fous leur 
différence & une Ligne donnée, foit à leur Reélanglc 
en raifbn donnée. 

’-Pe- On propofe de trou-ver deux Lignes LI x,LE «> y, , 
telles que le Tlan APLI-APLE , fous leur différence 
LI - LE , &• la Ligne donnée AP 1 , foit à leur Rec- 
tangle ELr , comme AO </> r , à AQ* f 

Selon la condition de la Queflton , on aura cette 
analogie , Ix-ly , xy :: r , f , es* par confcquent cette 
Equation lfx-liy rxy , qui e(l un Lieu à l’Hyperbole 
entre fis afymptotes , où le Re Sangle commun efi~ y 
comme l'on connaît par Probl. V. D’où nous wvons ti - 
ré cette conflmSion. 

Con finie. Ayant fait un angle quelconque BAC , &• ayant pris 
fur l'une des deux Lignes AB , AC , comme fur AC , 
la Ligne AD ^ ~ , ou quatrième proportionnelle aux . 
trois Lignes AO , AQ^, AP , tire\ par le point D>2 
f autre Ligne AB , la Tarallele DE « AD , O décri - 
>ve\ du centre A , par le point E , entre les afympto- 
tes AB , AC , l Hyperbole FEG, qui fera le Lieu qu’on 
cherche : de forte que fi I on prend fur l'afymptote AC , 
depuis D a >crs C , un point à / volonté comme K , 
que par le point K , on tire à l'autre afÿmptote AB » la 
parallèle Kl , O par le point 1 , a l'afymptote AC , la -j 
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far aile le HI , les deux Lignes LE , LI , représenteront f. % 
les deux Nombres qu'on cherche , ce fl k-dire que le Rec- 
tangle APLI - APLE , fera au Rectangle ELI , comme 
AO , à AQ^ 

far puifque far la Nature de t Hyperbole , on a cette ’ 
analogie , AK , AD :: DE , Kl , ou AK , AD ::AD, 

Kl , a caufe de DE « AD , par la conftruftion y en di- 
'znjànt on aura celle cy , DK , AD :: AD -Kl , Kl , 
ou LI , AD :: LE , Kl , e> en permutant on aura celle- 
cy y LI , LE :: AD , Kl , en di<-vtfant on aura celle - 
cy y U , LI-LE :: AD , AD-KI , ou U , LI-LE :: 

AD , LE , cy* par confcquent ADLI-ADLE ELI. 

Ce fl pourquoy on pourra faire cette analogie , ADLI- 
ADLE , ADq n ELI , ADq , c fi k la place des 
deux premiers termes ADLI-ADLE , ADq , dont la 
hauteur commune eft AD y on met leurs bafes LI-LE , 

AD y qui font en même raifon , par i. 6. on aura cette 
autre analogie , LI-LE, AD:: ELI , ADq , O donnant 
aux deux premiers termes LI-LE , AD y la hauteur com- 
mune AP , on aura celle-cy > APLI -APLE , APAD :: 

ELI , ADq , en permutant on aura celle cy , APLI- 
APLE , ELI :: APAD , ADq , & à caufe de la hau- 
teur AD , qui efi commune aux deux derniers termes 
APAD , ADq , on aura celle- cy , APLI -APLE, ELI:: 

AP , AD , zr fi au lieu des deux derniers termes AP , 

AD , on met les deux AO , AQ^, qui font en même 
raifon > par la conflruElion , on aura cette derniere ana- 
logie y APLI - APLE , ELI :: AO , AQ^ Ce qu'il faloit 
démontrer. 

Nous a<-uons donne dans notre Diophante plufeurs 
folutions de cette dilue (lion en nombres , entre lefquilles 





«Fig. 


Lituà l'i 
iiplc. 


«.F'g. 
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U folution fui'vante efl la p lus Jim pie O la plus gène* 
raie de toutes. 

- ibf ib f 

» -jl-bf » aftbi * 

Si r M i , e>f« 6 que C on fuppofe a </> i , c** 
b -» i , Us deux Nombres qu'on cherche , feront 6 , O 
y? l’on fuppofe a«"i, & b « 3 , /.J Nombres fe- 
ront u , 4 . J in fi des autres , pourvu que b foit moin- 
dre que 7 . 

QUESTION VI. 

Décrire fur une baie donnée unT riangle, tel que la fem- 
L me desQuarrez de Tes deux cotez foit égale a la fem- 
me des Quarrez de la bafe donnée & de fa per- 
pendiculaire, qui tombe de l’angle oppole. 

O N propofee de décrire fur la bafe donnée AB , le 
Triangle ABC , en forte eue la femme des J^uar- 
re^des deux côteo^ AC , BC , feu égale à la femme du 
Ghtarré de la bafe donnée AB, O* du «4J narre de fit per- 
pendiculaire CD. 

Si C on fùppofe • • • AB '** a.' . 

CD -A-.- • « 

AD '-y . .. V;- 

Cn-.aura BD *-* a -y. 

ACq***tj!7- ' ‘ 

BCq m xx t yy-wy t **■ 

CP* 'arce que I on 'veut que la femme des jQuarres^~ 
CA , CB , foit égale à .celle des J^uarre^ AB , CD , 
on aura cette Equation , ixx t iyy - ray f aa <* xx t aa, . 
ou yy - ay « _ r xx , qui efl un Lieu à une Ellipfe don- 
née j dont un Diamètre ejl a., &• feon * "Paramétré -efe 


'v 
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ia , cefl pourquoy le fécond Diamètre fera Riaa , com- 
me l'on connoic par Piobl. III. d'où nous a'vons tiré 
cette conflruEîion. 

Tire^par le point E , milieu de la bafe donnée AB , 
à la même Ligne AB , la perpendiculaire FG , dont la 
longueur fe terminera en cette forte. Ayant pris fur la 
perpendiculaire FG , les deux Lignes EH , El , égales 
chacune à AL , ou à BE , mene^la droite AI , faites 
les Lignes EF , EG , égales chacune à cette droite AI , 
pour décrire des deux Foyers H, J } àl entour des deux 
axes AB , FG , une € lit g fi , qui fera le Lieu qu on cher- 
che : de forte que fi on prend fur -fi circonférence un point 
à <-u olontê » comme C,pour le fommet du Triangle ABC, 
ce Triangle ABC , [attifera à la JsLeflion , cefl a- dire 
que fi du point C , on tue fur la bafe AB , la perpendi- 
culaire CD , la fomme ACqt BCq fera in ale à ta fem- 
me ABq t CDq. 

Car puifque le Tarametre de f Ellipfe efl double de 
fin Diamètre AB , par la conflruEîion on aura iADB * 
CDq , par la Nature de l’Ellipfe , es* ajourant ADq } 
BDq , on aura ces deux Equations , iADB f ADq 
*• ACq , zADBt BDq * BCq , dont la femme don- 
nera cette troiftimc Equation, lADBf ADq t iADB^T 
BDq “ ACqf BCq , . e> à caufe de iADB CDq , 
comme il a eflé démontré , O de ADqt zADBt BDq 
ABq , par 4. i. on aura CDq t ABq ACq | BCq. 
Ce qu'il faloit démontrer. 






Construire un Lieu à la Ligne droite. 


L 


Es Equations qui donnent des Lieux [impies , 
ou des Lieux à la Ligne droite, Ce peuvent tou- 
reduire à l'une des quatre formules fuivantes ; 

y * v • 
y " r t c 

y * •“ - f > 

Pour conftruire le Lieu de la première Equation , 
Eq*uo* r ‘y w " , fùppofons que du point fixe A , il parte la Li- 
7. f«*. gne indéterminée AB ^ & que l'angle des deux 

Lignes inconnues, a- ,y, (bit égal au donné CAD. Sup- 
polons encore que de l'extrémité B , de la Ligne indé- 
terminée AB -> a- , il parte la Li^ne indéfinie BE * 
jy,en forte que l’angle ABE foit égal au donné CAD. 
Cette Ligne BE ^ y fera terminée en E , de quelque 
grandeur que foit la Ligne AB ^ .v , par la Ligne Lo- 
cale AG , qu'on tirera en cette forte. 
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A caufc.de la fraction ~ ^ y y on a cette analogie, conftmc 
b , a :: x ,y , qui fait connoiltre que les quatre Li- & 
gnes b t 4 y x ,y , font les cotez homologues de deux 
Triangles femblables , &c que par confcquent l’angle 
des deux premières b , a , eft égal à celuy des deux 
dernieres x , S i donc on prend fur la Ligne indé- 
finie AB x , la Ligne AF -> b , & que par le point 
F , on tire à la Ligne AD , la parallèle FG ^ a , la 
droite AG fera le Lieu de la première Equation 

y - “• 

Car fi fur cette Ligne AG, on prend tel point que Dcmooi; 
l’on voudra , entre A , & G , ou airdclà de G , com- tr “ lon ’ 
me E , & que par ce point E on tire à la Ligne AD , 
la parallèle EB , en lùppofant AB *-> x , & EB y , 
on aura dans les deux Triangles lemblables , ABE , 

AFG , cette analogie , AB , BE :: AF , FG , ou x , 
y :: b , a , & par confequent cette Equation , ax *■» 
by , ou y h 7 , qui clt la même que la propofee. 

Pour conftruire le Lieu de la deuxieme Equation , Dcmiéme 
y * % t c , fùppofons que du point fixe A , il parte la E< s“ “îg?* 
Ligne indéterminée AB que l’angle des deux 

Lignes inconnues x , y , loit égal au donné CAD. 
Suppolons encore que de l’extremité B de la Ligne 
indéterminée AB x , il parte la Ligne indéterminée 
BE -> y , en forte que l’angle ABE (oit égal au donné 
CAD. Cette Ligne BE y , fera terminée en E par 
la Ligne Locale HK , que l’on tirera en cette forte. 

Conflrcc. 


gués de deux Triangles lemblables , & que par con- 


Si 1 on fuppofe la fra&ion £ ^ ^ , on aura cette ( 
analogie , b , a :: x , ^ , qui fait connoitre que les 

x , ^ , font les cotez homolo- 


quatre 


Lignes b , a 


.«..Sfr 
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fequenc l’angle des deux premières b , a , eft égal à 
cefuy des deux dernicres x , Si donc on prend lùr 
la Ligne indéfinie AB -, x , la Ligne AF * b , 6 c que 
par le point F , on tire à la Ligne AD , la parallèle 
FG ^ 4 , en joignant la droite AG , on aura lur la Li- 
gne BE , la Ligne BI *, ^ % , à laquelle on doit a- 

joûter la Ligne IE w c , parce que dans l’Equation il 
y a ^ t c > mais comme le point B n’eft pas détermi- 
né , recourons au point fixe A , & prenons fur la Li- 
gne AD , la Ligne AH c , & tirons par le point H, 
a la Ligne AG , la parallèle HK , qui fera le Lieu qu’on 
cherche , & la démon fixation s’en fera comme aupa- 
ravant. 

Pour conftruirc le Lieu de la troifiéme Equation , 
y * ~-c, on fera une confirudlion lcmblable a la pre- 
cedente , excepté cju'il faut ôter de la Ligne BI * 
la Ligne IE ^ c , a caufe de *J - c , c’elt-i-dire qu’il 
faut prendre lur la Ligne AD prolongée en bas t la 
Ligne AH * c , & la Ligne LK lcra le Lieu qu’on 
cherche , & ia démonllration s’en fera de la même 
façon. 

Pour conftruire le Lieu de la quatrième Equation, 
y -, c * i 1 , on fera une confiruélion lcmblable à la pre- 
.io. Fi 6 . cedente , excepté qu’il faut ôter de la Ligne IE c , 
la Ligne BI w £ , à caufe de c-“, c’elLà-dire qu’il faut 
tirer en bas au deflous de la Ligne AB x , la Li- 
gne BE y , en forte que l’angle ABE des deux Li- 
gnes indéterminées foit égal au complément à 180 de- 
grez de l’angle donné CAD , & la Ligne HL fera le 
Lieu qu’on cherche , 6 c la démonflration s’en fera.de 
* la même façon. 


Troifiésie 

Equjtion. 

>•% 


Qiilriém! 

Equirion. 


PROBLEME II. 
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PROBLEME IL 
' Confiruire un Litu au Cercle. 

Comme les Equations qui donnent des Lieux au 
Cercle , peuvent arriver en plufieurs manières diffe- 
rentes , & qu’il fèroit trop long de les rapporter icy 
toutes, nous donnerons feulement icy quelques exem- 
ples, qui pourront fèirvir à proportion pour lafolution 
<les autres, en commençànt par les plus fimples. 

Propofôns donc premièrement ce Lieu au Cercle , ft emiet 
yy h aa - xx. Puifque aa-xx eft la différence de deux Excir P le ^ 
Quarrez , elle eft produite par la fomme a t*,&par 
la différence a-x de leurs cotez : & puifque le Rec- 
tangle fous a x Sc a- x-, fçavoir aa-xx , eft égal au 
: Quarréj^ , on doit confiderer la quantité înconucjy , 
‘Comme une ordonnée au Diamètre d’un Cercle, dont 
le rayon ou deiny Diamètre eft a : & puifque a t x-> 

•4 -x , font des Lignes , la quantité inconnue x , doit 
être en ligne droite avec la connue a, Sc elle doit re- 
prefenter la partie du Diamètre comprife entre le cen- 
tre Sc l’ordonnée. 

C’eft pourquoy fiippofons que du point fixe À , il tio < ; onftrile ‘ 
parte la Ligne indéterminée AB <-> x , Sc que de Ion »• Kg. 
extrémité B , il parte la Ligne indefinie BE *y , en 
forte qüe l’angle ABE foie droit , car s’il ’n etoit pas 
droit , au lieu d’iln Cercle on auroit une Ellifft. Parce 
que la Ligne AB *,n’eft pas fi grande que le rayon 
AC ^ a , à caufè de a-x, prenez fur cette même Li- 
gne AB ^ x , prolongée , d’un côté la Ligne AC a , 

& de l’autre côté la Ligne AD a , pour avoir BC h. 

E> 
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DB *■» 4t* > & parce que le Reétanglé 
DBC , ou ad -xx , eft égal au Quarréj? , on connoît 
que la quantité inconnue y , cil moyenne proportion- 
nelle entre DB , BC , ou entre a t x , a - x. Ainfi la 
perpendiculaire BE , doit être prife pour l’indetermi- - 
néej,&: elle fera terminée en E, par la circonféren- 
ce d’un Cercle décrit du centre A, par les extremitez 
C y. D , du Diamètre CD. Ainfi cette circonférence 
fera le Lieu de l’Equation propolee ,yy <-> aa-xx. 

Demonf- Car fi l'on prend for cette circonférence un point 
tel que l’on voudra , comme E , & que l’on en tire 
fur le Diamètre BC , la perpendiculaire EB , comme 
nous avons fuppofé AD , ou AC <■* 4 , fi Ion foppofe 
AB * .v , & BE h y , on aura DB 4 1 x , & BC «■» 

4 - x , & parce que le Reétangle DBC eft égal au Quar-< 
ré BE , par la propriété du Cercle , on aura cette E- 
quation , yy * aa-xx , qui eft la même que la propo- 
se. 

secoua Propofons maintenant ce Lieu au Cercle ,yy hx- 
ïwmpie. ^ ^ ou xx _i x „ „j yy. ft en faut premièrement ôter le 
fécond terme, pour la rendre de même forme que la 
precedente,en iuppolant x <-> ^ f -} b , & vous aurez cet* 
autre Lieu au Cercle , ^ ^ ~ bb. -yy , duquel on tire- 
ra aifement une conftruétion par un railonnemenr 
femblable au precedent. C’eft pourquoyilfoffit de re- 
u. Fig. g ar< ^ er l a Figure , & icy les noms de chaque Ligne , , 
qui fervironc tant pour la conftruétion que pour la; 
démonftratioa 


AB xv. 
BE *y. 
AD H tu ; 
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AC *i b *» CD. tu Kgi 

BD <1 ÿ -jt. 

BC »■* ^ #— ; è. 

Propofons encore ce Lieu au Cercle ,ÿy-bÿ * ïx- 
xx. II en faut premièrement ôter les féconds termes , 
en fùppofant y w ^ b, & * ^ «t r c P our avo ^ cec 

autre Lieu au Cercle , ^ s k -~? - au , ou ^ *> mm - au , 
en fùppofant bb p-' ^mm , duquel on tirera aifemenc 
une conftru&ion à l’imitation de la precedente. C’eft 
pourquoy il vous fùffira de regarder la Figure, & icy 
les noms de chaque Ligne. 

AB w» x. 

BE * y. 

DF - A 

AD 

AC s c. 

’AF v, m •-» -K.bb^a. 

BC ^ c-x. 

El 

FI x - 7 c *» ». 

B C^y-b. 

PROBLEME lit 

' m ' ^ 

Confbruire un Lieu à f Ellipjè . 

• Comme les Equations qui donnent desLieuxàl’EI- 
lipfe , peuvent arriver en plufieurs manières differen- 
tes , & qu’il feroit trop long de les expliquer icy tou- • 
tes , nous donnerons feulement quelques exemples des 
cas les .plus difficiles, en commençant par les plus faci- 
les, pour pouvoir à leur imitation refoudre les autres. 

Di J 
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s«niiei Propofons donc premièrement ce Lieu à l’Ellipfe ~ 
xx .h 44 ” . Pour conftruire. cette Ellipfe , vous con- 
fidererez que la nature d’une Ellipfe étant telle , que 
le Diamètre eft à Ion Paramétré , comme le Reéban- 
gle fous les parties du même Diamètre eft au Quarré * 
ae l’ordonnée correfpondante , & que reduilant l’E- 
quation propofee, x* * 44 '^ y , en proportion on a 
cçtte analogie , b , c :: 44 - xx , yy , on doit confide- . 
rer les quantitez b , c , comme deux termes homo- 
logues au Diamètre & à fon Paramétré , & alors le 
Reétangle aa-xx j dont les cotez font afx,a-x , 
fera le Reélangle des deux parties du Diamètre , lefi. 
quelles par confequent feront .4 1 *., a -x ,âc le côté 
y du Quarré fera l’ordonnée correfpondante à ces 
deux parties. C’crt pourquoy il faut comme dans le 
Cercle, que le demy Diamètre foit 4 ,& que fà par- 
tie comprife entre le centre Sc l’ordonnée foit x. 

Conftrut Suppofons donc que du point fixe A il parte la Li- . 

'T. Fig. g ne indéterminée AB ^ x , & parce que cette Ligne 
n’eft pas fi grande que le demy Diamètre 4 , à eau- 
fe du côté precedent 4 -x , prenez fer cette mêmcLi- . 
gne AB x , prolongée dç côté & d’autre les Lignes 
AC ; AD , égales chacune à la quantité, connue a , 

( jour avoir BC «■* a - x , & DB ^ 4 t x. Et parce que 
es deux quantitez inconnuës x , y , doivent faire un , 
angle donné , feppofons que de. l’extremité B , de la' 
Ligne indefinie AB x , u parte la Ligne indetermi- . 
née , BE h y , en forte que l’angle ABE feit égal au . 
donné. Apres cela décrivez du centre A , à l’entour - 
du Diamètre CD , une Ellipfe , dont le Diajnetre . 
CP foit à fon Paramétré CG , comme b à c, & donc „ 
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lés ordonnées au même Diamètre CD /Toient parai- *4. F*, 
leles à la Ligne BE, & cette Ellipfe ainfî décrite fera 
leXieu de l’Equation propofée xx aa- b -U-. 

Car fi l’on jsrend fur la circonférence de cette El- c 

lipfè un point a volonté , comme E , & qu’on en tire “«“"T 1 * 
au Diamètre CD , l’ordonnée EB , comme nous avons 
fait AC .«■» a , & AD a , fi l’on fùppofé AB * x , ôc 
BE *.j y , on aura BD * af Xi ôc BC *a-x, 5c parce 
que le Diamètre CD eft à fon Paramétré CG , com- 
me b à c y par la conftru&ion, & que cette raifon eft 
égale à celle du Re&angle DBC , au Quarré BE , 
c'elU-dire à celle du Rectangle aa-xx, au Quarré^’ 
par la nature de l’Ellipfè , on aura cette analogie, b y 
c " 44 - xx y yy , & conféquemment cette Equation , 
byy h <uc -exx , ou xx h 44 : 5 a y qui e ft la même que 
la propofee. 

Propofons ce Lieu à l’EUipfe ** t dx h 44 - ta. . H I c Droii<me 
faut premièrement réduire a un de même forme que Extmple - 
le precedent , en ôtant le fécond terme , lçavoir en 
fuppofant x h d , pout avoir ce Lieu réduit , ^ * 

> ou en fùppofant aa f 

■~dd ^ mm. Si l’on fait dans ce Lieu réduit un rai/on- 
nement femblable au precedent , on connoîtra que 
1 e’ demy Diamerre de l'EUipfè eft w , ou R <<M f • dd y 
& que ce Diamètre eft à fon Paramétré comme b à c. 

D’où l’on tirera aifement une conftruéhon : c’eft pour- 
quoy je me contenteray de vous donner feulement la 
conftruétiôn toute faite , & icy les noms de chaque 
Ligne , qui férviront tant pour la conftru&ion que pour 
la démonftration. .. 


Fig. 


Antre cori. 
ftxuflion. 
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AB *•> x. 

BE *y. 

AC" 

CF m " R. 44 t ~ dd «1 CG. 

FG *1 un *» R. 444 1 dd. 

BC " 

BF *» j*:£ 

BG >-> m-% 

Diam. Tarant. :: b , c. Tarant. " t 2 .’ 

On peut trouver une autre conrtru&ion , en redui- 
lànt la dernicre Equation ^ w mm , en celle-cy , 
yy " ~ - , qui nous fàit connoître que le demy Dia- 

mètre de l’Elliple elt R ou R. f ts> & que le Dia- 
mètre doit être à fon Paramétré , comme c a Z», & de 
plus que la partie du Diamètre comprife entre le cen- 
tre & l’ordonnée doit être y. Ainlî en failànt un railon- 
nement lêmblable au precedent, on trouvera ailement 
une conftruétion. C’eft pourquoy pour ne pas dire plu- 
fïeurs fois la même choie , je me contenteray de vous 
i«.Fig. donner fimplement la Figure, & icy les noms de cha- 
que Ligne qui ferviront , tant pour la conftruéUon f 
que pour la démonftration. 

AB w, y. 

BE v, x. 

AC *■* “d 

DE ^ 

m *■* R. aa t '-dd. j v A 

CF " R^ m / 

DFv,Ri^f^ 

DGhR»-;. 


V"* 


/ 
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FG *•> R-üp. 

Diata. "Param. :: c , b. Taram. V* R 4 brr.ni ^ 

Propofons « Lieu à ltllipfe , XX -J X „ n lc Trattat 
faut premièrement réduire à un de même forme que Elemple - 
le premier , en ôtant les féconds termes , fçavoir en 
iuppolant * ~d , pour avoir cette autre Equa- 
non , OUJ yy^. „ JqQ 

Ion otera encore le fécond terme, en fuppofantjy „ 

® t rb > P our avoir ce Lieu réduit , ^ ^ t ~dd 

ou mm - if , en fuppofant J - f ~ Ü s fai- 
lant dans ce Lieu réduit un raifonnemenr femblable 
au precedent , on connoîtra que le demy Diamètre 
de lElhpfe eft w,ou R. dd , & que le Diamè- 
tre elt a ton Paramétré , comme b à c. 

Ceft pourquoy fuppofons que du point fixe A , il Ccft™. 
parte la Ligne indéterminée AB «•> * , de laquelle iT iOD v 
faut oter la Ligne AC h f d , pour avoir BC >■> :? à 7 6 
caufe de x *■» [-d : & parce que les quantitez in- 

connues x j , doivent faire un angle donné, fuppo- 
lons que de 1 extrémité B , de la Ligne indefinie AB 
- ^ il parte la Ligne indéterminée BE en forte 
que 1 angle ABE , toit égal au donné. Il faut ôter de 
cette Ligne BE ^ , la Ligna BH w J , pour avoir 
EH , a caute de a : mais comme lé point 
B , n elt pas déterminé , tirez du point fixe A , à la 
Ligne BE , la parallèle AD “ , &c par le point D 
a la Ligne AB , la parallèle DH , car ainfi en quel- 
que Lieu que toit la Ligne BE , vous aurez toujours 
EH -jr H, ou EH ^ a , & DH <■» x. Ainfi les deux 
quanntez ^ , «, du Lieu réduit f cront 

reprefentees par les deux Lignes BC,EH,& comme 
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17. Kg. leurs excremitez ne fè joignent pas , car elles doivent 
toujours faire un angle donné , on tirera par le point 
C , à la Ligne BE , la parallèle CO , & on prendra 
OH pour ^ , parce qu elle eft égale à BC. Et parce 
que par le Lieu réduit ^ * mm - — , on connoit que 
^ , ou OH , eft la partie du Diamètre terminée par le 
centre & par l’ordonnée-,' il faut que le Diamètre de 
l’EUipfè foit fur la Ligne DH , & que (on centre foit 
au point O. Si donc on prend fur la Ligne DH , de 
côté & d’autre les Lignes OF , OG , égales chacune 
à m , on aura le Diamètre FG , à l’entour duquel on 
décrira une Ellipfe , dont le Diamètre foit à fon Para- 
métré comme b , à c ,& dont les ordonnées foient pa- 
rallèles à la Ligne BE,& cette Ellipfe ainfi décrite fe- 
ra celle qu’on cherche., & la démonftration s en fera 
comme auparavant. 

Ojutriiiue Propofons ce Lieu à l’Ellipfo , yy ' ~J ^ *a *^f x . U le 
Exemple. f âuc premièrement réduire ^ une autre de même for- 
me que le premier , en ôtant le fécond terme , fçavoir 
en fuppofant^ ^ pour avoir cet autre Lieu fans 
fécond, terme , ^ * aa- , ou ^ w m - 

ou ^ h aa -~. t en fùppofànt - 4 jbjf f tdd ^-~m y & 

4 <# " "■ .. 

Co cftiac. Ce Lj eu étant ainfi réduit , foppofons que du point 
it. fig- fixe A , il parte la Ligne indefinie AB '■>*,& que de 
fon extrémité B il parte la Ligne indéterminée BE 
*■* jy,en forte que l’angle ABE foit donné. Il 'faut ôter 
de cette Ligne BE la Ligne BH ^ , pour avoir 

EH <0 ^,à caufc dcj’.^ <-> ^ Mais parce que le point 
B,n’eft pas déterminé , prenez la Ligne AC x/ , fur 
la ligne indefinie AB w & menez par le point C,' 
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a la Ligne BE , la parallèle CD «•> d. , car ainfi me- 
nant la droite AD , ôc la prolongeant jufqu a ce qu’elle 
coupe la Ligne BE , en H , en quelque Lieu que foit 
cette Ligne BE , on aura toujours BH «■* f* , a caufo 
des Triangles fomblables ACD , ABH , & confoqucm- 
ment EH «-> Et parce que dans le Triangle ACD , 
on connoît outre les cotez AC , CD , l'angle C , le 
troifiéme côté AD fera aufli connu, & fi on le nom- 
me r , on aura AH >i £ -, Ainfi les deux quantitez in- 
déterminées x , ^ , du Lieu réduit ^ ^ aa. - feront 

reprefentées par les deux Lignes AB , EH , & parce 
que leurs extremitez ne Ce joignent pas , on prendra 
AH pour AB : mais comme AH n’efl: pas égale à AB , 
fi Ion change AB en AH , c’eft-à-dire .v en on 
doit aufli changer le Lieu réduit ^ 44-^—, ou "Jji 

xx y en un autre conforme à la valeur " de 
AH , fçavoir où au lieu du Ample Quarré ** de la 
Ligne AB il y ait le Quarré ^ de la Ligne AH 
- f' , en le multipliant par le Quarré ^ , car ainfi on 
aura cet autre Lieu réduit , qui ap- 

partient à une Ellipfo,dont le Diamètre eft à Ton Pa- 
ramétré , comme nrr à 4 ffm , car en reduilànt ce 
Lieu en proportion , on a cette analogie , nrr , \ffm :: 
7S7; " Tr > qui fait connoître que R , ou , ou 
AH efl: la partie du Diamètre entre le centre Sc l’or- 
donnée } & comme l’ordonnée elt EH , il faut que 
le Diamètre de l’Ellipfo loit fur la Ligne AH , & que 
le centre fbit en A. Après quoy le refle fora facile à 
achever , en confiderant les noms des Lignes que 
nous avons icy ajoutez. 

E 


1*. Fg. 


t 
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i*. Fig. AB <-> x- 

BE w y. 

EH *- 
AC * z /: 

CD ^ d~ 

AD *» r. 

AHw 

BH w xf. 

af-r^:' 

FH-RStn- 


CiDquiémt 

Exemple. 


GH - R=-=. 
m w 4 bff-cdd . 

» ** qcff. ’ • 

Dm». "Parant. :: »rr , 

Propofons ce Lieu à l’Ellipfè ,yyf~r " 4 .**^. II ! 
le faut premièrement réduire à un de même forme 
que le premier , en ôtant le fécond terme , fçavoir en 
fuppofànt premièrement y *■> , pour avoir cet au- 


rd-*i2 - x bfTxx 


tre Lieu ^ -> 4* - =? t , ou ^ 4* t , ou 


5^ ax- —y en fuppofànt cdd-ajbjf s m ,6c 4 cjf <-> n 
comme auparavant , ou bien encore xx-’j* <-» 

& en fuppofànt derechef .*• *> «t pour avoir ce 
dernier Lieu réduit au * — * “ . 

Conftmc. Ce Lieu étant ainfi réduit , fuppofons que du point 
j». Rg. fixe A , il parte la Ligne indefinie AB *■» x , & que de 
fon extrémité B , il parte la Ligne indéterminée BE 
*y , en forte que l’angle ABE foie donné. Il faut 
ajouter à cette Ligne BE *y , la Ligne BH -> £,pour 
avoir EH «*> à caufe de y «■» Mais parce que 
le point B n’eft: pas déterminé , faites AD «* 2 f, & 
menez par le point D à la Ligne BE ,.la parallèle DO 
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^ a? , car ainfi menant la droite AO , & la proion- i,.Fi g . 
géant jufqu a ce quelle coupe la Ligne BE aufti pro- 
longée en H , en quelque Lieu que (bit cette Ligne 
BE , on aura toujours BH w £ , à caufe des Trian- 
gles femblables ADO , ABH. Nous avons donc EH 
*1 qui eft une des quantitcz inconnues du Lieu ré- 
duit aa & pour trouver l’autre , qui eft a , 

parce que nous avons feppofe x-£ <-* « , il faut ôter 
de AB ^ x , la Ligne AC <■* ^ , pour avoir CB «> a , 

Sc 11 l’on tire par le point C , à la Ligne BE , la pa- 
rallèle CI , & que l’on nomme r la Ligne AO , on 
aura IH rf, à caufe des quarre Lignes proportion- 
nelles , AD , AO , CB , IH. Ainfi les deux quantitez 
indéterminées a , du Lieu réduit uu «-> , fe- 

ront rcprefentces par les deux Lignes EH , BC : & 
comme leurs extremitez ne fe joignent pas , on pren- 
dra IH pour BC. Mais comme IH n’eft pas égalé à 
BC , fi l’on change BC <-> « , en IH «■» ff , il faut aulfi 
changer le Lieu réduit <-> , en ccluy-cy , 

* S - 7^ qui appartient à une Ellipfe , dont le 
<lcmy Diamètre cil , & dont le Diamètre eft à 
/on Paramétré comme nrr à 4 f}m , car en reduilant le 
dernier Lieu réduit =£■ <0 en proportion , 

on a cette analogie , nrr , 4 jfm :: ^ , qui 

fait connoîtrc que % , ou IH eft la partie du Diamè- 
tre entre le centre & l'ordonnée , & comme l’ordon- 
née eft EH , il faut que le Diamètre de 1 ’Ellipfe (bit 
iùr la Ligne IH , & que le centre {bit en I , &c. 

Propofens encore ce Lieu à l’Ellipfe ,yy tg) 1 - ^ 
aa- Il le faut premièrement réduire en un de me- Exemple, 
me /orme que le premier , en ôtant les feconds ternies , 

Eij 
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fçavoir en fuppofanupremierementjy ^ ^ - f g t rï > P 01 * 
avoir cet autre Lieu , -^~Trt ^ t ou 

«f > ou JK-ff - "* 


.r » 


en fuppofant cdd-^bff * -m , 4 cff * » , & f 4* 
«n pj > , ou bien encore **-{- - =“■ ' “ > & en fup- 

polant derechef * <■» « - 2 g; , pour avoir ce Lieu fans 
fécond terme , ou ^ t ' îs > ou uu *'» M ' îr > 


10. F.g. 


en fuppofant " W 

Conftwc Ce Litu étant ainfi réduit , fùppofons que du point 
fixe A , il parte la Ligne indefinie AB ^ x , & q ue de 
(on extrémité B , il parte la Ligne indéterminée BE 
*^,cn forte que l'angle ABE loit donné. Il faut ajoû- 
tcr à la Ligne AB - la Ligne AG ^ ^ , pour avoir 
CB *» « , à caufe de * * «-?£. Il faut aufli ajoûter à 
la Ligne BE y , la Ligne B N — g, pour avoir EN 
7- g , & en ôter la Ligne NH 7* , pour avoir 
EH ^ à caufe de y «■* 7g 1 7 • Mais parce que le 
point B n’eft pas déterminé , tirez par le point C à la 
Ligne BE , la parallèle CD 7 g , & par le point D , 
à la Ligne AB , la parallèle DN <-> « } pour avoir EN 
h y t -f £• Tirez encore par le point A a la Ligne BE, 
la parallèle AL *» ~ g , & ayant fait la Ligne LI * if, 
tirez par le point I,a la Ligne BE , la parallèle IK d, 
car ainfi menant la droite LK , & la prolongeant juf- 
qua ce quelle rencontre la Ligne EB en H , en quel- 
que Lieu que foit cette Ligne EB , on aura toujours 
NH , & confèquemm:nt EH *■» Enfin prolon- 
gez la même Ligne LK , jufqu 'à ce quelle rencontre 
la Ligne CD auffi prolongée en O , par où vous mè- 
nerez à la Ligne AB la parallèle OM «-» ». Et parce 
que le côté LK du Triangle LIK , eft donné , fi on 
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le nomme r , on aura OH ^ l* à caufe des Trian- «>. r 6 . 
gles femblables LIK , OMH. Ainfi les deux quanti- 
tez indéterminées ^ , a , de l’Equation réduite , uu 
qq- "*r, feront reprefentées par les Lignes EH,OM; 

& comme leurs extremitez ne fe joignent pas , on pren- 
dra OH pour OM , ou £ pour « , & '■!£■ ^ ^ -sjs, 
ou H Vir ' ^ pour au ^ qq- n -£, où l’on void que 1 
ce dernier Lieu appartient à une Elliplè , dont le Dia- 
mètre eft à Ion Paramétré , comme nrr à 4 .jj'm , &c. 

PROBLEME IV. 

Conjbuire un Lieu À U Tardbole. 

Les Lieux qui appartiennent à la Parabole , fc peu- 
vent tous reauire à l’une des quatre formules fui- 
vantes. 

y~y <■> ax 
yy <•. Ax-\bb. 
yy* dx-bb. 
yy bb-dx. 

Pour conftruire le Lieu de la première Equation , TmlL ^ 
yy * ax , fuppolons que du point fixe A , il parte la Eq“ ,ion - 
Ligne indéterminée AB ^ *• , & que de fon extremi- llF ' 8 ' 
té B il parte la Ligne indéfinie BE *■, y , en forte que 
l’angle ABE foit donné. Puifque le Quarré yy de la 
Ligne BE «■» y , eft égal au Re&angle ax , on la doit 
confiderer comme l’ordonnée dans une Parabole , & 
la Ligne AB .* , comme la partie du Diamètre com- 
prife entre le lômmet & l’ordonnée. D’oùillïiitque le 
Diamètre de cette Parabole eft fur la Ligne AB , & que 
le fommet eft en A , & de plus que le Paramètre eft a! 

Eiij 
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Conftruc Si donc on décrie fur le Diamètre AD , une Para.' 
t! “; F]g bole , dont le Paramétré AC a ,& dont les ordon- 
nées loient parallèles à la Ligne BE , cette Parabole 
ainfi décrite fera le Lieu de l’Equation propoféc y y 

«-> rf.Y. 

DcmoaL Car fî on prend fur la circonférence de cette Pa- 
mtwo. ra b 0 i e un point à volonté , comme E , & qu’on en 
tire fur le Diamètre AD , l’ordonnée BE $ comme 
nous avons fait AC >•» a , fi l’on fappofè AB u x , & 
BE «n y , parce que le Reélangle CAB efl égal au Quar- 
ré de l’ordonnee EB , par la nature de la Parabole , 
on aura cette Equation ,yy ^ *x > qui efl la même 
que la propofee. 

Dratiime Pour conftruire le Lieu de la féconde Equation ; 
yy ^ bb , fappofons que du point fixe A , il parte 
la Ligne indéfinie AB >■> x , & que de fon extrémité 
B , il parte la Ligne indéterminée BE ^ y , en forte 
que l’angle ABE foit donné. Puifquc le Quarréjy? de 
la Ligne BE * y , eft égal au Reéiangle ax-\ bb, donc 
les cotez font <*,.*• f 7 ,on la doit confiderer comme 
l’ordonnée dans une Parabole , Sc le côté x t “ com- 
me la partie du Diamètre entre le fbmmet & l’or- 
donnée , & par confaquent l’autre côté a comme le 
Paramétré. Mais pour avoir la partie * t ~ 5 il faut ajou- 
ter à la Ligne AB ^ x , la Ligne AC ~ . 

Troifiêmc Pour conftruirc le Lieu de la troifiéme Equation ; 
£ ^fcg"‘ yy * ax-bb , on fera une conflruétion fèmblable à la 

{ >recedente , excepté qu’au lieu de prendre AC -> 7 , 
ùr la Ligne AB , prolongée vers A , il la faut pren- 
dre far la même Ligne AB , depuis A vers B , pour 
avoir BC h x - 7 , à caufe deyy * *x -bb. 
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Pour conftruire le Lieu de la quatrième Equation , ^ ^ 
yy b b - ax , on fera une conftruéiion tout-à-fait fèm- Equnon. 
blable à la precedente , mais il faut concevoir AC M ' F ' B ‘ 
plus grande que AB , à caufè deyy * bb-ax. 

Nous avons dit que tous les Lieux à la Parabole 
peuvent être réduits à l'une dçs quatre formules pre- 
cedentes , & pour vous le faire voir , nous ajouterons 
icy les exemples (divans. 

Propolons ce Lieu à la Parabole ,yy *f ay >■> bx'—aa. Prfmi « 
Il en faut premièrement ôter le fécond terme, en fùp- E,en,ple ' 
pofànt y «■. a , pour avoir cet autre Lieu fans fé- 
cond terme , bx , qui eft de même forme que 
le premier des quatre precedens. 

C’eft pourquoy (uppofons que du point fixe A , il tio < ^ Bnan,c ' 
parte la Ligne indéfinie AB w x , & que de fon ex- * î Fi s- 
tremité B , il parte la Ligne indéterminée BE en 
forte que l'angle ABE , foit donné. Il faut ajouter à la 
Ligne BE * y , la Ligne BD *■> pou ravoir DE <-> 

à caufe de y - *■> ~a : mais comme le point B , n’elt 

{ >as déterminé , tirez du point fixe A , à laLigne BE , 
a parallèle AC ^ ~ 4,6c du point C,à la Ligne AB , 
la parallèle CD , car ainfî en quelque Lieu que foit la 
Ligne BE , on aura toujours ED ^ ^ & comme fon 
Quarré ^ eft égal au Reétangle bx , on connoît aife- 
ment qu’il faut décrire par le point C , fiir le Dia- 
mètre CD , une Parabole , dont le Paramètre CF ^ b, 

&dont les ordonnées (oient parallèles à la Ligne BE , 

& cette Parabole ainfi décrite fera le Lieu qu’on 
cherche. 

Propofons ce Lieu à la Parabole , y-ay >•> bx'fcc. Deuxième 
lien £iut premièrement ôter le fécond terme, en fup- tKmple ' 


' 4 o DES LIEUX GEOMETRIQUES. 

pofantj * [ a j P° ur avoir ccc aucre Lieu (ans fé- 

cond terme y ^*bxtcc\ ^,qui cil de même for- 
me que le fécond des quatre precedens , duquel par 
u Rg confequenc on tirera ailement une conftrudion , fur 
tout en regardant les noms de chaque Ligne , qui 
font icy écris par ordre. 

AB *■» x. 

BE - y. 

DE ^ % 

AC- '-a. 

CF - b. 

CG* If*. 

Troifiéirc Propofons ce Lieu à la Parabole , yy - *y - bx 7 ai. 
U en faut premièrement ôter le fécond terme, en fùp- 
pofantjy - f* > P our avoir ce t autre Lieu fans fé- 
cond terme , ^ - bx-\aa , qui eft de même forme 
que le troifiéme des quatre precedens , duquel par 
confequent il féra aile de tirer une conftruéhon , en 
*7- F>g- confiderant la valeur de chaque Ligne , que nous 
avons icy marquée par ordre. 

.. • c? - - ; - AB x. 

BE -jy. 

DE - % 

AC - ~ a. 

CF - b. 

CG «1 ~ : 

Qaitnéme Propofons ce Lieu à la Parabole ,jÿ- iy - cc-liè. 
Exemple, jj en f aut premièrement ôter le fécond terme en fiip- 
pofànt y - s^t t * , pour avoir cet autre Lieu fans fé- 
cond terme , ^ - -aa^ cc-bx , qui eft de même 
forme que le dernier des quatre precedens , duquel 

par 


18. P g. 


Cinquième 


DES LIEUX GEOMETRIQUES. 41 

■par confèquent on tirera aifement une conftruétion , 
par la valeur des Lignes , que vous voyez icy. 

AB w x. 

BE ** y. 

DE -» 

AC" -a. 

FG " b. 

CF"f b t .?• 

Propofons ce Lieu à la Parabole , yy- " cx -~ . £ien . 

Il en faut premièrement ôter le fécond terme, en fup- 
polant y w n, > P our avoir cet autre Lieu fans fé- 
cond terme , ^ <-> ex , qui cft fcmblable à la première 
des quatre formules precedentes. 

C’eft pourquoy fùppofons que du point fixe A , il Conftru 
parte la Ligne indéfinie AB *■* x , & que de Ion ex- îj.F.g. 
tremité B , il parte la Ligne indetermine'e BE ~>y , en 
forte que l’angle ABE , loit donné. Il faut ôter de la 
Ligne BE y , la Ligne BC »> ^ , pour avoir EC 
à caulè dejr fb : mais comme le point B , n’ell 
pas déterminé , faites AD * zb , & par le point D , 
rirez à laLigne BE , la parallèle DF *-> a } car menant 
la droite AF , & la prolongeant jufqu a ce qu elle ren- 
contre en C , la Ligne BE , en quelque Lieu que loir 
cette Ligne BE , on aura toujours BC ~ , & con- 
foquemment EC <-> ^ , à caufe des Triangles fèmbla- 
bles ABC , ADF. Et parce que dans le Triangle ADF, 
on connoît les deux cotez AD , DF , & l’angle com- 
pris ADF , le troifiéme AF , fera aufli connu , & fi 
on le nomme r , on trouvera AC " ” b ; Ainfi les deux 
qnantitez indéterminées x, du Lieu réduit ^ " ex , 
feront reprefentées par les deux Lignes AB , CE , & 

F 
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comme leurs extremitez ne fe joignent pas , on pren- 
dra AC pour AB , ou pour x. Or comme le Quarré 
de CE , ou ^ , eft la première partie du Lieu réduit 
ex, on connoît quelle eft l’ordonnée dans la Pa- 
rabole qu’on cherche , dont le Paramètre feroit c , 
fi la partie du Diamètre entre le lommet & l’ordon- 
née êtoit x , mais comme elle eft " b , ou AC , au lieu 
de c pour Paramétré , on aura v , qu’on trouvera en 
diviiant c par ^ . Si donc on décrit par le point A , fur 
le Diamètre ÀC , une Parabole , dont le Paramétré 
AG ^ & dont les ordonnées (oient parallèles à la 

Li^ne BE , cette Parabole ainfi .décrite fera le Lieu 
qu on cherche. 

Car fi l’on prend fer la circonférence de cette Pa- 
rabole un point à volonté. , comme E , & qu’on en 
tire fer le Diamètre AC , l’ordonnée CE: comme nous 
avons fait AD ». zl > , DF ». a , AF ». r , & le Paramé- 
tré AG w fi l’on.feppofe AB »>** , & BE ->y , on 
aura AC ». ^ b , BC ». ^ , & CE "jy- ^ , dont le Quar- 
ré étant égal au Reéfangle GAC , par la nature de la 
Parabole , on aura cette Equation ,J^-£ r +^b »> ex, 
ou yy - ~ »> ex - ^ , qui eft la même que la propo- 
fe'e. 

La raifen pourquoy il faut divifer c par ^ , pour 
avoir le Paramétré de la Parabole , eft telle. Puifquc 
le Reélanglc GAC , ou ” b - , en feppofent le Paramé- 
tré AG ». û. j eft égal au Quarré ^ de l’ordonnée 
EC »> ^ , & que ce même Quarré ^ eft égal au Re- 
élangle ex , on aura cette Equation , ». ex , dans 

laquelle on trouvera <# ». ’-f c , pour le Paramétré AG. 
ln *«* ■ Propofons encore ceLieuà ia Parabole , xy t t, , 
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dy *cc-~. Il en faut premièrement ôter le fécond 
terme, en lùppofant^ ^ --j pour avoir cet autre 

Lieu fans fécond terme, ^ h cc t ~dd t tt, & fi l’on 
fuppolê cc t dd <-> ff , & p b ^ m , on aura cet autre 
Lieu , *■» ff t mx , qui eft femblable à la féconde 

des quatre formules precedentes. 

C eft pourquoy lùppolcms que du point fixe A , il Cemnra - 
parte la Ligne indéfinie AB <-> x , & de Ion extrémité 30- «g- 
B , la Ligne indéterminée BE ^ y , en forte que l’an- 
gle ABE loit donné. Il faut ajoûcer à la Ligne BE <->j, 
la Ligne BD <-> - d , & la Ligne DH *•» pour avoir 
EH «•. ^ , à caulé de y * ^ ~ d. Mais comme le 

E oint B neft pas déterminé , tirez par le point A a 
l 'Ligne BE , la parallèle AC d , & par le point 
,C , à la Ligne AB , la Parallèle CF <-> iJb. Enfin tirez 
du point F à la Ligne BE , la parallèle FG ^ a , car 
menant la droite CG , & la prolongeant julqu a ce 
quelle rencontre la Ligne BE, auflï prolongée en H, 
en quelque Lieu que loit cette Ligne BE , on aura 
toujours DH “ b , a caulé des Triangles lémblables 
CFG , CDH , & confequemment EH \ , dont le 
Quatre. ^ étant égal au Reétangle ff~t mx , dont les 
cotez font m , £ t x , ori connoît que le Paramétré 
doit être;», & que la partie du Diamètre entre le 
lômmet & l’ordonnée devroit être ^ t - v > qu’on trou- 
vera en ajoutant à la Ligne AB *-> a, la Ligne AI 
pour avoir BI <-» ~ f ^qui ne peut pas être cette par- 
tie interceptée , parce que la Ligne BE n’cft pas l’or- 
donnée , ou ^ , car c’elt EH. Il faut donc que cette 
partie interceptée loit lur la Ligne CH , ann quelle 
loit correlpondante à l’ordonnée EH : mais comme 

Fij 
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elle doit auflî avoir un raporc avec la Ligne BI , on 
tirera du point I , à l’ordonnée EH , la parallèle IK , 
laquelle rencontrant la Ligne CH , prolongée en K, 
donnera le point K , pour le lommet de la Parabole , 
& KH , pour la partie du Diamètre entre le lommec 
& l’ordonnée. Il n’y a donc plus qu’à déterminer la 
longueur du Paramétré , & la valeur de la partie KH, 
ce que nous ferons ainfi. 

Puifque dans le Triangle CFG , on connoît les deux 
cotez CF , FG , & l’angle compris CFG , le troifiéme 
côté CG (èra aufli connu , & fi on le nomme r , on. 
trouvera CH ^ ,5c CK 5c confequemment 
KH ^ ^ t n. , pour la partie interceptée. Or fi cette 
partie interceptee êtoit ~ t * , ou BI , le Paramétré 
îèroit m , comme vous avez vû. C’eft pourquoy le Pa- 
ramétré doit changer, & pour le trouver, on le nom- 
mera « , ôc parce que le Reétangle fous le Paramétré 
KL , 5c la partie interceptée KH , fçavoir —■ f » 
eft égal au Quarré ^ , de l’ordonnée EH , 5c 
que ce même Quarré eft égal à ff t , on aura 
cette Equation , ^ t t? ^ mx ■> dans laquelle on 
trouvera pour le Paramétré KL. Si donc on 

décrit par le point K , dur le Diamètre KH , une 
Parabole , dont le Paramétré KL 5c dont 

les ordonnées foient parallèles à la Ligne EH , cet- 
te Parabole ainfi décrite fera le Lieu qu’on cher- 
che. 
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PROBLEME V. 

Confiruire un Lieu à l Hyperbole entre fes 
Afymptotes. 

Les Equations qui donnent des Lieux à l’Hyper- 
bole entre lès Afymptotes , le peuvent toutes réduire 
à une de même forme que la luivante , xy ab> dont 
la conflrudHon ell telle. 

Suppolons que du point fixe A , il parte la Ligne in- Conitroc. 
definie AB <■* x , & de fon extrémité B , la Ligne in- * 3°' f. s . 
déterminée BE^^en forte que l'angle ABE lôit don- 
né. Tirez du point fixe A , à la Ligne BE , la paral- 
lèle AC égale a l’une des deux quantitez connues a , b , 
du Reétangle ab , comme à la première 4 y & par le 
point C , a la Ligne AB , la parallèle CD , égale à 
l’autre quantité connue b j Après cela décrivez du 
centre A , par le point D , entre les Alymptotes 
AB , AC , une Hyperbole , qui fera le Lieu qu’on 
cherche. 

Car fi on prend (ùr la circonférence de cette Hy- 
perbole un point à volonté , comme E , & que l’on ,r » lion - 
en tire à l’une des Afymptotes AB , AC , comme à 
AC, la parallèle EB; comme nous avons fait AC ->4, 

& CD w b , fi l’on lùppofè AB «■» x , & BE w , y t on 
confiderera que puilque le Reétangle ACD cil égal 
au Rcélangle ABE , par la nature des Alymptotes , 
on aura cette Equation , ab * xy , qui ell la même 
que la propolè’e. 

Pour vous faire voir que toutes les Equations à 
l’Hyperbole entre lès Alymptotes lè peuvent réduire 


DemooC. 
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à une de même forme que la precedente , nous ajou- 
terons icy les Exemples luivans. 

Premier Propofons donc premièrement ce Lieu à l’Hyper- 
Ei.mpie j^ o j c entre Alymptotes , ab >■> t my. On divi- 
lera en premier lieu, l’Equation propofee par ~ , pour 
avoir cette autre Equation , *■. xy t ~ , où le Re- 

ctangle xy des deux lettres inconnues Ce trouve ré- 
duit à l’unité , ce qui doit toujours être ainfi , autre- 
ment le Lieu propofe (croit mal relolu. Suppofez xf 
w, ^ } pour avoir cet autre Lieu , ^ *y ^ , & fi 
vous (uppolcz ^ nd , on aura ce dernier Lieu nd 
, qui elt de même forme que le precedent. 

ConUroc. C’cll pourquoy (ùppolons que du pointfixe A ,il 
Fjg parte la Ligne indéterminée AB w x , & de (on ex- 
trémité B , la Ligne indefinie BE y , en (orte que l’an- 
gle ABE foit donné. Il faut ajouter à la Ligne AB ^ x, 
la Ligne AC * ,-pour avoir BC x, ~ } à caulè de*t 
^ ^ Tirez par le point C à la Ligne BE, la parallèle 
CD ^ & par le point D , à la Ligne BC , la parallèle 
DF d , & décrivez du centre C , par le point F , 
entre les Afymptotes CB , CD , une Hyperbole , qui 
lera le Lieu qu’on cherche , & la démonfixation s’en 
fera comme auparavant. 

Deuxième Propofons ce Lieu à l’Hyperbole entre fes Afym- 
Exempic. p to£CSj a y w vz_ m y % Divilèz-le par \ , pour avoir cet 
autre Lieu x, xy--J , dans lequel fuppofànt x-~ 
^ ^ , il viendra cet autre Lieu ~ *y ^ , & fi l’on 
fùppofè ~ dn , on aura ce dernier Lieu réduit dn 
g. ^ j qui étant de même forme que le precedent , 
on en tirera aifeinent une conltruClion , par les noms 
de chaque Ligne , qui font icy marquez. 
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AB 41 x. « R* 

BE y. 

BC - 
AC - d -^. 

DF «■» d. 

CD h n. 

Propofons ce Lieu à l’Hyperbole entre les Afym- Troifite 
ptôtes , ab my-~r, ou - xy. Suppofèz-^-- E “ mpIc ‘ 

x «» ^ , ou * dtt, pour avoir cet autre Lieu réduit 
dn^y^, d’où l’on tirera aifement une conftrucSHon à 
l imitation de la precedente , en confiderant les noms 
de chaque Ligne , qui (ont icy marquez. }4 . f; & 

AB ^ x. 

BE *y. 

BC 

AC-* s.' 

DF ^ d. 


CD *■* ». 

Propofons ce Lieu à l’Hyperbble entre lès Afym- 
ptotes ,ax ** xy-by. Suppofèz premièrement x - b <-> Eiem P lc -. 
pour avoir cet autre Lieu , - a\ «n ab. Suppolez 

encore^»-* ^ « , pour avoir ce dernier Lieu réduit , 
ab duquel on tirera aifement une conftru&ion» 
par les noms de chaque Ligne , qui font icy mar- J( R 
quez. 

AB x. 

BE w y. • « 

BC w sç. 

EF ai. 

AC * b * DG. 

GH «n 4 .«n CD. 
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3ï. Pîg. CG 

BF a. 

cinquième Propofons ce Lieu à l’Hyperbole entre (es Afym- 

Eiempie. ptotes , ax ^ xy\ by. Suppolez premièrement x~f b 
•n ^ , pour avoir cet autre Lieu , as^-ab ou 
ab w -y\. Suppofez encore a -y u , pour avoir ce 
dernier Lieu réduit , ab <■» sp , duquel on tirera aile- 

j< F>g. ment une conftruéhon , par la valeur de chaque Li- 
gne , que nous avons icy ajoutée. 

AB -> x. 

BE ^y. 

BC <-• 

EF 

CD i-i a , 

AC ** b. 

DF^t*- 

BC *■> b x. 

sitiéme propofons ce Lieu a l’Hyperbole entre lès Alym- 

Exemple. 1 » • r r 1 » 

ptotes ,*x * by -xy. Suppolez premièrement b - x * 
pour avoir cet autre Lieu , ab <- Suppolez en- 

core a tjy *-> » , poijr avoir ce dernier Lieu réduit , 
37. Fig. ab * ?» y duquel on tirera ailement une conflruélion , 
parles noms de chaque Ligne , qui ont été icy marquez. 

AB a*. 

BE *y. 

BC 

• . EF <-» a. 

AC t, b «■> DG. 

^ GH a CD. 

CG ^ b -a. 

DF <■* ; .f- . ' -v ' 

* Propofons 
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Propofons ce Lieu à l'Hyperbole entre Tes Afym- septième 
ptotes 9 ai -xx * xy\cy. Suppofoz premièrement tianplc ' 
x , pour avoir cet autre Lieu , ab - 
cr * Suppolez encore ^-zc t y *>* «, pour 

avoir ce dernier Lieu réduit, ab-cc * ^a,ou dd^^u } 
en lùppolànt ab-cc »> dd. 

Pour la conftruéHon , lùppofons que du point fixe confw 
A , il parte la Ligne indefinie AB * a- , & de Ion ex- "°t. 
tremité B , la Ligne indéterminée BE , en lorte 
que l’angle ABE foit donné. Il faut ajouter à la Ligne 
AB at, la Ligne AC <■» c , pour avoir BC «■» cau- 
fo de x t c * % II faut aulfi ajouter à la Ligne BE ^y t 
la Ligne BG <■» ^-ic , pour avoir EG <, » , à caulè de 
mais comme le point B n’ell pas déter- 
miné , faites CF * zc , & tirez par le point C , à la 
Ligne BE,la parallèle CD *» zc,car menant la droite 
DF , & la prolongeant julqu a ce quelle rencontre la 
Ligne BE , aulïï prolongée en G , en quelque Lieu 
•que loit cette Ligne BE , on aura toujours BG ^-zc , 
à caulè des deux Triangles ifofoeles fomblables CFD , 

BFG , & par conlèquent EG <■% a. Ainfi les deux quan- 
titez indéterminées a , du Lieu réduit dd n ^ , fe- 

ront reprefontées par les deux Lignes CB , EG , & 
comme leurs exrremirez ne lè joignent pas , à la place # 
de BC ^ ^ , on prendra fon égale & parallèle EK : 

& parce que le Reârangle KEG , ou , cft égal au 
Reétangle dd , dont les cotez font d } d , on tirera 
du point D , à la Ligne KE , la parallèle DH * d , 

& on décrira du centre D , par le point H , entre les 
Afymptotes DL , DG, une Hyperbole qui fora le Lieu 
qu'on cherche. * 


G 
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Démon f- Car fi l’on prend fur la circonférence de cette Hy- 
B î»°pig- perbole un point à diferetion , comme E , & que l’on 
tire à l’une des Afymptotes , la parallèle BE & par le 
point H , la parallèle HI ; comme 'nous avons fait 
AC * c y CD * ir , CF h zc,& DH * d * HI,fi l’on 
lùppolè AB », *,& BE ^y y on aura CR ou KE * *tc, . 
& BF ouBG * x-c ,& par conlèqucnt EG * x-c fy y 
& pareeque le Reélangle KEG clt égal au Re&angle 
DHI,par la propriété des Alymptotes,on aura cette 
Equation , xx~\ cy\ xy-cc * Ab-cc , ou ab-xx * xy 
f cy y qui eft la même que la propolee. 

Huitième Propolons encore ce Lieu à l’Hyperbole entre lès 
kxmi p .c. ^lymptotes, ax _ xx w ab-xy-cy. Suppolèz première- 
ment a- f c ^ ^ j ou a- v, f pour avoir cet autre 
Lieu 3 4\- ac - cc Ab-y ^ , ou Ab t ac t cc * 

t MZ t y Z- Suppolèz encore A-zt^ty * * , 
pour avoir ce dernier Lieu réduit , Ab \ac~\cc * z u » 
ou dd * z u » en lùppolànt Ab t ac t ce * dd. D’où l’on 
tirera aifement une conftruûion à l’imitation de la 
*#.% precedente. C’efl pourquoy je me contenteray de vous 
donner icy les noms de chaque Ligne. . 

AB**. 


% 


BE 

BC * z- 


EG * a. 


AC * c. 
DH * d. 


CD * ic f d * CF. 
BG * ic’f a- Z- 
KE * *t c. 

BG* 4 


X 
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EG *”* d "J" c - x 39. Fig. 

d <* K.ab^ ac"\ cc. 

Les Equations de ces deux derniers exemples ap- 
partiennent aufli à une Hyperbole par Ion Paramétré , 
comme vous allez voir dans le Problème lùivant. 

PROBLEME VI. 


Conftr titre un Lieu à [Hyperbole par fi te 
'Paramétré, 




Les Lieux à l'Hyperbole par Ion Paramétré fo peu- 
vent tous réduire à l’une des deux formules foivantes. 


40. Kg. 


xx- aa <*yy. 

xx- aa w, irr. 

Pour confondre le Lieu de la première Equation , Pfemieie 
xx -aa ^yy , lequel eft une Hyperbole Equilatere , E ^ u,ion - 
comme vous allez voir , fuppolons que du point fixe 
A , il parte la Ligne indéterminée AB <-.*•, & de fon 
extrémité B , la Ligne indefinie BE n y , en forte que 
l’angle ABE foit donné. Puifque le Quarréjyy de la Li- 
gne BE ^ y , eft égal au Re&angle xx-aa , dont les 
cotez font xfdfX-d, on doit confiderer cette Li- 
gne BE comme une ordonnée dans l’Hyperbole , & 
les cotez x'fa , x-a , doivent être for le Diamètre de 
la même Hyperbole. Ainfi on doit confiderer la Li- 
gne AB h x , comme une partie de ce Diamètre pro- 
longé autant qu’il en fora befoin , & à caufo des co- 
tez x~\d , x-a ,on luy doit ajouter d’une part la Li- 
gne AD <■» d , & de l’autre côté en ôter la Ligne AC 
*-* a , pour avoir DB " t <* , & BC ^ a- -4 , dont le 
Reélangle DBC , ou xx-aa , eftant égal au Quarré 

Gij 
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40. R g . jy de la Ligne BE y , on connoît que CD ou u eft 
le Diamètre déterminé d’une Hyperbole Equilatere, 
& que par confèquent le point A en eft le centre , 
& C le fommet. 

Si donc on décrit du centre A , par le point C „ 
une Hyperbole, dont le Diamètre détermine CD * z* y 
foit égal à Ion Paramétré , &: dont les ordonnées foient 
parallèles à la Ligne BE , cette Hyperbole ainfi dé- 
crite fera le Lieu de l’Equation propolée xx -a*. 


Danon f- 
tntioa. 


TJ». y- 


Car fi on prend fur la circonferenCe de cctre Hy- 
perbole un point à volonté , comme E , & qu on en 
tire for le diamètre CB , l'ordonnée BE ^ comme nous 
avons fait AC ^ a , &c AD , fi l’on fuppofe AB 
* x , & BE v,jy, on aura DB *■> BC ^ *-*, 

& parce que le Rcétangle DBC , eft égal au Quarré. 
de l’ordonnée BE , par la nature de l’Hyperbole Equi- 
latere , on aura cette Equation , xx-aa^jy , qui 
eft la même que la propolée.. 

Deuiiéme Pour conftruire le Lieu delà féconde Equation y xx- 
44 w. ta )0 n en tirera premièrement cette analogie, £, 
c. :: xx- 44 , yy , qui fait connoître , que ce Lieu eft à. 
une Hyperbole Scalene , dont le Diamètre déterminé 
eft à fon Paramétré , comme b , à c , après quoy on 
trouvera ailément une conftruétion à l’imitation de la. 
precedente , en confiderant les noms de chaque Li- 
gne , qui font icy marquez. 

AB * x ^ 

BE v, y .. 

AC a.. 

CD* <>» 


Equation. 


4J.Fig. 
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BD^f<. 4l>fig . 

BC >-» x-a . v 

Diarn. r Param. :: b , c. 

2.4 — 

Pour vous faire voir que routes les Equations qui 
donnent des Lieux à l’Hyperbole par (on Paramétré, 
le peuvent réduire à l’une des deux precedentes , nous 
ajourerons icy les Exemples liiivans. 

Propofons ce Lieu à l’Hyperbole par Ion Parame- Premier 
tre , xA't ax * yy . Il en faut premièrement ôter le le- Eltmplt ‘ 
cond terme y en lùppolànt x ^ a, pour avoir cette 

autre Equation fans lecond terme, ^ - '-aa ^ yy , qui 
eft de même forme que la première des deux prece- 
dentes. 

C’eft pourquoy foppofons que du point fixe A , il. confiroc. 
parte la Ligne indéfinie AB - * , & de fon cxtre-'^i.Rg. 
mité B, la Ligne indéterminée BE *y , en forte que. 
fangle ABE , foit donné. Il faut ajouter à laLimie AB 

x , la Ligne AC ^ -a t pour avoir CB caufo. 
de 7 4 ^ & parce que dans le Lieu réduit y 

aa^yy ,\c Quarréjj de la Ligne BE *y , eft égal 
au Rcélangle^- - t aa ,.dont les cotez font 
s{.-j a , dont 1 4 , eft reprefenté par la Ligne AB. 

x , on aura l’autre côté i 4 , en ajoutant à la 

Ligne BC * la Ligne CD 7 4 , apres quoy le re- 

fte fora facile à achever.. 

Propofons ce Lieu à l’Hyperbole par fon Parame- Deniiime 
tre , xx -ax «-> yy. Il en faut premièrement ôter le fo- Eltmplc - 
cond terme , en foppofont x *>. s^t r 4 ,-P°ur avoir cet 
autre Lieu fans fécond terme '-aa ^yy , qui eft 
de même forme que la première des deux formules: 

— G ii j 


«•Kg. 


Troifiémc 

Exemple. 

44. Fig- 


Qgitriéme 

Exemple. 


4î. Fig. 
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precedentes. C’eft pourquoy on en tirera aifëment 
une conftru&ion , en confiderant les noms de cha- 
que Ligne , qui font icy marquez. 

AB x. 

BE ^ y. 

BC <-> ^ 

AC ^ f 4 c,CD. 

BC 


BD «-> x-a. 

Diam. ^ "Pdram. 

a d 

Propofons ce Lieu à l’Hyperbole par fon Paramé- 
tré , xx -ttx - b -f . Il en fout premièrement ôter le 
focond terme , en foppofant x t* > P 0111- avoir 
cet autre Lieu fans focond terme, ^-~ad ^ » qui 

ell fomblable à la derniere des deux formules prece- 
dentes, ce qui fait connoître que le Lieu propofo xvr- 
dx ** ^ , elt à une Hyperbole , dont le Diamètre 
déterminé ell à fon Paramétré comme b à c , à caufo 
de la fraétion Apres quoy la conflruétion fora 
tout-à-fait la même que la precedente. 

Propofons ce Lieu à l’Hyperbole par fon Paramè- 
tre , xx t dx *» b -^- . Il en faut premièrement ôter le 
focond terme , en foppofant x * ^-7 d ., pour avoir 
cet autre Lieu fans fécond terme , sç&- ~da «-» ^ , 
qui étant fomblable à la derniere des deux formules 
prçcedentes 4 fait connoître que le Lieu propofë xx 
t ax * — , eft à une Hyperbole , dont le Diamètre 
eft à fon Paramétré comme £à c , apres quoy la con- 
flruélion fera tout-à-fàit la même que celle du pre- 
mier Exemple. » 


* 
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Propofons ce Lieu à l’Hyperbole par Ion Parame- c^éa,* 


tre , xx ï ax '-yy^ by. Il en faut premièrement ôter 
les féconds termes , en fùppofànt x -> ^ - ; a , S^y «i 
u~~b , pour avoir cet autre Lieu fans fécond terme , 

^ j ou dd * au , en fùppofànt bb- 
aa - dd. D’où nous avons tiré cette conftruélion. 

Suppolons que du point fixe A , il parte la Ligne ei< £ onnra * 
indéfinie AB " *■ , de de (on extrémité B , la Ligne ■* <s Fi s- 
indéterminée BE ^ y , en forte que l’angle ABE foit 
donné. Il faut ajouter à la Ligne AB ^ x, la Ligne AC 
^ -a , pour avoir BC ^ , à caufé de x ^ ^ 

Mais il faut ajouter à la Ligne BE *y -, la Ligne BF 
^ i- b , pour avoir EF ^ , à caufé de y * a - ~ b. Mais 
comme le point B n’efl pas déterminé , tirez du point 

C , à la Ligne BE , la parallèle CD .*» b , & du point 

D , à. la Ligne AB , la Parallèle DF ^ , car ainfî 
vous aurez EF ^ «. Ainfi les deux quantitez indéter- 
minées ^ , du Lieu réduit s^- dd *■> uo» , feront 
repreféntées par les deux Lignes DF , EF : apres quoy 
le refie fera facile à achever. 

Propofons ce Lieu à l’Hyperbole par fon Parame- s«ümc 
tre , xx - ax * yy - by. Si on ôte les féconds termes , en - Eïcmple ' 
lùppofant a ^ ~ a y &y « t-f b , on trouvera ai- 
fement une conftruclion à l’imitation de la preceden- 4 s. f; c .' 
te , & il ne faut que regarder la Figure pour la com- 
prendre. 

Propofons ce Lieu à l’Hyperbole , ab - xx xy f cy , Septiim ; 
ou xx t xy >■» ab-cy , qui eft le même que celuy que E, ' m P le * 
nous avons propofe au féptiéme Exemple du Problè- 
me precedent. Il en faut premièrement ôter le fécond 
terme, en fùppofànt x * , pour avoir cet autre 


> • 
R* 
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Lieu , 7 yy *<b-cy , ouyy- A cy ^ 4^-4 ^ > <J° Û 

il faut encore ôter le fécond terme , en fuppofant 
y <» t te , pour avoir ce dernier Lieu , au - 4c c t **b 
„ , ou au-dd «-* 4^ , en fuppofant 44b -#c 

*-> - dd. • 

Pour la conftruôhon , fùppofez que du point fixe 
A , il parte la Ligne indéterminée AB * y , & de fbn 
extrémité B , la Ligne indefinie BE »■» x , en forte que 
l'angle ABE foit àonné. Il faut ajouter à la Ligne BE 
x, la Ligne BF ^ -, y, pour avoir EF * , à caufè 
de x * 7 y : mais comme le point B n eft pas dé- 

terminé , prolongez comme vous voudrez la Ligne 
AB en C , & tirez par le point C , à la Ligne BE, la 
parallèle CD , égale à la moitié de AC , car menant 
la droite AD ,& la prolongeant jufqu a ce quelle ren- 
contre la Ligne BE , aufli prolongée en F , on aura 
BF *y ,à caillé desTriangles fémblables ACD , ABF , 
& confequemment EF >-> Il faut encore oter de la 
Lio-ne AB ^ y , la Ligne AG ^ u , pour avoir GB , 
à caufe de y ^ « "t te • Ainfi les deux quantitez indé- 
terminées ^ , a , du Lieu réduit au - dd -» 4^ , feront 
repreféntées par les deux Lignes EF , GB : mais com- 
me leurs extremitez ne fe joignent pas , on tirera du 
point G, à la Ligne BE,la parallèle GH,& on pren- 
dra FH , pour GB , c’eft-à-dire 5 pour « 5 car li l'on 
fuppofe AC ^ & AD >-> w , on trouvera HF * 

Puifque donc on change « en , il faut aufli chan- 
ger le Lieu réduit au - dd <-> 4^, en celuy-cy , — — -^r 
v, is™ d’où ion tire cette analogie 4 nn , mm :: 

} ^ i qui fait connoitrc que le Lieu propoie 
ab -xx * xy f çy , eft à une Hyperbole , dont le Dia- 
mètre 


I 
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métré eft à (on Paramétré , comme 4»» à mm ; Apres *>7- 
quoy le reftc s’achèvera facilement , en regardant les 
noms de chaque Ligne , que nons avons icy ajoutez. 

AB ** y. 

BE h x. . 

EF - 

BG *■' a. 

AC •» m. • 

CD ‘>7». 

„ EF *1 \y. 

AG " ic. 

* AD ». 

HF ^ 


00 

HU | c, HK. 

îdn 
m 


Kl 


Diam. Taram. :: 4 w» , mm. 


idn 


dm 

»n~ 


Nous avons fuppole 4CC plus grand que 44^, & s’il 
avoir été moindre , le Lieu réduit ferait tel , f dd 
s 4\3 j °u 4^ -dd ^ vu , dont la conftruéhon eft 
iemblable à la precedente , excepté que le Diamètre 
de l'Hyperbole eft fur la Ligne GH que le Dia- 
mètre traverfant eft a Ion Paramétré , comme mm à 
4»» , car fi on multiplie le Lieu réduit 4^-dd s eu , , 
P** mTu y comme il a ete fait auparavant , on aura cet 
autre Lieu, d’où l’on tire cette ana- 

logie mm , 40» :: **- L dd , qui fait connoître 
que le Diamètre eft à fon Paramétré , comme mm à 
4 nn y & que le demy Diamètre eft R 1 dd , ou - d 
& enfin que , ou « , ou EM eft une ordonnée 
dans 1 Hyperbole, &c. Voyez les noms de chaque Ligne. 

H 


4?. Fig. 


fi DES LIEUX GEOMETRIQUES. 

(»rFig. AB *y. 

• _ BE *» x. 

EF <-> 

BG *•» u. 

. AC " tn. 

CD *■» '-m. 

BF w ±y. 

AG ^ w. 

AD ». 

KM^t f<rf- 

IM *•> ~d. 

HI* f/n'HK. * ■ 

Diam. Taram. :: mm , 4»». "'*• «ta «frià 

J 4<inn 

w * mm • 

Propolons encore ce Lieu à l’Hyperbole , ax-xx 
Iiempie. mt -» *b -xy - cy , ou xx - *x - xy W cy - ab , qui eft la mê- 
me que celle que nous avons propofée au huitième 
Exemple du Problème precedent. Il en faut premiè- 
rement ôter le (econd terme , en (ùppolant x *■» 
a a 1 7 y 1 P our avoir cet autre Lieu , jçç - ~ aa - j- *ÿ- 
z-yy * cy-ab , ouj^t **y 1 4 C > “ 4^> doù 

ü faut encore ôter le fécond terme , en (ùppolant 
y* a -a -ic pour avoir ce dernier Lieu, <**- ytb- 
4 xc- 4CC ^ 4^ , ou ut» dd * 4^ , en (ùppofant 44b f 
44c “J" 4CC «■» dd. 

ConDrac. P° ur la conftruétion , (ùppofez que du point fixe 
,ion - A , il parte la Ligne indéterminée AB *y y ôc de (on 
ù Fg extrémité B , la Ligne indefinie BE ^ x, en lôrte que 
l’angle ABE foit donné. Il faut ôter de la Ligne BE «•> x t 
la Ligne BH h 7 a 1 7 y , pour avoir EH \ , à cau- 
fe de x «■» 7 4 1 ~y, : Mais comme le point B , n’eft 
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pas déterminé , tirez du point A , à la Ligne BE , la 

{ >arallele AC w a , & du point C , à la Ligne AB , 
a parallèle CD , qui donnera BD * pour avoir 

DH ~y , prenez fur CD , une Ligne quelconque 
CF *« m , & tirez par le point F , à la Ligne BE , la 
parallèle FG ^ -f w , car menant la droite CG , & la 
prolongeant julqu a ce quelle rencontre la Ligne BE , 
en H , vous aurez DH , à caulè des Triangles 
femblables CFG , CDH , & par conlèquent DH * 
j- a t f y , & EH ^ Il faut ajouter à la Ligne AB , 
ou CD ^y , la Ligne CI a t ic , pour avoir ID , 
à caufc dejy ^ « - <* - zc. Ainfi les deux quantitez indé- 
terminées ^ , a> , du Lieu réduit aa-dd * feront 
reprefentées par les deux Lignes , EH , ID * & comme 
leurs extrcmitez ne fè joignent pas , on tirera du point 
I , à la Ligne BE , la parallèle IK , qui rencontrera la 
Ligne CH , au point K , qui fera le centre de l’Hy- 
perbole , parce que l’on doit changer la Ligne ID »* « 
en la Ligne KH ^ ”, & par conséquent le Lieu ré- 
duit ««-«M - ^,en celuy-cy ache- 
ver le relie comme dans l’Exemple precedent. 
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